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(Suite. — 11) 


À onze heures du soir, d’après les ordres du 
capitaine Simpson, le « Walkover » stoppa. Sur 
la mer calme et sans un souffle, la nuit était 
toute lumineuse de la clarté bleue des étoiles, 
qui étincelaient par millions dans les profon- 
deurs du firmament. 


Le lieutenant Corrat, qui venait de prendre 
le quart, se promenait sur la passerelle. Pensif, 
il se rappelait, avec ce plaisir de l’homme qui 
a vu, sans y perdre rien, la mort de près, les 
péripéties du naufrage du « Lincoln ». 

Ses souvenirs l’absorbaient tellement qu’il 
n’aperçut pas jun homme sortant de l'écoutille 
d’arrière et se glissant le long des bastingages 
jusqu’à l'échelle de la Sphère. 


Cet homme rampa jusqu'à l'extrémité de 
l’échelle. Là, avec une clef qu’il tenait à la 
main, il ouvrit sans bruit la porte et s’intro- 
duisit dans la « Victoria ». 


Certain que la lumière ne serait pas vue du 
dehors, l’homme pressa un bouton électrique 
et tout l'intérieur de la sphère fut vivement 
éclairé, Alors, l’homme sortit de ses poches un 
tournevis et une clef -anglaise, Avec une pres- 
tesse merveilleuse, il ouvrit l'appareil traris- 
metteur dont le mécanisme commandait la 
manœuvre des panneaux de cèdre recouvrant 
la couche d'héliose, 


Parmi les nombreux fils de cuivre qu’il mit 
à nu, il en choisit un, qu'il écarta, et tous les 
autres il les coupa d’un coup de pince tran- 
chante. Puis il remit en place celui qu’il avait 
épargné et qui était le correspondant du pan- 
neau numéro 1. Il:réappliqua la plaque de 
fermeture, revissa les boulons et les vis, étei- 
gnit la lumière, et sortit de la « Victoria » 
avec autant de bonheur qu’il y était entré. Il 
allait contourner le laboratoire pour disparaître 
dans l’écoutille, lorsqu’un bruit de pas l’arrêta 
net. 

Mais ce ne fut qu’une seconde d’hésitation. 
Il se redressa, tira un cigare de sa poche, 
l’alluma, et, s’asseyant sur un paquet de cor- 
dages, il se mit tranquillement à fumer. 

— Qu'importe qu’on me voie? se dit-il. J'ai 
des insomnies, je suis venu ici pour passer le 
temps d'une mamière plus agréable que dans 
ma couchette.. Il n’en est pas moins certain 
que Korridès et ses trois compagnons ne 
remonteront jamais des abimes.… Au cas où ils 
remonteraient cette fois, malgré ce que je viens 
de faire, le dispositif que j'ai imagine lors de 
la construction leur jouera un mauvais tour 
à la seconde montée. Deux précautions valent 
mieux qu'une... 


Tout en s'exprimant à lui-même ces pensées, 
il tendit l'oreille, Le bruit des pas continuait. 
Evidemment, quelqu'un marchait dans le cou- 
loir des cabines de poupe, presque sous les 
pieds du fumeur. Il entendit qu’on montait 
l'escalier de l’écoutille et qu’on entrait dans le 
laboratoire, Et tout bruit cessa, Qui était dans 
le laboratoire ? L'homme aurait voulu le savoir, 
mais il se serait lui-même découvert à 
l'inconnu. Il attendit donc quelques minutes, 
puis, jetant son cigare à la mer, il se dirigea 
vers l’écoutille et disparut sous le pont sans 
être vu du lieutenant Corrat. Il alla tout droit 
dans l'obscurité à la porte de sa cabine, entra, 
se coucha et s’endormit presque aussitôt. 


S'il eût veillé, il aurait entendu de nouvear: 


PRE 


CZ 


- des pas dans le couloir, et, pour 

peu qu’il eût entr'ouvert sa 
1 porte, il aurait vu Korridès sor- 
tir de ‘sa cabine et monter sur 
le pont. 

Dans le laboratoire, l'ingénieur 
et la jeune fille restèrent à peine 
un quart d'heure, Marguerite 
dépeignit à Pierre le sourire et 
les regards de Francesco Domacco 
qu’elle avait surpris. 

Mais le professeur devait 
n'avoir que des projets inexé- 
cutés, car, Korridès le certifiait, 
tout allait bien dans la Sphère, 


— Soyez prudent, Monsieur !.… 
Soyez prudent !.… Demain, avant 
de descendre, examinez encore... 
Oh! comme je vais trembler 
pendant que vous serez dans ces 
gouffres ! 

— Un homme averti en vaut 
deux... je veillerai, 


Et is, se quittèrent. En se recouchant, Kor- 
ridès, tranquille, se disait: 


« Demain, à midi, je descendrai. Depuis ma 
dernière visite à la Sphère, personne n'y est 
entré; la serrure de la porte est masquée et 
à secret; moi seul en ai la clef, que j'ai 
fabriquée en cachette, et qui est unique. La 
haine de Domacco né saurait m’atteindre.. Et 
je crois aussi que Marguerite s’exagère mes 
périls. 


Ii s’endormit en paix. Le malheureux ! 1l ne 
savait pas que Francesco Domacco avait vu un 
jour cette clef, pendant cinq minutes, sur une 
table du laboratoire. Tandis que Korridès dis- 
cutait avec John Dogg autour de devis impor- 
tants, l’Argentin prit une empreinte de la :lef ; 
il en fabriqua une seconde le jour même; le 
lendemain, un peu d'observation et de perspi- 
cacité lui suffirent pour découvrir le secret de 
la serrure masquée. Et tandis que Korridès 
rêvait maintenant d'avenir et de gloire, Fran- 
cesco Domacco, dans la cabine voisine, rêvait, 


lui, de fortune, de sous-marins. 

La date du jour suivant fut marquée à 
l'encre rouge sur le journal de bord du 
« Walkover ». 

Dès l’aube, on commença les sondages ; le 


premier, qui fut terminé à onze heures seule- 
ment, donna un fond de six mille trois cents 
mètres, Tout l'équipage était sur le pont, ainsi 
que les ouvriers. 





S'asseyant sur un paquet de cordages, il se 
mit tranquiilement à fumer... 


Lab] 


> étaient prêts. 











































La « Victoria » pouvait être mise à la mer en 4 
deux minutes ; Korridès, le lieutenant Popy, 
le contremaître Jeffries et Pantalon devaient. 
s'y enfermer pour la première pa 2 et ils 


A midi, le capitaine Simpson se retira dans 
le laboratoire pour déterminer la position. 
Anxieusement, tout le monde attendait. Près. 
de la Sphère, les quatre explorateurs se À | 
tenaient debout, au milieu d’un groupe où 
John Dogg souriait, sans émotion apparente, 
tandis que Francesco Domacco, un peu pâle, 
s'efforçait visiblement de: rester impassible, et 
que Marguerite, plus blanche que son col de, 
dentelle immaculée, refoulait à grand’peine les 
larmes qui lui venaient aux yeux. 


Le ciel était zébré de longs nuages, très fins, 
qui se fondaient en buée vers l'Occident ;. 
froissée par une légère brise, la surface de 
l'Océan sans limites était d'un bleu trés pro- 
fond. Des dauphins jouaient autour du « Walk- 
over ». Un silence auguste régnait sur le L 
navire, et on /n’entendait que le clapotis des 
vagues contre ia proue... 


Soudain, le capitaine Simpson parut à la 
porte du laboratoire et proclama : 3 





— Messieurs, nous sommes par 1459 3 dr 
longitude Ouest” et 1lo 8’ de latitude Nord... 

Il respira et reprit : ‘ 

— Monsieur Korridès, vous pouvez des- 
cendre... Le « Lincoln » est à six mille mètres 
sous nos pieds, dans un rayon de quélques 
brasses, à moins que des courants sous-marins 
ne l’aient entraîné. ou qu'il flotte entre deux 
eaux. 


Et il ajouta en souriant : 

— Peut-être, si vous avez de la chance, le 
découvrirez-vous aujourd’hui, Sinon... 

— Sinon? fit Korridès. 

— Eh bien! il faudra le chercher à tâtons, 
et ça pourra durer longtemps... à 

— C'est pourquoi nous allons commencer 
tout de suite ! s’écria l'ingénieur. Mes amis, au 
revoir ! l NEA 





Mais Marguerite, 
traindre, 
mains : 


ne pouvant plus se con- 
s'élança vers lui, et, saisissant. ses 





Les ù 
— Combien de temps y resterez-vous ? bal- 
butia-t-elle, 


— Dans une heure, je pense, 
rons là-bas, sous le soleil qui, 
descend vers l’aorizon. 


nous ressorti- 
peu à peu, 


Et le bras de l'ingénieur se tendit vers un 
point imaginaire, que tout le monde plaça à un 
mille à l'Ouest du « Walkover ». Mais Korridès 
ajouta : 

— Cependant, né commencez à vous alarmer 
pour nous que si nous ne sommes pas encore 
revenus demain à midi. 


L'émotion était grande à bord du navire. Les 
quatre plongeurs serrèrent toutes les mains. 


Popy reçut du capitaine Simpson, plus.inquiet 
qu’il ne voulait le laisser voir, une affec- 
tueuse accolade. Jeffries dut faire un effort 
pour rompre le cercle des ouvriers qui l’en- 
touraient, Pantalon lui-même avait la figure 
la plus sérieuse qu'il lui était possible. 


Enfin, Korridès, Popy, Jeffries et Pantalon 
se trouvèrent au pied de l'échelle. Groupe 
héroïque ! Tous le considéraient avec des yeux 
brillants d’admiration, tandis que les visages 
étaient pâles et que les cœurs battaient d’une 
inexprimable angoisse. Pendant quelques mi- 
nutes, un silence impressionnant plana sur ce 
navire isolé au milieu de l'immense Pacifique. 
On n’entendait que le ronflement cadencé 
de l'arbre de l’hélice, qui tournait à petite. 
vitesse, et le ruisselis des vagues déchirées par 
l’éperon du vaisseau. 


Soudain, John Dogg se départit de son impas- 
sibilité habituelle. Il s’élança, et, saisissant les 
mains de l'ingénieur : 

— Korridès, revenez, dit-il d’une voix trem- 
blante. Je ne me pardonnerais pas votre mort 
ni celle de vos compagnons... ; 


— Nous reviendrons, mon ami, répondit gra- 
vement Korridès, Nous ne sommes point les. 
rois de la nature pour que nous ignorions 
éternellement certaines de ses merveilles. C'est 4 
la Providence qui a vermis que l’héliose m 
iût révélée, Nous n’en ferons done pas ul 
mauvais usage. Elle ne peut donc que nou 
approuver et nous protéger ! < 





(A SUIVRE. | 


FAIS-LE VENIR, TON PETIT 
COWBOY ! JE KI 
JAMAIS REFUS 
SERVICE. 
# 


4 


C4 


MAIS POURQUOI 
DalS-JE 
M'OCCUPER 
DE CAVALIER 
ROUGE ? 


T'At 


AE CONFIANCE EN. TA PETITE 
ROSE ET OCCUPE-T01 DES 


EH BIEN! MON CHER 
FRÈRE LE HORS-LA-LOI, 
CETTE BESQGNE ME 


POURQUOI LE COM-# 
MISSAIRE ME FAIT 
IL _ APPELER ? 

2: Lie 4 


JE M'OCCUPERAI DE 
RONT MERVEILLE ! 


MON FRÈRE M'A DIT. BEAU- 
COUP DE BIEN DE- VOUS, ET 
JE SUIS ENCHANTÉE DE VOIR 

1: QU'IL N'A PAS EXAGER 





C'est surtout à l'intention des 
plus jeunes que nous insérons ce 
mot de Fantasio. Les aînés trou- 
véront sans doute aussi plaisir à 
chercher, sans attendre jeudi, la 
clef du-problème qu'il nous sou- 
met en nous présentant 


Une question embarrassante 


Ayant dû remercier ma servante, 
je luïr ai remis selon l'usage un 
certificat. dont voici le. texte : 

« Milé Joséphine m'a donné toute 
satisfaction” pendant son service 
chez moi. Elle est-honnête, propre, 
courageuse et discrète, Elle s’est 


M Ont D Ou, Qu. Rs: "à 





| 


Solution du dernier problème 
de mots croisés 


ROUGE... CES PILULES FE- 


VOYEZ-VOUS LES ERREURS ? 


TROUPEAUX: 


VOILA-MON 
HOMME QUI 


COMÉDIE VA 


IL FAUT NOUS 

DEFAIRE DE LUL 

PENDANT QUE JE 

VAIS_ ATTAQUER ; 
LE BÉTAIL. 


QUI, C'EST CAVA 
LIER ROUGE. JE 
COMPTE SUR TOI, 


COMMENCER. 


CAVALIER 


LE SE 


| VOUS SAVEZ COM. 


MENT FLATTER 
UN CaW-BOY ! 





surtout distinguée par son appli- 
cation au travail: le ménage était 
toujours bien en ordre, rien ne 
traînait ; avant même que per- 
sonne ne soit levé, la maison était 
nettoyée, les lits refaits, le déjeu- 
ner préparé. Je puis donc la re- 
commander en toute confiance. » 

Pareille attestation- devait, me 
semblait-il, lui valoir une place 
tout de suite, Or, partout; on -dit 
qué c'est un certificat de complai- 
sance, Pourquoi ? e 


FANTASIO. 





CAVALIER ROUGE NE POURRAIS-TU PILOTER ? 
* MA SOEUR A TRAVERS LA VILLE? > 


a 


MAÏS NON! 
JE SUIS 
SINCÈRE! 





(A SUIVRE), 


Corrigeons 


.le ‘dernier article de Fantasio con- 


sacré à un essai sur 


Un vieux proverbe 


Fantasio a imaginé une histoire 
invraisemblable en parlant de jar- 
diniers spécialisés dans l'art de la 
greffe et se disputant autour d’uñe 
prime. Le proverbe -qu'il. préten- 
dait expliquer n’est pas : « Dis-moi 
ce que tu entes- (enter signifie gref-= 
fer) ‘et je te dirai qui tu hais », 
mais « Dis-moi qui tu hantes (han- 
ter est ici synonyme de fréquen- 
ter) et je te dirai qui tu es ». 
Autrement dit : « Qui se ressem= 
ble s’assemble, » 


F2 


‘ Aubel ; 


ne enr 

Ah! mes enfants, j'ai; fait. un js 

bien beau‘ rêve: le Secrétariat 

devait travailler jour et nuit avee. ? 

un bersonnel renforcés On n'en 

finissait pas de vider sûr les tables. 

des sacs postaux énormes... : 
Qu'était-il arrivé ?’ Simplement 

ceci: suivant l'exemple de Jean- #4. > 

Bottequin, d’'Œil de Faucon 28432 : 

et d’autres, chaque A. d. S. avait 

amené un ami à s'abonner aw 


journal. Si bien que tout le monde 
était sur les dents, pour envoyer 


‘aux abonnés une surprise, et les 


inscrire en vue de la tombola des 


abonnés, 


C'était un rêve, mais si vous le- voulez, il 


‘deviendra réalité: Nous compterons alors 32619 


abonnés de plus. Oui, vous avez bien Iu, car 
depuis que Maréchal 31.000 a été inserit, entre 
Cavalier Rouge 30999 et Robert. Coenen 31001, 
il a fallu peu de temps pour arriver à Mermez 
32006 qui suit T. T, 31999 et qui précède Richard 
Gilbert 32001. 


Comment célébrer cette- nouvelle étape vers 


.les Quarante Mille ? En procédant tout de suite 


au tirage de la tombola des A. d. S. Pour la 
tranche d'août, gagnent un beau livre: Magot 
807, Bruxelles ; Œdipe 1009, Seraing ; Poeske 
2249, La Docherie ; Tondw 3398, Ensival ; Bibi 
le Dormeur 4093, Ixelles; Le Cow-Boy 5100, 
Anderlecht ; Fils de Tarzan 6436, Schaerbeek ; 
B. B. 7434, Marcinelle ; Bébé Wallon-8892?, Mon- 
tegnée ; Cavalier Rouge 989%, Ruisbroeck : T. 
l’Invincible 10725, Ixelles ; Chasseur Ardennais 
11582, Libramont ; El. Jockey 12327, Mont- 
sur-Marchienne ; Don Bosco 13425, Gosselies ; 
J. S. 14064, Hautrage ; Sergent Enfer 15267, 
Florenville ; Capitaine Viking 16740, Seraing ; 
Reynaerts André 17820, Droogenbosch ; Cœur 
de Lion 18288, Waterloo ; Lagardère 19222, Ju- 
pille ; Jean Valhardi 20989, Hamoir-sur-Ourthe-; 
La Princesse 21548, Quaregnon ; Cavalier Rouge 
22347, Mons ; Petit Chat Noir 23626, Cintry ;: 
Fripon 21699, Saint-Hove; Félix le Chat 25712 
Durieux Henri 26675, Dour; Flèche 
Verte 27825, Boncelles ; Jean Valhardi 28579, 
Genval ; La Belle au Bois Dormant 29098, La 
Docherie ; Castor 30155, Mons ; Œil de Faucon 
31087, Seraing ; Tarzan 32120, Quaregnon. 


La semaine prochaine; nous tirerons la tom- 
bola: réservée aux abonnés, et tu verras ainsi, 


: Cavalier Rouge 23272, que ce n’est pas un 


mythe. Entre nous, tu as bien mal consulté 
ton dictionnaire ; cherche encore une fois et 
tu y découvriras qu'un mythe est une chose 
fabuleuse, tenant donc .de la fable, de l'illu- 
sion. On. ñe: peut qualifier dela sorte les 
promesses de Spirou, nos abonnés le savent 
bien; et André 5406 en est tellement persuadé 
qu’il s'äbonne en. outre à, Robbedoes. Non, je 
plaisante; évidemment : son but est de se per 
fectionner agréablement en néerlandais, et, ma 
foi, l'idée est excellente, 


Pendant les vacances, à l'inverse de ce qu’on 
fait pendant l’année. scolaire; on se repose le 
corps en s'occupant à une lecture, d’ailleurs 
distrayante. On ne peut courir les bois vingt- 
quatre heures par jour, ou jouer au football 
sans arrêt. Cerf Agile 31570 me demande si ce 
sport convient aux jeunes, Comment donc! S'il 
n'était pas utile, Kiki ne le recommanderait 
pas et. il n'aurait pas mis sur pied le champion- 
nat Spirou. Bien entendu, il ne faut pas exa- 
gérer, et je vous .conseille de lire ce que dit 
à ce sujet Jacques Lecoq, spécialiste du foot- 
ball dans le journalisme sportif. Son ouvrage 


« Football » édité par la Maison Dupuis, con- 
tient d'ailleurs de À à Z tout ce qu’un ama- 
teur doit savoir de ce sport, et l’auteur enverra 
une exemplaire dédicacé aux 500 premiers A.d.S. 
qui le demanderont en envoyant 20 francs à 
M. Dupuis, 41, rue Destrée, à Marcinelle, adresse 
bien: connue, puisque c’est celle dè Spirou et 
de ses collaborateurs. 


Tu liras dans ce livre, Magot 807, que l’arbi- 
trage n’est pas un métier, mais une fonction 
fort délicate. Grâce au sifflet, l'arbitre. n’a 
pas besoin de posséder une voix de stentor, 
expression qui rappelle, Spip 6950; l'organe 
retentissant d’un guerrier grec, l’illustre Sten- 
tor. Il se distingua. au siège de. Troie, et 1e 
poète Homère le surnomme le Soldat à la voix 
d’airain. S'il faut en croire la légende, ce haut- 
parleur humain criait plus fort à Jui seul que 
£inquante caporaux-trompettes ! I1 défia même 
le dieu Mercure, mais, semblable à la grenouille 
qui voulait se faire aussi grosse qu’un bœuf, 
il enfla si bien. la voix qu’il en. mourut, 


Toujours Ils paris stupides! murmure Fan- 
tasio attristé, oubliant que la chose s’est pas- 
sée — en théorie — il y a des milliers d’an- 
nées. Je ne sais si à cette époque le chat était 
déjà domestiqué dans l'Inde, Ken Maynard 
18059, comme le croient certains auteurs. Les 
Egyptiens l'élevaient dans leurs maisons, alors 
que lés Grecs et les Romains laissaient à la 
belette le soin de les protéger des souris. Ceci 
semble prouver que le chat aurait bien été 
importé d'Afrique au moyen âge, mais que dire 
alors des ossements de chat découverts près 
de Berne, avec les restes d’un établissement 
lacusire ? La question n’est donc pas ‘“Sfini- 
tivement résolue, comme tant d’autres. Ainsi, il 






serait difficile de dire à Pouypine l'Intrépide 
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Derden 19320 (93), Uccle ; Louis Simon 669% 
(89), Court-St-Etienne ; Ulysse Mahieu 10789 
(77, Wasmuel; Richard Vandérhaegen 17382 
(92), St-Josse; Luce Klinsfort (89), Bauffe : 
André Vervenne (82), Hougnes; IL. Nyssen 
17143 (93) ; Louis Bastien 8082 (92), Chièvres : 
Mariette Bastien 18445 (84), Chièvres ; François 
Fi -23272 (80), St-Josse ; André Robert 25736 


(91), Jumet ; Diable Rouge 29568 (84), Genappe, : 


SARA PT EL D RE SRE RC PAR TES 


28953 qui eut le premier l'idée d’édifier des 
phares le long des côtes, pour guider les navi- 
gateurs. Ces points de repère lumineux furent 
connus de toute antiquité, et le plus célèbre 
fut construit par Ptolémée Philadelphe, il y 
a. plus de deux mille ans, à l'entrée du port 
d'Alexandre, Œuvre d’un ingénieur renommé, 
Sostrate, et détruit par un tremblement de 
terre en 1303, il s'élevait sur l’île de Pharos, 
d’où dérive-le nom de phare. On a dit que 
c'était le mot pharos (phaô, je brille, en grec) 
qui avait donné le nom de phare: Or, Pharos 
était ainsi nommée par Homère, sept ou huit 
siècles plus tôt, ce qui permet de supposer 
l'existence d'un phare beaucoup plus ancien 
et explique plus clairement encore pourquoi 
l'inventeur des phares est inconnu. 


Que de bienfaits nous devons à la lumière ! 
Guine 19937 sait que la lumière solaire contient 
des rayons infra-rouges et des rayons ultra- 
violets, auxquels notre œil n’est pas sensible, 
et il se demande comment ils ont été décou- 
verts. Je n'aurai pas à chercher longtemps, le 
Docteur Tant-Mieux l'ayant justement expliqué 
dans sa chronique médicale des « Bonnes 
Soirées » : vers 1800, un organiste de Halifax, 
William Herschel, devenu physicien, s’amusait 
à décomposer la lumière dans un prisme, lors- 
que l’idée lui vint de promener un thermomètre 
dans chacune des couleurs du spectre, afin de 
décomposer. l'énergie représentée par elles, 
Par hasard, il plaça l'instrument à côté du 

* rouge, donc en-dehors du spectre, et il cons- 
tata avec étonnement que le thermomètre mon- 
tait beaucoup plus haut: les rayons infra- 

| rouges étaient découverts. C’est un Suédois, 

FR. - 


.à soutenir le bon renom de Spirou parmi les 


.Cile. Si vous essayez ce procédé, soyez pru- 


Michel Crem 16526 (88: 








+ Scheele; qui -prouva-l'existence des 
rayons ultra-violets à l'autre bout 
de la gamme. Il étudiait l'effet 
des différentes couleurs du spec- 
tre sur *e chlorure d’argeñt, q 
il remarqua que celui 
encore décomposé en dehors du 
spectre de la. luinière visible, au- 
delà du violet, d'où le nom -de 
,Tayons ultra-violets, - Le* Docteur } 
Tant-Mieux ajoute 
ultra-violets=venant du soleil 
soit. de lampes spéciales, détet- 
minent dans là peaü la formation 
de vitamines D, et nous brunis- 
sent pour nous protéger contre: une lumière 
trop vive: la pigfientation permet ainsi aux 
noirs de résister au ciel africain qui brûlerait 
la peau des blancs. 


En parlant d'Afrique, je pense à une question 
de B. 9809: « Quelqu'un connaît-il un. vil. 
lage algérien du nom de Sidi Sad, et situé au 
Sud d'Alger ? » J'ai vainement cherché sur la 
carte, et je dis d'avance merci au lecteur qui 
me permettra de-tirer notre copain d'embarras, 
Ce sera peut-être sa B. À, ou bonne action 
dans le langage des scouts, qui s’en imposent} 
uné tous les jours, Curumilla 4712 — un vieux 
dé la vieille pourtant — me demande si unk 
À. à S. peut devenir scout, Cette question | 
J'espère même que les À. d. S. son‘ nombreux 










































































scouts, dont le code d’honneur se rapproche 
d'ailleurs ‘du nôtre, s, 


Les scouts — autant que les A, d, S, 
protègent les animaux, mais quand il s’agit de 
bêtes nuisibles, il faut bien se résoudre .à les 
éloigner ou à les détruire, et je comprends 
qu'Elan Noir cherche à se débarrasser des 
fourmis. On peut les asphyxier avec du sul- 
fure de-carbone ou de l'essence, mais ces pro- 
duits ne sont pas faciles à trouver. Il paraît 
que la présence de quelques bouts de charbon} 
de bois à peine*concassé suffit à les mettre en 
fuite, J'ai moi-même obtenu un bon résultat} 
en introduisant de l'eau de Javel dans la fente 
du mur où ces locataires avaient élu domi 


— 


dents : l’eau de Javel tache le pavement et 
brûle les vêtements ! 


Est-ce en méditant que Guine 19937 a observé 
des mouches circulant au plafond le plus-natu- 
rellement du monde, la tête en bas? Cette 
singulière propriété ne l'intriguera plus quand 
il saura que les pattes de ces insectes sont 
armées de deux griffes et se terminent par une 
sorte de semelle couverte d’une infinité de 
fines ventouses, Celles-ci permettent à l’animalh 
les positions les plus invraisemblables, La mou-b 
che à la réputation d’être malpropre. Ce n'est 
pas tout à fait exact: observez-la, elle: refait 
sans cesse sa toilette, mais sans se débarrasser! 
complètement des: subtances: qu'elle véhicule. 
N'étant pas difficile, elle cherche sa nourri. 
ture n'importe où et se fait ainsi l'agent pro- 
pagateur de bien des maladies, Il y a de quoi 
trembler quand on pense qu’en six mois, une 
seule mouche a une descendance de plus de 
cent millions d'individus ! Heureusement, la 
plupart ne résistent pas aux premiers froids 
et un champignon, l'empuse, en détruit beau! 
coup, 

La mouche est un insecte fort agaçant. Est. 
ce pour cela qu'elle n’a inspiré aucun musicien! 
alors que le bourdon, la truite, le cygne, e 
jusqu’à l'âne ont servi de thème à des morceaux® 
célèbres, tel « Le Carnaval des Animaux », deb 
Camille Saint-Saëns ? FE r 

Bu. Bi. 28963 voudrait connaître le meïlleu! 
compositeur belge, En matière d'art, il es 
difficile d’accorder la palme : on ne peut com: 
parer, peser les génies, et décider par exempl 
que Henri Vieuxtemps dépasse Grétry, mai 
il semble que César Frank est, de tous le 
maîtres de Flandre et de Wallonie, le plus 
célèbre à l'étranger. Cela ne signifie pas, loik 
de là, que lés autres n’ont: pas de talent, ed 
ne pouvant citer tous ceux qui vivent encor: 
et qui nous donneront peut-être des chefs 
d'œuvre, je n’en citerai aucun. Mais je pro 
fiterai de l'occasion pour conseiller à nout 
veau à mes lecteurs de ne pas écouter n’im 
porte quelle rengaine, tous ces airs faciles À 
la mode abimant le goût. Il n’est pas nécess 
saire de chercher à comprendre les gran 
musiciens ; écoutez du Bach, du Beethoven, di 
Mozart, et vous les aimerez vite. Ensuite, 
y a tant de vieilles chansons populaires qui 
valent cent fois les inepties lancées à for 
de publicité, avec des paroles qui n’ont pas à 
sens, sur des airs qui ne valent pas mieux, 

Pour être heureux, chantons ! Entonno, 
non pas un plein hanap d’ambroisie} Co 
suggère Fantasio, mais les couplets de « À. 
en avant! » notre marche (piano et \ 
franco contre 2 francs en timhres à 50 
Elle n’a pas été adaptée à un air co 
la Foudre 16975 ; notre ami Félix Cl 
composé la musique, sans prétention Mais 
entraînante : son succès est d’ailleurs ”tel q 
la deuxième édition s’'enlève rap'dement, 
couverture humoristique illustrée spécial û 
par Jijé y est d’ailleurs pour quelque 

Allons, encore un facteur de bonne hu 
cette Chanson, et une raison de plus di 
ter : Spirou ami. partout toujours. 

2 LE FURE 















Se QUELQUES STATISTIQUES 

:. Le nombre total des-timbres catalogués pour 
1942 s'élevait à 81.147. 

* ‘Je vais veusen donner ci-après la classifica- 
ton d’après Mes catégories usuellément connues ! 





Timbres ordinaires 59.237 

Poste aérienne 4.540 

«Timbres-souverir 296 
Timbres pour express 224 

Blocs-feuillets 237 

Timbres -de charité 231 

Timbres pour journaux 391 

Colis ‘postaux 980 

Timbres de service 5.947 

Timbres de service pour avions 204 

, Timbres-taxe 5.187 
Timbres de franchise 168 

Timbres fiscaux-postaux 691 

Timbrés-télégraphe 1.470 

‘ Divers 1.344 
FOTAL : 81.147 


‘ 


‘” Ce total, réparti par continents, se subdivise 
comme suit : 





Pour CS 26.908 
Pour l'Amérique 19,931 
Pour l'Afrique 16.561 
Pour l'Asie 11.963 
Pour l'Océanie - 6.784 

TOTAL : #1.147 


Pour l'Europe, nous obtenons la répartition 
suivante : 





Timbres ordinaires 19,729 
Poste aérienne 1.320 
Timbres-souvenir 181 
Timbres pour express 120 
Blocs-feuillets 119 
Timbres de charité 157 
Timbres pour journaux 313 
Colis postaux 543 
Timbres de service 1.375 
Timbres de service pour avions 7 
Timbres-taxe 1.985 
Timbres de franchise 145 
Timbres fiscaux-postaux 31 
Timbres-télégraphe 257 
Divers 626 

TOTAL : 26.908 


: Pour la Belgique. nous obtenons les chiffres 
suivants : 


Timbres ordinaires 680 
Poste aérienne 7 
Timbres-souvenir 28 
Timbres pour express 6 
Blocs-feuillets 16 
Timbres de charité # 
Timbres pour journaux 40 
Colis postaux 259 
Timbres de service 31 
Timbres de service pour avions _ 
Timbres-taxe 54 
Timbres de franchise ES 
Timbres fiscaux-postaux A 
Timbres-télégraphe 17 
Divers 9 
TOTAL: 1.147 
Dans ces totaux sont compris les timbres 


d'occupation de 
années suivantes. 


la guerre 1914-1918 et des 


LES NOUVELLES EMISSIONS 


8 INDOCHINE, — Pour obvier au manque de 
.timbres-taxe de 2,5 cents, cette indication a 
_ été apposée en surcharge noire sur un timbre- 


ETVous, res Deux A5! g 
f[ AUSS/ JE DONNE UNE 


L'NOUVELLE REPRÉSENTATION 
EXT à [a 


re À 


Es 


WQVLELLE NN 
POPÜL ARITE ! 
CELA DE VIENT 


: JOURS « /£ Y AU: 
CiNQ COMBATS !. 
ENTENDU.JE TRIPLE LA 
SOMME DU CONTRAT. 


OUS AVONS :REUS5/) 
SANS. LE SAVOIR UNE. 
(PREMIÈRE 7015. Nous Y 
N'AURONS PAS TOUTOUR 8) 


B'Een 


IN QUARTIER CALME! 
:VOILA MON 
AFFAIRE ! 


RASANT ! 


A LES EQUIPEMENTS 
ENCORE VIVRES ET 
CHEVAUX. JAÏ ENTENDU 
PARLER DUIV QUART/ER 
INDIEN AU NORD DE LA 
VILLE. ALLONS y. 


Fe Ces cosrumes 
ME PLAISENT MIEUX. 


N'EST.CE PAS TON DÉ NOTRE 


 MONTURES 


SQ, ET HUÎT JOURS DEAN FAITS A L'INSU DE TOUT} 
ALORS VIVRES POUR 
MminvîT! Bon! 


LE MONDE. CEST DU 
TRAVAIL, ÇA: 


AMENE 2 LES 
DOLLARS, 4 


Minuir! Nous # 
APPROCHONS. DU LIEU 


RENDEZ VOUS. 


taxe. carmin et brun-orange de l'émission de 
1931. 


JAPON. — Pour commémorer la prise de Sin- 
gapoor par l’armée et la marine nipponnes, une 
surcharge en caractères japonais. avec le .nou- 
veau nom de la ville « Chonanko »-et une sur- 
taxe au profit des blessés a été apposée en 
bleu-violet sur le timbre de 2 sen rouge à 
l'effigie du général Nogi, le vainqueur-de Port- 
Arthur, et-en rouge sur le timbre de 4 sen vert 
à l'effigie de l'amiral Togo. : 


LE CLUB DES COLLECTIONNEURS 


Nous inscrivons comme échangistes : 
2158. — Jacques Lecomte, rue de Tournai, 























(A suivre.) 
123, à Peca, désire monde entier ; offre France, 
surtout maréchal Pétain, 

2607, — Gilbert Doyen, 212, avenue Charles 
Woeste, Jette-Bruxelles, désire monde entier, 
spécialement Belgique ; offre monde entier, sur- 
tout France et Angleterre. 

2229, — Sally Londner;, 
Moxetus, 57, à Anvers. 


avenue Plantin- 
SELLO. 





La prochaine réduction du nombre de 
pages de notre journal, nous force à sus- 
pendre momentanément la publication 
de la Chronique Philatélique. 








LE CAMBRIOLAGE 

Un cambriolage vient d'être commis 
dans un bureau. Le coffre-fort a été 
éventré. Flup découvre dans un petit bar 
des environs un homme qui se livrait 
à des dépenses exagérées. Il Je fait arré- 
ter. Quel est le voleur ? 

(Voir solution dans notre prochain 
numéro). ; 


Solution du problème de la semaine 
dernière : $:.2 





. LE VOL DES PERLES | 
Le coupable de l'agression est le. lo. 
2 ique Antoine. Lui seul, en e: 


a pu avoir connaissance de l'ineffica= 
_ cité du pistolet de M. Bobs. 




















Mes chers amis, 


Les exigences de la mise en page ne 
nous permettent pas encore de vous 
parler cette semaine de la petite réunion 
que.le C. S. A. a organisée avec l’aide 
de la Centrale de Bruxelles, Au moment 
où ces lignes sont écrites, nous nous 
trouvons encore à deux jours de ce fati- 
dique 8 août encore tout chargé de 
mystère, Fera-t-il beau. froid? Com- 
ment se comporteront les modèles qui 
prendront le départ? Les lecteurs 
auront-ils répondu à l'appel que nous 
leur avons, lancé ou, au contraire, 
devrons-nous nous consacrer davantage 
à favoriser les activités de certaines 
villes de province qui font preuve d'une 
grande vitalité? Autant d'inconnues que 
nos amis bruxellois auront résolues 
quand pardîtront ces lignes. 


Spirou sur huit pages? Hélas! oui, 
chers amis, et dès la semaine prochaine, 
mais que les membres du C. S. À. ne se 
désolent pas. Avant peu ils retrouveront 
leur chronique de petite aviation. Il y 





aura es articles de technique-et d’his- 
toire sur l'aviation et la marine. Nous 
reprendrons notre vieille rubrique « Le 
Saviez-vous ? ». Par quel miracle « Spi- 
rou » pourra-t-il vous donner quatre à 
cinq fois plus de texte, alors que les 
restrictions l’obligent à diminuer encore 
le nombre de ses pages ? C’est encore 
un secret, mais nous le révélerons bien- 


tôt à ceux d’entre vous qui font partie 


de notre Club. Car ils seront les seuls 
à pouvoir profiter de cette nouvelle et 
mystérieuse « Formule Spirou ». Ce sera 
notre façon de les remercier de leur 
confiance et de leur dévouement. Si vous 
n'êtes pas inscrits, hâtez-vous. Remplis- 
sez aujourd'hui même le bulletin d’ins- 
cription ci-dessous, car il ne pourra 
plus, faute de place, paraître réguliè- 
rement à cette page. 


Georges CEL, 


P.-S. — Les lauréats du concours des 
causeries ont été avertis par courrier 
direct. La plupart seront déjà en pos- 
session de leur prix au moment où ces 
lignes paraîtront. La liste de ces heu- 
reux gagnants sera publiée dans un très 
prochain numéro. 


LE COURS DU CHEF-PILOTE 


Si LE MOTEUR CALE AU DÉPART 
IL NE -FAUT JAMAIS CHERCHER 
A REV 


IL EST PRÉFÉRABLE  D'ATTERRIR DROIT 


OBSTACLES L'ATTERRISSAGE DANS CES CONDITIONS 


DANGERS. 





CLUB - SPIROU - AVIATION 


ADHEREZ SANS PLUS TARDER 

AU GRAND CLUB AERONAUTIQUE 

DE LA JEUNESSE BELGE 

Recopiez cette fiche d’adhésion sur 
talon du bulletin de versement : 

DOTE reins, - PL ORONE rooms miestient 
Rue 5 NS; 
Localité. mans PEOUTO mme 
Je désire m'inscrire aux A. d. S. (*) — 
‘au C. S. À. et je verse la somme de 
mms _fTS (*#) au O. O. P. 362159, des 
Editions DUPUIS, à Marcinelle. 

Par retour du courrier, vous recevrez la 
ou les cartes d'identité, le code morse et 
le ou tes insignes. 

(*) Si vous êtes déjà À. d. S., biffez cette 
mention, 

(**) Inscription À. d. S. et C. S. À. avec 
un des deux insignes au choix : 6 francs; 
avec les deux insignes : 10 francs, - [nscrip- 
tion au C. S, A. seulement, avec insigne : 
5 francs (permise uniquement aux A. d.Ss.). 























LE VIRAGE FREINE L'AVION € 
PERTE DE VITESSE. EURE 


C2 


DEVANT SOI . QUELS QUE SOIENT LES 
PRÉSENTERA TOUJOURS MOINS DE 














EMPLOYÉ SEUL : 


STOPPEZ 
IMMÉDIATEMENT 









Ensemple nous avons vu l’origine du 
compas, puis nous en avons étudié les 
divers éléments. Maintenant, avant de 
terminer cette courte étude, examinons- 
enson « mode d'emploi ». 


Le compas est un instrument précieux 
à bord, aussi est-il l’objet de grands 
soins de la part des marins, Un petit 
habitacle lui à été aménagé. Celui-ci {1) 
est composé d’un fût en bois surmonté 
d’un capot en cuivre. Le capot est muni 
de glaces (2) pour permettre une vision 
aisée du compas (4). Une lampe (5) 
facilite la navigation de nuit. Vous savez 
que laïiguille de la boussolé dévie en 
présence d’un morceau de fer où à son 
voisinage. Il est impossible cependant 
de ne pas employer le fer dans la cons- 
truction d’un navire moderne, Pour 
annuler le fâcheux effet de ce métal et 
pour corriger les déclinaisons, Fhabi- 
tacle est muni extérieurement de deux 
globes compensateurs qui rectifient la 
direction de la rose. 


Supposons maintenant un navigateur 
qui, partant d’un endroit doit se ren- 
dre dans un autre. Il déploie sa carte 
et trace une ligne droite entre les deux 
points extrêmes du parcours. Au moyen 
d’un rapporteur, il calcule l’angle exact ! 
que cette ligne fait avec les méridiens. ! 
Il trouve par exemple 15 degrés. I1 lui | 
suffira de donner à son bateau une! 
direction telle que la rose des vents indi- | 
que le même angle au point de la ligne 
de foi. Le compas se trouve constam- 
ment devant les yeux de l’homme qui 
tient la barre. Celui-ci corrigera donc 
instantanément chaque tendance du 
navire à quitter sa direction primitive. | 

Et voilà terminée notre petite étude 
sur le compas. Vous n’en Savez pas! 
encore autant qu’un vieux marin, mais 
vous ne réponüriez plus comme ce can- | 
didat ému qui à l'examen de PEcole! 


RS TEPRNEPAUE TA 





DEPTEPITET TT 





HUM/QUEL CALME! MAIS 


BAPPROCHE 
DE LATAVEQNE 


[LEPERVICR etc U. 





COMMENT ASTU PU S1 FACILEMENT 


à EN ÉTAIS SÛR! 
LARSEN N'EST 


NOUS ESPIONNE ! | 
ILYA UN TYPE À 
LA FENÊTRE 


REPRENEZ VOS USTENSILES 
dE NE VOUDPAIS PAS VOUS 
EN PRIVER 


Navale avait bredouillé à ses examina- 
teurs : « Le compas maritime est un 
appareil à deux pointes qui sert à faire 
des ronds ! » Le malheureux avait con- 
fondu Ia boussole avec l’instrument de 
dessin qui porte le même nom. 

Encore un conseil, Si vous ne voulez 
pas passer pour un A'eu, ne dites pas 
Est-Sud ou Ouest-Nord, mais commen- 
cez toujours par énoncer les deux direc- 
tions données par l'aiguille, c’est-à-dire 
le Nord et le Sud. 


Georges CEL,. 


ROULER UN GAILLARD COMME 


ME 


A HÉ/ AVEC CE FLACON, 
D UE RENDRAIS UN 
£ ÉLÉPHANT ENRAGÉ 
BAUS5L DOUX QU'UNE 
A MITE AVEUGLE / 


ft 


MAIS COMME UN ÉCLAIR L'ÉPERVIER S'ÉLANCE À TRAVERS LA 
FENÊTRE ET PLONGE LES BRAS TENDUS , VERS L'HOMME, 





LA VIE DES SECTIONS 
et LA CHAINE D’ENTRAIDE DU C.S.A. 

SP1 échange 10 albums (Félix le Chat, :Zozo, 
Zig et Puce, etc.) contre un hydravion ou un 
planeur de plus d’un mètre d'envergure. 

SP3 met sa documentation aéronautique à la 
disposition des membres du C. S. A. des envi- 
rons de Verviers. 

SP5 cherche jeune fille pour 
section féminine à Bruxelles. 

SP6 cherche une section aux environs de 
Beaumont. 

Louis Clairbois, 183, Campagne Fraipont, Nes- 
sonvaux, organise pour le 23 août une grande 
sortie cycliste à Villers-le-Bouillet, Tous les 
C. S. À, de la région y sont cordialement invi- 
tés, 


former une 


MAIS VOUS DÉTÉRIOREZ 
VOTRE MATÉRIEL, CHER 


SP8 échange 26 récits express contre livres 
de marine ou d'aviation. 

SP9 échange plans Spitfire, Stukas, Spirou I, 
contre causeries ou plans. Le même échange 
également causeries contre causeries. 

W59 offre causeries contre albums ou ima- 
ges sports. 

SP10 désire se procurer boîte meccano Trix, 
1, la, 1b, 1c, et moteur 2055. 


SP11, Marchienne-au-Pont, prête films 9 et 
85 2%, et organise séances cinéma pour'les $ec- 


tions qui lui en font la demande. 

SP1? cherche membres de 11° à 16 ans pour 
former section à Gilly. 

SP13, Woluwe-Saint-Lambert, cherche mem- 
bres 10 à 14 ans, Le même échange albums tim- 
bres Yvert*et Æellier et autres contre timbres. 












« FOOTBALL », par JACQUES LECOQ 
EST EN VENTE 


Nous avons déjà dit qu'un de nos meil- 
‘leurs journalistes sportifs spécialisés en 
: football, un journaliste qui a accompagné 
dans tous ses voyages l'équipe nationale 
belge depuis plus de dix ans et qui, 
depuis des. années, suit de près l'activité 
de notre football, avait édité à la Mai- 
son Dupuis un livre consacré au Football, 
‘ivre que nous souhaitons voir-entre toutes 
les mains. Les A. d. S. sportifs se doivent 
en tout cas de l'acheter, car ce livre leur 
permettra de mieux connaître le sport 
le plus populaire en Belgique. 

Le livre « Football », de Jacques Lecog, 
est divisé en trois tomes. Le premier traite 
des conquêtes du football. Il explique 
comment le football prit naissance, com- 
‘ment on le jouait il y a plusieurs centai- 
nes:d’années. Ce chapitre fourmille d'anec- 
dates savoureuses. Ensuite, on «explique 
ce-que sont les Jeux Olympiques, on fait 
Yhistoire de la Coupe d'Angleterre, de la 
coupe von Tschammer und Osten, de la 
Mitropacup. On parle de la victoire belge 
aux Jeux Olympiques de 1920. On donne 
le palmarès complet des championnats de 
Bélgique de football et le palmarès de 
Yéquipe nationale belge depuis qu’il y a 
des matches internationaux. Le deuxième 
tome traite des problèmes du football 
On parle des championnats de jeunes 
(ce qui intéresse les spiroutistes au pre- 
mier plan), on expose ce qu'est la sélec- 
tion et le contrôle médical des équipes. 
On parle des qualités requises pour cha- 
que place de joueur et l’on dit comment 
on doit s'entraîner. Il est fait allusion 
aux transferts, au professionnalisme, aux 
corporatifs et aux pronostics. Enfin, le 
dernier tome est inédit, Les règles du jeu 
détaillées sont exposées ; tous les cas du 
règlement sont expliqués, ainsi que la 
tactique du jeu, Ce chapitre permettra 
| & A. d. S. de se familiariser avec leur 
d: favori, Le volume est en vente dès 
Mrésent, aux Editions Dupuis. M. Jac- 
»s Lecoqg-a bien voulu accepter de dédi- 
cater personnellement au nom de. cha- 
gun des 500 premiers A. d. S. qui en 
feront la demande un exemplaire de son 
volume. Autrement dit, les 500 premiers 
A. d. S, qui souscriront un livre « Foot- 
ball » le recevront muni de la signature 
et d'une annotation gentille de l’auteur. 
Pour cela, il faut vous dépêcher, car il 
est bien évident que parmi nos 32519 
A. d. S., la majorité va vouloir avoir sa 
dédicace. Nous vous engageons done à 
vérser la somme de 20 francs au C. C.:P. 
3621.59 de la Maison Dupuis, 41, rue 
Déstrée, à Marcinelle, en mentionnant sur 
le-talon du chèque « livre Football », par 
Jacques Lecog. Endéans les 8 jours, le 
livre vous sera porté par la poste. Mais 
dépêchez-vous si vous voulez être servi 
et surtout si vous désirez la dédicace, 


LE CHAMPIONNAT DES A. D. S. 


Nous vous avons dit, la semaine der- 
nière que le championnat de football des 
Ad. S. s'était terminé par la victoire de 
Templeuve -sur Familleureux. Victoire 
absolument méritée et remportée d’ail- 
leurs “dans un beau style, nous ont dit 
ceux qui assistèrent à ce match. Signa- 
ons que Templeuve et Familleureux nous 
ont écrit tous deux pour remercier la 
Direction de « Spirou » des cadeaux qui 
leur avaient été offerts et pour nous dire 
toute la satisfaction qu'ils avaient eue de 
disputer ce premier championnat de « Spi- 
rou ». 

Les deux équipes, très sportivement, 
rendent hommage à l'adversaire, ce qui prouve 
l'excellence de l'esprit spiroutiste. On lutte 
sur le terrain, en sportif, et, sitôt le match 
fini, on fraternise sous l'égide de « Spirou ». 


Toutes deux également nous ont dit qu’elles 
espéraient bien que l'an prochain nous recom- 
mencerions à faire disputer ce championnat. 


C’est bien notre intention, aussi voici les 
grandes lignes de ce championnat 1943 qui 
débutera dès la mi-septembre : 


1) Il y aura une série de championnats régio- 
naux, dont le déroulement sera assuré sous la 
direction d’un chef de section A. d. S. con- 
vaincu ; 

2) Les huit champions régionaux (car il y 
aura au maximum huit régions) seront quali- 
fiés pour jouer la finale de « Spirou » par 
élimination directe. Ces matches de finale 
seront disputés aux frais de la Direction de 
« Spirou »; 

3) Les championnats 
putés selon la formule qui 
majorité des concurrents 


régionaux seront dis- 
conviendra à la 
qui 


se mettront 
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HA 


d'accord et tiendront réunion avec le chef de 
section. Les champions régionaux devront être 
connus pour la fin ‘janvier ; 

4) Voici les sections régionales retenues : 
1. Ath-Tournaisis (chef de section : Francis 
Deleplanque, 13, rue de Néchin, à Templeuve) ; 
2. Bruxelles (chef de section : Robert Defort, 
16, rue de l’Egalité, Etterbeek) ; 3. Liége (chef 
de section à désigner) ; 4 Limbourg (chef de 
section : Stanislas Ulbryx, 115, Boulevard Cir- 
culaire, à Waterschei) ; 5. Centre-Charleroi 
(chef de section : Frans Dubois, 46, rue de 
Marche, à Familleureux) ; 6. Namur (chef de 
section à désigner) ; 7. Mons-Borinage (chef 


de section à désigner). La huitième place sera 


conférée aux A. d. S. qui auront montré le 
plus d’activité sportive durant l'hiver et qui 
n’habitent pas ces régions (régions flamandes, 
Verviers, Luxembourg, etc.). Les candidatures 
pour le poste de chef de section là où la place 
est vacante doivent être envoyées à « Spirou » 
et adressées à Kiki. 41, rue Destrée, à Mar- 
cinelle. 

Dès à présent, 


mettez-vous en action, car 


POURQUOI ATIENDRE UNE RÉPO 


Qui N'ARRIVERA DAS . . PARTONS: 
PUIS QU'IL EST TEMPS ENCORE 





CEST LE COURRIER 
QUE LE PAPE 


ATTEND 





nous commençons le championnat 1942-43 vers 
la mi-septembre et chaque semaine les résul- 
tats paraîtront ici même. 3 


: LES AVIS SPORTIFS 

Auderghem, — Back droit demande à jouer 

dans équipe A. d. S. Pierre Vandenbosch, 43, 
rue de la Stratégie, 

La Louvière. — Equipe de football compo- 
sée de B.) Delhelle ; Arr.) Declercq A. et Her- 
man ; D.) Oacqui, Ritveld et Hennyndael ; Av.) h 
‘Lucien Delhelle, Vanbeneden, Staumont, Bri-h 
son et Decoster. Correspondant : Willy Brison, 
8, place de la Cité, 

Buret (Pce Luxembourg). — Equipe football 
“se déplace dans rayon de 12 km. Elle com- 
prend : B.) Mathieu ; Arr.) Mathieu, Schiousse; 
D.) Schmidt R.,, Schmidt R: II, et Maje- 
rus ; Av.) Defosse, Schmitz A., Lamborelle, 
Mathieu S. et Schmitz R. Ecrire à Jules 
Schlousse, 11, rue de Clervaux, Buret Tain- 
tigny. 

Philippeville. — Equipe de jeu de balle com- 
prenant : C.) Dekeyser et Dimanche ; P.. M.) 





ami des 


ENFIN! VOUS NOILA 
SAN ET SAUF |. 
DIEU, SOIT 

LOUE! 


VOUS AVEL ENFIN CETTE 
RÉPONSE... 9 AINT- PÈRE 9 
QUANO PARTONS-NOUD : 


UN TERRAIN D° 
ENTENTE ET,ONT 


RECONSTITUE LA 
CITE VATICANE. 
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Debon ; G. M.) Georges ;-F:) Piret, demande 
des luttes, Ecrire à Jean Dekeyser, 37bis, rue 
de France. 

Quiévrain. — Vingt A. d. S. se sont réunis 
pour former une section de football et de jeu 
de balle. Pour conclure des rencontres : Henri 
José Ruelle, Vieux Chemin de Condé. Age 
moyen : 12 ans. 

Houyet. — Equipe de football en formation. 
S'adresser à Arthur Jadot, 6, rue du Moulin. 

Waudrez-Binche, — Section de jeu de balle 
et de football demande des rencontres. On peut 
s'adresser à Rogér Trempont, 12, rue de Pé- 
ronnes, à Waudrez-lez-Binche. 

Fayt-lez-Manageé: — Equipe de jeu de balle 
A. d. S. cherche des joueurs et des luttes, 
Ecrire à François Alphonse, 35, rue Joseph 
Wauters. 

Saint-Ghislain, — Equipe de jeu de balle 
A. d. S. comprenant : C.) Robbe et Robert ; 
P. M.) Nodolny ; G. M.) Notable ; F.) Geu- 
mez. Ecrire à Géumez, 24, rue Léopold, pour 
conclure des matches, ; 

Wihéries. — Equipe de jeu de balle 


/ 





et de 


SAINT- PRE VOiCt 
LA RÉPONSE 








jeunes. 


MALGRE LES TEMPS TROUBLES, DON DOSCO 
INAUGURE CETTE ANNÉE -LA , UNE 
OUVELLE MAISON... 
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football cherche rencontres. Ecrire à Yvon 
Deltour, 2, rue Ferrer. 

Bruxelles. — Le Blue Star a été formé parmi 
les À. d. S. footballers de l'Ecole Normale 
Charles Buls. Il comprend : B.) Tielemans ; 


Arr.) Massoels et Michiels; D.) Zérard, Bue- 
kenhoudt et Van Damme; Av.) Franck, Van 
Holder, Despez, Mottlo et Van Boxem. Pour 


les rencontres : Jean Zérard, rue Champ de la 
Couronne, 38. 

Uccle. — Equipe de football (moins de 16 ans) 
demande des matches : J. Pulinckx, 170, rue de 
la Pêcherie, Uccle-Saint-Job. 

Harlue. — Equipe de jeu de balle (14 ans) 
comprenant : C.) Quintin et Leclercq; P. M.) 
Decamp ; G. M.) Fenis ; F.) E Decamp, cher- 
che luttes. Ecrire à Louis Decamp, 26, rue 
Nouvelle, 

Rânsart, — Equipe de jeu de balle cherche 
encore deux joueurs et voudrait conclure des 
luttes. Edgard Monnon, 75, Ch. de Giülly. 

Bruxelles. Equipe de football cherche 
encore quelques A. d. S, Van Niewenhoven 
Léopold, 387, Ch. d'Anvers. Age moyen : 13 ans. 








Huy. — Equipe d'athlétisme cofmipre- 
nant déjà Jabon, Grandjean, Dessart, Ni- 
zet, Nokin, Minable, Paulus frères, Gil- 
let et Vause, cherche à se compléter et 
à organiser des réunions. Ecrire à Des- 
sart, 12, rue Fouarge, 

Neufchâteau, — Equipe de football cher- 
che des rencontres. Pierre Haager, 21, rue 
Masoin, 

Leuze. — Equipe de football cherche des 
joueurs et demande déjà des rencontres. 
Michel di Silvestro, rue de Condé. 


LA VIE SPORTIVE DES SECTIONS 


Heinsch, — L'équipe a joué son pre- 
mier match contre Freylange et a gagné 
par 6-2. B.) Fontaine; Arr.) Claudy KR, 
et Astgen; D.) Clesse, A. Claudy et P. 
Fontaine : Av.) Mustin, M. Fontaine, Lays, 
Neuberg et Ad. Fontaine. Pour les mat- 
ches: André Claudy, 3, rue de Neuf- 
château. 

Spy: — Spy a battu en jeu de balle 
Mornimont par 15-13. Vainqueurs: C.) 
Larivière et Giovanus; P. M.) Daniel; 
G. M) Lamy; F.) Bauwens. S'adresser 
à Constant Giovanus, rue du. Charbon 
nages 

Ham-sur-Sambre. — Le championnat de 
jeu de balle s'est terminé par la victoire 
de Feral À devant Baty A, Feral B, Baty 
B, Praules et Chautmont, Voici les vain- 
queurs : C.) Michaux et Pietquin.; P. M.) 
Grohet; G. M.) Drèze; F.) Scohy. Pour 
les luttes: Florent Scohy, 10, rue de 
Praules. - * 

Otrange. — L'équipe d’Otrange a réussi 
le draw (3-3) à Bergilers, puis a battu 
Grandville par 13-1. Montfort a marqué 
7 buts. Ecrire pour matches à Victor 
Bouflette, 26, Village. 3 

Tertre, — Voici quelques détails sur les 
matches joués par les À. d. S. de Tertre : 
A Quaregnon, Tertre, mené au repos par 
1-0, a fait nul: 1-1, Contre Hautrage, 
Tertre menait 3-0 au repos et gagna par 
5-0, La revanche contre Hautrage s’est 
terminée par la victoire de Tertre par 
4-2, Equipe : B.). Debaix; Arr.) Canivet 
et Denève; D.) Celsy, Limbourg et Sto- 
rez: Av.) Dorigato, Letot, Debay, Zoppé 
et Blondiaux. Pour les matches : Adrien 
Debay, 21, rue Mathieu. À 

Sivry. — L'équipe de Sivry a battu 
Sivry B par 15-6 et Solre-St-Géry par 
15-13, En revanche, à Solre-St-Géry, elle 
a battu l'équipe locale par 15-5. Michaux 
a chassé 11 cutres. Pour les luttes : Simon 
Michaux, 21, rue de la Station. 

Charleroi. — La Jeunesse Faubourienne 
A. d. S. a battu Charleroi Fond par 10-23 
en jeu de balle. Elle a battu Charleroi 
Jonet par 10-9 puis par 10-8 Equipe : 
C.) Herwyn et Joslain ; P. M.) Houbion ; 
G. M.) Monier ; F.) Dessy. Pour les lut- 
tes: Félicien Houbion, rue Cayauderie, 153. 

Fayt. — En jeu de balle, l’équipe de 
Fayt a battu l'équipe de la Chaussée par 
15-13. Le petit milieu de l’équipe battue 
avait pourtant chassé 11 outres. La Chaus- 
sée mena par 11-6 et par 13-11, mais 
Fayt remonta et gagna sur le poteau. 
Vainqueurs : C.) Herman et Parisel ; P.M.) 
François; G. M.) Debuisseret ; F.) Pos- 
tiaux. Pour les luttes : François Alphonse, 
35, rue Jos. Wauters. 

Etterbeek. En football, l’équipe 
d'Etterbeek (Moerman) a battu Jette par 
4-2, Au repos, 2-0. Pour les’ matches : 
Paul Moerman, 223, Ch. Saint-Pierre. 

Jurbise, — En jeu de balle, Jurbise a 
reçu Nimy A. d. S. Jurbise a gagné par 
15-13: Vainqueurs : C.) Gérard et Plume ; 
P. M.) Duveau ; G. M.) Gérard Joly ; F:) 
Erphelin. Pour les luttes : E. Duveau fils, route 
de Mons. É 

Douvrain. — En jeu de balle, Douvrain a 
battu Baudour par 15-8. Pour les luttes : Cani- 
vet José, 40, rue du Courvu. 

Saint-Ghislain, — L'équipe des À. d. S. a 
joué contre Saint-Ghislain IL et a gagné par 
10-2. Delcourt a chassé 5 outres. Vainqueurs : 
C.) Celsy et Houillez; P. M.) Joly: G. M.) 
Lecocq; EF.) Chevalier. Réserves : Delcourt, 
Nicolas, Lemal., Pour les luttes : Joseph Che- 
valier, 40, rue Saint-Charles. 

Harmignies. — -Harmignies A. d. S.-a joué 
à la balle contre Havré (victoire par 8-2) et 
contre Saint-Symphorien (victoire par 8-5). 


Pour les luttes : Paul Balcaen, 83, route de 
Mons. 
P.-S. — En écrivant pour le courrier spor- 


tif, n'oubliez jamais qu’il est indispensable que 
vos lettres contiennent : 1} Nom ; 2) Prénom ; 
3) Numéro d’A. d. S.; 4) timbre de 1 franc 
pour les frais. Notre service ne prendra plus 
en considération les lettres qui ne répondraient 
pas à ces conditions, KIKI. 
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IL Y À DES HEURES QUE NOUS SOMMES 
DANS CE TUNNEL! ET POURTANT, 
DiNOUS MARCHONS VITE... 


Fa ANGELE ET LE DOCTEUR SONT LA, 
AVEC LES BANDITS... C'EST LE 


LABORATOIRE... 





| TU VEUX DIRE DU 

ENFIN TUNNEL, POUR LE 

SORTIS DU JRESTE RIEN N’EST 
PETRIN ! ENCORE FAIT ! 


ATTENDEZ, JE VAIS ESSAYER 
D'ENTENDRE CE QU'ILS 





TU AS RAISON, FRED, 
MAIS 
COMMENT ? 





D LE MIEUX EST D'ALLER JUSQU'AU 


TERRAIN D'ATTERRISSAGE. 
TACHONS D'Y ARRIVER 








_Le docteur Alex Gitan a découvert une formule pour 
la fabrication du radium synthétique. Il est prison- 
nier dans son propre château d’une bande d’aventu- 
riers qui veulent l’obliger à fabriquer 100 gr. de ce 
tadium, Si le savant n’obéit pas, sa nièce Angèle 
mourra. 

Bob l’Aviateur, son ami Fred et le secrétaire Bowez 
s’enfuient par un passage souterrain ignoré des 


“bandits. 


BOB, TU VOIS 
CETTE LUMIERE ? 












ILS ONT OBLIGE M. GITAN À FABRIQUER 
DU RADIUM, ET ILS VEULENT EMMENER | 
ANGELE ET LE DOCTEUR AVEC EUX... » 


VES, MES AMIS !.. 
EN AVANT ! 
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L'AVION... ET IL EST BIEN ARME, 
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LE TRESOR 





(Suite. — 12) 
Un nouveau silence suivit ces paroles. Mais, 
alors, quelle que fût sa confiance, Korridès 


lui-même sentit son cœur se serrer, Pourtant, 
il ne redoutait rien, ni la mort. Il fit un effort 
sur lui-même, Ses yeux, qu'il avait un instant 
fermés, se rouvrirent, limpides et calmes. Ils 
rencontrèrent les regards de John Dogg. D'un 
mouvement spontané, les deux hommes tom- 
bèrent aux bras l’un de l’autre. Puis, John 
Dogg donna l’accolade à Popy, à Jeffries et à 
Pantalon, Et, tout aussitôt redevenu maître de 
lui, il leva la main en prononçant : 


— « Go ahead ! » 


Korridès s’élança vess la Sphère. Au pre- 
mier degré de l'échelle, son pied portant à 
faux, il trébucha. Il faillit tomber; le bras 
tendu de Pantalon le retint. 


Il se retourna, et, souriant, il dit à haute 
Voix : s 

— Heureux présage ! Comme cet homme m'a 
gardé d’une chute, nous, serons préservés du 
danger ! z 

Il vit fixés sur lui, les yeux de Francesco 
Domacco, et ces yeux  brillaient d’une si 
étrange expression diabolique et mauvaise, que 
Korridès eut un sombre pressentiment. Maïs 
aussitôt, comme il tournait un peu la tête, il 
fut arrêté par les yeux de Marguerite, remplis 
de larmes. Il tressaillit. Son dernier regard fut 


pour elle, regard de confiance, d'espoir, de 
force et de courage. 
D'un pas ferme et sûr, cette fois, il gravit 


l'échelle et entra dans la Sphère, La tête haute, 
l'allure fière et joyeu:, - »py, Jeffries et Pan- 
talon le suivaient, On les aperçut un instant 
“dans l'encadrement de la porte ; puis le van- 
tail se releva comme un pont-levis, ils dispa- 
rurent.. On entendit les crissements des vis 
de pres:ion, riux coups métalliques, et ce fut 
le silence... 


Trois minutes après, suspendue aux énormes 
chaînes des bossoirs, la « Victoria » touchait 
l’eau. En demi-cercle, en avant duquel se 

_ groupaient John Dogg, Simpson, Corrat, Mar- 
guerite et Francesco Domacco, les ouvriers et 
les matelots, pâles et. la tête découverte, <e 
tenaient immobiles à l'arrière du « Walkover ». 


Le capitaine Simpson saisit le filin qui com- 
mandait l'appareil à déclenchement des cram- 
pons retenant la Sphère. Sa main tremblait 
un peu. Il serra le poing. 

— Larguez tout ! dit-il. 

E: brusquement i! tira, pendant que son rude 
visage reflétait l'émotion dont il était agité. 

Alors, d’un élan passionné, tous se précipi- 
tèrent, haletants. On vit la Sphère osciller ; 
un remous énorme bouleversa les ondes, tout 
disparut. 

Le tourbillon des eaux se ralentit, s’effaça, 
et la surface de l'Océan redevint calme comme 
si rien d'anormal ne s'était passé. 


CHAPITRE VI 


Dans l’abîme 


Entré dans la Sphère, Korridès fit briller la 
lumière électrique, Le premier soin des quatre 
hommes fut de boulonner soigneusement la 
porte extérieure de la chambre cylindrique, de 


FES 


} 


placer les arcs-boutants mobiles 
qui la reliaient avec la porte 
intérieure et de fermer ensuite 
cette porte intérieure au moyen 
de la vis de pression : tout cela 
afin que, comme le reste de la 
coque, les vantaux pussent sup- 
porter la “formidable pression 
qu'allait avoir à subir la € Vic- 
toria ». 

Puis, debout, 
attendirent, et 
entendre battre 
Tous les quatre 
hommes courageux, résolus et 
quelque peu fatalistes, comme 
le sont souvent, par une appa- 
rente contradiction, les carac- 
tères énergiques. 

De plus, ils avaient une 
entière confiance en la solidité 
de la Sphère et le bon fonction- 
nement des mécanismes, Mais au 
moment de pénétrer dans les 
abîmes effroyables où nul être humain n'était 
jamais. descendu, où peut-être rien de vivant 
n’animait les mornes et noirs gouffres apoca- 
lyptiques, à moins que, au contraire. ils fussent 
le repaire de monstres inconcevables et ter- 
ribles, au moment de braver tous les dangers 
du plus ténébreux inconnu, ces quatre hommes 
ne pouvaient se défendre ‘d’une profonde 
éraotion. 


ils attendirent, 
ils pouvaient 
leurs cœurs. 
étaient des 


L'oscillemént soudain de 
tituber. Ils entendirent le tonitruant 
des eaux ; puis tout fut calme, et 
parut comme immobile. 


la Sphère les fit 
remous 
la Sphère 


— Nous descendons, fit Popy. 


Pourtant, ils n'avaient pas la sensation de 
la chute, cette sensation qui est, selon. les 
tempéraments des honmes, un élément de tor- 
ture ou de plaisir dans la glissade rapide du 
toboggan ou la vertigineuse glissade des mon- 
tagnes ‘russes Ils n’éprouvaient pas cette sen- 
sation parce que nul objet immobile par rap- 
port à leur chute ne-frappait leurs regards, 
parce que l'air qu'ils respiraient descendait 
avec eux, et, pour cette dernière cause, 1ls ne 
resentaient pas non plus la moindre oppres- 
sion. 


— Dévoïilons les hublots, éteignons la lumière 
intérieure... 





— Je le crois, dit Korridès, la Sphère 
s’échauffe par le trottement ; je sue, tenez. 


Deux mouvements accomplis aussitôt qu’indi- 
qués, et, les volets extérieurs des hublots ayant 
glissé dans leurs alvéoles, les plongeurs purent 
voir l’intérieur de l'océan. 


Derrière l'épais et transparent cristal des 
hublots, l’immensité liquide apparut, d’une cou- 
leur rousse indécise ; c'était comme un crépus- 
cule rougeâtre, aux lointains ténébreux, strié 
de traînées phosporescentes qui s’allumaient et 
s’éteignaient en un quart de. seconde. Et sou- 
dain, ce fut la nuit, la nuit complète, épaisse 


et lourde. # 


.— Nous descendons trop vite ! .dit Jeffries. 


Korridès appuya sur la manette n° 1; un 
cris:ement se fit entendre ; le parquet porta 
mieux sous les pieds des quatre hommes ;, ils 
virent dans la mer les traînées phosphorescentes 
monter de moitié moins vite; donc, la vélo- 
cité de la chute était diminuée. Ce ralentis-- 
sement provenait de l’action attractive solaire 
qui s’exerçait sur la partie d’héliose mise à nu 
par le retrait du panneau n° 1, action insuffi- 
sante pour enlever ou arrêler la Sphère, mais 
assez considérable cependant pour en diminuer 
le poids d'une manière appréciable. 


Au dehcrs comme au dedans de la « Vic- 
toria », tout était noir, d’un noir indéfinissable, 
Par moments, dans l’eau, des éclairs lumineux, 
filant en sens contraire de la machine, étin- 
ceiaient en un clin d'œil. 


— Jeffries, dit Korridès, 
les projecteurs. 


faites. fonctionner 


Les larges rayons électriques jaillirent tout 
autour de la Sphère par les quatre hublots ; 
ils percèrent la masse opaque des eaux. téné- 
breuses et mirent un ruissellement de lumière 


dans une circonférénce dont la Sphère était 


le centre et dont le rayon fut évalué à une 
cinquantaine de mètres par les quatre hommes. 
Par réflexion, l'intérieur de la « Victoria.» se 
trouvait vaguement éclairé d’une lumière ver- 
dâtre, 


On vit alors des masses grises, noires ou 
vivement colorées, passer l'Océan comme des. 
projectiles lancés de bas en haut. 
inconnus ? Poissons ? Navires naufragés en sus- 
pension dans l’abîime ? On ne pouvait savoir : 
la descente était trop rapide pour permettre 
de distinguer les formes, 

Mais, la face collée au cristal des hublots, 
les quatre hommes regardaient avec une curio- 
sité ardente, et, à chaque cho:e nouvelle qui 
apparaissait dans je rayon lumineux, ils pous- 
saient une sourde exclamation. 


Soudain, Popy eut la pensée de consulter le 
imnanomètre qui indiquait la pression extérieure, 
et par conséquent la profondeur, 


— Aoh ! s’exclama-t-il, nous sommes déjà à 
trois mille mètres. 


— Nous descendons trop vite, répéta Jeffries. 


— Nous ne descendons pas, nous tombons 
comme un gymnaste qui a lâché le trapèze, dit 
Pantalon. 


— Je le crois, dit Korridès, la Sphère 
s'échauffe par le frottement ; je sue, tenez... 


— Regardez ! Regardez! cria Jeffries. 


Et pour montrer une multitüde de petites 
bulles qui filaient de bas en haut dans l'Océan, 
il mit le daigt sur le hublot. 

— Eh! fit-il 

Le cristal était brûlant. 

— Si nous n'enrayons pas la descente, tout 
va craquer! murmura Korridès, k 

Et, tranquillement, il abaiss& la manette no 2, 

— Quatre mille mètres ! s’écria Popy. 


Or, la vitesse et la chaleur de Ia Sphère 
semblaient s’accroître, Les quatre hommes 
étouffaient, et, derrière les hublots, l’eau 


paraissait bouillir ; elle bouillait effectivement. 

— Etrange! fit Korridès, J'ai pourtant 
découvert assez d’héliose pour contrebalancer 
notre pesanteur... Voyons encore ! 

Et il abaissa la manette no 3. 

— Quatre mille cinq cents mètres! annonça 
Popy. 

— Pour Dieu! 
effaré. 


balbutia Jeffries, un peu 


Et il était d’une pâleur mortelle. 


LA suivre.) 


Monstres? 























| 
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Je me sens en 
sécurité auprès de 
vous, Cavalier 


Voilà, mon 
vieux ! Tu 
seras bien 


dérangez 
pas, 
Mlle Rose, 


Mais c’est un 
homme de fer ! Les 
pilules. auraient 
dû déjà Pabattre ! 


A NOS LECTEURS 


Nos amis sportifs nous excuseront de 
présenter cette semaine ne chronique forte- 
ment réduite. Les difficultés d'adaptation aux 
nouvelles restrictions en sont seules causes. 
Cependant, que fous se rassurerÿ,! Comme 
toujours, «< Spirok >» saura les sägsfaire, et 
sous peu, les fervents du football, -du jeu de 
balle, de l'athlétisme, etc. retrouveront leur 
chronique aussi copieuse que par le passé, 

Faites-nous confiance ! Nous nous en montre 
rons dignes ! 

Spirou ami... partout toujours... 


AUX A. D. S. FOOTBALLERS 


Dans quelques semaines débutera le deuxième 
championnat de football de « Spirou 5. I! y 
aura huit régions représentées dont chaque 


Nous sommes loin de la ville. 
Désirez-vous 
rentrer ? 


leur 


Préparez vss 
chevaux, les 
gars. À présent 
ne nous gé- 
nera plus! 


Il ne se doute 
de rien. Je Iui 
servirai faci- 
lement les 
pilules !... 


J'en suis 
très heureux, 
Mademoiselle 


Tout de suite, 
si vous le 
voulez... 


Nous allons 
bientôt partir, 
Cavalier 
Rouge ? 





Elle ne doit pas 


est si drôle... et... 





champion sera admis, fin de saison, à disputer 
les matches de finale du championnat aux frais 
du journal, Vous. trouverez très prochainement 
tous les détails voulus dans « Spirou ». Dès à 
présent, apprenez Jes règlements du football. 
Ils vous seront très utiles au moment d’enta- 
mer les matches. De même, vous apprendrez 
à vous —entraîiner et- à devenir un excellent 
joueur de football en lisant et en faisant lire 
à vos amis le livre « Football », par Jacques 
Lecog, édité aux éditions Dupuis, 41, rue Des- 
trée, à Marcinelle, Vous obtiendrez le livre chez 
vous en envoyant 20 francs au C. C: P. 3621.59, 
de la Maison Dupuis, 41, rue Destrée, à Mar- 


cinelle. Rappelons que les premiers inscrits 
bénéficieront d’une dédicace. personnelle de 
l’auteur, 

LES AVIS SPORTIFS 
Walcourt. — Football Age 12 ans, Equipe 


A. d. S. demande matches. 
Grand'Place. 


Jemappes. Equipe Ge football demande 
matches le samedi vers 6 h. 30, Elle comprend : 


Robert Godfroid, 


Bien, Trois-Doigts. HE | 
était temps. Nos trou- 


savoir que ma tête 


Cette fois, tout 
marchera bien 
certainement ! 


Voulez-vous 

bien me suivre 

dans le désert, 
malgré la chaleur? 


Pr 


(A SUIVRE). 





B.) Day ; Arr.) Ramaux et Stiévenart : D.) Ren- 
noir, Rebé et Druart; Av.) Chevalier, Nizet, 
Dujardin, Rebé F. et Cardinal. Ecrire à Geor- 
ges Duez, 131bis, rue Croisette, 


Ransart, — Equipe de jeu de balle cherche 
encore deux joueurs et demande luttes, Edgard 
Monnon, 75, chaussée de Gilly. 

Péronnes. — Equipe de jeu de balle compre- 
nant Renaux, Dorchain, Jean et Yvon -Van- 
denabeele et Moriaux demande luttes. 15 ans. 
Jacques Renaux, 91, rue Joseph Wauters. 

Templeuve. — Equipe de football championne 
de « Spirou » 1942 demande matches d’entraîne- 
ment pour la prochaine saison. Léon Clarisse, 
2, rue de Roubaix: 

Bruxelles. — Léopold Lichtert, 74, rue Saint- 
Ghislain, désire former üne deuxième équipe 


de football, jouant le samedi. S’adresser chez 
lui, 
Familleureux. — Equipe de jeu de balle 


comprenant : C.) Regnier et Lambert ; P. M.) 
Ruez ; G. M.) Heysenbrants ; F.) Halterman, 


(La suite sous « L’Epervier Bleu >»), 





HÉLHÉ /DAS MAL MAGIN 
LA SORTIE DES ARTISTES! 





ÊTRE UNE ÉPANE ABAN DONNÉE, | 


/ 


o Æ UN BRUSQUE RANONDE LUNE 
ÉCLAIRE L'AVANT QUI PARAÎT DÉSERT. 


SPORTS (suite) 


demande luttes. Léon Lambert, rue de Marche, 
1. Age: 13 ans. 

Lompret. — Equipe de jeu de balle compre- 
nant : C.) Dendelot et Counen ; P. M.) Frans ; 
G. M.) N. Descamps ; F.) J, Descamps, demande 


luttes. Age : 13 ans. Néry Descamps, rue de 
Baileux, 12. e 
Jodoigne. — Section d'athlétisme en forma- 


A. d. S. 11 à 17 ans. 
S'adresser le dimanche matin chez Frans Hooft, 
27, rue du Soldat Lazard. 

Jumet. — Equipe de jeu de balle compre- 
nant : C.) Tassin et Daelans; P. M.) Robert ; 
G. M.) Janssens ; F.) Masquelier, cherche lut- 
tes, Lucien Tassin, 64, rue François Deulin, 

Ittre, — Equipe de jeu de balle demande des 


tion cherche éléments 





PAS-UN BRUIT À BORD, DANSANT À LA HOULE, LE L ARGO SEMBLE 


A LETATTEÏNT LE 
SOL FANGEUX 
DUNEGALERIE, 








|-pu Manaos. 


EMPOIGNANT LA 0 


ASON EXTRÉMITÉ SET 


QUELQUES INSTANTS PLUSTARD/LA LÉGÈRE EMBARCATION FILAIT 
ATRAVERS LA RADE OBSCURE VERS LA SILHOUETTE SOMBRE 


OUVE UN DÉBARCADÈ RE 
MENAGÉSOUS LES PiLOTIS DE L'ESTACADE 






HAÎNE DE LANORE  L'ÉPERVIER BLEU 5E 


HISSE PRESTEMENT JUSQU'À L'ÉCUBIER. 


/ 
L 
2: 
9 
4 
4 
f; 





luttes. Se déplace dans un rayon de 7 km. 
Marius Piron, Hameau du 45 n° 60B. 
Boussu-Bois, — Un championnat de jeu de 
balle est en voie d'organisation dans le Bori- 
nage. Les A. d. S, qui s'y intéressent peuvent 


s'inscrire à Raymond Capouillez, 114, rue 
Dendal. 
Leval-Trahegnies. — Equipe de jeu de ball 


comprenant : C.) Truor et Quiévreux ; P. M.) 
Eloy ; G. M.) Deloir; F.) Dovral, cherche 
luttes. Stephane Eloy, 97, rue du Carnois. 
Bruxelles, — Footballer A. d. S. désire enga- 
gement dans une équipe A. d. S. (14 ans). 
Libre en septembre. Ecrire à Jean Henckens, 
222, rue Osseghem. : 
Schaerbeek. — Les A. d. S. schaerbeekois 
qui désirent former une équipe de jeu de balle 
sont priés de se trouver le jour de la parution 


Le) 
SOUDAIN UNE PORTE S'OUVRE 
DANS LA COURAIVE DE TRIBORD. ' 
PROJÉTANT UN FAISCEAU DE CLAPTÉ SUR LE PONT. 


de cet article, vers 16 heures, à la place Coli- 

gnon (Place Communale). Age : 
Tenir un « Spirou # en mains. Ecrire, en cas 
d’empêchement, à Hisfeldt, 50, rue de la 


Ruche, Bruxelles III. 
Waudrez-F'nche, — Equipe de jeu de balle 
composée : C.) Trempont et Petit; P. M.) 


Lange ; GARE) 
dans un rayon de 10 km, Cherche luttes. Age : 
13 à 14 ans. Roger Trempont, 12, rue de 


Péronnes,. 

Marcinelle. — Equipe de jeu de balle com- 
prenañt : C.) Fauville et Grisart; P. M.) De 
Smet ; G. M.) Degraeve; F.) Deromine, 


cherche luttes. Ecrire à Jules Degraeve, 100, 


rue du Vieux Moulin. 
KIKI, 


13 à 15 ans.4 


Recloux ; F.) Hallez, se déplace 4 

















» Eh bien! mes chers Spiroutistes, que dites- 
ous de notre cher journal ? BE 
Oh! ne me répondez pas, par amitié, que 
vous enêtes ravis, que vous le trouvez parfait, 
que, pour rien au monde, vous ne voudriez 
oi grossir ! Comme chacun de vous, je 
grefte nos vingt grandes pages, et je serai 
x de les retrouver au plus vite. 
convenez-en, la Direction ‘s'est -bien 
d'affaire, une fois de plus, et le rédac'- 
|kchef, double décimètre en main, & résolu le dif- 
[Micile problème de caser énormément de choses 
Lun espace restreint. TI m'a même promis 
le, d'ici peu, je disposerais de nouveau de 
de place, partageant ma page avec ce 
r Fantasio, qui ne comprend rien à tous ces 
ouleversements : ne parlait-il pas de faire de 
Spirou » un quotidien, en compensation ! Je 
s que cette formule plairait à pas mal de 
teurs, à commencer par Loleke 6120, qui 
téclame à nouveau le salut spiroutiste, ques- 
lion classée provisoirement, avec d’autres pro- 
Doulce France. 
ne sont pas les bonnes idées qui man- 
ent, je m’en aperçois .en lisant vos lettres, 
essées, il n’y a rien de changé, 41, rue Des- 
, à Marcinelle. Il y a tant d'idées dans le 
er, qu’en général, ceux qui les sèment 
n réclameraient pas la propriétés et s'il 
nait à l'idée de Fantasio de se déclarer 
tre de la dernière couvée, i 
testerait pas. On n'aurait pas besoin, 
le 20972, d’invoquer le vieil aëdage de 
oit: Res derelicta -est res publica, es wul- 
qui se traduit: Une chose abandonnée 
t chose du peuple. On dit souvent : Res 
ta, . res nullius, un bien abandonné 
artient à personne, C’est l’empereur 
in d'Orient Justinien qui fit étudier cette 
question de droit, traitée avec bien 
es dans le Digeste, recueil établi par dix 
alistes qui formèrent le Code Justinien, 
ne on fit plus tard le Code Napoléon. 5 
ustinien n’était donc pas un personnage 
ire, comme semble bien l'être le héros 
tu as pris le nom pour pseudonyme, Guil- 
e Tell 18998. Selon la tradition, Tell se 
gua en 1307, pendant la révolution suisse, 
h particulier contre le gouverneur Gessler, 
des historiens, en examinant de près les 
“et les exploits qu’on lui attribue, croient 


é 
Æ 
ä 


Avant tout, mes ‘chers amis, voici une nou- 
le qui réjouira tous les amis de notre cher 
première réunion organisée par la 

de Bruxélles fut un succès sous ‘tous’ 
orts, Oui, un grand succès, et nous tenons 
liciter tout de suite les organisateurs de 
belle manifestation, en particulier : Louis 
vaers, Jean ‘Oblin et Gui De Vos, qui se 
Vouèrent corps et âme à sa réussite, ARE 
Comme il se doit, le .C. S. A. y avait 
léguéun reporter qui, un jour prochain, 
acontera avec humour les mille détails 
maillèrent cette réunion toute empreinte 
chaude camaraderie. Mais avant que fe 
t mise au point la nouvelle et mystérieus2 











Wu son importance, repre- 
mons en détail la manœu- 
vre de l'atterrissage. 






lenti, 


D, AA AR at Perf 
































































LE COURS DU CHEF-PILOTE 


Tout d’abord, 
légèrement en piqué, afin de per- 
dre de l'altitude. 


Le moteur tournant au ra- 
la vitesse 
rapidement et l’avion a ten- 
dance à s’enfoncer. 


AU TABLEAU D'HONNEUR ! 
La nouvelle réduction qui nous est imposée 


nous oblige à arrêter ici Aa liste des À. d. S. 
lauréats scolaires. 


Louis Clairbois 2264 Nessonvaux, (81 ©); 
Marius Piron, Ittre, (81) ; Robert Verhaye, Ittre, 
(81) ; Cavalier Rouge 20446 (85) et Petit Castor 
30528 (87), de Flémalle ; Paul Richardeau 24599, 
Belœil, (74) ; Pierre Struyven 32022, Tirlemont, 
(25) ; Gilbert Sonet 4896, Erquelinnes (95) ; 
Emile Brulard, Pâturages (87) ; Pol Dodinval 
19684, Grivegnée (98) ; Charles Matriche, Mon- 
tengnée (95) ; Gabriel Smidts 9072, Trazegnies 
(93) ; Janine Conter 8558, Arlon (85). 


tout au moins à l'exagération. Il faut recon- 
naître que les chroniques du temps ne ;citent 
pas son nom,.et c'est seulement à la fin du 
XVe siècle que l'on parle de sa légende. Il est 
très possible que Guillaume Tell représente 
dans l'imagination populaire le héros d’une 
lutte restée fameuse, et qu'on a enjolivé son 
histoire en y ajoutant peu à peu des aventures 
arrivées à d’autres. 11 n'en resterait pas moins 
un symbole très respectable de l'honneur du 
peuple ‘suisse, et l’on comprend que son his- 
toire aït inspiré au musicien Rossini un opéra 
très remarquable. 

Certains opéras sont un plaisir autant pour 
les yeux que pour les oreilles ; les défilés mili- 
taires plaisent aux spectateurs, et Flup 16142 
aimerait, j'en suis sûr, voir sur scène un esca- 
dron de spahis. On dénomme ainsi des troupes 
de cavalerie françaises casernées en Algérie, et 


recrutées parmi les indigènes, À l’origine, les - 


spahis étaient des cavaliers tures (le mot vient 
du persan sipahi, cavalier) temps de 
guerre par les Vassaux du Jusqu'au 
XVIIe siècle, ils formaient des bandes éparses, 


combattant rerdre, Ge qui rendait souvent 
leur courage nuit isuite en corps 
réguliers, ‘ils evinrent- l'élite - la cavalerie 


turque, malgré eur: äe discipline, Plus 
d'une fois en deux" AIS se soulevèrent 
contre le grand vizir, que soutenait alors le 
corps des janissaires, rivaux des spahis, et 
gardes prétoriens du souverain, tout aussi capà- 
bles ‘de se révolter, comme ils le prouvèrent, 
En 1826, fatigué des exigences des janissaires, 
le Sultan Mahmoud II écrasa une nouvelle 
émeute provoquée par eux, et les laissa mas- 
sacrer par la population outrée, elle aussi, de 
leur. tyrannie. Les spahis prirent une part 
active à -ces événements, trop heureux d'en 





OHE ! LES ABONNES !- 
Voici les heureux gagnants de ce mois : 
Jean Draps, Marbais. (Brabant) ; Henry 
Nalinnes, Tamines ; Joris Cattelain, Montigny- 
sur-Sambre ; Gérard Noël, Wierves ; KR. Maur, 
Arlon. 


« Formule Spirou », laissons dans ces colonnes 
la plume à un modéliste qui a Suivi la démons- 
tration du point de vue plutôt technique : 


9 h. 30 du matin. A pleut. J'ai bien peur 
pour la Centrale que ce fameux concours pour 
lequel depuis un mois elle remue ciel et terre, 
ne se termine en fiasco. Mais non, Louis Scho- 
vaers a commandé le soleil. Un tit rayon. 
un gros nuage. un nouveau rayon. Le soleil 
a gagné la partie 

Sur le terrain, du monde, un véritable ras- 
semblement, Un premier contingent se porte, 
au dieu choisi pour le concours, suivi bientôt 
d'un Second plus important. Ce terrain se pré- 
sente sous la forme d’un vallon encaissé. 

»* Vent Sud-Est. Il est encore ‘un peu tôt, et 
les ascendances sont à peu près nulles, Quel- 
ques vols de réglage durant lesquels le public 
ontinué d'arriver, Nous dépassons à sent la 
æéntaine. Les membres de la Centrale s’agi- 


tent, On nous fait descendre de Ja crête dans 


le vallon qui sert de terrain. ES 
Le concours va commencer. Une partie des 





la descente initiale, Puis, le pilote redresse 


en tirant le manche. 










A ce moment, le pilote 
redresse l'avion, mais la 
vitesse est trop faible et la 
béquille touche le sol en 
même temps que les roues. 


% 





diminue 














découdre avec ces vieux adversaires, mais leur 
corps fut bientôt dissous également. Si les : 
Français choisirent leur nom pour la nouvelle 
cavalerie indigène, c'est qu’ils trouvèrent à 
Alger d’anciens spahis turcs qui y. avaient tenu 
garnison et qu’ils employèrent comme auxi- 
liaires dès 1831. . L LÉ 

La tenue des spahis est fort élégante, et l'on … 
comprend que ses teintes éclatantes aient tenté 
des peintres militaires tels que Detaille, dont 
les toiles ont été reproduites tant de fois en 
chromos, Comment peut-on reproduire si ‘par- 
faitement des tableaux de. maître ? s'étonne 
Ginette. C’est une merveille de la photogra- 
vure, chaque teinte nécessitant un cliché; le 
papier sur lequel sera imprimée la reproduc- 
tion reçoit ainsi successivement les diverses 
couleurs, dont la superposition plus ou moins 
marquée rend les nuances du coloris. 

Quant aux couleurs dont se servent les pein- 
tres, elles sont constituées par de la céruse et 
du blanc de zinc dilués dans la térébenthine- 
et à laquelle on ajoute de l'huile de lin et un 
siccatif. Les vernis sont faits d’une gomme 
résineuse: dissoute dans l'alcool. 

Plume Verte 29865 me demande pourquoi il 
se forme des eloches sur les brûlures. C’est ‘que 
celles-ci ont tué des cellules de notre orga- 
nisme en les faisant éclater, et le contenu s'est 
épanché. De plus, le sang laisse filtrer de l’eau 
à l'endroit de l'accident pour diluer les déchets 
et les emporter. 

D'où viennent les noms des villes ? demande 
Jean Valhardi 13209, qui ignore que les Grecs 
appartiennent pour la plupart à la religion 
chrétienne orthodoxe, tandis que les Egyp- 
tiens sont en majorité musulmans, L'origine en 
est très variée, mais souvent, du moins chez les 
Gaulois, les noms se lient à une situation géo- 
graphique # Lutèce, comme s'appelait autre- 
fois Paris, signifiait lieu de marais. C'est ce 
qui explique l'existence de plusieurs « Mont » 
et « Monceau », par exemple. Une chose est 
certaine, c'est que si toutes les communes belges 
où Spirou est populaire rappelaient par leur 
nom notre Espiègle aëü grand cœur, il y aurait 
beaucoup de « Spirouville + chez noûs:! 

Les Spiroutistes n'en demandent pas tant. Ils 
aspirent seulement au jour où tous les jeunes 
se seront unis à eux pour lancer à pleine gorge 
le cri de ralliement : Spirou ämi… partout. 
toujours! LE FURETEUR. 


RSR 
VOYEZ-VOUS LES ERREURS ? 


Corrigeons le dernier article de Æuantasio 

Il suffit de lire attentivement lle Æertificat 
rédigé par Fantasio pour remarquer une exa- 
gération suspecte : il affirme que Mlle José- 
phine avait refait les lits avant que ses maîtres - 
soient levés ! Rien d’étonnant dès lors si l'on a 
cru à une recommandation de complaisance, «en 
laquelle on ne pouvait avoir confiance, 


points est consacrée à la présentation des modè- 
les; une autre à leur comportement æn vol, 
pen c'est maturellement la durée qui compte 
e plus. 


Le soleil chauffe maintenant 1a plaine de façon 
très régulière, Les dirigeants de la Centrale 
chronomètrent tour à tour ‘et donnent le signal 
du départ. > - 

C'est un avion, le Seul de la catégorie, qui, 
le premier, risque sa chance- Son propriétaires 
le remonte avec énergie. Encore un tour, un 
autre. et, au milieu d’un silence presque réli- 
gieux, on entend un elagwement sec. Le moteur 
a sauté en petits morceaux" On dl’examine…., il 
pend lamentablement comme un énorme maca- 
roni. Dommage, mais que celà serve au moins 
de leçon à tous ceux qui S’entêtent à remonte? 
leur moteur sans se donner la peine de le tendre, 

(A suivre), 


LA CHAINE D'ENTRAIDE: DU C. S. A. 


AB53 cherche film sur l'aviation pour Pathé 
Baby 9,5 mm. s 

AB52 échange plans modèles réduits contre 
maquettes avions. 

AB51 échange plan A2 Mercure (planeur de 
60 cm.) contre ‘plans de maquettes (stukas, 
Spitfire, Hurricane, Messerschmidt, _etc.). 

W44 échange 60 livres divers contre livres 
aviation. 

AB49 cherche à former une centrale à Cour- 
celles. Il lance un appel aux commandants, 
membres et lecteurs de Courcelles, Gosselies, 
Trazegnies, Roux, Forchies, Viesville, Pont-à- 
Celles, Luttre, Chapelle-lez-Herlaimont, Godar- 
ville, Goutroux et environs à se présenter chez 
lui tous les jours de 5 h. 30 à 7 h. (sauf samedi 
et dimanche). 

AB48 cherche lecteurs de Leffe pour les 
inscrire dans sa section. 

AB47 forme une section ‘à Taviers et y 
invite les lecteurs des environs. 

AB46 forme une section à Fléron. 

M7 échange 142 points Liebig contre albums 
« sous-marins » Aiglon. 

W27 échange documentation aéronautique con- 
tre documentation sur cuirassés et croiseurs. 

Roger Dardenne, 4, place B. Vieillevoye, 
Liége, organise une compétition et une exposi- 
tion de modèles réduits. Tous les Liégeois aimant 
la petite aviation ainsi que tous les membres 
du C. S. À. des environs sont invités à entrer 
en relations avec lui. 

La Centrale de Bruxelles cherche un local 
pour tenir régulièrement ses réunions et orga- 
niser ses cours de propagande. Si vous en çon- 
s un, signalez-lé sans tarder à Louis 
ers, 32, Av. de la Chasse, Bruxelles IV. 
= à 



















Pour m’approprier ce trésor, 
je dois faire disparaître et 
mes hommes et ces deux 

& étrangers. 
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Que se passe-t-il ici? © 
Vite, jetez J’ancre ! Et 
une barques à la mer ! 





Hé ! l’ami! Ecoute. Ton chef veut s'em- 





parer d’un trésor 
dont seul je con- 

ï, nais l’emplace- 
y ment. En- 

" suite, ous 
vous serez 





€, NE LE CONNAIS DAS 
SPÉCIALEMENT... FAIT 
MERVEILLE PARATT. IL, 
SANS DOUTE AT-IL, 
UNE METHODE SPE … 
CALE: J'AI BEAUCOUP 
DESIRE CONNAÎTRE 













FACILE IL EST 


DONJOUR MON AMT,JE DESI 
TRE REÇU PAR DON Boo: 


. LE VOICI JUSTEMENT DANS 








Parmi les matelots, grande discussion. 


mutiner contre notre ] Pourquoi 


pas ! C’est 
une brute ets un exploi- 





Le navire 
saute ! 
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TIMES DENTS T.. MES PENTSI...QUE VOICI RONT..CEST Moi): 
UNE SUPERBE OCCASION DE MON- | |QUi Ai TORT / 1 
LIRER BONSCAMARADES...EN CÉDANT.. 2 C 
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| Le docteur Alex Gitan a découvert une formule pots 
la fabrication du radium synthétique. Il est prison- 
| nier dans son propre château d’une bande d'aventu- 

riers qui veulent l’obliger à fabriquer 100 gr. de ce 
radium, Si le savant n’obéit pas, sa nièce Angèle 
| mourra. : 

Bob l’Aviateur, son ami Fred et le secrétaire Bowez 
se sont enfuis par un passage souterrain ignore des 
! bandits, Ils s’approchent du terrain d'atterrissage: 


VOICI MON IDÉE, C’EST 
À FA | UNE TENTATIVE DÉSES- 
BON / in Ya un seuL E.é k -PÉRÉE, MAIS NOUS N° 
- HOMME POUR CE = PQ lAVONS PAS LE CHOIX / 
‘:GARDER : 


+ 1 , n ‘| z. ©) 
L'AVION : LE’ #2 


MAIS BOB CE N'EST PAS LE MO- J'ESPÈRE QU'ILS 


T. JOUEZ 
COURS TOUS ÿôT RE ABLE DË TACHE 
j JE COMMENCE A 
ES RISQUES ! | -RAï DE JOUER LE MIEN LA TROUVER 


BONNE CHANCE! 


lice MOMENT... B0B APPROCHE ET VASE PROMPT COMME L'ECLAIR, 608 
TER SUR LE PUOTE .…: PUAND 14 TRÉBUCHE... SE JETTE SQUS L'AVION :..... 


LS £. 





PAUT.NOILR © A] [HS NY 50oN1T PAS... VOILA 
Qx JE CHERCHAI LES DERNIERS... ET CE N'EST AR 
à PAS ÇA... 


DANS TRO1 JOURS, AE 
NOUS SERONS LOIN 


ZT... FAIT CHAUD! LABS, 





LS EM Mise LA EST D - ÊTRE 
CLAIR SUR PLACE... MAIS 
Ci. .. SUR LE PADIER ?2/? 
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AU PAS DE COURSE, 
LA PUCE LL FAUT - MONTONS , NOUS’ 
J ALLONS TENTER 
NOTRE CHANCE / 


ENTREZ ET 
PRENEZ 
VOTRE 




















ICI,SP1ROY 
MANAGER 


HUM!/NOLS PRESS 
PAS ATTENDRE 51 
LONGTEMPS! 


* JEUNE HOMME , 
VOLS RESQUILLEZ 
“ VOUS ÊTIEZ LE 
DOUZIÈME 









Dix MINUTES PLUS TARD, SPIROU ET SON POY- 
LAIN LA PUCE ENTRENT CHEZ LE PRÉSIDENT |! 





MONSIEUR JE VOUS ASSURE QUE LES il | 7 
AUTRES NE SONT PAS 109 : QUE PENSEZ-VOUS DES POINGS 
PRESSÉS D'ENTRER , 2” IS 4 DE MON POULAIN 

VENEZ LES s ET 

















[LE TRESOR 





(Suite. — 13) 


— Mais je ne comprends pas pourquoi la 
vitesse de notre chute augmente au lieu de 
diminuer... Est-ce que toutes les propriétés de 
l'héliose ne me seraient pas connues ?.. 


Ce disant, Korridès abaissait brusquement la 
manette no 4. 


— Quelque chose a été cassé dans le méca- 
nisme, dit Pantalon avec calme, Je crois que 
je fais mon dernier saut périlleux. 


Et avec un sang-froid qui était trop terrible 
pour la circonstance, il se mit à compter ses 
membres, en disant : : 


— Numérotons nos membres, afin de ne rien 
oublier dans le filet aux bagages du train de 
l'éternité. Un... deux. trois. quatre... 


Et ce brave Pantalon souriait ! 


Or, plus et plus vite, la Sphère descendait 
toujours. L'’attraction solaire ne s’exerçait donc 
pas ?.. Pourtant, assez d'héliose était mis à 
découvert pour arrêter complètement la des- 
cente et tenir la « Victoria » immobile, en 
suspension entre deux eaux. Alors, quel acci- 
dent s'était-il produit ?.… Tout houillonnait et 
craquait autour de la Sphère, et maintenant, 
grâce à la vision fulgurante des choses exté- 
rieures, la sensation de chute devenait tortu- 
rante. 


Les quatre hommes, pâles, les yeux écar- 
quillés, se regardèrent.. Pantalon lui-même ne 
souriait plus. La même pensée leur traversa 
l'esprit : « Nous allons nous fracasser contre 
le fond et nous ne remonterons jamais plus. » 


— Cinq mille mètres ! souffla Popy. 

— Ah! hurla Korridès en bondissant comme 
un fou sur l'appareil transmetteur, J’ai deviné ! 

Plus rapide que l'éclair, il déboulonna la 
plaque de fermeture, saisit à pleine main le 
faisceau de fils de cuivre isolé qu'avait coupés 
Francesco Domacco et les appliqua en masse 
contre le fil n° 1 resté intact. 


Une formidable secousse précipita les quatre 
hommes sur le parquet. Mais Korridès se releva 
aussitôt en criant : 

— La chute est 
sauvés ! 

. Il se mit de nouveau devant l'appareil. 

Et là, avec un sang-froid merveilleux, car 
de son adresse et de sa promptitude dépendait 
le sort de la Sphère et de ses habitants, il prit 
l’un après l’autre les fils 2, 3, 4, et en raccorda 
les deux tronçons, reliant en détail ce que 
Domacco avait séparé d’un coup. 


enrayée, nous sommes 


Pendant ce temps, Jeffries s'était relevé. Tout 
de suite, il regarda le manomètre : 


— Nous ne descendons plus, dit-il, nous 
sommes immobiles à cinq mille sept cents 
mètres. 


— Il était temps ! fit Korridès en s’essuyant 
le front, Deux secondes d’hésitation et nous 
nous écrasions au fond de l'abime... 


— Un... deux. trois quatre. faisait Pan- 
talon, imperturbable, en comptant ses bras et 
ses jambes. Rien ne manque Et vous, maître, 
êtes-vous au complet ? 

— Oui, mon garçon, répondit Korridès en 
souriant. Mais qu’a donc Popy ?… 

En effet, le lieutenant était resté étendu sur 
le parquet. Ses compagnons le relevèrent et 
l'assirent =7un coffre, la tête appuyée contre 


un Coussinet, 


Er 





— 11 n'est qu'évanoui, déclara 
Pantalon après l'avoir examiné. 
Son front a porté contre un 
coffre... La peau n’est même pas 
déchirée, Un peu d'’éther le rani- 
mera.…. 


sur ses pieds. 

— M'expliquerez-vous ?.… bal- 
butia-t-il Mais d’abord, où som- 
mes-nous ?.… 

— Sauvés !… du moins pour 
le moment ! répondit Korridès. 
Asseyons-nous; respirons un peu 
et buvons quelques gouttes de 


rhum, car je crois que nous 
aurons besoin de toutes nos 
forces. 


Et pendant que la bouteille en 
aluminium contenant du rhum 
passait de main en main, Kor- 
ridès expliqua ce qui était 
arrivé. Bien qu'il soupçonnât la vérité, il ne 
voulut pas accuser devant ses trois compa- 
gnons le père adoptif de Marguerite, se réser- 
vant de le mettre dans l'impossibilité de nuire 
si la « Victoria » revoyait la surface de 
l'Océan. 

— Il s’est produit aux fils transmetteurs, 
dit-il, un accident que je ne comprends pas. 
Excepté le fil du panneau n° 1, tous sont 
coupés. Quand j'ai abaissé la manette n° 1, 
le panneau correspondant a glissé et a décou- 
vert une surface suffisante d’héliose pour que 
l'attraction solaire ralentit de moitié notre 
descente. Mais la Sphère, dont le poids est 
énorme en proportion de son volume et de 
l'eau qu’elle déplace, a peu après repris sa 
rapidité première, puis est tombée plus vite 
encore, parce que, les fils transmetteurs étant 
coupés, les panneaux n'ont pas fonctionné 
quand j’ai abaissé successivement les manettes 
2, 3 et 4. Et voilà comment nous étions irré- 
médiablement perdus, si je n'avais pas eu 


l'heureuse inspiration qui m'a fait bondir sur 
l'appareil transmetteur. Grâce à la gaine iso- 
lante dont sont entourés les fils de cuivre, j'ai 
pu les saisir et les raccorder sans être fou- 
droyé par le courant électrique produit à 
chaque raccordement... 





Le spectacle était féerique... 


Deux minutes après, Popy était 


tous ces êtres extravagants, 





fl se tut, jeta un coup d'œil sur les gouffres 
mystérieux que les projecteurs éclairaient 
autour de la « Victoria ». 

— Maintenant, qu'allons-nous faire ? dit Pan- 
talon. : : 

— Mon avis est que nous descendions, 

— Le mien aussi! fit Popy. 

— Et aussi le mien ! acquiesça Jeffries. 

— La Sphère, reprit Korridès, reposera sur 
le fond de l'Océan, et nous n’aurons pas à 
redouter une nouvelle chute, Ensuite, nous 
réparerons parfaitement les fils du transmet- 
teur ; j'ai là, dans ce coffre, des rouleaux de 
fil de cuivre, grâce auxquels tout nouveau 
risque sera écarté. Mais, pour si rapidement 
que nous exécutions ce travail, nous me devons 
pas songer à remonter aujourd’hui, Il est midi 
et demi ; dans trois heures, le soleil sera déjà 
trop bas dans le ciel pour que nous puissions, 
sans imprudence, nous confier à l'attraction. 
Nous émergerions trop loin du « Walkover », 
et peut-être heurterions-nous quelque île ou 
quelque rocher sous-marin. 


— Ce serait l’'écrasement et la mort, dit Popy. 

— Triste perspective, dit Pantalon d'un ton 
comique. 

— Il est vrai, reprit Korridès, que nous 
pourrions aller assez lentement pour qu’une 
collision n'ait aucune conséquence fâcheuse, et 
alors nous errerions sur l'Océan ; nos hélices 
permettent de nous diriger suffisamment pour 
retrouver le « Walkover »… Nous pourrions 
encore attendre que la nuit soit passée dans 
la région où nous nous trouverions au coucher 
du soleil, et demain, dès son lever, nous con- 
fiant à l'attraction, nous monterions dans les 
airs et passerions forcément au-dessus du 
navire, près duquel nous n’aurions plus qu’à 
descendre, 


— Mais ce serait peut-être courir sans néces- 
sité des aventures dont nous ne pouvons pré- 
voir l'issue, dit Jeffries. 

— En effet! 

— Soyons donc moins imaginatifs et plus 
sages, repartit Korridès, Je résume toutes mes 
pensées en deux propositions également rai- 
sonnables : ou raccorder sommairement les fils 
transmetteurs, ce qui demandera un quart 
d'heure, et remonter tout de suite — ou bien 
descendre au fond, faire une réparation par- 
faite et définitive, et ne remonter que demain 
à midi, en ligne droite. Que préférez-vous ? 


Comme si la pensée leur était pénible de . 


sortir déjà de ce monde merveilleux qu’ils 
découvraient les premiers depuis que les 
hommes existent sur la terre, Popy, Jeffries et 
Pantalon, sans répondre, regardèrent par les 
hublots. Korridès las imita. 


Le spectacle était féerique. Les’rayons des 
projecteurs illuminaient vivement les masses 
liquides, On croit que la vie est: à peu près 
nulle, dans ces grandes profondeurs, Cepen- 
dant, devant le cristal des hublots, passaient et 
repassaient des animaux bizarres, certains 
connus de Popy, qui avait pris part à des croi- 
sièras océanographiques et qui était un natu- 
raliste très savant, et d’autres qu'aucun œil 
humain n'avait sans doute jamais vus. 


C'étaient des poissons étranges, comme le 
melanocetus, sorte d'animal à corps court, avec 
une tête énorme et une bouche demesurée, 
munie, en haut, d’un filament pécheur; des 
willemæsia, crevettes blanches, extraordinaires. 
avec leurs deux pinces mouvantes à l'extrémité 
de très longues et minces pattes. Des drymo- 
nema, méduses étrangement chevelues, se 
tenaient en suspension dans les eaux, Et sur 
la lumière élec- 
trique jouait, faisant étinceler les écailles, 
écarquiller les yeux ou luire la peau lisse. 


Mais le lieutenant Popy regardait les chro- 
nomètres : 

— Il est une heure, dit-il, que faisons-nous ? 
Mon avis est que nous descendions. Nous som- 
mes dans l'Océan depuis soixante minutes et 


mous n’avons encore rien fait pour chercher 


le « Lincoln »… Remonter dans ces conditions 
serait un déshonneur. 

— Le lieutenant a raison, dit Jeffries, descen- 
dons. 

— Oui, oui, comme dans les tragédies clas- 
siques, s'écria Pantalon ; nous aspirons à des- 
cendre, bien qu'il n’y ait ici aucun faîte sur 
lequel nous aurions pu monter ! 


— Alors, en bas! = 
Et Korridès releva la manette n° 4. 


(A suivre.) 













Voilà. La chaleur 
du désert fera le 
reste. Dormnmage 
c'était un brave 
tvpe !... 





C'en sera bien vite 
fait de lui... 


1t-faut 
qué je chasse 
ces sales 





La place réduite nous oblige à adopter cette 
semaine une nouvelle présentation de la rubri- 
que. Elle nous a d’ailleurs obligé à reporter à 
plus tard la publication de quelques comptes- 
rendus, arrivés les derniers. Nos À. d. S. com- 
prendront la situation et feront contre mau- 
vaise, fortune bon cœur, 

AVIS DE FOOTBALL. — On peut. conclure 
des matches en s'adressant aux A, d, S, sui- 
vants, qui possèdent une équipe: 1) Valère 
Mahy; 8, rue du Cimetière, à Sprimont ; 2) J. 
Mergeai, 57, rue de l'Eglise, à Rulles ; 3) Del- 
vaux, 14, place d'Avignon, Nismes (16-18 ans) : 
4) Gustave Vermeersch, 223, rue de l'Est, Evere; 
5) Pierre Godfroid, 223, rue des Anges, Beau- 
vechain ; 6} Pol Jeanpierre, 134, avenue Elisa- 
beth, à Verviers; 7) André Van Dyck, 709a, 





Mes pilules ont fait 
leur effet... Adieu, 


cow-boy !.. 


Mon frère voulait se défaire 
de lui, et Rose tient tou- 


jours parole... 





chaussée de Waterloo, à Uccle (lequel demande 
encore quelques joueurs). 

AVIS DE JEU DE BALLE, — On peut con- 
clure des luttes en s'adressant aux À. d. S. 
suivants, qui possèdent une équipe : 1) Alex 
Daneau, 21, rue Régence, Binche ; 2) Roland De 
Bosscher, 22, rue J. Paquot, Ixelles (14-16 ans); 
3) Robert Cherpion, 28, rue des Artisans, Gilly. 


COMPTES-RENDUS FOOTBALL 


Rixensart-Bourgeols : 4-8, — Bourgeois mena 
par 5-). Germain, 23 av. des Combattants, À 
Rixcusart, et Jules Cleppers, 26, place Bour- 
geois, à Rixensart. 


Jemappes-Quaregnon : 2-4, — Jemappes de- 


mande des matches le samedi soir, Georges 
Duez, 131bis, rue Croisette, . 
Forrières-Jemelle—Le Roux: 7-2, — Vain- 


Queurs : B.) Henin ; Arr.) Leroy et Potterman : 
D.) Verdeur, Fortemaison et Laguesse; Av.) 
Melart, Heuze, Fortemaison R. et Verdeur. Mar- 
tin Verdeur, route de Bure, 6. 

Mouscron-Ecole Moyenne : 2-3, — Roger Win- 


Oh! . 
tours ! Non, je ne 
puis permettre 













des vau- 





cela ! 


Si mon frère savait... ll 
me tuerait peut-être 


LP 


MS 
MT TA suivre). 


dels, À. d. S., 95, rue du Roitelet, L'équipe se 
déplace dans un rayon de 15 km. 

Etterbeek-Laeken: 2-3, — En vedette Mahaux, 
Trivers, Debosscher et Moerman. Paul Moer- 
man, 223, chaussée Saint-Pierre, à Etterbeek, 

Spirou Athus-Quartier Usine : 8-10 et Spirou 
Athus-Spirou Centre : 5-4, — Lamberty, 40, rue 
Ougrée-Marihaye. 

Liége Saint-Pholien-Olympic de Jacques : 5-2. 
— Robert Bourgogne, 3, quai du Barbou, Liége, 


EN JEU DE BALLE 

Charleroi. — Germaux bat Gilly par 15-9. 
Vainqueurs : C.) Vandenhove et Bidoul : P. M.) 
Germaux; G. M.) Willems; F,) Da Silva. Raoul 
Germaux, 7, rue Roton. 

Châtelet. — Châtelet-Charleroi De Meéersch- 
man: 8-7, Vainqueurs : C.}) Leroux et Buisse- 
ret; P. M.) Leroux R.; G. M) Mahy:; F.) 
Buisseret. M. Buisseret, 4, rue du Raccord, 

Braine-l'Alleud. — Lillois-Braine: 15-7, Lilloig 


La suite sous « L’Epervier Bleu », 


ALORS. TUAS ENFIN 
EMBALLÉ TON 


D'UN BOND, L'ÉPERVIER 9'EST JETÉ 


ETRAIT DE LA CLOISON. 


C'EST UNE VRAIE 
A PRUTE,CEGARSLÀ / 









PENDANT CE TEMPS, 
| CHEZ HERNANDEZ 





OHÉ /DU RAFIOT.. 
ENVOYEZ UN 





est une équipe très forte. Braine aligne : C.) 
Deurel et Camusel ; P. M.) Paesmans ; G. M.) 


Montoisy ; F.) Moselmans. Joseph Paesmans, 
30, route du Lion, Braine-l’Alleud. 

La Louvière. — Bouvy bat Leval : 10-7. Vain- 
queurs : C.) Baise et Motte; P, M.) Bonde; 
G. M.) Vandermeeren; F, Geltmeyer. Robert 
Vandermeeren, 226, rue de Bouvy. 

Binche. — Binche A. d. S, Station-Leval : 
15-9, Vainqueurs: C.) Lebrun et Cuvelier ; 
P. M.) L. Geuze; G. M.) Landrieux; F.) 
Canivet. L. Geuze, 17, rue de la Station, Binche. 

Ham-sur-Sambre. — 5e année bat 4e année 
par 13-6. Vainqueurs : C.) Achille et Detry ; 
P. M.) Dumont ; G. M.) Pietquin ; F.) Gilboux 
(qui a chassé 5 outres). Jean Pietquin, 46, rue 
Féral 

Ellignies-Ste-Anne. — Quevaucamp-Ellignies: 
15-12; Péruwelz - Eliignies: 15-10; Rebeil - 
Ellignies : 15-12; Eilignies-Bernissart ; 15-4. 


TONNERRE. CE GAILLARD M'A BIEN 
SONNÉ.. MINUTE , NOUS NOUS 


PAS SANS MAL, 
COMMANDANT / 
BIEN QU{L FÛT 
ENCORE À MOITIÉ. 
ENDORMI, IL À 
RÉUSSI À ME 


LSERA TRANQUILLE CA 
IL EST BOUCLÉ DANS LA CARRÉE € Le 
SOUS LE PUITS-AUX CHAÎNES. 








MMA PAROLE TU FAIS 
D UNE VISITE DE 
CÉRÉMONIE. 


André Lemaire, Chaussée Brunehaut, à Elli- 
gnies-Ste-Anne. 

La Louvière. — L'équipe de Belle-Vue a joué 
contre : Léopold III: 10-4; Cercle Catholique : 
11-15; Flache-Haut: 5-4; Flache-Bas: 5-12; Athé- 
née : 8-5; Houdeng : 15-2. Jacques Aerts, 81, 
rue de Belle Vue, La Louvière. 

Moustier-sur-Sambre, — Moustier-Ham-Baty : 
15-10 ; Moustier-Mornimont : 8-1; Moustier- 
Jemeppe: 8-2; Mornimont-Jemeppe : 8-6. Ed. 
Jamssens, 176, rue de Ham, à Moustier. 

St-Ghislain. — Boussu-St-Ghislain : 10-9. - 
St-Ghislain alignaïit : C.) Eloy et Lemal; P. M.) 
Joly ; G. M.) Lecocq; F.) Chevalier. Boaussu 
avait : C.) Houx et Petit ; J. M.) Larivière ; 
G. M.) Paras; F.) Vachaudez. Jos. Chevalier, 
40, rue St-Charles, St-Ghislain. 


EN CYCLISME 


Bourgogne ; 2) Dallemagne ; 
4) Lauxnt; 5) Verkoelen. 


Liége — 1) 
3) Lenaerts ; 


B099E ,AMARRE À VOTRE CHAÏÎNE D'ANCRE, 
VOUS ANEZ UN PASGSAGER DE TROP A BORD. 





IL A DÉCOUVERT LA TRAPPE.. J'AI IDÉE 
QU'IL DOIT RODER AUX ENVIRONS 








…ÉTILMA VOLÉ UN CANOT, 
COMMANDANT, QUI, POUR 
L'HEURE, TANGUE SUR SA 






EN ATHLETISME 


Athus, — 100 m.; Lichfus ; Longueur : Lich 
fus et Clementi; Hauteur : 1) Lichfus, 2) Lem! 
berty. 

Schaerbeek. — Tournoi triangulaire A. d. $ 
entre Bruxelles, Etterbeek et Schaerbeek 
100 m.: Veraneman (S) ; Javelot : Verhoogeï 
(S) ; -400 m.: Veraneman (S) ; 1500 m. : God! 
froid (E); Poids: Verhoogen (S) ; Relais 
Etterbeek ; Longueur : Veraneman (S), Classes 
ment : 1) Schaerbeek; 2) Etterbeek; 3) Bruxel 
les. R. Verhoogen, 43, rue Rasson, à Schaeï 
beek. l 

Uccle. — 60 m.: Van Dyck ; 80 m.) Cosyns\ 
150 m. : Cosyns ; 1000 m.: Van Dyck ; Hauteur} 
Cosyns. A. Van Dyck, 709a, Ch. de Waterlo0k 
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Honneur aux Bo- 
rains ! 

Superman 21558, 
de Quaregnon, est 
à l'heyre aetuelle 
cinquante-six fois 
parrain. Pourtant, 
il fut admis lui- 
même .au club le 
15 mai dernier seu- 
lement, , et la ca- 
dence à laquelle il 
«mène son travail de 
recrutement nous 
permet d'espérer 
avec lui qu’il sera 
rapidement cente- 
naire. « Que tous 
les A. d..S..en fas- 
sent autant », me 
dit-il. Mesdemoisel- 
«les, Messieurs, vous 
4 avez la parole. 
Notre nouveau champion, que je félicite au 
iom de tous, me demande un correspondant 
e 12 à 15 ans, aimant le sport et la lecture, 

i transmettrai volontiers les lettres envoyé 
son intention. Et s'il y a beaucoup de répon- 
? Eh bien ! ce sera l’occasion de mettre en 
ports entre eux les retardataires amis de 
8 ES et du sport, et tout le monde sera 
ontent. 

“A propos de sport, le docteur avait prescrit 
| Fantasio de. prendre plus d'exercice. Notre 
urdi a voulu suspendre au-dessus de son lit 
fanion cycliste Spirou, mais celui-ci est pro- 
irement épuisé. Sans se décourager, Fan- 
décidé à faire du sport, a. lu en un 
record « Football », de Jacques Lecoq. 
nore s'il à voulu se moquer du médecin ou 
“ila cru lui-même suivre ainsi ses conseils — 
avec Fantasio, on ne sait jamais! — mais 
ours est-il que depuis lors, notre homme a 
illeure mine : « Pour bien. s’porter, répète- 
à la ronde, rien de tel que ce bouquin ; on 
oirait écrit spécialement pour les Spirou- 
(ES, » 


AUIATION 


8e "LE CONCOURS 
DE LA CENTRALE DE BRUXELLES 
(Suite) 


“maintenant un planeur immatriculé A-11 
uiprend le départ. Au cours des trois essais, 
eint un tofal de 38 points. Cet appareil 
désavantagé par un vent violent soufflant 
ir rafales, qui le plaque contre la paroi, 

u tour du A-13 de prendre le vol, un pla- 
r de 0,90 d'envergure, que tout le monde 
le terrain connaît déjà bieñ. On l’a sur- 
mé « Bommerang » parce qu'aux essais il 
entétait à revenir immédiatement aux pieds 
de son propriétaire. A l’étonnement de tout le 
onde, 1 réalise des vols magnifiques et tota- 
lise 112 points, quoique assez mal réglé, Vol 
régulier et ballottant. La dérive est un peu 
étite et le profil tel un « Eiffel 400 ». 


| SUPERMAN 22958 
_ cinquante-six fois 
Parrain en 5 mois. 


V 
ñ 
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Encore quelques petits dé- 
tails, et tu réaliseras des 
atterrissages corrects. 


devant toi. 


Au moment d'afterrir, le 
assager à aussi son rôle à 





LE COURS DU CHEF-PILOTE 


Durant le palier, 


Il doit inspecter le soi pour 
voir s’il n’y a pas d’autres 
avions à proximité. 


Et, ma f@l, il n'a pas tort. C’est pourquoi je 
rappelle que si vous voulez posséder un exem- 
plaire dédicacé personnellement par l'auteur, 
il ne faut pas tarder d'envoyer vos vingt 
francs aux Editions Dupuis, 41, rue Destrée, à 
Marcinelle. Cinq cents volumes seront ainsi 
envoyés aux'premiers souscripteurs, pour qui 
Yautographe d'une personnalité du journalisme 
sportif constituera un précieux souvenir. Le 
plaisir sera renouvelé chaque fois qu'ils ouvri- 
ront « Football » pour y trouver un rensei- 
gnement, une précision sur le ballon rond. 


Fantasio en est un tantinet jaloux, lui qui 
rêve d'écrire la suite de « L’Aragne aux Chi 
mères », ce roman loufoque et surréaliste de 
Xavier de ner À dont nous avons dû sus- 
pendre la publicatfon. Ce genre lui convien- 
draïit ; il trouverait des idées et des idées dans 
les nuages, puisqu'il a toujours la tête en l'air. 


La tête en l'air. Chaperon Rouge 8558 me 
réclame la composition de ce fluide gazeux* 
qui enveloppe notre globe, et désire savoir à 
qui nous devons cette notion. En 1774, Priestley 
avait déjà découvert que l'air contient de l’oxy- 
gène, mais les expériences de Lavoisier ont dé- 
montré un ‘peu plus, tard que air est un 
mélange d'azote et d'oxygène, raison de 
4 parties d’azote environ pour 1 partie d’oxy- 
gène. On y trouve encore, même quand il paraît 





VOYEZ-VOUS LES ERREURS ? 


Fantasio a voulu vous donner l’explication 
de quelques noms historiques, employés par 
comparaison. Il a embrouillé ses notes, que 
ous mettrons en ordre jeudi, En attendant, 
seu choisirez vous-même le sens à appliquer 
chaque nom. 


PERSONNAGES HISTORIQUES 


Un Zoïle est un avare qui n’a de plaisir qu’à 
compter ses écus. Un Alceste est un homme 
fabuleusement riche. Un Tartufe est un criti- 
que injuste et envieux. Un Cicéron est un pes- 
simiste, toujours occupé à se lamenter à pro- 
pos de tout et de rien. Un don Quichotte est 
un personnage particulièrement éloquent ou, 
par ironie, un bavard infatigable. Un Jérémie 
est un homme bouillant et chevaleresque, mais 
qui manque de réflexion et se laisse emporter 
par son imagination. Un Crésus est un flat- 
teur hypocrite, attentif à se faire remarquer 
par sa dévotion, qui est simplement jouée, Un 
Harpagon est un type bourru, qui dit aux gens 
leurs quatre vérités sans ménagements. 


FANTASIO. 


Ensuite, c’est un grand planeur de 1 m. 25 
rouge et bleu, qui s'élève maÿjestueusement. 11 
bat le record précédent quoique accidenté aux 
essais. Réparé sur le terrain, cet appareil four- 
nit un vol remarquable et régulier. Ayant le 
concours, il s'était payé le lyxe d’un petit vol 
de 130”. Malencontreusement arrêté par une 
clôture de -fil de fer, il termina son exploit 
dans un champ de pommes de terre. 

Voici maintenant le splendide appareil 
d'André Delhaye, venu spécialement de Soi- 
gnies, une superbe réalisation entoilée de soie, 
le plus beau sans contredit avec celui de Mon- 
sieur Binamé, qui ne participa pas au con- 
cours. Hélas ! ce planeur se brisa le nez contre 
un mur, À la suite de cet accident, son vol 
devint irrégulier. Il totalisa néanmoins 110 p. 
mais si la chance avait été égale. il devait 
mériter beaucoup mieux. : 

Signalons encore les bons vols réalisés par 
De Wandeleer avec 89 points et Jean Stas, 38 
points. Ce dernier n’eut pas de chance, mais il 
faut signaler ici son parfait esprit de camara- 
derie du C. S. A4. en aidant efficacement au 
sandow. LC 

Mais il manguerait quelque chose à-cet arti- 
cle si nous ne remerciions pas M. André Wat- 
teyne des magnifiques démonstrations qu'il fit 
avec trois de ses canards. Les vols de la « Sar- 















et ne fais pas comme 
(Lahuri qui regarde sous 
l'avion pour avoir, croit-il, 
une meilleure estimation 


regarde 














Et dès que l'avion toucnc 
le sol, il se lève pour signa- 
ler les obstacles éventuels. 






sec, de la vapeur d’eau. ainsi que du gaz car- 
boniqne et des poussières en suspension. Il 
suffit d'examiner un rayon de soleil tombant 
d’une Mucarne étroite où d'une fente dans le 
toit d'un grenier ou d’un fenik pour apercevoir 
ces fines particules parmi lesquelles les -micro- 
bes tiennent une place parfois redoutable. 


Les forêts contribuent à conserver à l’air un 
degré suffisant d'humidité, Corak 5089 ; elles 
modèrent la: violence des vents et des averses 
qu'elles divisent, tout en retenant par leurs 
racines la terre sur les pentes, et en prévenant 
avalanches, éboulements, inondations. Et que 
dire de la fertilité apportée aux sols pauvres 
par leurs feuilles, qui constituent un excel- 
lent engrais? Les déboisements exagérés sont 
donc regrettables, et il. est compréhensible que 
les pouvoirs publics ont souvent encouragé les 
peuplements forestiers, source multiple de 
richesse. 


Viking 27999 me fait l'effet. d'un gars cossu, 
car il me demande qui inventa le porte- 
monnaie, Ma foi, il y a si longtemps que l’on 
conserve ses éeus dans une bourse que l'objet 
doit avoir été imaginé par « un inconnu qui n’a 
pas dit son nom et qu’on ra point revu. » Ce 
que je sais, c’est que Fantasio me tourmente en 
me sommant de résoudre pour lui un problème 
délicat : possédant un capital de cinquante 
francs, il craint de le perdre et veut acheter 
un porte-monnaie. Or, il devrait le payer cin- 
quante francs également et n’aurait donc rien à 
y mettre, ce qui rend l'acquisition inutile. 
Mais alors, s’il ne la fait pas, il risque de per- 
dre son argent. Quel-casse-tête, mes enfants ! 
L'hésitation de Fantasio devant ce cercle 
vicieux pourrait inspirer plus d’un peintre, Jijé 
par exemple, qui n’est pas seulement un dessi- 
nateur de talent, Plein Gaz 15189, mais aussi 
un peintre et un sculpteur..1Il est jeune, enthou-- 
siaste, bruyant, affectueux et colérique — une 
vraie soupe au lait et ses œuvres trahis- 
sent son dynamisme : voir Jean Valhardi. Mais 
s'il a si bien compris ce qui plaît aux Spirou- 
tistes, c’est qu'il est papa lui-même, comme 
notre. ami. Fernand Dîneur. Annette et Philippe 
sont encore bien petits, mais ‘Benoît connaît 
déjà” Don Bosco, et il faut l'entendre lancer 
notre cri de ralliement, aussi fort qu’un Ads. 
de la vieïlle garde. 


Ce cri, vous le connaissez; je le retrouve 
souvent au bas de vos lettres, adressées 41, rue 
Destrée, à Marcinelle ; nous sommes aujourd’hui 
32896 à le répéter, mais enfin, certains l'igno- 
rent peut-être encore. C’est pourquoi je vous 
invitesà redire à leur intention : Spirou ami. 


partout. toujours ! 
LE FURETEUR. 


celle », la sœur jumelle de notre « Spirou IV », 
furent particulièrement remarqués, tandis que 
ceux du « canard » enthousiasmèrent de nom- 
breux spectateurs par suite de leur stabilité 
inébranlable. 

Encore un grand merci à {a Centrale d’avoir 
organisé cette réunion et d’avoirsu faire tant 
de choses avec un peu de terrain, un peu de 
soleil et beaucoup de bonng volonté. 


AE 


LE SEXTANT 


Grâce à la boussole, le marin a pu se diri- 
ger au milieu de l'océan et s'affranchir des 
côtes dont la présence constituait, avant, le 
point. de repère indispensable. 

Mais tout en poursüivant sa route, il a besoin 
de connaître sa position exacte sur la mappe- 
monde. Un instrument de navigation le sex- 
tant, lui permet de relever le point qu’il occupe 
sur la carte. La théorie du sextant nous entraî- 
nerait trop loin pour qu’elle puisse être don- 
née dans le corps de cette rubrique, Qu'il nous 
suffise de savoir que se réglant grâce à un jeu 
de miroirs, il permet de mesurer les angles. Le 
sextant donne la hauteur sur l'horizon de tous 
les astres. Il permet également de calculer 
l'angle de deux points éloignés. En traduisant 
les. observations ainsi trouvées au moyen de 























tables réalisées spécialement dans ce but, le 
navigateur peut déterminer la latitude du.point 
Georges CEL, 


où il se trouve. 


< 





Cet acte ne peut avoir Le même sort 
eté commis que par Ë est réservé au 
les signors prison- À Voilà pour ton } S premier qui 
niers ! R impertinence ! o e & Ë bouge !.… 
Cela leur aurait (& 


été difficile! Ils f: LT 
sont ligotés! 3 2 


=" & 


Et vite! 


one 


Eh bien! capi: 
taine, où don 
st caché ce 
fameux 
trésor ? 


Allons, bande d’endor- 
PAX mis! creusez au pied 
de cet arbre, 


Gare à vous et vivement ! 


si ce n'est pas 


MARC ,PAI 
CE: 


x bond |..on Susrame Mais Je NS LE Fe Lire 26 
10 VAS ME ROME DU : ï nnsis MS MOLMEME. JE val DG | | NE Das DESSEMBLER au Si DenEnmais 

À D'amançen ceia av, | 1 EAST DM ae CremSat de Dlen | [ar DISRANTS Qui NE DREN MENT PAS GARDE AU 
pus Tôr. N'EST-CE PAS? De ‘ md NS on AR ARR DELA NT LL FANS ETES 10 
Où. DoN : 4 ? puis ‘à CODONEGÉ MAL Ur PER Peche 


S LA MAISON UN 
















Le docteur Alex Gitan a découvert une formule pour 
la fabrication du rsdium synthétique. Il est prison- 
nier dans son propre château d’une bande d’aventu- 
riers qui veulent l'obliger à fabriquer 106 gr, de ce 
radium. Si le savant n’obélt pas, sa nièce Angèle 
mourra. 

Bob l’Aviateur, son ami Fred et le secrétaire Bowez 
nt réussi à s’échapper. Après avoir donné ses ins- 
tructions à Fred et à Bowez, Bob s’est approché de 
l'avion des bandits et s’est précipité sur le pilote qui 
gardait l'appareil. 


EH BIEN! C'ÉTAIT JUSTE!) 
J'At CRU QUE J'AVAIS 
BOUSILLE L'AFFAÎIRE 







MAÏNTENANT QUE VOUS AVEZ 
VOTRE RADIUM, PRENEZ-LE 
EXT FILEZ 






JE ‘VOUS AI DIT QUE MAIS POURQUOI, 


VOUS AVEZ 


mit 








E VOUS INQUIÉTEZ PAS ‘+ 
LS NE RESTERONT PAS LONG- 
TEMPS ENFERMÉS 


JUSTEMENT, C'EST POUR ÊTRE MAIS,ET SMET ET LES AUTRES, 

D'5ÛR QUE CEST BIEN DU VOUS NE POUVEZ PAS LES : 
RADILIM .NOUS VOLIS EMMENONS .  LAISSER ENFERMEÉS. 
ÂATITRE DE : 
GARANTIE . PER #4 ! == 1 2 





vous LES AVEZ TUÉS, N'OUBLIEL PAS, DOCTEUR, Ein 
DÉMONS QUE LA MÊME CHOSE PEUT 


JY 


PAIX / à a 













OU... VOUS M' 
ANETZ FAIT PEUR... 
4 DONJOUR... 


"TS 























UN SEUL ROUMI”. Si C'ÉTAIT TO 
PÈRE, JACOUOT.. COMMENT 9'A 
CE ROUMI? 


… DORMOND...CELA NE ME 
DIT RIEN...TU L'AS CONNU? 


OUI, SiD. GÉNÉREUX ROUMI.) 
DONNER PE AUCOUP ARGENT 


À MOYAMED DEN ABi POUR 
AVOIR DETIT COFFRET JOLI... 


DAS ALLER LA … 
Mi ALLER LA-DAS 
 ! MAÏS REVENIR...DOUNI /.. 
"se DJiNN // 
MAUVAi9 /| 
GENIES //... 
















…Ol T1 VEUX ACHETER 
MOHAMED DEN ABl AVOIR UN 
ÉTAIT CE AUTRE COFFRET...LE MÊME. 
® d 
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f voici LE CONTRAT, JE Vous AU EUTUR GRAND 


HAMPION M 
DONNE UNE CHANCE se ee À SON MENAGER 


ZUT, IL T'A MIS DANS 
LES POIDS M/-MOYENS| 
FAIS ATTENTION 
LA BIÈRE FAIT 
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JE T'ATTENDS PAS 


CIEL! 89 KiLocs UNE HEURE … // ? 


w99 KILOGS 






NOM D'UN SPIP / 
COMME IL 
A RÉTRÉCI..; 





JE CROIS QUE 


LE VOICI ! 
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(Suite. — 14) 


Les poissons qui stationnaient devant les 
hublots disparurent en l'air. La Sphere des- 
‘ cendait, mais d’un mouvement très lent, car les 
mêmes poissons reparurent et descendirent 
avec elle. 

Le lieutenant Popy ne quittait pas des yeux 


le manomètre, et le contremaître Jeffries 
observait les chronomètres. 

— Une heure quatre, dit Jeffries. 

— Cinq mille huit cents mètres, répliqua 


Popy. 

— Tic ! fit Pantalon. 

— Une heure cinq. 

:— Cinq mille neuf cents mètres. 

:— Tac! 

_ Korridès abaissa d’un quart la manette n° 4 
en disant : 

— Notre vitesse va être maintenant de 
soixante mètres à la minute, soit un mètre par 
seconde, 

— Une heure six, énonça Jeffries. 

— Cinq mille neuf cent soixante-dix mètres, 
articula Popy. 

— Toc ! 

Et alors, de cinq secondes en cinq secondes, 
le contremaître et le lieutenant, sans arrêt, se 
renvoyèrent la balle, tandis que Pantalon scan- 
dait le mouvement par des Tic, des Tac et des 
Toc drôlement articulés. 

Comme Jeffries annonçait : 
_— Une heure, six minutes, 
secondes... 

Et que Popy répliquait : 

— Six mille quinze mètres ! 

La Sphère s'immobilisa sans secousse, 

— Touché ! s’exclama Pantalon en se rou- 
lant en boule sur le parquet. 

Et il releva d’un coup toutes.les manettes, 
de manière que la pesanteur seule agît sur la 
< Victoria ». ge 

— « Terre »! dit Korridès, 

La Sphère reposait au fond des abîmes de 
l'Océan Pacifique. 


quarante-cinq 


à CHAPITRE VII 


Le monstre 


Tout de suite, les quatse hommes se pla- 
cèrent chacun devant un hublot, curieux de 
voir quel aspect présentait le fond de l'Océan et 
aussi d'apprendre si le « Lincoln » ne se trou- 

_ vait pas dans le rayon lumineux de la Sphère. 

Ils ne virent qu’un sol uni, apparemment 
vaseux. Des animaux étranges se traïînaient sur 
ce sol. Pas une plante, pas un roc, ni de sable; 
pas de mollusques appartenant aux espèces 
connues, mais seulement de rares oursins 
aplatis, aux piquants grisâtres et à carapace 
demi-sphérique recouvrant une masse gélati- 
neuse toute mouvante de tentacules innom- 
brables. Au-delà du cercle de lumière créé par 
les projecteurs, c'était un mur de ténèbres 


opaques. 
Et la vision de l'immensité noire, déserte, 
immobile, éternellement silencieuse, remplis- 


sait les quatre explorateurs d’une sorte de ter- 
reur sacrée, Ils venaient, les premiers, depuis 
que le monde existe, surprendre les secrets de 
la Nature — et de vagues dangers inévitables 
leur apparaissaient dans ce silence et ces 
ténèbres. 

Ils restèrent plusieurs minutes 
front collé contre le cristal glacé, 


PRE 


» 


muets, le 
les tempes 


bourdonnantes de trop de pen- 
€ sées insolites. 

Popy, le premier, secoua l’émo- 
tion déprimante qui s’appesan- 
tissait sur eux comme un man- 
teau de plomb. Il eut un rire 
forcé en disant : 

— Jeffries, je regrette que 
votre ouvrier “Jip n'ait pas 
encore terminé l'appareil télé- 
microphonique sans fil qu'il a 
inventé. J'aurais aimé causer 
maintenant avec le capitaine 
Simpson et lui demander quel 
temps il fait à six mille mètres 
au-dessus de nos têtes. 

— Cet appareil nous serait en 
effet très utile. répondit grave- 
ment Jeffries. J'espère que nous 
pourrons l'emporter à notre pro- 
chaine descente. 

— Je l'espère aussi, 
ridès. 

— I -sera d'autant plus commode, cet appa- 
reil, dit Pantalon en riant, que les demoi- 
selles du téléphone ne seront pas là pour cou- 
per la communication. 

— Il y aura les requins, qui pourront se char- 
ger de ce soin! répliqua Popy ! 

— Bah! vous voilà pris, lieutenant ! s’ex- 
clama l'ancien clown. Les requins eux-mêmes 
ne pourront rien couper, puisque ce sera le 
téléphone sans fil! 

Popy sourit de s’être laissé prendre au piège, 
et de nouveau, ce fut fut le silence. Les quatre 
hommes ne pouvaient: s’arracher à la contem- 
plation de cette impressionnante et morne soli- 
tude sous-marine. : 

Ils virent des animaux s'approcher de la 
Sphère en rampant sur le sol. C'étaient des 
limaces blanches rayées de rose, armées d’un 
côté de deux cornes flexibles, terminées par 
une ventouse, et, de l’autre, d’une queue en 
forme de truelle ; elles s’en servaient pour 
se soulever sur la vase; alors, cette queue 
s’enfonçait, et les limaces, plantées droit, agi- 
taient fébrilement leurs cornes. * 

Certaines de ces bêtes avaient re mètres 
de jongueur et cinquante centimètres de dia- 
mètre ; d’autres n'étaient pas plus grosses 
qu’une chenille ordinaire. Elles semblaient 
n’avoir ni une bouche ni-des yeux ; leur seul 
organe, qui devait être à la fois visuel, tactile 


fit Kor- 








et buccal, était ces cornes à ventouse, Quelques- 
unes, montant sur les parois de la chambre 
cylindrique. se collèrent au cristal des hublots, 
et leur ventre apparut alors, couvert de ces 
milliers de petits appendices à ventouses, dont 
elles se servaient. comme de pâites ; Ce ventre 
rappelait le dessous d’une étoile de mer. 

— I fait froid ! dit tout à coup. Korridès en 
frissonnant, Consultant lé. thermomètre,” il 
ajouta : 

— Trois degrés cenfigrades.. La. température 
de l'eau doit être seulement de quelques cen- 
tièmes au-dessus du point de congélation. 
Heureusement que nous avons des vêtements 
de laine. Nous allons sortir... 

— Sortons ! dit Jeffries. 

— Oui, sortons, répéta Popy. 

— Sortons ! s’écria Pantalon. Dommage que 
je ne puisse pas faife.le saut périlleux dans 
l'eau. Quel record, hein ! le saut de carpe:au 
fond de l'Océan, Les annales cloWhesques n’ont 
jamais rien enregistré de si extraordinaire. 

— Pantalon, fit Popy, il faudra vous pas:er 
de ce glorieux plaisir : la machine qui sera 
votre scaphandre se refusera nettement à 
risquer le moindre saut périlleux. 

Et il fit basculer la trappe, qui s’ouvrit sur la 
chambre cylindrique. Les quatre hommes, 
ôtant d’abord leurs vestes et leurs pantalons de 
drap, entrèrent dans des vêtements de laine 
épais et chauds ayant la forme de ces,« com- 
binaisons », adoptées par la pudeür. et le con- 
fortable anglais, mais avec manches longues et 
jambières à sous-pieds ; ils chaussérent des 
bas de laine très gros et des gants de feutre 
souple moulèrent leurs mains. 

Puis, ils passèrent dans la chambre cylin- 
drique, et, après avoir soigneusement fermé la 
trappe, qui était fortement convexe — et 
double, avec ares-boutants intérieurs, comme 
toute la coque de la Sphère et le plafond de 
la chambre cylindrique — ïls entrèrent, en 
s'aidant l’un l'autre, dans les scaphandres, 

Le mot scaphandre est, en réalité, un mot 
impropre, appliqué à l'appareil inventé par 
Korridès, avec lequel des quatre. hommes 


allaient explorer les solitudes sous-oceaniennes, , | 


C'était exactement .une automobile sous- 
marine, une soÿte de cloche-à-plongeur ovoïde, 
un « œuf » de métal, de deux mêtreë.,.de hau-7 
teur sur soixante-quinze centimètres“ de plus 
grand diamètré Sa forme, autant que le métal 
dont l’appareil était fait — alliage mystérieux 
d'aluminium, d’acier et de platine — le ren- 
dait capable de supporter l'énorme pres ion 
d’une colonne d’eau de plus de 6.000 mètres. 

A sa base, il était tronqué et se fixait hermé- 
tiquement sur un socle, creux en son centre; 
de même matière, reposant lui-même sur deux 
cylindres pleins hérissés de pointes recourbées, 
Ces cylindres faisaient l'office de roues. Celui 
d'avant était mobile sur son axe et donnait 1a 
direction à tout l'appareil. Celui d’arrière seul 
était moteur, Le mouvement lui était commu- 
niqué par un spStème d'engrenages avec 
chaîne, dont la prise de force se trouvait dans 
la cavité du socle, où tournait un treuil spécial, 


D'un jeu d’accumulateurs, disposés dans la 
cloche elle-même, partait au moyen d'un fil 
conducteur, l'électricité qui actionnait ce treuil, 


Et, debout dans la cloche, ses pieds reposant 
sur la plate-forme du socle, l’homme avait 
devant lui une série de manettes : l’une com 
mandait la direction, l'autre le moteur, avec 
vitesses graduées ; une autre servait à allumer 
deux petits projecteurs électriques, dont la 
lumière, passant à travers des hublots d’épais, 
cristal, ménagés à hauteur de tête, allaient 
éclairer la mer, en éventail, sur un rayon de 
trente mètres; une autre encore actionnait 
deux bras d'acier articulés, jaillissant exté- 
rieurement autour de la cloche, et qui se ter- 
minaient par des pinces à six branches faisant 
office de doigts ; enfin, une dernière manette 
servait à électriser ces bras, si bien qu’une 
seule égratignure de leurs doigts crochus et 
acérés faisaient l'effet que coup de fouñre 
mortel. 

Une des qualités de cette « cloche-à-plongeur 
automobile » était que, son socle constituant 
un lest énorme, elle s ait dans /’eau 
comme font à la su tits sloups de 
course dont la qui umpoids de 
plomb. Ils sont inc Couchés sur 
le flanc par une la rafale, ils se 
redressent aussitôt. De Y l'automobile 
sous-marine de Korridès, lourde “séülement par 
sa base, si elle était renversée açcidentellf 
ment, se relevait aussitôt. (A suivre.) Ÿ 














l-faut de l’eau pour 
lui:;/*ét"pour moi ! 


Où suis-je ?.… 


J'ai soif. 
demoiselle Rose ! 








LE CHAMPIONNAT DE « SPIROU » 


Rappelons que le championnat de football 
de « Spirou », saison 1942-43, s'ouvrira inces- 

Mhhamment. Huit équipessparticiperont à la 
finale nationale aux frais de « Spirou ». Ce 
feront les sept champions Hégioenaux plus un 
repêché que la direction de e Spirou » se char- 
gera de désigner. Les champigfnats régionaux 
doivent débuter sitôt que ‘Possible. ‘Ils sont 
ürganisés par nos chefs de section auxquels 
des équipes doivent s'adresser dès réception du 
présent avis : % 

Bruxelles : Robert Defort, 16, rue de l'Ega- 
lité, à Etterbeek. Centre-Charleroi : Frans 
Dubois, 46, rue de Marche, Familleureux, Mons- 
Borinage : Yvon Jonas, 93, rue de Boussu, à 


seul! Ne 

sauvez pas 

uné-crimi- 
nelle ! 


Oh ! Ma- 


Dour. Liége: Pol Ouvertus, 
Ardennes, Liége, Namur : (à désigner). Ath- 
Tournaisis : Francis Deleplanque, 13, rue de 
Néchin, Templeuve. Limbourg : Stanislas Ul- 
bryx, 115, boulevard Circulaire, à Waterschei, 
Les équipes trop éloignées du chef de sec- 
tion peuvent éventuellement jouer un sous- 
championnat, avec l'accord du chef de section. 
Vers janvier-février, elles rencontreront — à 
leurs frais — l’équipe championne de la sec- 
tion pour désigner le vainqueur régional. C'est 
le cas pour Liége, notamment, où les équipes 
verviétoises et l’équipe de Sprimont voudraient 
jouer. C'est le cas pour le Luxembôurg qui 
devrait s'entendre avec Namur, le cas pour 
Nismes, assez éloigné d'un centre spiroutiste. 
Bien entendu, ces sous-championnats doivent 
être décidés dès maintenant et soumis à 
l'approbation du chef de seetion et de Kiki. 
Rappelons enfin que tous les À. d. S. jouant 
le championnat de football se feront un devoir 
d'appliquer scrupuleusement les règles du jeu 


17, Quai des 


Les cow-boys et 
leurs troupeaux ! 


À cette fois, Cavalier 
À Rouge ne les défen- 
idra pas! 


Nous allons mourir 
de soif ! 


seule dans le désert, 
sans 
protection. 


Oh! Ja fièvre!.…. 


Elle délire !.… 





et de s'entraîner comme il le faut, Pour 
cela, ils achèteront le livre « Football », par 
Jacques : Lecoq, édité aux Etablissements 
J. Dupuis, 41, rue Destrée, à Marcinelle, Envoi 
à domicile, contre versement de la somme de 
20 fr. au C, C. P. 362159. Indiquer le motif 
du versement sur le talon du chèque, 


LES AVIS SPORTIFS 

Les équipes suivantes demandent à jouer au 
football : 

Maurage. — Huart, 31, Grand’Place. 

Namèche. — Marcel Oger, rue de l'Eglise. 

Demandent à jouer à la balle-pelote : 

La Louvière, — Jean Opvalens, 50, rue Léo- 
pold Dupuis. 

Ransart. Edgard Monnon, 7,5, 
Gilly. 

eg des équipements sportifs à céder d’occa- 
sion : 

Jumet-Heigne. — Paire de gants de bo” 
Carl Gandibleu, 13, rue Georges Schmidt 


chaussée de 


L'EPERVIER BLEU 


M D RIENIcCI 
NON PLUS/ 





DANS L'ENTREPONT, ENT,CE 
L'ÉPERVIER BLEU \ SERA COMME 
ENTROUVRE 1. \ DHABITUDE, LA 
DISCRÈTEMENT FE S DERNIÈRE QUI 
QUELQUES PORTES. {X À SERA LA BONNE / 


| DANS SACELLULE ,LARSEN 

À REVIENT LENTEMENT À LUI, 
{ LUTTANT CONTRE LES EFFETS 
| DU NARCOTIQUE. { 


LA TÈTE EN 
AVANT... 





se + =. « - 


HÉBIEN ,HÉBIEN / 
EN VOILA DES 
FAÇONS DE SALUER 
GES AMIS / 


VIVEMENT DEHORS 
QU ON RESPIRE UN 
PEU DAIR FRAIS / 


ATTENTION, 
LES GARS, 
ILS ARRIVENT / 


CL) 


SILENCIEUSE MENT, LES DEUX HOMMES S'AVANCENT £ 2 7 ZA | 
LE LONG DES COULOIRS VERS LA SORTIE .… CEPENDANTALERTÉ PAR HERNANDEZ, L'ÉQUIPAGE LES ATTEND il 
_—— _ _— A'SUIVRE 





Jumet, — Enveloppe de football: 90 fr, : Gembloux, — Bat Grand-Manil par 13-10. Les inscriptions pour le championnat 


Achille Hasey, 12, rue Bara. : Roger Martin, rue des Champs, 43. « Spirou » Mons-Borinage sont reçues ch@ 
Moustier-sur-Sambre. — Vareuse de foot- Saint-Vaast. — Bat J. O. C. par 8-0, Tri- Yvon Jonas, 93, rue de Boussu. 

ball jaune et noire : 25 fr. : Jacques Gosset, 115, vières par 15-7. À été battu par Maurage par Mouscron. — Les Hirondelles À, d. S. vien 

rue de la Station. 10-5 et Trivières par if Frs rs ans. Georges ge 2. battre SR de MousgrOn cn 2 

] Legrand, 13, rue de la Liberté. a mi-temps : 3-2, Un match amical va ] 

ae LA VIE SPORTIVE DES SECTIONS Charleroi. — Jeunes Espoirs a gagné le cham- conclu avec Templeuve, Depraetere, 95, rue:di 
: Ont joué à la balle-pelote : ; pionnat de la Broucheterre eñ battant l’équipe Roitelet. À 
| Fays-Hansinelle, — L'équipe A bat Morialmé jocale par 8-2 et Dampremy par 8-8. C.) Le-  Namèche. — Spirou Namèche bat Entenl 









par 13-6 et 15-13. Elle est battue par cette grand et Vandenove ; P. M.) Escarmure ; G. M.) Gelbressée par 6-0. B Ravignat ; Ar.) Ro 






équipe par 15-11 et 15-4. C.) Laurent et Denis; Germaux ; F.) Willems. Elle a battu Houbion fosse et Wéry ; D.). Môteau, Michaux et Mar 
P, M) Dewez; G. M.) Chevalier ; F.) Revers. par 8-7. Raoul Germaux, rue Roton, 7. neffe ; Av.) Claes, allemand, Oger, Noël à 
L'équipe B. bat Hanzinne par 8-4 et Oret par Ont joué au football : Genette. Oger Ma rue de l'Eglise, 

u 8-1. Henry André, 104, Fays-Hansinelle. Saint-Vaast, — A battu Ransart (Daelemans) Pad 

- Moustier-sur-Sambre. — Bat Mornimont par 2-1. ; 
Etoile par 15-1, Roger Sonnaert, 146, rue de la Dour. — Le Standard de Dour a gagné la En écrivant à « Spirou », indiquer : nom, pré 
Glacerie. première éliminatoire du tournoi de Dour en nom, adresse, n° d'A, d, S. et joignez un tin 


z Ham-sur-Sambre. — 5° année bat 4 année battant Elouges par 8-0. En finale, il rencon- bre de 1 fr. pour les frais d'insertion et 
=, par 13-6. C.) Achille et Detry ; P. M.) Dou- trait le vainqueur de Hornu-Boussu (4-1 pour secrétariat. Adressez la correspondance spol 

… ent; G. M.) Filboux ; F.) Pietquin. Gilboux Hornu). Dour emporte la finale par 2-0, La tive uniquement à Kiki, Ne traitez qu’ul 
2 “e 5 outres. Jean Pietquin, 46, rue Feral. consolation est remportée par Boussu par 8-2, sujet par lettre. 


ne" e 
by 2 : ; è « 

































Le temps passe vite, ne trouvez-vous pas ? 
[| me semble que c'était hier que je vous 
buhaitais des vacances ensoleillées — hélas ! 
nes vœux furent plus sincères qu'efficaces — 
t au moment où ces lignes paraîtront, ce sera 
rentrée pour beaucoup d’entre vous. 
Une nouvelle classe. de nouveaux maîtres. 
elques nouvelles figures parmi les condis- 
iples : les /recruteurs les repéreront bien vite 
H leur vanteront Spirou, à la première récréa- 
lon, J'espère que ‘tous reprendront le collier 
vec. ardeur; rien de tel qu'un bon départ 
pur s'assurer de l'avance et du même coup 
ke préparer une belle place au tableau d'hon- 
leur de 1943. 
A l'intention des Muréats, Fantasio a préparé 
n discours de distribution de prix, et il a 
kpris cette phrase tombée jadis des lèvres 
lun grand personnage : « Oui, mes enfants, 
and on a le pied dans l'étrier, et qu’on 
lrige. bien sa barque, on arrive vite en haut 
l'échelle sociale, malgré les tournants dan- 
reux du droit chamin! » 
Oh! ma tête ! Et dire que Fantasio, m'ayant 
ébité toute sa harangué à bout portant, m'a 
suite froidement demandé : « Quand la cui- 
nière est-elle le plus méfiante? » Je suis 
bouche bée, et mon persécuteur, impi- 
nyable, a alors répondu pour moi: « Quand 
le trouve... ça (sa) louche! » 
Fantasio reste sympathique, nonobstant ses 
hanies, c’est-à-dire malgré elles, Tif 5805. 
ette préposition, employée aussi en adverbe, 
lient du latin non et obstare, faire opposition. 
Ceci suffit à en justifier le sens: Spirou n'a 
rovisoirement que huit pages; il est nonob- 
lant fort agréable; c'est-à-dire, cela ne l'em- 
e pas d’être fort agréable. ? 
Son cousin Robbedoes est également popu- 
kire auprès de nos amis flamands ; je crois 
gle Invincible 15572 désire connaitre le 
landais et d’autres langues vivantes — ‘une 
iche idée — car il me demande si les méthodes 
jar disques sont réellement bonnes. Pourquoi 
: Une langue s’apprend surtout par 
loreille ; la répétition des phrases finit par 
ous les entrér dans la tête, et nous nous 
similons de cette façon les tournures pro- 
res à la langue entreprise. 
y a du reste des liens de parenté entre 
es langues, Nous en avons déjà rencontré des 
exemples, et plus particulièrement entre les 


AVIATION 


| LES LAUREATS DU CONCOURS DE 
Ë CAUSERIES 


s profitons encore de. la publication de 
liste pour remercier tous les concurrents- 
ts ou non de leur participation. Tous ne 
aient naturellement figurer sur ce pal- 
mais qu'ils soient bien persuadés que 
s leur sommes reconnaissants de leur colla- 
ation aux activités de notre club. Nous ne 
ons pas que dans une des prochaines com- 















































aximum, Si le pilote redresse trop tôt. 





f 


LE COURS DU CHEF-PILOTE 


redressement de l'avion doit se faire à 50 cm. du 501 


S'il ne redresse pas à temps, les roues de l’avion toucheront le sol au 
moment où l’avion est toujours légèrement en piqué. 
une embardée qui peut être fatale, 


patois. Ainsi, guêpe se dit dans plus d’une 
région de Wallonie waspe ou wèspe, à -rap- 
procher du grec sphex, du latin vespa, même 
sens, qui se prononce d'ailleurs wespa, du 
flamand wesp, de l'allemand wespe, de lan- 
glais wasp, Mais appelez-les comme vous vou- 
lez, ces insectes sont bien encombrants, comme 
l'a constaté Spirou 8443. Pour s’en débarrasser, 
Fantasio suggérait d'inviter les gens à se faire 
piquer très fort, l'animal succombant quand 
l’aiguillon reste dans la plaie ! Mieux vaut les 
attaquer-dans leur repaire en versant de l’eau 
bouillante à l'entrée du guêpier, le soir, quand 
tous les membres de la colonie sont rentrés au 
gîte. Il convient aussi de tuer au début du 
printemps les premières. guêpes ; celles qui 
ont ainsi résisté aux froids n'ont pas encore 
eu le temps de pondre, et en les détruisant, 


Ed 
‘VOYEZ-VOUS LES ERREURS ? 


Jaloux — fi, le vilain! — des lauriers de 
Flup-Détective, Fantasio a voulu rivaliser de 
perspicacité avec ce.limier. Voici le résumé 
d'une enquête qu'il prétend avoir menée, Nous 
verrons jeudi où notre ami a fait erreur en 
prétendant démasquer 


LES DEUX COUPABLES 


Mon ami le comte Ad. Hormir de Bout 
m'avait prié de passer quelques jours chez lui. 
Il était inquiet, parce que des vols domes- 
tiques se répétaient dans son manoir flanqué 
de tours : régulièrement, plusieurs morceaux 
de sucre manquaient à l’appel et un impudent 
cambrioléur subtilisait chaque jour une gorgée 
de bière à la bouteille pourtant enfermée dans 
un placard: « A ce train-là, je serai wite 
ruiné », gémissait mon noble ami, 

Je fis donc une rapide enquête, et découvris 
vite ‘le pot-aux-roses, en surprenant . lai con- 
versation de deux invités qui prétendaieñnt ne 
guère se connaître. Ils’parlaient en anglais, de 
Choses indifférentes, mais ils se tutoyaient, ce 
qui prouvait une certaine intimité, fort. sus 
pecte en ces circonstances. Pour. éviter le 
scandale, mon hôte ne dit rien, mais la preuve 
était faite. N’êtes-vous pas de mon avis ? 


FANTASIO. 


RECTIFIONS 
l’article paru la semaine dernière 


PERSONNAGES HISTORIQUES 


Un Zoïle est un critique injuste et envieux. 
Un Alceste est un bourru à la franchise bru- 
tale, Un Tartufe est un faux dévot. Un Cicéron 
est un homme éloquent ou par ironie un 
bavard. Un don Quichotte est un étourdi géné- 
reux et cheévaleresque. Un Jérémie est un pessi- 
miste toujours en train de geindre, Un Crésus 
est un richard. Un Harpagon est un avare. 

Mais combien en aviez-vous. trouvé sans 
recourir au dictionnaire ? 


pétitions que le C, S. A. ne manquera pas 
d'organiser encore, ils ne se trouvent récom- 
pensés de leurs efforts en ehlevant haut la 
main les premiers. prix. Nous de leur souhai- 
tons bien sincèrement. 


LISTE DES LAUREATS 


1) André Sirault, 286, avenue de Roodebeek, 
Bruxelles IV. 2) Richard Vanderhaegen, 14a, 
rue de la Pacification, Saint-Josse. 3) Paul 
Gülson, 100, boulevard de Tervueren, Louvain, 
4) Roger Dehaeseleer, 1, rue Ferrer, La Lou- 
vière. 5) Luc Saussez, 62, rue Saint-Charles, 
Saint-Ghislain. 6) F. Van Hauvwaert, 195, rue de 
Dave, Jambes. 7) René Denis, 7, rue des Gout- 
teux, Courcelles. 8) Jean Thomas, Chemin de 
la Trahison, Ath. 9) Marcel Collignon, 102, rue 
du Laveu, Liége.-10) Francis Dewasmes, chaus- 
sée de Bruxelles, Mons. 11) Serge Adrianne, 
125, rue de la Montagne, Montigny-le-Tilleul. 
12) Max Detournay, 37, rue de l'Eglise, Ecaus- 










…l’avion tombera d’une trop 
grande hauteur et le train 
d'atterrissage ne résistera pas. 


EEE — ! 





L' 












Il en résultera \ 


on supprime par avance toute leur progéniture, 

Toutes les guêpes ne vivent pas en société, 
et l'entomologiste Fabre a observé -plusieurs 
espèces solitaires aux mœurs curieuses: il a 
vu ainsi un sphex attaquer un grillon ou une 
sauterelle, lui paralyser les centres nerveux à 
coups d'aiguillon donnés avec la sûreté d'un 
chirurgien, et traîner cette proie vivante mais 
inerte dans son terrier, où il l’abandonne en 
compagnie de l'œuf pondu sur place. La larve 
qui sort de l'œuf se nourrit alors de l'insecte, 
en prenant soin de ne pas le tuer trop wvite, 
afin de se conserver jusqu’au bout de la viande 
fraîche ! 

Une fois devenue nymphe, la larve n'a plus 
besoin de manger; la carapace du « garde- 
manger » lui sert alors de logement. 

Est-ce en observant à genoux des insectes 
que tu as troué tes bas, Mickie 3860 ? Je sup- 
pose que c'est à la suite d'expériences per- 
sonnelles que tu me demandes : « Où va la 
laine quand il se produit un trou ? » Elle s’est 
usée, c’est-à-dire que des particules de laine 
se sont détachées, éparpillées en poussière 
impalpable, tandis que les bouts s’écartent, une 
fois libérés, par suite de l'élasticité de la 
matière. ce qui fait soupirer maman con- 
damnée au ravaudage. Pensons-y, nous pren- 
Te See soin de nos -habits, en bons 

Tous les À, d, S, sont égaux devant Spirou, . 
Tarzan 32864, et le secrétaire n'a pas l’inten- 
tion de conférer des grades, Ceux qui se 
dévouent le plus, soit en recrutant des mem- 
bres, (l'âge limite est 102 ans, Luc Bras de 
Fer 32.712) soit en conseillant aux copains de 
s'abonner, trouvent leur récompense dans la 
conviction du devoir accompli. Les parrains 
sont naturellement contents lorsque leur por- 
trait paraît, après 50 victoires, quand ils 
reçoivent un livre, après 15 victoires, ou quand 
leur nom sort lors du tirage de la tombola des 
A. d. S. ou de la tombola réservée, tous les 
mois également, aux abonnés, qui reçoivent, 
en souscrivant, une surprise du Fureteur. 

Mon identité tourmente encore bien des amis, 
n'est-ce pas, Gévé? L'un me dit que je suis 
X, l’autre Y, l’autre Z.…. Vous m'en donnez, 
des personnalités ! A quoi bon chercher à 
connaître le nom inscrit sur ma carte d’iden- 
tité ? Je suis et je veux rester pour vous 
l'A. d. S. n° 1, le copain inconnu, celui à qui 
on écrit en toute confiance 41, rue Destrée, 
Marcinelle, comme à Georges Cel, à Kiki ou 
à l'oncle Hector, spécialiste des questions rela- 
tives à la radio-électricité. Je suis encore celui 
qui répond à vos questions, sauf quand elles 
sont trop générales : X 27 32297 me demande 
comment. on réalise ‘un film, et il ne me donne 
pas son adresse ! Je suis aussi l'ami de Fan- 
tasio, et avant tout le camarade fidèle qui vous 
invite à répéter sans vous lasser l'appel désor- 
mais célèbre : Spirou ami. partout. toujours | 


LE FURETEUR. 





sines (Hainaut). 13) René Lecaillon, 70, chaus- 
sée de Marenne, Marche-en-Famenne, 14) Léan 
Jouant, 3, rue des Damzelles, Marcinelle, 
15) Thierry Deulin, 14, avenue des Alliés, 
Charleroi. 17) Nicole Lauwers, 43, rue L. Fré- 
déric, Bruxelles. 18) André Ravez, 16, Puvi- 
nage, Flobeeg. 19) Camille Bar, 13, rue de 
Stiersoux, Sprimont (Liége). 20) André Lam- 
mers, 5, rue Neuve, Jemappes-lez-Mons. 





SIA E 


L'ANCRE FLOTTANTE 

















Le navire se maintient immobile grâce à son 
ancre qui mord dans le sol et empêche toute 
dérive. Il arrive qu’au cours d’une tempête le 
voilier cherche à se placer face aux lames. Ses 
voiles, carguées, ne lui permettent plus de se 
guider. Il utilise alors une ancre flottante, 
Celle-ci freine la dérive et oriente le navire 
face au vent. Elle se compose d’un sac de toile 
conique qui se remplit d’eau et devient un 
centre de résistance au courant. Pour rentrer 
l'ancre, il suffit de tirer d’abord sur la ligne A. 
Le cône se renverse et il ne freine plus, 















Soyons sur nos gardes, car il 

LE pourrait nous faire disparaitre, 
nous aussi... 

3 ce. ES : 

A mon signal, c’est nous 

qui le tuerons.. ' 






Allons, là, ; Cet or 
au travail ! À ; m’appartient. 








A présent, je. 
suis riche !- 


Nos camara- L 
des sont + 
vengés ! 





(on MATRE LE RONAL OST APENU N 


NOUS C A VOTRE = AISANT L'IMDOSSIBLE Douñ 
DON BD ARAVE ABÈE DANS SA VOITURE . CONS à P0ao ENFANTS DC 
DUCATEUR E) w + US x GANT QUE LENS 
IAE. JC: VOUDR AE TANT LE VOlQ Moi JAU..MA rer PURES LES TIENNENT 
à AUSSI... : r, be = | 














Le dangereux chef de bande Brissac, alias Beau, et 
ses complices, viennent d’obliger le docteur Alex 
Gitan à fabriquer 100 gr. de radium synthétique, dont 
le savant -«seul possède la formule. Ils emménent le 
docteur et sa fille à titre de garantie, Mais à leur insu, 
Bob l’Aviateur s’est substitué au pilote qui dirige leur 
appareil, 









LES VOICI QUI PARTENT 
BOB SMET A REMPL: SON RÔLE 


C'EST À NOUS DE FAIRE 


C'EST INESPÈRÉ QUE L'AUTO 

SOIT RESTÉE INTACTE s 
APRÈS CETrE 

EXPLOSION 















COMME LE JOUR SE LEVEL AVION 
DES GANGSTERS QUITTE LA MAISON 





vITé ‘NOUS VOUDRIONS 
TELEPHONER ! 


voici LA 
MAISON 


ALLO ALLO "ICI LE SÉCRETAIRE C'EST ÇA. ET 808 5MET PILOTE 
OU 0” GITAN ,oÙi Du of ALEX | | LAvion pecuisé en 

GITAN ,LE SAVANT. GANGSTER . MAINTENANT 
ECOUTEZ. MO1t BIEN .. 


.L'AVION ARRIVERA 4 Fri GRANDIER,THOMAS, PRÉ 
| BIENTOT VENEZ LES AUTRES; 
Vous Avez ! NOUS PARTONS 
: POUR L'AFROPORT 









PARLEZ. NOUS J5iDi DOR MOND ARRIVER iCi, DEMANDER GUIDE 
POUR OUED TAOULED , MOHAMED PARTIR , 91DI 
DORMOND REVENIR POUR ACHETER COFFRET 
JoLi, PUIS RETOURNER LA DAS... REVENIR 
JAMAÏS... JAMAIS... 

DJiNN /! 


MOHAMED DEN AB... MONSIEUR 
EST LE DÈRE DE CET 
ENFANT... 














NOUS PARTIR 
DEMAIN ,91Di.. 
INCH'ALLAU / 


HUIT JOURS PERDUS ) 
ALES CHERCHER <4 
DANS MARSEILLE 










COMME IL À 
GUIDE SON 





CEITE LETTRE É DEUX CHOSES A CHERCHER: l'E 
D'ABORD... CARTE EE OUED TAOULED ET KHERBA... 
9iJE NEL : 
Ai PAS LUE 

CENT FOI9..… 


se il 
L'OUED pe 4e 
ae ULED | 
fRétue patrtlex (IE 


UNE CHOSE ME CONSOLE, C EST 
QU'IL FAUT LA LETTRE PouR | 
COMPRENDRE LE PLAN...) 


[IL NOUS LE FAUT 
TOUT PRIX, CE PLAN 
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LE DÉFILE : 
DU SCORPION.... 
NOUS ADPROCHONS 


ca 


CH'ABA EL AGRED 
SiDi / 





M9) 
JEAN’... JACOUOT EST 
MALADE 


1 [.DEMi-TOUR JAMAÏT..Sipi PORMOND 
IL FAUT AVANCER.JE /Lui AUSSI PARLER 









{{ Pas un sou... Mais rendez-nous. 


la liberté. fuyards ! Abat- 


tez-les ! 


(il. 2 
MS 
; 


Viking et Storm repren- 4 
nent la mer... À 









(Quittons l'île avant \ Pauvres 
le massacre iné- fous !... 
vitable !.…. / 
mar pa ” S 


/ Enfin 


{ libres ! 













( RS TK A7 DES rOCuES. RIË 
AVONS DEPISTE NOS NOUS DONNE LA FOURNI NOS MONTURES |) le nous raur QUE DES ROCHE S !.. H 
POUR SUIVANTS CHASSE? Querce VOYAGER AVEC PAYS DEWENI 
DÉvVErNE! GRANDE PRUDENCE, + J{Mon0oTonE fepu: 





TE crois que nou|| La Pouce rionree | INDIEN QUI NOUS À 


TRI LIMPRESSION QUE : NoS MONTURES… 
NOUS NOUS SOMFr1ES PERDUS D : :. NOS VÎVRES! 
Tour 4 ‘ 
D/-5PARU : 
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. grand merci, pour commen- 
; à tous ceux et à toutes celles 
ont eu la délicate pensée de 
envoyer une carte-vue pendant 
in voyage de, vacances, Fatale- 
ment, il y en avait moins qu'autre- 
les. déplacements étant plus 
iles, Cependant, si je me base 
sur ce que m'’écrivent des copains 
édentaires », je crois que tout 
le monde s’est bien amusé, ce qui 
l'essentiel. 


Parrains et marraines ne sont 
pas demeurés inactifs: grâce à 
eux, j'ai le plaisir de vous annon- 
er un pas de plus vers les quarante mille : 
ous avons inscrit Jean Valhardi 33000 après 
Viclette des Bois 32999, Jules Bourguignon 
%%1 ouvrant une nouvelle série. 

Avant de célébrer l'événement par le tirage 
mensuel de la tombola des A: d. S., rappelons 
une fois de plus que les participants n'ont pas 
besoin de billets: nous avons la liste des 
membres du club, et le hasard désigne les 
gagnants ; il en est de même pour la tombola 
réservée Aux abonnés. 

Gagnent donc chacun un beau livre : Miette 
1; Lodelinsart ; Futur Cinéaste 1008, Anvers ; 
Futur Détective 2297, Anvers; Tarzan 3054, 

à Saint-Ghislain ; Tanpis 4542, Marche-en- 
Famenne ; Bilboquet 5096, Forchies ; Charles 
Quint 6075, Bury ; Agent Secret 7038, Zain : 
Pergolèse 8455, Estaimbourg ; Fantomas 9824, 
Charleroi ; Zoro 10722, Montigny-sur-Sambre ; 
Epervier 11326, Elouges ; Cavalier Rouge 12043, 
Schaerbeek ; Tif 13353, Maffles ; Shirley 14525, 
Carnières ; Peau Rouge 15614, Namur; Cerf 

ile 16956, Héverlé ; Marin d'Eau Douce 17346, 
Bruxelles ; Bison Noir 18212, Tournai ; Mimie 
1947, Molenbeek ; Rose Claire 20338, Monte- 
gnée ; B. M. 21093, Ecaussines ; Jean Valhardi 
, Renaïix ; Oiseau Blanc 23001, Belgrade ; 
intin 24118, Quarégnon ; Navire Fantôme 25057, 
Saint-Ghislain ; L'Avion Rouge 26249, Piéton ; 

valier Errant 27377, Seraing ; La Terreur des 
Bois 28008, Nismes ; Choupinette 29185, Ver- 
viers ; La Terreur Bleue 30725, Vielsalm ; Sol- 
dat de Don Bosco 31212, Ixelles ; Blanche- 
Neige 32723, Hannut; J. 33397, Fecher- 
foumagne. 


Tandis que ces heureux se plongent dans 
une lecture passionnante, disons à Jacqueline 
hérie 32897 que Spirou n’est pas jaloux si de 
amis s'inscrivent en même temps à d’autres 
übs, Bien entendu, il faut que l'esprit de 
- ne soit pas contraire au nôtre, et spé- 
tiiement au Code d'Honneur. 


La fidélité au Code d‘Honneur est rigoureu- 
ent imposée à tous, je ne crains pas de le 
répéter. Vous me rendrez cette justice, je ne 
uis pas un trouble-fête, un grincheux, un 
empécheur de tourner en rond, et encore moins 
un cafard. 
Mais ce n’est pas une raison pour laisser 
out faire : au reste, le Code n'a pas été établi 
pour les poules mouillées; mon petit doigt 
m'a dit par exemple que Capitaine Viking de 
Samson n'est pas toujours obéissant. Je le 
erette pour lui, car quand Hannibal, le 
fameux général carthaginois, était enfant, son 
e Hamilcar répétait à son propos: « Il 
ra commander, parce qu'il sait obéir. » 
ttez ça dans votre pipe et fumez-le.. au 
figuré bien entendu, selon une expres- 
anglaise qui signifie: méditez cette leçon 
faites-en votre profit. 
e de place, nous né pouvons reproduire : 
texte complet des dix points du Code : 
es profanes s'adresseront aux 33677 A. d. S. 
jl'ont in emtenso sur leur carte d'identité. 
extenso » se traduit par « en entier », 
sans Peur 20185. Extenso vient du verbe 
extendere, étendre, ce qui achève de ren- 

le terme parfaitement clair. 

qui me paraît moins clair, c'est la ques-* 

onde Franck Sauvage 9442 : « Comment faire 
lu Savon sans soude ? » La soude est préci- 
ément le produit qui détermine la saponifi- 
on des corps gras; d'ailleurs, ce sont ces 
| rs qui manquent le plus, Pour épargner 
savon, lavons-nous de préférence à l’eau de 
Juie, surtout si le robinet nous livre de leau 
che en calcaire. Encore faut-il qu’il pleuve, 
land on n’a pas de citerne; interrogeons le 
romètre. Cet instrument sert aussi à contrôler 
ltitude atteinte par un aviateur, Cavalier 
ouge 19561, la pression atmosphérique étant 
us faible, nous l’avons vu, à mesure que l'on 
élève. Grâce à une pointe encrée de stylet, 
&s baromètres deviennent des barographes, 
nregistrant sur un feuillet mobile les varia- 
ons de la pression de l'air. 


La différence ne serait pas sensible au som- 
iet de la Tour Eiffel, qui fut le « clou » de 
Exposition de Paris en 1889, Msélo-Tala 24708. 
Euvre de l'ingénieur français Gustave Eiffel, 
ette tour fut édifiée en fer — il en fallut 
lus de six mille tonnes — ce qui était une 
inovation à l’époque, car jusque là, on se 
ervait davantage de la fonte pour les travaux 
. Eïffel substitua le fer et même l'acier 
fonte pour la construction des tabliers 
ponts, les rendant plus solides, plus légers 
t plus économiques. Un autre chef-d'œuvre 
e Gustave Eiffel est la grande coupole tour- 
nte de l’observatoire de Nice : bien qu’elle 
3 m. de diamètre et pèse cent tonnes, 
nm enfant peut la faire mouvoir sans effort. 
F utation de cet ingénieur célèbre s'était 
ue dans le monde entier, car on fit 











































































































Né 


a 


TE mms 


Nom PTÉROMS mn 
Demetrant à … vue - 
Je désire être insorit : 

Aux À. d. S. seulement (5 fr.) # 

Aux A. d. $S. et au C. S. A. avec insigne 
A. d. S. (6 fr.) * 

Au A. d. $. et au C. S. AÀ., avec insigne 
C.. S. A. (6 fr.) # 

Auæ A. d. 8. et au C. $S. À., avec les deux 
insignes (10 fr.) *# 

Je respecteïai le Code d'Honneur et je ne 
révélerai pas la clef du langage secret. 

Je choisis pour pseudonyme : 

Si un ami vous a engagé à vous inscrire, 
il devient votre parrain. Dans ce cas, 
ajoutez : Mon parrain est : (nom, prénom, 
pseudo et numéro d'inscription). 

De plus, je m'abonne au journal, contre 
12 fr. pour 3 mois, 23 fr. pour 6 mois, 45 fr. 
pour 1 an. * 

Je verse la somme de ……… fr. au C. C. P. 
362159, ou je l'insère en billets et en timbres 
à 5 où 10 centimes. 


mme 











SIGNATURE. 
* Ne recopiez que les mentions utiles. 
N.-B. — Il ne sera plus donné suite aux 


lettres ne contenant pas les renseignements 
suivants : nom, prénom, adresse complète et 
numéro d'inscription. 


ET 


appel à ses connaissances dans divers pays, 
dont l'Espagne. 

Cette dernière nation porta autrefois le nom 
de Ibérie, Flèche Noire 13440, étant habitée par 
les Ibères ; les Celtes se mélèrent à ceux-ci 
pour former les Celtibères. Les Phéniciens 
l'appelèrent Spanija, dont les Romains firent 
Hispania, en français, plus tard, Espagne, Cer- 
tains chercheurs :ont voulu voir dans le nom 
une allusion aux lapins qui pullulaient en 
Espagne à cette époque lointainé, mais la 
chose n'est pas prouvée. Pour chasser le lapin, 
on se sert de balles à petit plomb, les balles 
blindées étant réservées à la chasse aux grands 
fauves, Flèche Noire. Le cône de plomb est 
alors entouré d’une enveloppe d’acier, qui rend 
le projectile plus pénétrant ; un fusil de guerre 
coûterait plusieurs milliers de franes; inutile 
de préciser que tu n’en trouverais pas chez les 
2  \uriers, qui ne détaillent pas non plus le 
P : ‘bellum, sorte de mitraillette particulière- 
ment dangereuse, 


Emporte plutôt une fine baguette si tu crains 
de rencontrer une vipère, Mystérieux Docteur 
Ox; un coup appliqué sur là nuque de la 
bête quand elle se dresse lui brisera la colonne 
vertébrale. Mais, si tu fais du bruit en mar- 
chant, il n’y a guère de danger d’être attaqué: 
la vipère fuit l'homme. Je n'ai pas trouvé 
trace de la vipère jaune dont tu me parles. 
Ne confonds-tu pas avec l’innocente couleuvre, 
grande destructrice. de petits rongeurs, dont 
le seul tort est « d'aimer » aussi les oiseaux 
qu'elle surprend au nid? Quant au poison 
des Borgias, la formule en est heureusement 
perdue, à supposer qu'ils aient réellement dis- 
posé d'une drogue particulièrement homicide. 
Avec le temps, äl est probable que l'on a 
exagéré la virulence de ces poisons, sinon, 
comment expliquer que les chimistes d’aujour- 
d’hui ignoreraient encore ces substances ? 


Il faut cependant reconnaître que nous ne 
pouvons voir tout ce qu'ont vu les anciens : 
ainsi, il est vrai, Masque Rouge 12839, qu’en 
1831, apparut, à proximité de la Sicile, une 
île de 700 mètres qui s’enfonça de nouveau 
sous les eaux quelques semaines plus tard : 
on eut tout juste le temps de la baptiser île 
"Julia. A cette époque, Jim le Balafré 31181, 
certains avaient déjà l'habitude de prendre un 
apéritif, histoire de « s'ouvrir l'appétit ». En 
effet, on avait constaté depuis longtemps que 
certains amers en particulier excitaient l’appé- 
tit, ce qui plaisait aux oisifs. N'ayant rien à 
faire de leurs dix doigts, et ayant encore 
l'estomac fatigué de la veille, ils étaient trop 
heureux d’appeler ainsi la faim, par un expé- 
dient inutile aux gens actifs, La moutarde est 
employée également pour flatter le palais, et 
l'usage en est très ancien: les Grecs, les 
Romains et les Gaulois en prenait couram- 
ment, et un Bourguignon dont l'histoire a 
gardé le nom, Bornibus, imagina même de 
la réduire en tablettes pour les voyageurs, 
On conte aussi que Louis XI, roi de France, 
emportait avec lui sa propre moutarde quand 
il acceptait de dîner chez un de ses courtisans 








“et souvent impossible, 


| | Est-il nécessaire d'ajouter qu'il 





ne faut pas abuser de la mou- 
tarde, surtout si l'on est sportif. 
Le water-polo est un sport assez 
fatigant, Le Balafré, comme la 
natation du reste, et il convient 
de récupérer les calories perdues... 
dans l'eau en mangeant bien après 
la partie, Un sportif ne souffre 
guère d’insomnies, et je ne puis 
guère te dire de quand date 
l'usage du matelas, déjà connu au 
moyen âge : le mot vient d’ailleurs 
du-bas latin materacium (à rap- 
procher de l'allemand Matrasse et 
de l'anglais Mattress). 

Une fois de plus — et ce n’est pas la der- 
nière — je vous rappelle qu'il est difficile, 
de préciser qui a le 
premier eu l'idée de ceci ou de cela. Ainsi 
Jules 8762 me demande qui fut le premier 
peintre. Il n'insistera pas lorsque je lui aurai 
dit que l’on a trouvé, dans des cavernes 
préhistoriques, des traces de décorations mu- 
rales, reproduisant des rennes «et des aurochs 
et d'autres animaux. 


Quel animal vit le plus longtemps? me 
demande Alain la Foudre 13059, Pour nous dé- 
barrasser de Fantasio en le vexant, insinuons 
que nous attendons son trépas pour le savoir. 
Buffon a parlé de carpes vieilles de cent cin- 
quante ans ; les requins atteindraient plusieurs 
siècles, ainsi que le crocrodile ; l'aigle arrive- 
rait à dépasser le perroquet, le cygne, le 
corbeau, ‘facilement centenaires. Le chameau 
vivrait aussi cent ans, de même que l'éléphant, 
auquel les anciens accordaient deux ou trois 
siècles, le record étant tenu par la baleine 
avec mille ans en théorie, du moins ! 


Quoi que nous fassions, nous ne -vivrons 
pas aussi longtemps, maïs il est certain que 
l'homme abrège son existence en ne respec- 
tant pas les lois de l'hygiène. Une vie calme, 
exempte de soucis et d'abus use moins les 
nerfs, c’est certain, mais nous avons tout le 
temps d’y penser, Nous sommes trop ‘jeunes 
pour devenir ermites, et l'exercice nous con- 
vient au contraire pour nous développer et 
nous rendre résistants, Naturellement, il me 
faut pas exagérer, et Kiki ne nous approuve- 
rait pas, si nous imitions les membres de 
cette expédition qui parvint, il y a une dou- 
zaine d'années, au sommet de lEverest, la 
plus haute montagne du globe, €œur de Lion 
15392. 

Pareille escalade nécessite des préparatifs 
minutieux, sinon l'affaire finirait en queue 
de poisson, c'est-à-dire de façon ridicule, Cette 
æxpression populaire a une noble origine, 
Paul Cartier 31836, puisque c'est la traduction 
d'un vers du poète latin Horace: «+ Desinit 
in piscem x», disait-il d'une œuvre sans unité, 
qu’il comparait à une statue dont la tête est 
humaine et le buste finit par une queue de 
poisson. 

Ma foi, un critique sévère pourrait m’adres- 
ser ce reproche, ma chronique étant souvent 
fort décousue. Mais je ne fais pas de litté- 
rature, je bavarde avec des xcopains bien- 
veillants, des amies indulgentes, dont l’affec- 
tion se lit à chaque ligne dans leurs lettres 
reçues avec joie, 41, rue Destrée, Marcinelle, 


C'est de là aussi, du bureau de notre cher 
Spirou, que je vous invite à répéter, comme 
chaque semaine, le cri fameux : Spirou ami. 


partout. toujours ! _ 
LE FURETEUR. 
DEAR PME RENE DEP ESTRRS LEADER STATE 
VOYEZ-VOUS LES ERREURS ? 


Les histoires policières continuent à hanter 
Fantasio. Il sera tout surpris de constater jeudi 
que sa dernière trouvaille n'est pas parfaite. 
Les plus jeunes lecteurs découvriront avec un 
peu d'attention le point faible de 


L'ALIBI 

Les gendarmes sont venus arrêter le bra- 
connier Julot et l'ont conduit devant le com- 
missaire : « Ah! ah! vous voilà, mon gail- 
lard. Vous savez pourquoi vous êtes ici, n’est- 
ce pas ? On a volé deux poules chez le fer- 
mier, vendredi passé à minuit, et on a retrouvé 
dans l'étable un chapeau qui vous appartient. 
Vous le reconnaissez ? » — « Oui, mais je suis 
innocent, » — « Allons donc, inutile de nier. » 
— « Je nie, et je peux prouver mon inno- 
cence. » — « Vraiment ? Comment cela? » — 
« C’est bien simple : vendredi passé à minuit, 
j'étais en train d’assassiner un garde-chasse 
dans la forêt. » On retrouva en effet le cada- 
vre à l'endroit désigné, et C’est ainsi que l'hon- 
nête Julot prouva qu'il n'était pas un vo'eur 
de poules. FANTASID. 


__— € 


CORRIGEONS 
l’article de la semaine dernière intitulé 
LES DEUX COUPABLES 


Fantasio a certainement inventé cette histoire 
de toutes pièces: s’il connaïssait un peu 
d'anglais, il saurait qu’on ne tutoye pas en 
cette langue, sauf dans le style élevé et dans 
les prières. Ensuite, ce ne serait pas là une 
preuve suffisante pour accuser quelqu'un. Dans 
son désir de corser l'affaire, Fantasio . Es 5 
que le vol de quelques morceaux de sucre et 
d’une gorgée de bière ne risque pas de ruiner 
un châtelain. Enfin, un manoir est une habi- 


tation de campagne sans tours. 

















MÈTRES ET NOUS 
SOMMES SUR 


C'ESTLE SIGNAL … MASSÉE DANS UN RETRAIT 
SOMBRE, L'ÉQUIPE DES. SOUTIERS SURGIT 
DERRIÈRE EUX SE RUANT À L'ASSAUT. 


és 


D'UN ÉLAN IRRÉSIS TIBLE, 
LARSEN ,DECHAÎNÉ 




















Mes chers amis, 


Le metteur en page, qui, chaque semaine, 
réalise des prodiges d'ingéniosité pour caser 
tant de texte en huit pages « petit format », 
m'annonce à l'instant que la page d'aviation 
va être morcelée en trois parties, 

Une fois de plus, la présentation de la rubri- 
que du C. S. A. subit des transformations 
importantes, La vitalité du journal et les res- 
trictions l'y ont d’ailleurs habituée. : 

Partie timidement en 1938, d’une demi-page 
située en-dessous de Tif et Tondu, la Chroni- 


L'ÉPERVIER BLEU 


SOUDAIN SE DRESSE 
DEVANT EUX UNE 
SILHOUETTE MASSIVE. 


ÉRIC NARRIVE PAS JE NE PEUX 
POURTANT PAS LE LAIDSER LA ! Æ: 





que d'aviation encore toute jeune ne tarda pas 
à s’élargir insensiblement, ligne par ligne, attei- 
gnant puis dépassant les trois quarts de page. 
Finalement, elle disposait officiellement cha- 
que semaine d’une page « grañd format ». Elle 
garda celle-ci durant toute l’année 1939 et au 
début de 1940. Au mois d’avril et au début de 
cette année mémorable, le C. S. A. avait réussi 
à se tailler une place de choix dans le jour- 
nal: deux grandes pages! C'était trop beau 
et cela ne dura malheureusement pas. Les 
transformations de l'après-guerre vous sont 
encore suffisamment présentes à la mémoire 
pour qu'il faille les rappeler ici, mais les 
lettres d'encouragement qui nous sont parve- 
nues par centaines, ont montré que la nou- 
velle formule et principalement. le cours du 
sympathique chef-pilote avaient su rallier tous 
les suffrages de nos amis. 

Maïntenant, nouveau changement qui, nous 











NÉ BOUGEZ PAS, LARSEN 
OTRE COPAIN EST PRIS. 
RESTEZ TRANQUILLE, 
QU NOUS L'ABATTONS 


l’'espérons, ne sera que provisoire, Ce n'est pañl 
de gaîité de cœur, vous vous en doutez certais 
nement, que noûs avons dû supprimer an 
pages du journal. Vous ne vous imaginez pas 
toutes les difficultés que rencontrent actuel@l 
lement les réalisateurs d'un journal dont {fl 
tirage est aussi important que le nôtre. Néan8} 
moins, vos nombreuses preuves de sympathief 
nous montrent chaque jour que vous en appré-fle 
ciez le résultat ét c’est là notre véritable récom:! 
pense, | 

Grâce à vous, à vos marques d'amitié, all 
votre dévouement, le C. S. A. peut regarder 
l'avenir avec confiance et ne se fait d'ailleursg 
pas faute de le faire. k 

La place nous manque souvent pour vous 
tenir au courant de nos réalisations, mail 
sachez que depuis plusieurs mois, les diri“# 
geänts du club travaillent en- silence. à «un 
rythme soutenu, 





CAVALIER ROUG 


{La sève de cette 


plante nous sou- $ 
lagera quel- , 
que peur! L 
FR \ 
7e SE: 


vous assure, je voulais Elle délire de 
aie mort... nouveau. 


E à 


Pauvre fillé! Ceci lui fera un peu 
de bien... 





h 
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he. 


BH Em Û 
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71 





Ce n'est pas possi- 
ble, Mile Rose. 
| Vous avez rêvé, 





























; En avant, Bill ! Voici les JE DT Cavalier Rouge n'est pas là. 
Elle à raison... Sa . grands troupeaux... CR nous aurait-il 
: = PUR. oubliés ?... 
PRÉ | 


et une se- 
conde journée Que faire ?,.. 
dans le désert 

nous tuera ! 






ll faut marcher, Ÿ7 Oh! quelle < : PMais non ! Nous en 
Mlle Rose chaleur... et Pauvre enfant ! Laissez-moi Sortirons tous les 
Ê comme EA : Elle est pe ; \ deux, vous. verrez: ! 
: soi épuisée. 
1 seul ! 






Bientôt, vous aurez l’occasion de constater LES SIGNAUX MARITIMES vol à voile. S’il nous est possible de leur don 
ke, loin de se croiser les bras, le C, S. A. : ner satisfaction, ils verront qu'ils n'ont rien 
tout fait pour tâcher de mériter la confiance perdu à attendre, car nous avons de ce côté 
le vous, avec plus de 16.000 autres Belges, quelques petits projets qui dépassent, nous en 
vez bien voulu placer en lui. sommes sûrs, leurs plus belles espérances. 
Dès maintenant, soyez assuré que malgré les Ne croyez pas que les derniers râyons d’un 
arences, nous n'avons abandonné AUCUN soleil de septembre ont dangereusement 
nos projets, ni interrompu AUCUNE de nos influencé le cerveau du signataire de ces lignes. 
ivités, Si nous vous promettons tant de nouvelles 
À ceux qui se plaignent de trouver dans ‘la chroniques, c'est que le Club Spirou Aviation 
brique trop peu d'articles consacrés aux va bientôt publier un organe mensuel qui sera 
odèles réduits, nous serons bientôt en mesure destiné exclusivement à ses membres. 
ke donner complète satisfaction. Tous nos amis pourront done y trouver tout 
Les amateurs de yachting et de marine ainsi ce qu’ils cherchent en vain depuis plusieurs 
le les fervents des modèles réduits de bateaux mous: 
rront également tous leurs désirs comblés, Nous vous orpaURs prochainement tous les 
: 2 = renseignements ce sujet, mais vous pouvez 
ne or no être assuré dès maintenant que nous summes 
s réclament à cor et à cri une rubrique de {Voir suite en dernière page). 

















Le Championnat de Football 
de « Spirou » 


Nous rappelons que dès à présent, on 
peut entamer dans les diverses régions le 
championnat de football des À. d. S. Voiei 
les chefs de sections désignés : Liége : à 
désigner, le camarade :Ouvertus s'étant 
désisté ; Namur : à désigner; (Centre- 
Charleroi : Frans Dubois, 46, rue de Mar- 
che, Familleureux ; Ath-Tournaisis : Francis 
Deleplanque, 13, rue de Néchin, à Tam- 
pleuve ; Mons-Borinage : Yvon Jonas, 93, 
rue de Boussu, à Dour ; Limbourg : Stanis- 
las Ulbryx, 115, Bd Circulaire, à Water- 
schei ; Bruxelles : Robert Defort, 16, rue de 

‘ J'Egalité, à Etterbeek. 

il y aura d'autres sous-sections, notam- 
ment en Ardennes, où Gaston Lochet, de 
Lierneux, travaille bien, à Verviers, du côté 
de Sprimont et d'Aywaille, dans le Luxem- 
bourg. Ces sous-sections sont priées de 
s'organiser entre elles, puis de s'entendre, 
fin de saison, avec les chefs de sections les 
plus rapprochés, après mous ‘avoir soumis 
le bilan de leur travail, Dès à présent, on 
peut jouer. Allez-y. Times de 2 X 30 mi- 
nutes. Age : en-dessous de 20 ans. L'adver- 

_saire a toujours le droit de réclamer la carte 
d'identité d’un joueur qui paraîtrait avoir 
atteint 20 ans. 


On peut jouer au football. 


: On peut jouer au football —:après avoir 
étudié les règlements et appris l’histoire de 
ce sport en ‘achetant « Football », ‘par 
Jacques Lecoq, en versant 20 francs au 
C. C. P. 3621. 59, de la Maison Dupuis, à 
Marcinelle (envoi.du livre à domicile en- 
déans les huit jours) — on peut jouer au 
football donc en s'adressant aux camarades 
suivants : 


Châtelineau : Lechat, 22, rue de la Fon- 


taine ; 
Loncin : Voncken, à Loncin; 
Cobru-lez-Noville : Georges Toussaint. 


Balle Pelote 


On peut conclure des luttes de pelote -en 
s'adressant aux camarades suivants : 

Jumet : Alex Vanderavert, 10, sentier 
Huert ; 

Châtelineau : Henri Tassiaux, 158, 
S. Pirmez ; 


rue 








dass frohpptes:: Gérerd Delaunoit, 33, 
rue J. Wauters ; 

Binche : Alex Danneau, 21, rue de la 
Régence ; 

Philippeville : Jean Ermould, 6, rue de 
Nomur ; 

La Louvière : Georges Henrot, 
Bouvy ; 

Charleroi : G. Legrand, r. Bethléem, 106; 

Gilly : Jacques Famerée, rue du Calvaire ; 

Péronnes : Jacques Renaux, 91, rue Jos. 
Wauters ; 

Maisières : 138, 
Grande. 


Equipements Sportifs 

Bruxelles : Ballon de football. 150 fr, 
Van Vooren, 76, rue Ernest Vandezande, 

Quiévrain : Bottines de football, Ihmdahl, 
103, rue des Wagnons. 

Rappelons que nous n'insérons que les 
offres d'é équipements sportifs et non les 
demandes, ceci pour ne pas faire passer 
d'annonces inutiles, 


Athlétisme 


Championnat de « Spirou » de la région 
anversoise, S'inscrire chez Jacques Swen- 
nen, 73, avenue des Petits Coqs, Anvers. 


7, rue de 


Maurice Gérin, rue 


2 * 
Réunions 


Les À. d. S. bruxellois sont priés de se 
faire représenter à la réunion qui décidera 
du prochain championnat de football spi- 
routiste. Ils devront se présenter le diman- 
che suivant la publication du présent avis 
au café « Belle Vue », 7, avenue des*Ca- 
sernes, Etterbeek, à 10 heures. Les enga- 


gements seront acceptés et l'on discutera' 


du calendrier sous la direction de Robert 








de. 316, rue de re ité, € À 









chez qui on peut s'adresser pour tous r 
seignements complémentaires. é 


Comptes-rendus d'A. d. s. 


Ransart, — Ransart-Football - Ransarts 
Saint-Vaast : 1-2. Jean Daelemans, 85 
Ch. de Gilly. 

Sprimont, — Championnat de l‘Ourthé! 
Harzé-Aywaille : 0-1; Aywaille B % 
Awans : 5-0; Sprimont - Comblain : 3-2, 
Valère Mahy, 8, rue du Cimetière. ; 

Evere. — Evere - Meiser : 5-3. Gustave 
Vermeersch, 223, rue de l'Est. 

Etterbeek. — C. S. Jeunes À. d. S.: 
Trait d'Union : 8-5, en jeu de balle. Paul 
Moerman, 223, Ch. Saint-Pierre. 

Xhoris, — Xhoris À. d. S. -. Ferrières | 
5-1. Alphonse Jacques, rue les Battys. 4 
Spy. — Equipe Dumont bat en jeu d 
balle équipe Lambillotte par 8-5. Jeaik 
Mauoy, à Spy. 

Saint-Servais-Namur. — Jeu de baliétE 
Saint-Servais - Saint-Marc : 15-13 ; Saint- 
Servais - Peryez : 14-15 ; Saint-Servais - 
Herbotte : 15-11; Saint-Servais - ‘Beau 
vallos : 10-9, Saint-Servais a gagné uni 
coupe contre Saint-Marc et Peryez. Léon 
Jhek,.18, rue des Prés. è 

Lierneux. — Championnat de football 
A. d. S. en cours. S'inscrire chez Gastoi 
Lochet, Lierneux. 

Chôtelineau. — Jeu de balle : Chôtel! 
neau À. d. S. - Pironchamps: 10-7, 
concours, Châtelineau a battu Gilly ‘par 8-1 
et Marabou par 8-4 en finale. 

Lo Louvière, — Concorde A. d. S. 
Hoquet Haut : 8-7. Henri Lamouche, 74 
rue du Moulin. s 

KIKI : 


1 





POUR NOS LECTRICES 


UN COUSSIN BRODÉ. 


Voici un gentil coussin, dont la coñ 
fection nous fera passer quelques heure 
agréables. Le point en est tout simplé 
C'est le point de tiges. I se fait trè 
rapidement, On lance un premier poin 
de bas en haut, comme un simple poil 
devant. Le second de la même longuell 
se fait au-dessus, mais on a soin chaqu 
fois de ressortir son aiguille à droite di 
point précédent et à peu près au miliel 
le plus près possible, de façon à fair 
au bout de quelques points, un cordons 
net bien régulier. Le dessin sera recol 
vert ainsi, en grosse laine rouge et vert 
sur fond bis ou bleu pâle. Comme tiss 
on prendra de la grosse toile de Rhodes 
et, pour terminer,.on bordera lés co) 
tures avec un galon de tresse de leini 
assortie. 


LE MESSAGE 
Flup file les deux indicateurs d'un, 
sinistre bandit, L’un dés deux hon 
mes dépose une lettre sous ul 
brique d’un mur. Flup prend no! 
du document dont la reconstitutit 
permet d'arrêter le criminel. 


(La solution paraîtra dans not 
prochain numéro). 


Solution du dernier problème 
LE CAMBRIOLAGE  # 
Le coupable du cambriolage € 
l'homme qui porte un pansemerl 
aux doigts. Il s’est en effet blessé t 
a laissé des traces de ae sur À 
coffre-fort. LS 


éd Pre sr, 









ABLE / CE SERA PLUS DIFFICILE] 
DE 5 QuiTER QUE DE LES 
APPROCHER … 


HORIZONTALEMENT : 
1, Substance élastique- et résistante. 
» ? Liquide, 
8. Resserra dans un petit espace - outil. 
4, Brisé €e fatigue — note de musique. 
5, Ouverture d’un volcan — chemin de halage. 
6. 


Outil de jardinage — une des cinq parties du 
monde. 

. Note de musique retournée -— pronom indé- 
fini — possessif. 

, Qui est sans compagnie — prenez ce bon vous 
semble, vous avez le .…. 


, Une poire n’est bonne que lorsqu'elle l’est — 
dont le teint est bruni. 


. Teuminaison d’infinitif —- possessif. 


AURONT PU AVERTIR LA POUCE 


$ JE SERA GIENTOT PI. 9 
Fe à DS | nous suevoucrons san. à 
/ S DIEAO DANS QUELQUES de Le 
MINUTES. - v ‘és me 
SPÉREQUE FREGE" sie D Pr GR 
VE } NS 


A CE MOMENT PRÉCIS SANS QUE B 
8 REMARQUE . 808 SMET AGITE 
ALES DE L'ANON : LE S6NAL EST D 


QUE FAISONS Nous 
Au-Dessus DB CET 
AÉRoPORT ? 


Da 


= 4} 


PES 


DESSUS /: 
ET QUEUE 


«ET MAINTENANT,.MES AMIS. IL FAUT QUE 

NEA | JE VOUS QUITTE ,NOUS NOUS QEVEQRONS 
Peut ÊTRE: EN AÎTENDANT, AMUSEZ-VOUS 

PEN 5005 1€ RELARD DE DIEU ,RESTEL 

DE BONS ENFANTS, | . 
TEAN FRANCS -DROÏS 

MAL ET TOUJOURS DE 

BONNE HUMEUR. 


VERTICALEMENT : 

+ Livre qu'il est nécessaire d'étudier pour faire 
sa première communion, 

. Homme qui arrose. 

. Il vole, mais c’est en l'air. 

. Paysage - article, 

. On dit qu’il est têtu, 

+ Démonstratif -— morceau coupé un peu mince 
avec un instrument « tranchant ». 

. Tirées à l'aide d’un cordage — ville célèbre 
pour ses grottes merveilleuses, 

. Affirmation — deux lettres de OLIVE, 

. I1 conduit les mules, 


. Elle se trouve sur la tête du coq — pièce 
autour de laquelle tourne la roue, 


LÉ VOYAGE EST SHENLONS. REGAROE 2 . VOL! L'AEROPORT 0E] 


4 SAn-OE6O. CE 
NOUS OEVRIONS 06: M'EST PAS LA 


… 


QUATRE … CINQ. 
C'EST & AVION 
TENEL VOUS PRÈTS ! 


VAN 


» 4 e. 
DENT re QUOI Re 
: ILES £ =" Nas ous n'êtes 
pe + Gui! 


Sa : 
Ne ] 
e w 
gi 268% ! 
DRE | SR 
LP En at Let one 





1====I LES AVENTURES DE SPIROUEH 


J'AI FAIM MOI RIEN À FAIRE IL FAUT TU ES INSCRIT POUR LE É er] 
JAMAIS MAN- PERDRE 22 KILOGS «, MATCH DE DIMANCHE 
| GER CANARD/ COTE QUE COÛTE , PROCHAIN « IL 


à] | FAUT TROUVER 

























VOILA C'EST UN 
SUCCÉS PAS UN ; 
GRAMME DE PLUS; 


, ENCORE. 18 FLACONS , 
LA PLUCE ET TU AURAS 
LE POIDS EXIGÉ / 









T SURTOUT 
QU'IL NE SE PRÉSEN- 
TE PAS S'IL NE REM- 
PLIT PAS CES 
CONDITIONS / 
À Ces 


“4 


VITE ! LA PUCE, 
iL FAUT GROS 
SIR, , ALLONS 
Au RESTAU- 
mn RANT / 


| ALLO ! MONSIEUR | | ALLO ? COMMENT 
SOUBAS, MON 67 KILOGS PAL 
IN EST EN A ERREUR / IL DOI 

FORME ET FAIT PESER …« AU MOINS 
LES 67 KiLOGS KILOGS COMM 
RÉGLEMEN- ;, 84 LES POIDS / 









ICI, L’AVIATION CONTINUE... ivre asie de tu lus pate 
Il n'est pas trop tôt pour préparer dès mas 


bien décidés à né ménage vu »°°?9r Mais cet eff i é 
né m ger aucu7 t pour s effort que nous faisons présente ténant la saison 1949 a6i Ver OS 


que vous puissiez retirer de l'organe de votre ment resterait sans suite si vous ne saviez He < £ É 
lélub le maâximum d'intérêt et d'agrément. vous unir et vous entr'aider. Plusieurs grands ti0nS officielles et nationales. de modèles rédil 
Comptant sur votre collaboration efficienté, mouvements de rassemblement se dessinent © MOUS l'expéons Vs SAT au vois 
le C. S. A. se réjouit de pouvoir entreprendre déjà dans plusieurs coins du pays. Nous n Nous- aurons SRE on Tepetes 4 
une réalisation qui, nous n’eu doutons pas, pouvons que les encourager à persévérer, Les Out Cela. niais, dès à présent, le mot d'os 
saura faire honneur au Club:tout entier. modèles réduits, le vol à voile et le yachting ent: | 
Rassemblez-vous, inscrivez-vous dans les 3 
tions et n’oubliez pas la propagande qui 


L E C O U R S D U C H E F ee p I L le] T E notre club chaque jour plus puissant et gro Î 
SE 











le nombre de nos adhérents. 
Georges C 











DATA 4H 
1-14 


St DEUX nepaqeus DÉSIRENT] | L'AUTRE LE LAISSERR SE 

1 |ss Poser a M6 INSTANT || POSER AU SOL PUIS VIENDAR 
LA PRIORI RPoRRENT à ATTERRIR À SA DROITE. 
CELUI QUI. S& TROUVE À LA : ee 


PLUS BASSE AUTITUDE. @) | ra 
; Le é A e 4 & S 


Imprimé en Belgique, aux Etablissements J, DUPUIS, Fils et Cie, 41, rue Destrée, Marcinelle, — KR, C. Charleroi 275 
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PUBLICATION HEBDOMADAIRE 
5° Année. — N° 39, 
24 Septembre 1942, 


MAIS, IL N'Y A U COULER, SAÏSON DES DLUIES.. .| [ICI MOÏ QUITTER SD] DORMOND, | [INUTILE DINSISTERJE CROÏ 
Pa DE, PUITS? Lepes DERRIÈRE LI MONTAGNE | |ILVA 10 ANS...TE QUITTER .BON, RENDEZ-VOU®, |u. 
«ET. OÙ EST LA /@iR EL EGHA?.LE PUITS. LA, DAN24 AUSSI... MOHAMED PAS ALLER | |DANS 15-JOURS..APPORTE 
KHERBA.. À LA! DES VIVRES.ÇA VA? 


MaLLAu Ti PROËCE .Si0i < T7. VOUS AUSSI. 


Toi, ET 9iDi BEN DORMOND MOIEUR JEAN , VOU9 
ER 2 AUX "DJINN" ? 


D'ABORD, APDELLE-MOT JEAN, TOUT COURT... ET ENSUITE. 
JE NE CROIS PAS AUX"DJINN" MAÏ9 BIEN AUX PETITS GARÇLO 
A QUI LE SOLEIL PEUT JOUER DE ViLAÏNS TOURS... 


DIEN, MSiEuR. 





: Nous découvrirons sûrement }): 
une île dans ces parages.… SE 


À la grâce de Dieu... 


Ne rame plus, Storm PA 
Laissons-nous emporter } Z 


par les vagues, —Z Ze 










 — ie 
Il était temps ! 
Nous. n'avons 
plus rien 
à boire ! 


(QE site étrange ! ) FY À | 
F3 < 





« 
NS 


SR 


MEN 


4) 


..Oou un beef- 
steak-frites.… 
EP 


Si nous avions 
un bon rôti... 

























Les Pour SUIVRE? lès ne 5e PRENONS Du REPOS 
NO% CHANCES 1 SONT POYRTAN DE mAÏN. nous 

E RÉUSSIR SONT PAS VOLATILI SÉS AVISERONS, 

MINIMES® 


Nous 50mMES vicrTime 
DE PiLtLARDS! REGARDE 
LA: BAS,AU LOIN ? 
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RIEN 4 BO/RË ë 
RIEN A SOURC. 
MANGER! PAS DE \ 

OS il 
£ : 
# S 
 & à 
LÉge 4 






_:! Tout d’abord, je vous annonce 
-un trésor. Qui, un ‘trésor, ni :plus 
.mi moins. Un trésor que beau- 
coup, sans doute, croyaient déjà 
_ perdu, englouti à jamais dans 
Me Paie Il risquait en effet d'y res- 
ter si. le réda 








c'ehef n'avait voulu 
_ épargner ‘aux spiroutistes d'être 
£ ivés du plus passionnant des 
- feuilletons. ” 
., Donc, rassurez-vous, Le Trésor 
dans l’Abîme, par Jean de la 
Hire, paraîtra sous peu en volume, 
et j'espère vous en dire bientôt 
Je prix. 
Pour vous engager à en acquérir un exem- 
plaire dès sortie de presse, je n'ai pas besoin 
_ de vous dorer la pilule, l'expression, qui ‘intri- 
gue Capitaine Victerieux 29686, ne .s'appli- 
quant pas en ce cas, On l‘'emploie pour dési- 
gner un boniment menteur destiné à faire 
- accepter une chose désagréable, Jadis, les pilu- 
les étaient très employées, et leur goût n'avait 
rien d’agréable. On les enrobait d'une mince 
couchewd’or, l’or passant d’ailleurs pour avoir 
des vertus spéciales favorables aux malades, 
Quant aux deux autres locutions citées par le 
. même copain « travailler du chapeau », « ondu- 
- ler de la toiture », elles signifient montrer des 
À signes de folie, le bouillonnemènt du cerveau 
étant censé provoquer dans le crâne des mou- 
vements ondulatoires semblables à ceux. que 
cause un volcan en activité. 












bouleversements survenus à la suite des mou- 
vements de l'écorce terrestre, et Mowgli 5842 
_ — «c'est bien ton numéro d'inscription — me 
_ demande si Ja ville d’Ys a bien existé. Evidem- 
ment, il y a une bonne part.de légende, puis- 
que l’on situe cette cité disparue à divers 
endroits de la côte bretonne. Il est d’ailleurs 
difficile d'admettre que ‘Gralon, roi de Cor- 
nouaïilles, ayant donné Quimper.à l’apôtre saint 
_ Corentin aurait choisi pour bâtir Ys un empla- 
cement inférieur au niveau de la mer. Selon 
__ Ja tradition, cependant, il aurait ceinturé la 
place d'une digue énorme ‘percée d'écluses dont 
il portait la clef sur Jui. Sa fille s’en serait 
emparée, pour plaire à un étranger, messire 
Satan en personne, qui aurait alors fait entrer 
J'eau dans la ville, noyant tout le monde. 

I faut voir, très probablement, dans cette 
“histoire lé souvenir des cataclysmes “qui ont 
séparé les Iles Britanniques du eontinent, en 
déchiquetant la côte bretonne. Mais n'oublions 
pas que pendant près de deux mille ans, on 
ignora l’emplacement exact d’Herculanum et 
de Pompéi, villes romaines recouvertes par Île 
Vésuve de quelques mètres de lave et de cen- 
dres, en l'an 79 après Jésus-Christ, 

. Aux nombreux correspondants qu’'intéresse 
la question des continents engloutis — Atlantide, 
Mu, Eémurie — je signale l'ouvrage de Geor- 
ges Barbarin, « La Danse sur le Voilcan ». Je 
le recommande seulement aux aînés, les-cadets 
risquant en le lisant de bâiller, faute de 
connaissances suffisantes, 
Pourquoi le bâillement est-il contagieux ? se 
demande Ben-Hur 28325. Notons tout d’abord 
_ que la contagion atteint des personnes souf- 
__  frant des mêmes malaises : faim, sommeil, 
“ennui, est donc compréhensible que l’exem- 
ple du voisin suffise à provoquer la contraction 
des muscles du visage. Rappelez-vous l’expé- 
rience faite sur un chien : on agitait une son- 
nette en lui présentant un morceau de viande ; 
. il suffit de répéter la chose quelques fois pour 
que le son de la clochette exeitât à elle seule 
les glandes salivaires de l’animal. Il est diffi- 
ile d'expliquer complètement le phénomène, 
le subconscient intervenant, C'est le subcon- 
scient encore qui éveillécertaines personnes à 
 Jheure voulue, sans l’aide d’un réveille-matin. 


Spiroumontoise 12682 ne s’embarrasse pas de 
questions aussi compliquées : il lui suffit pour 
être satisfaite de savoir comment se produit 
- l'écho. Rappelons-lui que notre voix, ou toute 
. autre source de sons ou de bruits, provoque 
. un ébranlement de l'air. Les vibrations produi- 
s se communiquent done aux molécules d'air 
nous les percevons grâce une membrane 
ppelée tympan. Si les vibrations rencontrent 
n corps/qui les absorbe, qui les éteint, comme 
aux, draperies, elles sont “étouffées. Mais 



































ÿ aura écho. Pour cela, il faut nous trouver à 
une distance supérieure à 17 mètres. Pourquoi 
17 mètres, et non pas 15 mètres, où 20 mètres ? 
Parce que l'oreille perçoit deux sons quand 
eux-ci sont séparés par un intervalle d'au 
moins un dixième de seconde, Or, le son par- 
ourt 340 mètres par seconde. Donc, il faut lui 
donner le temps, pour distinguer l'écho, d'aller 
frapper l'obstacle et de nous revenir, c’est-à- 
dire de parcourir 34 mètres, ou plus exactement 
deux fois 17 mètres ; sinon, il y aura simple- 
ment résonance. ‘ 

Vous connaissez le tour joué par Fantasio 
ün brave rentier un peu vaniteux. Cet hon- 
e homme se vantait d’avoir dans sa pro- 
iété un écho merveilleux, et pour étonner 
s amis, il avait placé à distance convanable 
otre étourdi, avec consigne de répéter ce qu’il 
crierait, Après le dîner, le propriétaire fait les 
honneurs de son domaine aux invités, puis il 
































J'ai déjà fait allusion, plus d’une fois, aux 


ce corps les renvoie dans notre direction, il 


, ©. P. Bruxelles 3621.59, de 3. DUPUIS, Fils et 





appelle : « Echo, es-tu là ? » Maïs Fantasio de 


répondre : «. Oui, Monsieur, vous pouvez y 
aller ; je suis au poste depuis une demi- 
heure ! » 


IL y avait de quoi faire un malheur, et je 


æage que si le rentier déconfit avait eu un 


fusil en main, il aurait été tenté d'envoyer un 


‘pruneau à Fantasio. Pour être plus sûr de 


l'atteindre, il se serait peut-être servi de balles 
traçantes, dont la trajectoire reste visible, Jean 
de la Lune, parce qu'elles sont constituées 
comme des fusées, 

La portée des armes modernes permet d’at- 
teindre les nuages, dont nous avons parlé der- 
nièrement, et qui évoluent à des hauteurs 
diverses, jusqu'à plus de six mille mètres. Leur 
couleur, qui va du blanc de neige au gris pres- 
que noir, dépend, A. d. S. Campinois 19649, de 
la quantité d’eau, ou plutôt de vapeur d’eau 
qui les constitue, et c’est pourquoi ce sont les 
plus sombres qui :se disloquent en pluie ou 
en neige sur notre tête. = 


Les spiroutistes préfèrent ciel bleu æt bril- 
lant soleil, surtout aux jours de congé. J'ai 
déjà dit, G. I, que le soleil est constitué d’un 
globe de matière ‘incandescente dont les cou- 
ches extérieures sont à une température de 
6500 degrés, et où l’on retrouve tous les élé- 
ments composant notre globe. Viennent “ensuite 
la couche renversante, faite de gaz lourds, ‘la 
chromosphère, épaisse de milliers de kilomètres 
et faite de gaz légers, puis la couronne qui 
contient le coronium, gaz inconnu sur notre 
planète. C’est un jésuite italien, le Père Angelo 
Secchi (1818-1878) qui a permis d'étudier ainsi 
la composition chimique des astres. Les astro- 
nomes spécialisés ainsi dans l’astrophysique se 
servent du spectroscope, appareil d'observation 
qui permet d'observer la décomposition à tra- 
vers Un prisme de la lumière émise par le 
soleil et les étoiles. Le spectre ainsi obtenu 
varie selon les corps en vapeur rencontrés dans 
l'atmosphère et c'est ainsi qu'on arrache leur® 
secret à des astres situés à des distances... 
astronomiques ! 

Il y a de quoi être pris de vertige quand nous 
Observons la voûte céleste, par un beau soir, 
et cependant, nous ne pouvons apercevoir, à 
l'œil, que les étoiles des six premières gran- 
deurs, soit au total entre sept et huit mille 
points lumineux, alors que le télescope en 
révèle vingt millions, sur les deux milliards 
qui circulent -dans le ciel. Une belle leçon de 
modestie pour les cirons qué nous sommes... 
Cependant, comme l’a dit le philosophe Pas- 
cal, l'homme est un roseau, le plus faible de 
la nature, mais C'est un roseau pensant. 

Un roseau pensant... même quand il est dis- 
trait, assure Fantasio, qui serait bien aise si 
j'oubliais de vous communiquer les résultats 
de la tombola tirée sans que les bénéficiaires 
aient à se déranger, entre tous lés abônnés. Ce 





Voyez-vous les Erreurs ? 


Fantasio a décidément du goût pour les 
enquêtes policières. Nous verrons cependant 
jeudi ce qu'il y a d’erroné dans 


L'ASSASSIN DEMASQUE 


Grâce à moi, un crime ne restera pas impuni : 
un robuste vieillard a été trouvé mort ce 
matin dans son lit, et le médecin a conclu à 
une fin naturelle. Tout était bien en ordre dans 
la: maison, et le domestique n'avait rien 
entendu de suspect pendant la nuit, Malgré 
l’aplomb du personnage, je l’ai soupçonné, car 
on raconte que tout le bien du mort lui 
revient, le vieux ayant déshérité ses enfants. 
J'ai donc examiné le cadavre et j'ai dit au 
misérable : « Vous avez tué votre maître en 
lui enfonçant dans le cou une aiguille qui lui 
a percé le thymus. -» Il a nié, mais je vais 
le livrer à la justice, 

FANTASIO. 


CORRIGEONS 
l’article paru la semaine dernière 
L'ALIBI 
Le héros de Fantasio a commis une bévue 
en ne se laissant pas accuser du vol; l’alibi 
invoqué l’a du même coup convaincu d'un 
crime, pour lequel il aura à subir, fort juste- 
ment, du reste, une peine beaucoup plus grave, 
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‘une expression, 





Hervé Vincent, à Marchin-lez- 
Huy ; Arthur Tagliafero, à Ton- 


Meuse ;, ‘Melchior Laurent, Roux ; 
. Albert Laurent, à Saint-Léger, 
Félicitons tous les participants, 
car même si leur nom n'est pas 
sorti de l’urne, ils gardent le pri- 
vilège de recevoir « Spirou » Chez 
eux, par la poste, et ne risquent 
pas ‘de s'entendre répondre : 
« Epuisé », ce qui est particuliè-. 
rement désagréable, au point de 
£âter tout un jeudi, comme me l’a confié plus 
d’un correspondant. A ‘propos de tirages épui- 
sés, nous avons pris -des renseignements au 
sujet des chromos dont beaucoup de spirou- 
tistes étaient collectionneurs, «et je vous donne 
en post-scriptum le résultat de Ces démarches, 


Formule Spirou : faire de son mieux pour 
rendre service, C’est d'ailleurs un plaisir pour 
nous que de nous en inspirer à chaque pas, 
car nous constatons avec joie, en toute occa- 
sion, que les spiroutistes et en particulier les 
A. d. S., se mettraient en quatre pour nous 
être agréables. Merci de tous les messages de 
sympathie reçus à l’occasion de la réduction 
du nombre de pages. Merci des suggestions 
jointes ; je pense qu'à présent, et tenant compte 
des circonstances difficiles, vous resterez aussi 
enthousiastes et que vous continuerez à aimer 
votre journal favori. 


En retour, dès qu'il sera possible de le faire 
paraître sur un plus grand nombre de pages, 
vous serez récompensés de votre fidélité : vous 
verrez ce que vous verrez... 


En attendant, je suis toujours heureux de 
recevoir vos bonnes lettres, 41, rue Destrée, à 
Marcinelle. Il n’est pas chaque fois possible 
de répondre « par retour du courrier », selon 
Maravédis, qui rappelle le 
temps où la poste ne fonctionnait pas. Force 
était d'envoyer un messager, un courrier, por- 
teur d’un pli. Si la chose était pressante, le 
destinataire rédigeait sa réponse suï-le-champ, 
de façon à la confier au même messager qui 
l’attendait ; c'était bien répondre « par retour 
du courrier » et l'on a gardé l'expression pour 
désigner une réponse faite sans retard. Il y a 
une différence entre par express et par exprès. 
On envoie un colis par express, c’est-à-dire 
selon un tarif spécial qui donne droit à un 
service aécéléré, au besoin par train de voya- 
geurs. Une lettre envoyée par exprès est remise 
à domicile par un porteur envoyé exprès, spé 
cialement, de la gare ou de la poste, Quant à 
un envoi recommandé, quittance en est donnée 
à la poste et le ‘destinataire doit signer en le 
recevant. L'expéditeur est ainsi certain de ce 
qu’il est bien arrivé. Il est donc prudent d'en- 
voyer de la sorte des documents importants, 
mais dans tous les cas, inscrivez votre adresse 
sur l'enveloppe et ‘répétez-la sur le papier à 
lettre, 

Les chances d'erreur seront ainsi réduites au 
minimum et vous aurez l'esprit libre pour 
répéter notre vieux cri de ralliement : Spirou 
ami... partout... toujours ! 


LE FURETEUR. 
AVIS. 

AUX COLLECTIONNEURS DE CHROMOS 
M Chocolaterie Jacques, Verviers, 5, rue 
Xhavée, continue le service d'échanges des 
vignettes et des bons, sauf pour des séries 
Instructifs, Sports Illustrés et Famille Royale, 
épuisées. Timbre pour la réponse. 


M Chocolaterie Aiglon, Verviers, continue 
le service d'échange (1 contre 2) et la vente 


-des albums. Timbre pour la réponse. 


M Senez-Sturbelle, 
son service de chromos. 

M Toffees Demaret continue ses distribu- 
tions de vignettes par l'intermédiaire des détail- 
lants, 


Bruxelles, a suspendu 


Chocolaterie Victoria, 24-32, rue Deneck, 
Bruxelles, continue le service d'échange, Tim- 
bre pour la réponse. 

Chocolaterie De Beukelaer, 127, rue du 
Vanneau, Anvers. Liquide albums complets 
Blanche-Neige, Petits Cochons, Robin des Bois 
contre 6 fr. 50 + frais d'envoi. 

M Kwatta, Bois-d'Haine, continue échange 


chromos. Série complète Zoologie : 5 fr. En 
album : 10 francs en timbres ou contre rem- 
boursement, 


ASPIRANTS-CORRESPONDANTS 


M Nous rappelons que la Direction, sou- 
cieuse de conserver la confiance des parents, 
n'autorise pas les échanges de lettres entre 
garçons et filles, Ce n'est d’ailleurs pas inté- 
ressant. Mais si vous voulez correspondre avec 
un autre A. d. S., envoyez-nous, sous double 
enveloppe timbrée, une lettre qui vous pré- 
sente à votre futur copain (ou à votre future 


amie) et que nous ferons suivre. Des centaines ! 
d'A. d. S. ont ainsi fait connaissance à dis-, 





tance. A qui le tour ? 











mois-ci, le sort aveugle a désigné 
comme gagnants d'un beau livre ?. 


grinne ; Willy Rouyre, Anbhée-sur-. 
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| OUF dE L VAI SENTI 
PES CE COUP: es F° 
© 


DANS LACANE D'UNE PETITE MAISON, DANS 


LES BAS QUARTIERS DE LA VILLE 


NOUS AVONS 3/4 0 HEURE 
AVANT LE LEVER DUSOLEIL 
POUSSE2 LA PRESSION 
ET PREPAREZ L'APPA: 
REILLAGE ,TARGU! 


MOI. MAIS, COM MANDANT, JF 
JGUIS UN HONNÊTE NÉGOLIANT, 
{Mot JË NE CONNAIS RIEN AU 
EH BIEN, TU 


L' ÉPERVIER BLEU 











JAI FAITCE QUE JE DEVAIS FAIRE. 
TOUT EST DONC BIEN. D AILLEURS € 
NOUS SOMMES TOUJOURS VIVANTS 2° 
ETNOS AIMABLÉS MOTES ÆE 


MONT LAISSÉ 
MON TABAC. 


COMMAN DANT, NOTRE AGENT SIGNALE QUE LES 
AUTORITÉS DU PORT ONT DE PÉ RÉ DES SURCHARSS AS À 
LES PAPIERS DU BORD. 

LE NAVIRE SERA M6 

SOUS SCELLÉS 

DÉS L'AUBE, 


L'APPRENDRAS !.. 


AVIATION 


Mes chers amis, 

Profitons de la rubrique de cette semaine 
pour insérer les appels des Commandants et les 
offres de la chaîne d’entraide qui n'ont pu 
trouver place dans les précédents numéros, 

Une fois encore, je vous engage à rallier les 
sections locales que notre club possède un 
peu partout en Belgique. Seules les escadrilles 
pourront donner à notre club la vitalité néces- 
saire à son développement. 

Répondez done aux commandants qui par 
notre intermédiaire vous lancent un appel. Les 
formalités sont réduites à l'extrême, Regardez 








ET S\TUES AUS51 HONNÊTE 

MARIN  QU'HONNÊTE 
NÉGOCIANT JE TE FAIS PASSER 
| PAR-DESSUS BORD/ 





attentivement s'il ne se trouve pas un appel 
émanant de votre localité ou d'uné commune 
proche de Ia vôtre. Lorsque vous l'aurez trouvé, 
notez soigneusement le numéro d'ordre. Insérez 
dans une lettre adressée à Spirou-Aviateur 
une carte postale où vous donnez tous ren- 
seignements sur vous-même. En lieu et place 
de l'adresse, inscrivez au crayon le numéro 
matricule. Nous effacerons ce numéro ét com- 
pléterons l'adresse de son destinataire. Vous 
avez bien compris ? C'est très simple, comme 
vous le voyez. 


Voici ces appels : 


Bæ BC55 pour Aisemont par Arsimont; BC114 
pour Amay ; BC13 Woluwe-Saint-Lambert (une 
bibliothèque est ouverte à tous les membres) ; 
BC116Bruxelles ; BC72 Châtelet; BC90 Her- 
bsumont, Cugen, Mortehan et environs ; BC22 
Houdeng-Gœgnies ; BC79 Hyon ; BC96 La Vil- 


AUX PREMIÈRES 3 

LUEURS DU JOUR, à 

LE*MANAOS, VIRANT SON ANCRE A PIC, LA CHA U UN 
COUP DE GIRÈNE ET PIQUA PLEIN OUEST, 


lette; BC51 Liége; BC3 Luingne; BC105 Namuï! 

BC75 Neufchâteau ; BC26 Noiseux ; BC73 Ouf 

fet ; BC47 Pecq, Bailleul, Herrines, Esquelineÿs 
et environs ; BC85 Quiévrain; BC53 Deinze-# 
Saint-Martin ; BC98 Sprimont ; BC64 Verviers M 
BC69 Huy ai à 16 ans) ; BC58 Verviers ; BCA% 
Wasmuel; BC60 Winterslag ; CD 15 Soignies à 

Bæ CD4 Ja section de Dinant, actuellement# 
privée de son commandant, cherche un rem 
plaçant, 

3 Une centrale est en formation à Gand al 
invite tous les lecteurs des environs à sÿ 
inscrire, Adressez-vous directement à J. Sme* 
tryns, 36, Bd Britannique, Gand. Les section 
environnantes sont invitées à collaborer, 


LA CHAINE D’ENTRAIDE 


3 BC114 échange album Jacques À. À, M 
contre idem Aiglon Sous-Marins ou plan pl# 


| 


CAVALIER ROUGE 





1 Montez sur 
mon 
dos. 


} 
Je suis 
épuisé... 
| De l'eau. 


; É 

77 J'ai voulu le 

tuer et c'est luiY 
qui me 
sauve !... 


vous d 


SAVICZ..e 


Un véritable torrent s‘'abat sur le désert 
et Cavalier Rouge boivent avidement... 


— 


Brusquemént;:le’ciel- s'obscurcit.. 
Un orage éclate. 


neur 30 cm; BC30 Récits Express, album Tin- LES SIGNAUX MARITIMES 
lin contre album Spirou 5, 6 ou 7 ; BC118 plan 
planeur Cocorico et livres divers contre album 
Jacques A. À. M. ; BC13 plan Cocorico contre 
timbres-poste ; BC49 36 Récits Express contre 
livres aviation, marine ou album Aiglon Sous- 
Marins ; BC76 Aiglon contre Jacques À. À. M; 
BC32 trois livres contre album Spirou 2 ou 3; 
BC12 Liebig contre Aiglon Sous-Marins ; BC5 
plans Stukas (maquette), avion Jupiter et Spi- 
rou IV contre livre aviation (technique) ; BC41 
livre « Dans les Neiges Polaires » contre pla- 
neur, sept Récits Express contre dac. modèles 
réduits, chromos Liebig contre Jacques Marine 
(2 contre 1); BC84 trois livres Collection Jaune 
et divers contre livres Collection Verte ; BC67 
images contre livre aviation technique ; BC77 
plans maquettes fixes contre Quick et Flupke 
(1 et 2) ; BC64 album aventures illustrées et 
Bimbo contre Spirou (6-ou 8) ; BC100 Presto- 


A 


er 











Je n'en puis plus 
Il faut que 
j'arrête. 


Mlle Rose, regardez... 


es nuages. 


Nous 
sommes 
sauvés !... 








encore 


Film et album contre planeur ; CD15 collec- 
tions Bimbo, Spirou, Vidocq, etc. contre albums 
Spirou 7 et 8 


On demande : 


BF Un correspondant à Liége (BC114) ; une 
correspondante aimant l'aviation (pour une 
jeune fille BC39) ; un livre donnant les règles 
du jeu de bridge (BC92) ; un ouvrage maritime 
scientifique et une boussole en bon état (BC37), 
une boussole (BC103) ; des films de 35 M}, sur 
aviation et marine (retour assuré dans les 15 
jours et frais de port à charge de BCA41) ; un 
correspondant français ou belge pour un Fran- 
çais de 14 à 17 ans (BC93) ; un local à Huy ou 
à Wanze (BC69) ; un correspondant comman- 
dant ure section aux environs de Huy (BC69); 
un album Trix (CD3) 


Georges CEL, 








Le Championnat de Football 
de « Spirou » 

Nous devons malheureusement vous 
annoncer que le camarade Pol Ouvertus, 
qui s'était recommandé comme chef de 
section pour Liége s'est désisté. Il reste 
donc deux postes de chef de section à 
attribuer, un à Liége et un à Namur. Les 
candidatures doivent être envoyées au 
plus tôt à Kiki. 

Rappelons le nom des autres chefs de 
section : Centre-Charzleroi : Frans Dubois, 
46, rue de Marche, à Familleureux ; Ath- 
Tournai: Francis Deleplanque, 13, rue 
Néchin, à Templeuve ; Borinage ? ‘Yvon 

! Jonas, 93, rue de Boussu, à Dour; Lim- 

bourg : Stanislas Ulbryx, 115, ‘boulevard 
Circulaire, à  Waterschei ; Bruxelles : 
Robert Defort, 16, rue de l'Egalité, Etter- 
beek. ï 

Il a donc été prévu sept sections dont 
les champions disputeront la finale natio- 
nale aux frais de « Spirou ». La huitième 
place sera conférée à l'équipe éloignée 
ayant fait preuve du plus d'activité. Si 
une section ne donnait pas satisfaction, 
nous nous réserverions cependant, fin de 
section, de ne pas qualifier son vainqueur 
et de faire appel à deux autres équipes 
repêchées. I1 y va donc de l'intérêt de 
chacun de faire montre d'activité, car 
tous ont une chance, même ceux qui 
n’habitent pas à proximité d'une section. 

Commencez vos championnats de foot- 
ball dès maintenant, affh d’avoir votre 
champion désigné pour février, Et afin de 
vous perfectionner en football, d'en con- 
naître les problèmes et les règles, achetez 
tous le livre « Football », par Jacques 
Lecog, en vente aux Editions Dupuis, à 
Marcinelle, 41, rue Destrée. Envoi à domi- 
‘cile contre 20 franes à verser au C. C. P. 
362159. : 


Les Avis Sportifs 


On peut jouer au football contre les 
équipes commandées par : 

Schaerbeek : Raymond Henrotay, 
rue Metsys. — Cherche joueurs. 

Marchienne-Docherie : Joseph Defrène, 
290, rue Royale, — Cherche joueurs. 

Familleureux : Emile Drugman, 29, rue 
Arthur Warocqué, à La Louvière. 


71, 











Sehaltin : 
Quinet, . Bee : 

Poix Saint-Hubert : Emmanuel Hen- 
rard, Poix Saint-Hubert. —, Cherche 
joueurs. : 

Herchies : René Moins, 27, rue d'Heérbi- 
sœul. 


® Montigny-lez-Lens : Sénépart Gilbert, 


* Grand’Rue. 

Athus : Armand Schleich, 64, rue de 
Rodange. 

Neufchâteau : Pierre Haeger, 21, rue 
Masoïin. . . 


Koekelberg-Bruxelles : 
11, Square Vande Zande, 

Que tous ces A. d. S. s'inscrivent auprès 
de leur chef de section, que-les « éloi- 
gnés » jouent entre eux, concluent des 
matches et participent ainsi au cham- 
pionnat de « Spirou ». 

On peut jouer à la balle pelote en 
s'adressant à : 

«Gilly : Pierre Andries, 25, rue Bodson. 
— Cherche joueurs. 

* Saint-Gilles Bruxelles: Francis Jorda, 
77, rue de Bosnie, — Cherche joueurs. 

Boussu-en-Fagne : Achille Magain, rue 
de Hachet, 20. 

Flénu : Georges Dufrasne, 34, rue de 
Quaregnon (12 à 14 ans). 

Gages : Delys Ghislain, 22, 
Gand. 


Roger Mertens, 


rue de 


Equipements Sportifs 


Barry : Ballon de football n° 5, cham- 
bre à air neuve, cuir un peu usé : 200 fr. 
Petit Hervé fils, 21, chaussée de Bruxelles. 

 Chenois-Latour : Echange vessie de 
football contre paire de souliers. Marcel 
Ansiaux, 52, Grand'Place. 


La Vie Sportive des Sections 


Dison, — Dison et Theux font match 
nul 1-1. Alexis Delexhe, 199, Hameau de 
Mont, 

Nismes. -—- Match amical; « jaunes » 
battent « bleus » par 3-2. R. Delvaux, 14, 
Place d'Avignon, à Nismes. 

Evere. — Chevaliers d'Evere-Chalet- 
Saint-Josse : 5-0, Gustave Vermeersch, 
233, rue de l'Est. Cette équipe a joué la 
belle contre Meiser et a gagné par 6-0. 
B.) De Kelver; Ar.) Delelie et Vanden 
Bossche ; D.) Verdeyen, Remu et Ver- 
meersch ; Av.) De Boudt, Vanden Bos- 
che R,, Thys, Hockstyn, De Boudt J. 

Oupeye. — Oupeye-Wandre A. d. S.: 
2-7. Equipe d'Oupeye : B.) Leenaers ; Ar.) 
Malpas et Insleger ; D.) Foscion, Simon 
et Meurin ; Av.) Colsoul, Schreymaekers, 
Bouille, Lebon et Havage. Charles Bouille, 
rue Visé, Voie II. 

Soignies, — Equipe en formation. A joué 


a ; ; De = pee “ Là DU 
Eugène Pierlot, chez Georges jusqu’à présent au jeu de. balle. Mar 








































Delaunois, 20, rue Billaumont. . 

Rulles, — A battu Habay-la-Vieille pa 
5-4 et battu deux fois Marbehan par 
et 3-1. Jean Mergeai, 57, rue de l’'Eg 

Uccle. — En jew de balle. Spirou Pont- 
Spirou Saïint-Job 15-12. Spirou PF! 
Montagne Saint-Job : 8-0. Pulincx, N 
kers, Flamand, se mirent en évidence, 
J. Pulinex, 170, rue de la Pécherie. 

Gembloux. — Une journée de luttes de 
balle àvec coupe et cinq couteaux offe 
par une coutellerie de Gembloux, 
annoncée. Ceux qui veulent participer doi- 
vent s'adresser à Joseph Jadot, 60, rue d 
la Vote. .. 

Etterbeek. Colonie d'Auderghem- 
Etterbeek Jeunes : 2-2; équipe Bruxelles 


Lichtert-Etterbeek Jeunes : 1-5. Equip 
victorieuse : B.) Decock; Ar.) Bulle 
Hubert ; 


D.) Parys, Zivers et Seutin} 
Av.) Moerman, Debaëets, Donnatella, Le 
brun et Mahaux. : 

En jeu de balle, Equipe Bruxelles Lich 
tert-Etterbeek : 10-5. Paul Moerman, 233 
chaussée Saint-Pierre. FE 

Ellignies Sainte-Anne, — Belveil-Ell: 
gnies : 15-11 (jeu de balle). Quevaucamps- 
Péruwelz : 8-7; Ellignies-Péruwelz : 82 
Quevaucamps-Ellignies : 8-4; Ellignies: 
Bernissart : 8-6;  Grosage-Bernissart! 
8-5 ; Ellignies-Grosage : 8-6. F4 

André Lemaire, 7b, chaussée Brune-n 
hault. . * 

Wandre-Liége. 
Oupeye : 8-2; 
Vottem-Wandre : 4-2. Cerfontaine, 102, ru 
d'Elmer. 

Leval-Trahegnies, — En jeu de balle 
Carnois A bat Carnois B par 8-6. Sté 
phane Eloy, 97, rue du Cärnois.  . # 

A. d. S. retenez ces adresses et conclues 
des rencontres avec ces sections. Elles 
sont bien en vie et font honneur à 
« Spirou ». : 











II faut renseigner dans toutes 
lettres : nom, prénom, adrésse complè 
numéro d'A. d. S. Ne pas oublier 
joindre chaque fois un timbre de 1fr.p 
les frais, même s’il n’y a pas d’insert 
dans le « Spirou ». Délai . d'insertion! 
3 semaines. Ecrivez à Kiki et ne traité 
qu’un mt par lettre. : 


L'examinateur. — Dites-moi la longt eu F 
des voies ferrées en France. 1 
Le candidat. — En quelle année? 
L'examinateur. — Heu... Celle que voi 
voudrez. ; ; : 
Le candidat, — En }'an 1610, zéro. 


__— = 


Un vol important a été com mis 
chez le comte de Villard. Flup 
acquis la certitude que le coupable 
est un des trois domestiques logean 
au pavillon, dans le fond du parc 


Quel est le voleur ? 
“= 4 


SOLUTION DU DERNIER 
PROBLEME 


Voici la traduction du messagt 
dont Flup s’est emparé : : 

Le 30 juillet, à midi, au rond: 
point de la route de Gand, un bol 
teux passera avec 20.000 f 
Menacez-le d’un revolver au pren 
coin. Remettez l’argent au borgne. 














DON BOSCO, AMI DES JEUNES 


CEST CONCLUAN 
FÉLICITATIONS 


ET MAINTENANT PAQLEZ MOI DE VOTRE 
OEUVRE OÙ EN ÊTES-VOu9? rs 


À CE JOUR ÉMINENCE OUAAE 
MAISONS PROSPÈRENT À 
MERVEIÏLLE ..... (ti 
MA JEUNE CONGREGATION ji 
COMPREND 102 MEMBRES }à 


..BRAVOT BRAVOT.ET QUE VENEL- 
VOUS FAIRE À ROME? ' 


1: J'AL PERDU MON PLUS GRAND 


UNE AUDIENCE).. IMDO BIENFAÏTEUR 


LE MÉDECIN INTERDIT L'ENTR 
DRE DU SAINT. DERE OUI... UNE 


AINON SOUDANE.. ET GRAVE jy 


QUE ÉMINENCE 
REC DE AGE - 
NDISPo- 

_—. 


PRE EE ORATEUR CT JE 
ue RE DOMAN OC HA! DARoUl 


DESIRERAIS ÉGALEMENT 


OUI . CE: FUT. UN 
:7/ GRAND PAPE . MAINTENANT UN GRAI 
VE PROBLEM 





E LE POSE : QUELLE 
TUDE DU GOUVERNE + 


E RU PAR LE PADE 


| CAPABLE, 


CEST KI QUE LES CHOSES 

VONT 5€ CORSER IL VAUT 

MIEUS QUÉ JE METTE LA 
MANETTE 


BRAVO MON PETIT MAIS 51 VOUS 
Ne LÂCHEZL PAS CE REVOLVER 
237 MMÉDIATEMENT , C'EST LA 


AU Cout6 DE L'ÉLECTION DU NOUVEAU PAP& ?. DON 
boit, UNE DEMAQCHE S iMPOSE VOUS SEUL EN ÊTES 





BOB SMÉT! JETEL 
VOTRE RÉVOLVER IL 
VA TUER ANGELE ! 









MONSIEUR LE MINISTRE UN  , 
PRÊTRE.... EUH /... PaS TRÈS DISINGUE, 
FANLIQTE UNE AUDIENCE 


ER 


NOS MOTS CROISES 


HORIZONTALEMENT 


1. Bâtir de nouveau - adjectif pos- 
sessif, — 2, Fera quelque chose - 
mois pendant lequel on fait la mois- 
son, — 3, Pères - fleuve de Belgi- 
que. — 4 Mesure de surface - jeune 
garçon. — 5. Se soumet - mot enfan- 
tin, — 6. Qui énerve. — 7, Abrévia- 
tion de saint - du verbe ameuter. 
— 8. Presser, étreindre. — 9: Coudre 
ensemble les feuillets d’un livre et 
ÿ mettre une couverture. — 10. Ani- 
mal réputé têtu - produit d’une com- 





binaison chimique - petit cube mar- 
qué de points. 


NE VOUS ENNUIE PAS. 
À MOINS QUE vous PRÉFÉ 


-Don Bojco /. QUE 
CEST LOIN , TOUT 
{ CELA ! 


VERTICALEMENT 

1 L'aigle et le vautour le sont - 
aom du soleil chez les Egyptiens. 
— 2. Perdent momentanément - pré- 
position qui a à peu près le sens de 
dans. — 3. Se dit de tout animal qui 
a deux pieds - terre entourée d'eau. 
— 4, Perroquet à longue queue et 
aux belles couleurs - terminaison 
d'infinitif. — 5. Petite enclume por- 
tative - récipients. — 6. Qui a une 
saveur rude et désagréable. — 7. Je- 
ter des rayo:is. — 8. L'ensemble des 
os, charpente d’un homme ou d'un 
animal. — 9, Connues - saison pré- 
férée pour les vacances. — 10. Foyers 
de cheminées - instrument qui sert 
à attaquer ou à défendre. 

ROVA. 


SERA Bd 


“MONSIEUR L'ABBE VOUS SOUVENER 
- VOUS DE MO ? ci 
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MAINTENANT, VOUS AUTRES, LÂCHE, 
VOS REVOLVERS Ou C'EST VOTRE CHEF 
/ Qu! VA ÉCOPER * 


MAINTENANT, 
CONDUISEZ CET 
AVION OÙ JE VELIA] 




















LES AVENTURES DE SPIROU 


C'EST BON \ 
TA RATATOUILLE 

MAIS ##0i.,3 AIME- 
RAISMIEUX DU 





















DEUX JOURS PLUS TARD, 


= Æ FAPE DANS LE'"BUFFET 
RTS Y/PE —_. PAR UN SWING « 


LA CE MOMENT-LÀ TU METS 


JESPÈRE QUE ‘LA 
PUCE' AURA PROFITÉ 
DE MA THÉORIE ?P/ 


A 


TON ADVERSAIRE … 


=) ZZ | AD Rae e 
LE COURS DU CHEF-PILOTE 


ATTERRIA CORRECTEMENT, e 
Kg DOIT S8 POSER LE PLUS] | EN CAS D'ATTERRISSACE TROP LONG, 
PRÈS POSSIBLE DU CERCLE INDI-|| IL RISQUS DE DÉPASIER 
QUANT LE CENTRE DU TERRAIN LES LIMITES DU TERRAIN, 












CLUB - SPIROU - AVIATION 


ADHEREZ SANS PLUS TARDER 
AU GRAND CLUB AERONAUTIQUE 
DE LA:JEUNESSE BELGE 
Recopiez cette fiche d'adhésion sur Île 

talon du bulletin de versement : 

Nom 
Rue 
| Local 
| de désire m'inscrir 
au C. S. A. et je verse la somme de 








mn ÊTS. (#*#*) au C. C. P. 3621.59, des 

ditions DUPUIS, à Marcinelle-Charleroi. 
1 Par retour du courrier, vous recevrez la 
{ ou les cartes d'identité, le code morse et 
| le ou les insignes. 








(*) Si vous êtes déjà À. d. S., biffez cette 
mention. 

(**) Inscription À. d. S. et C, S. A. avec 
ur des deux insignes au choix: 6 francs : 
avec les deux insignes : 10 francs. - Inscrip- 
tion au C. S. A. seulement, avec insigne : 
5 francs (permise uniquement aux A. d. S.), 


D'ATTENDRE LA PARTIE 
SALISÈE Da L' 








PUBLICATION HEBDOMADAIRE 
5° Année. — N° 40. 
‘1e Octobre 1942. 








DES CHAROGNARDS... 
CEST PLUTOT SINISTRE . 


ATTENDS 
iCi DE LA 










#{ TUE -MOI TOUT SUITE, 
ROUMI... OÙ) DONNE Z 
‘A BOIRE /’.. 4 















ÇA VA! ÇAVA!..TU VAS PEUT ÊTRE NoU 


ici, GRAND BAROUD /... À 
# MOI BLESSE. VENI ici PoU RENSEIGNER ... CONNAÎS-TU 









MouRi... SOIF //. BEAUCOUP... SIDi DORMOND? 





BEAUCOUP... MOi MOURI Si 
TOI PAS VENIR... Toi. 
À BON ROUMI 














GiLLALY CONNAÎT . 


RIGARDE SU Li MUR 
RIGARDE 


D SiDi. 













Au 
secours ! 


Voici pour faire disparaitre tes 


mauvais desseins ! U 
= Se À l'aide“) 
Vite ! 








Tiens, 
ÉÆ attrape ! 


Capitaine, je meurs, heu- 
reux d'avoir pu servir 
un maître ; 

tel que: 





LORS 
Le F (A suivrei. 





TL Y À UN ENDROIT 
HABITE NON LOIN 
5 D'icr! 
4: = 
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le N'EsT Pas mort! 
[L EST S/MPLEMENT 
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amis et amies. 
si l'album Spi- 
Di de otcier à 
sure préciser 
de sortie de presse, 
que l'on peut, dès à 
‘en assurer un exem- 


au €. C. P. 8621.59, de 
_ J. Dupuis, Fils & Cie, à Marcinelle. 
Notez bien ce numéro ; d'ici peu, 
vous aurez à l'utiliser de nouveau, 
ami Jijé mettant la dernière 
in à un petit chef-d'œuvre d'art 
istique dont vous me direz des 
üvelles.. Mais chut ! N'en disons pas davan- 
lage, et gardons bien le secret, sinon Fantasio 
_ ira le divulguer. 
Ce pauvre cher Fantasio! Il lui est arrivé 
ne aventure passablement originale : il avait 
fait là connaissance d'un monsieur très dis- 
é qui l’invita à passer la soirée chez lui, 
is son luxueux appartement. Mais quelqu'un 
ubla la fête en sonnant à la porte. Le mon- 
ur pâlit et bredouilla : « Ciel! c’est mon maî- 
tre; je ne suis que le valet de chambre, et 
s'il vous trouve ici, je suis perdu! » Et, 
vrant la fenêtre, il invita: « Sautez, Mon- 
x, sautez vite! » — « Sauter ? se récria 
ntasio. Mais nous sommes au treizième 
ge!! » — « Sautez, vous dis-je, Ce n’est 
Je moment d’être superstitieux ! » 
ort heureusement, le maître entra ; étant 
abonné à Spirou, il fut enchanté de rencontrer 
notre fantaisiste et se contenta de réprimander 
| domestique tout déconfit, I1 aurait pu lui 
re: « Vous brûleriez une maison pour cuire 
un œuf », cette expression désignant, Valet de 
Pique, l'attitude de quelqu'un qui, pour attein- 
uu but est prêt à employer des moyens dis- 
»portionnés : pousser quelqu'un à sauter dans 
vide afin d'éviter une semonce, ou acheter 
mn marteau-pilon pour casser des noisettes ! 
Si des lecteurs candides me demandaient : 
L'histoire de Fantasio est-elle vraie ? » je ne 
ondrais pas: « Je le jurerais, mäis-je ne 
e parierais pas. » £e qui serait en contradic- 
ion absolue avec le Code d'Honneur et avec la 
loyauté tout court. On attribué d'ailleurs cette 
lique cynique à un paysan normand, la tra- 
on prétendant que les gens de cette région 
t « ficelles ». Ai-je besoin dé dire, pour 
À ! Ja vérité, qu'il y a en Normandie des 
ens de tous les caractères, comme ailleurs. Si 
habitants de certaines régions présentent 
mêmes traits, et encore avec des exceptions, 
est qu'ils ont vécu dans les mêmes condi- 
tions, ainsi que nous l'avons vu en parlant des 
ltivateurs. Les gens du Nord sont souvent 
moins vifs que les Méridionaux parce que le 
il brille moins sous nos climats — nous 
ons encore constaté cet été. 
ceci me donne l’occasion de Vous rappor- 
la fière réplique d'un ambassadeur per- 
‘à qui une grande dame anglaise demandait, 
éc une pointe de mépris : « Est-il vrai que 
jous adoxez le soleil, dans votre pays? » — 
& Oh ! oui, Madame, et vous l’adoreriez aussi. 
i vous le voyiez ! » a 
soleil représente-tant de choses pour nous 
de nous comprenons l'erreur des sauvages 
yant en lui un dieu : les Grecs, les Romains, 
SEgyptiens l'ont ainsi divinisé, mais les esprits 
s en faisaient simplement un symbole, 
omme je m'y attendais, pareilles questions 
enant régulièrement dans le courrier, un cor- 
pondant me parle de la possibilité du soleil 
Répondons à Fernand 987 que toute vie 
ifanique cessant sur notre planète à une tem- 
ature de plus de 100 degrés, les conditions 
xistence des « Solaciens » seraient tellement 
fférentes qu'ils ne r mbleraient nullement 
d tres humains. Le problème n’est donc pas 
sd e résolu définitivement, Si un profes- 
-ou quelque autre personne en laquelle 
vons confiance, exprimait son avis ‘avec 
sur ce sujet, mais sans donner de preu- 
nous le croirions « quia magister dixit », 
ot empenné, c'est-à-dire parce que le maî- 
a dit. L'expression est souvent employée 
se moquer de gens qui soutiennent quel- 
chose sans avoir étudié la question, en 
nt aveuglément l’opinion d’autrui. On s’en 
aussi pour qualifier l'attitude autoritaire de 
u'un qui veut imposer ses vues aux 
s, simplement parce que c’est lui qui a 
en maître. 
nd un entêté s'accroche à une idée avec 
ation, nous disons qu’il ne veut pas en 
rdre. Cette figure, qui s'explique d'’elle- 
le, est en somme l'équivalent de mordicus, 
ssion latine venue du verbe mordicare, 
, et qui signifie en mordant. Tu peux 
parfaitement soutenir mordieus qu’il est 
de l’employer, Caïus, suivant l’exemple 
vains tels que Balzac. Un A, d. S. sait 
oui ou non, prescrit notre Code d'Honneur, 
s'il est franc, il ne s’obstine pas quand il 
l'obstination n’est d’ailleurs pas la per- 
ance. 
persévérance est peut-être la principale 
é des chercheurs qui ont contribué à 
onner par leurs inventions une existence 
5 confortable, S'ils s'étaient arrêtés à la 
mière difficulté, leur génie ne leur aurait 
rien. Encore une fois, bien rares sont les 























































































on et Administration de « Spirou » : 41, 
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. Bruxelles 3621.59, de J. DUPUIS, Fils et Cie. — Pour la France : 





inventions dues à un seul homme, les modè- 
les actuels des vélos; des autos, des avions, des 
bateaux ne xessemblant plus guère aux pre- 
miers essais. Bien entendu, ils sont beaucoup 


plus perfectionnés, et ceci explique, Msélo- 
Tala 24708, que si, au temps où ton oncle était 
à Anvers, il fallait deux: Semaines pour ‘traver- 
ser l'Atlantique, les plus récents paquebots 
faisaient la route en cinq jours. Le voyage 
d'Anvers à Boma ne prenait plus que quinze 
jours, soit de dix-à douze jours de moins 
qu'autrefois, Et ce temps paraissait encore 
trop long aux gens pressés puisque les avions 
postaux reliaient régulièrement la Belgique et 
sa colonie. 


Au début des vacances, j'avais engagé les 
naturalistes à observer les insectes, Je vous 
conseille aujourd'hui de méditer cette merveille 
à laquelle nous ne faisons plus attention : une 
voitüre automobile. Pensez donc, comme Tris- 
tan IV nous y invite, à la diversité des maté- 
riaux employés: fer, acier, fonte, cuivre, nickel, 
caoutchouc, cuir, laine, coton, ébonite. et je 
ne suis pas sûr d’avoir tout. cité, ayant oublié 
le zine, qui est un corps simple, Koberjac 
29.344, et dont je ne puis en conséquence te 
donner la composition : le zinc est .du zinc, 
Zn en langage de chimiste, 


Quelle admirable chose aussi que le moteur 
en mouvement ! Tous les organes en fonction- 
nement dépendent les uns des autres, et l'arrêt 
d'un seul risque d'entraîner l'arrét de tous, Si 
nous avions assez de place pour insérer quel- 
ques croquis, Mecano, il me serait plus facile 
de te donner satisfaction en t'expliquant ce 
qui se passe dans un moteur d'auto. Essayons 
cependant de t'en donner une idée : l'essence 
est amenée du réservoir soit par pesanteur, soit 
au moyen d’une nourrice (siphon) où d’une 
pompe; jusqu'au carburateur, où elle est aspi- 
rée, mélangée à de l'air et transformée en gaz. 
Ce gaz est introduit par une soupape d’admis- 
Sion dans le cylindre, juste au moment où le 
piston descend pour le comprimer, puis une 
étincelle électrique produite par la bougie le 
fait exploser, ce.qui force le piston à remon- 
ter: les résidus de l'explosion sont évacués par 
la soupape d'évacuation dans le tuyau d'échap- 
pément qui va jusqu’à l'arrière de la voiture 
pour ne pas incommoder les occupants. Est-ce 
tout ? Oui, mais. c'est ici que l'interdépen- 
dance intervient: au lieu d'un cylindre, il y 
en a quatre, six, ou même huit ou douze. 
Chaque piston est attaché par une bielle, sorte 
de bras, à un vilbrequin, pièce qui ressemble à 
un vilbrequin de menuisier, Quand l'explosion 
fait remonter le piston d'un cylindre, le piston 


5 6 
Voyez-vous les Erreurs ? 


Comme Fantasio se trompe régulièrement, 


vous ne croirez sans ‘doute pas ce qu'il nous - 


conte aujourd'hui. Maïs pourrez-vous rétablir 
la vérité au sujet du 


LIMOGEAGE 


Quand un général est relevé de son comman- 
dement, on dit qu'il est limogé. Cette expres- 
sion intrigue souvent ceux qui l’entendent 
pour la première fois, car très peu de per- 
sonnes en- connaissent l’origine, Les savantes 
recherches auxquelles je me suis livré me per- 
mettent de l'exprimer : à Limoges, on fabri- 
que des porcelaines très réputées, mais parti- 
culièrement fragiles ; le moindre choc risque 
de les briser. Donc, limoger un officier supé- 
rieur, c’est le bousculer et briser sa carrière en 
le déplaçant sans ménagement, ni plus ni moins 
qu'un service de table en porcelaine de Limoges, 

FANTASIO. 


+ * » 


CORRIGEONS.. 
l’article paru la semaine dernière 


L'ASSASSIN DEMASQUE 


Fantasio oublie une chose quand il affirme 
que le domestique a tué son maître en lui per- 
çant le thymus : cette glande à sécrétion interne 
est bien située dans le thorax, à la base du 
cou, mais elle existe seulement chez l'enfant ! 
De plus, on ne causerait pas la mort en la 
transperçant, sans compter que le vieillard, 
vigoureux, ne se serait pas laissé faire. Enfin, 
un père ne peut déshériter complètement ses 
enfants. 


_K. Coley, 1, avenue Gambetta, Paris XXe. 






mouvement communiqué au…vil- 
brequin et à la bielle. C'est à ce 
moment-là que le gaz est admis et 


à point nommé de la magnéto le 
courant qui produit l'étincelle, et 
c'est un entraînement qui cesse 
quand on coupe le courant, La 
pompe qui fait circuler dans le 
moteur l’huile destinée à empêcher 
l'usure des pièces en contact est 
aussi mise en activité par Je mo- 
teur, qui faitségalment tourner la 
magnéto; la batterie électrique se 
recharge en route, afin. d'accumuler une 
réserve pour l'éclairage et pour le démarrage. 
Autrefois, on tournait à la msnivelle pour lan- 
cer le moteur: actuellement, la dynamo utilise 
le.courant de la batterie pour faire tourner le 
démarreur qui entraîne en tournant la cou- 
ronne, sorte de roue déntée fixée au volant: 
une fois son rôle rempli, un ressort le remet en 
place, dès que le conducteur cesse de presser 
la pédale de démarrage. 


. Le matin, cependant, l'huile ést plus où moins 
figée dans toutes les pièces du moteur, sur- 
tout en hiver, et la mise én marche trop bru- 
tale force le moteur à fonctionner avant d'être 
réchauffé; l'huile ne remplissant pas son office, 
on risque une usure prématurée des pièces en 
contact, et même la détérioration de la pompe 
à huile, C'est pourquoi vous verrez souvent les 
conducteurs avisés tourner lentement à Ja mani- 
velle, pour « dégommer » l'huile, avant de 
mettre la clef de contact électrique: qui veut 
voyager loin, ménage sa monture, dit justement 
un vieux proverbe. 


Voyons à présent comment la puissance du 
moteur est transformée en mouvement, Les 
pistons, avons-nous wu, font tourner un vilbre- 
quin, Celui-ci entraîne un volant qui tourne 
comme lui, Par un système d'engrenages et de 
pignons, le conducteur met en communication 
le volant — à ne pas confondre avec le volant 
qu'il à en main! — et l'arbre, longue pièce 
parallèle à la voiture, et qui va sous le plan- 
cher, jusqu'au pont arfière. Ce pont sert, au 
moyen d'engrenages, à transmettre le mouve- 
ment aux roues arrière — roues motrices — 
et ainsi à faire avancer la voiture, Si nous sou- 
levons celle-ci, nous constatons qu'une roue 
tourne en avant et l'autre en arrière, Pour- 
quoi? C'est à cause du différentiel qui se 
trouve dans le pont, et destiné à permettre de 
tourner plus facilement. En effet, dans les 
virages, la roue à la corde doît faire moins de 
chémin que sa sœur, et si la puissance du 
moteur leur était distribuée de façon égale, la 
manœuvre ne serait pas aussi aisée, 

H reste à dire un mot des vitesses: ici encore, 
un croquis nous serait. bien utile, mais les 
cyclistes comprendront sans peine qu'il faut 
moins d'énergie pour entraîner, un pétit pignon 
qu'un grand. L'arbre est ainsi relié par trois 
pignons — les trois vitesses — au volant, On 
démarre en petite vitesse, on débraye pour. pas- 
ser en deuxième, puis en troisième. Dans une 
côte, on redescend en deuxième et même en 
première. Quant à la marche arrière, c'est une 
combinaison de pignons qui fait tourner l'arbre 
— et par lui les roues — en sens inverse. Sa 
multiplication est très réduite, de sorte que 
dans un raidillon absolument tfop dur, on pour- 
rait s’en tirer en marche arrière. L'’accélérateur 
sert à ouvrir et à fermer l'entrée du carbura- 
teur, donc à doser la quantité d'essence à 
envoyer aux cylindres; on va naturellement 
plus vite quand on en admet davantage. 

L'avance à l'allumage servait à avancer ou à 
retarder le moment” où l’étincelle se produit à 
la bougie, donc le moment de l'explosion: ce 
système est actuellement automatique sur la 
plupart des voitures. % 

I1 y a différents systèmes de freins; en prin- 
cipe, tous reviennent à serrer des « mâchoi- 
res » maintenues écartées par un ressort au 
repos et à les faire frotter plus ou moins fort 
contre les tambours fixés aux roues, La puis- 
sance des freins est réglée de façon à se com- 
muniquer aux roues arrière plus qu'aux roues 
avant, afin d'éviter une tendance à « faire-du 
piqué ». 

Je ne prétends pas que vous êtes assez 
savants, à présent, pour vous improviser cons- 
tructeurs ou même garagistes, mais croyez-moi, 
beaucoup de conducteurs n’en savent pas plus, 
les pannes sont si rares. 

Un jour peut-être, nous formerons une sec- 
tion de Spirou-Auto. Vous voyez d'ici le cor- 
tège ? Les adhésions seront reçues 41, rue Des- 
trée, à Marcinelle. En attendant, c'est tou- 
jours à cette adresse que vous écrirez quand 
vous aurez quelque chose à demander à Küïki, 
à Georges Cel et à votre serviteur. 


Mais, de grâce, ne nous envoyez pas de salu- 
tations distinguées ou respectueuses. Vous avez 
le choix entre « Bien cordialement», « Poignée 
de main à la Valhardi » ou encore Spirou ami... 
partout. toujours ! | 

LE FURETEUR, 





rue Destrée, Marcinelle. Charleroi, — Abonn. Belg. 1 an: 45 fr. ; 6 m.: 23 fr,; 3. mi 12 
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d'un autre desceñd par süite du. 


comprimé. La bougie reçoit aussi. 
























L'EPERVIER BLEU 


J'AMERAIS À LA RIGUEUR CE 
MÉTIER, MAIS ALORS AILLEURS QU'C1/ 


À DEPUIS DE LONGS JOURS, L'ÉTRAVE OU 
“MANAOS, TRANCHE SANS RÉPIT, 
INLASSABLEMENT, LES EAUX 
BLAUQUES DE L'OCÉAN INDIEN. 


ET LES PRISONNIER 


: FCOMMANDANTPES 


CHARMANTS PRODETS /CES 
PRAVES TVPES ONT POUR 
NOUS DES ATTENTIONS 
TOUTES PATERNELLE 3 27 


UNE MASSE ÉPAISSE DE NUAGES 
MONTE À L'HORIZON. DE VIOLENTES 
RAFFALES BRISENT L'ACRÈTE DES LAMES 
ET PASSENT EN GÉMISSANT À 
TRAVERS. LES HAUBANS. 


AVIATION 


Mes chers amis, 


Depuis le temps que nous bavardons ensem- 
ble dans cette chronique, et grâce aux ceñ- 
taines de lettres que j'avais reçues de vous, 
je m'étais figuré vous connaître parfaitement. 
Je pensais connaître vos désirs, qué je m’äp- 
pliquais à satisfaire dans toute la mesure de 
mes moyens, et je m'étais même mis dans la 
tête que votre mentalité m'était assez fami- 
lière pour prévoir vos réactions devant telle 














IL VAUT MIEUX NE PAS ABUSER 

DE LEUR HOSPITALITÉ …JE PENSE 
h QUIL DEVIENT URGENT DE LEUR 
À OFFRIR NOTRE DÉMISSION/ 


DESCEND BIGREMENT BAG. 
ON VA ESSUYER UN SOLIDE 
COUP DE TABAC, CETTE NUIT / 


CHUT/J'ENTEND 


COMPRIS, COMMANDANT... JAI 
TOUJOURS UNEJOLIE PETITE 


BERCEUGE SUR MOI. CE SERA FAIT 5 


PROPREMENT QU'ILS N'AURONT PAS 
LE TEMPS DE DIRE “OU, 


” 2 Wston da L'IMORESS 
LÉ MOMENT 


ou telle innovation introduite dans cette rubri- 
que ou dans l’organisation de notre cher 
C. S. A. 

J'étais bien présomptueux, et vous me l'avez 
démontré de magistrale façon. 

Je croyais naïvement que le compte rendu 
de la petite manifestation amicale que nos 
amis de la Centrale Bruxelloise avaient oïga- 
nisée vous causerait un grand plaisir. 

Pour la première fois, nous rendions  publi- 
ques les activités des sections. Vous alliez enfin 
connaître les réalisations que le C. S. A. 
et ses membres dévoués entreprenaient dans 
tous les coins de la Belgique. 

Aussi- est-ce l’Âme heureuse et le sourire 
aux lèvres que j'entrepris le dépouillement 
hebdomadaire de votre courrier. 

Je “dus vite déchanter! Il y avait bien deux 
lettres de félicitations, Deux charmants lec- 





teurs de province qui me félicitaient de cell 


manifestation — tout l'honneur en rev 
d’ailleurs aux dirigeants de la Centrale, 


Enfin, disait-il, 
La grande famille du C. S. A. 
liens qui l’unissent. 

Mais à côté de ces deux lettres, un pi 
une montagne, que dis-je, une avalanch® 
missives venues de tous les coins def 
petite Belgique et du Nord de la 
« On nous oublie; pourquoi avoir com 
par Bruxelles, alors que notre section esh 
active que leur Centrale? » 


Dix correspondants m'’enjoignent à 


sans .tarder leur rendre visite. ou garéli 


turellement. tous ces rendez-vous à me 


(Voir suite en dernière page.) 





resserre 


fa 

















A Non, je ne sais où se Nous avons trouvé leurs 
À trouvent Rose et Cava- RE Is venaient 
lier Rouge... de loin... 










5 Je t'assure, 
} s res j'ai fait mon 





J'ai toujours aimé 
dessiner ‘des barbes 
sur les photos de 
personnages 
célèbres... 











Tu donnes des le- 
çons de dessin ?... 
. Montre... 


Oh ! Trois-Doigts ! 





| 
| 


Mais attention. 
Allons, Ma patience a 
tant mieux ! | | des bornes ! 


Heureusement 
pour toi, je com- 
prends la plai- 
santerie ! 









VENT  DEBOUT “SERRE TRAVERS LARGUE GRAND LARGUE 


LES ALLURES des marins. Un bateau à voile qui présente la ment à l'allure « vent de travers ». Si sa rota- 
=: 5 proue au vent est dit naviguer « vent debout ». tion continue, il prendra les allures « largue », 
Avant d'aborder un petit cours de yachting, S’il vire, il sera succesSivement « serre », « au « grand largue », puis « vent arrière », 
familiarisons-nous encore avec le voc2bulaire plus près », « bon plein », pour arriver finale- Georges CEL; 








LE CHAMPIONNAT - DE FOOTBALL 


Une seule région, jusqu'à présent, n’a 
pas répondu, comme nous nous y atten- 
‘ dions, à notre appel, Il s'agit de Namur. 
Aucun chef de section ne s'est offert, et 
nous n'avons pas reçu d’inseriptions. Heu- 
reusement, tout près de là, Namèche est fort 
actif, et dans d’autres régions, notamment 
dans les Fagnes (Nismes), à Sprimont 
(Amblève et Ourthe), à Lierneux, on mani- 
.feste une grande activité. Aussi, ne vous 
étonnez pas si en fin de saison, en, février, 
quand il s'agira de désigner les champions, 
nous faisons appel à ces régions-là plutôt 
qu'à Namur pour donner les huit équipes 
qui joueront, aux-frais du journal, la finale 
nationale de Belgique “ Spirou ». 


Nous vous avons dit que Pol Ouvertus 
s'était désisté à Liége, pris par ses études. 
Nous avons immédiatement trouvé un rem- 
plaçant, Il s’agit de Lucien Cerfontaine, qui 
habite 102, rue d'Elmer, à Wandre-Liége. 
Dès à présent, tous les A. d, S. de la région 
liégoise, désireux de participer au cham- 
pionnat de « Spirou » peuvent s'adresser à 
lui pour décider des matches et des calen- 
ûriers. 


-Rappelons quelques adresses de chefs de 
section : Bruxelles : Robert Defort, 16, rue 
de l'Evalité, ÆEtterbeek ; Centre-Charleroi : 
Frans Dubois, 46, rué de Marche, à Famil- 
leureux ; Mons-Borinage : Yvon Jonas, rue 
de Boussu, 93, Dour ; Ath-Tournaisis: Fran- 
cis Deplanque, 13, rue de Néchin, Tem- 
pleuve. 


Dès à présent, la section.du Limbourg a 
entamé son championnat, ainsi que les sec- 
tions de Lierneux, Sprimont, Nismes, etc. 
I y aura, espérons-le, des récompenses pour 
tous. 


Rappelons à nos A. d. S. ia formuie des 
championnats : De septembre à février, les 
A. d. S. jouent entre eux au football. Nous 
avons désigné des chefs de section qui grou- 
peront les équipes et organiseront des cham- 
pionnats régionaux. Là où il n'y a pas de 
chefs de section désignés, les A. d. S. sont 
libres d'organiser entre eux tous les matches 
qu'ils veulent. Ils sont priés cependant de 
nous envoyer les résultats et de nous tenir 
au courant de leur activité. 


En février, nous choisirons parmi les sec- 
tions — et peut-être en dehors — les huit 
équipes spiroutistes qui ont fait preuve du 
plus d'activité. Les champions régionaux et 
les meilleurs propagandistes seront ainsi re- 
tenus à l'issue d'une sélection faite par la 
direction de « Spirou »., Ces huit équipes 
joueront un quart de finale, une. demi- 
finale et la finale de « Spirou » par élimi- 
nation directe, selon la formule de coupe. 








| Les frais de voyage de ces éafipes MT: 


remboursés pour ces joutes finales. Les deux 


. équipes finalistes joueront sur terrain neu- 


tre et seront récompensées par des coupes 
et des médailles leur rappelant leur exploit. 

Rappelons enfin que seuls les joueurs 
ayant moins de 20 ans au 1°' septembre 42 


peuvent participer aux championnats de : 


« Spirou ». Ne peuvent donc y participer 
que les A. d. S. nés après le 1°" septem- 
bre 1922. 

L'adversaire est toujours en droit de récla- 
mer la carte d'identité d’un joueur qui parai- 
trait trop âgé. Enfin, toute équipe de « Spi- 
rou » doit comprendre au moins trois À. d.S. 
inserits au club. L’idéal est évidemment d'en 
avoir onze, et nous connaissons pas mal 

d'équipes qui les possèdent. 


APPRENDRE LE FOOTBALL 


Des difficuités surgissent parfois parce 
que lors des matches de « Spirou » l'arbitre 
qui est un camarade de bonne volonté n’ap- 
plique pas exactement les règles ou bien 
parce que les joueurs ne connaissent pas 
toutes ces règles fort touffues. Nous ne pou- 
vons que conseiller aux A. d. S. de sous- 
crire, au prix de 20 francs, au C. C. P: 
3621.59 de la Maison d’Editions J. Dupuis, 
Fils et C!°, 41, rue Destrée, à Marcinelle, le 
livre « Football », par Jacques Lecoq. Tous 
les détails leur seront ainsi fournis à domi- 
cile, où le livre leur sera envoyé dans la 
huitaine, pourvu qu'ils indiquent le motif du 
versement sur le talon du chèque. 


LES AVIS DES A. D. S. 


Ellignies-Ste-Anne, — Dès à présent, on 
s'occupe de monter un championnat de jeu 
de balle A. d. S. pour la saison 1943. 
S'adresser à André Lemaire, chaussée Bru- 
nehault, 7b. 


Charleroi. — Cherche deux joueurs et 
demande encore des luttes de peloté, Jean 
David, 71, rue Roton. 


Tournai. — Equipe de football A. d. S. 
(va participer au championnat) se recom- 
mande : B.) : Delhaye; Ar.) : Bourgeois et 
Van Achter) ; D.) : Wage Deruyter et Cha- 
pitre ; Av.) : Pierlot, Deruyter, J. Lerent, 
Danière et Genois. - Roger Foulon : chaus- 
sée de Renaix, 168. 

Angleun — Equipe de basket ball A. 4. S. 
demande des matches. Henri Eussem, ue 
Bossy, 13. Déplacement à 5 km. 

Quiévrain. — Equipe de football demande 
rencontres. Emile Bariguant, 30, rue Coc- 
kaert. 

Jumet. — Equipe de jeu hi balle demande 
des luttes . C.) : Libert et Brasseur ; P., M.): 
Coenen ; G. M.) : Tassin; F) : Berger. L 
Lucien Tassin : 64, rue François Deulin. 


Bruxelles. — Equipe de football demande . 


des matches A. d. S. - Jean Cortorint, 


rue aux Laines, 45. 

La Louvière. — Equipe de football A, d, S. 
se recommande. Elle possède une section de 
14 à 16 ans et une section de 8 à 10 ans. 




















































‘che, Peteau, TTL * 
per, Hoevoet, Van. Cr ee et Does 
cherche encore quelques joueurs. - 
RES 27, rue du Moulin. 


Waterschei-Zwartberg : 7-1 ; 
slag-Genck : 8-2 ; Exc. Hasselt-Bilzen : 
F. C. Tongres-St-Trond : 2-2; F. C. Win 
terslag-Asch : 1-1, En basket-ball : 
Waterschei-Zwartberg : 18-3: Winterslag- - 
Genk : 13-0: < 
Ciney. — En jeu de balle, Ciney bat” 
Leignon par 15-9 : C) : Poncelet et Hard ; 
P. M.) : Warnand ; G. M.) : Merci) ; F.)! 
Nemeri. - Edmond Marsia, 14, rue du cou 
merce. 3 


Mouscron. — Mouscron A. d. S. bat Ecole 
Moyenne par 6-4. - Roger Winels, 95, rue. as 
Roitelet. à 


Charleroi, — Charleroi A. d. S. bat Loëe.| 


linsart Chenois par 15-5 : C.) : Servais et 
De Silva) ; P. M.) : Monier : G. M.) : Gil- 
bert (qui chassa 5 outres) ; F.) : 


Dardenne. 
José De Silva, 46, rue Jonet, : 

Péronnes. — En jeu de balle, Péronnes” 
bat Leval par 7-6 après 6-6 et 40/2, Jac- 
ques Remaux, 91, rue Jos. Wauters. 

Sprimont. — Æn football, Aywaille à. 
battu Comblain par 3-1 dans le champion: 
nat A. d. S. organisé par Valère Mahy, rue 
du Cimetière, 8, à Sprimont, 

Lompret. — Lompret A..d. S. bat Bo 
en Fagne par 10-9 en jeu de balle, A 
gnaler Roger Frans. - Néry Descamp, 12, 
rue de Baiïleux. s SAT 

Sivry. — Sivry A. d. S. a battu Grandaïn. 
par 15-4. Nouvelle rencontre à Granñain 
Sivry-Grandain : 8-6, Grandain-Leugnies : 
8-5; Sivry-Grandain : 8-5, On a eu tort à 
de jouer « au chapeau ». Pour les luttes: 
Simon Michaux, 21, rue de la Station. 


Nismes, — L'équipe de Nismes, très active, 
voudrait monter un championnat dei foot. 
ball A. d. S. cette saison. Allons, les A. d. S$, 
de Philippeville, Cerfontaine et environs. 
Les amateurs peuvent s'inscrire chez R. Del. 
vaux, 14, Place d'Avignon. 

Flénu. — Flénu-St-Ghislain, 8-4 en xl 
de balle: C.): Gandibleu et Rozette 
P. M.) : Faignard ; G. M.) : Dufranne: F): 
Chevreux. - Georges Dufranne, 34, rue. 
Quaregnon. va 

KIKI 

Nous rappelons aux A. d. S. qu’il ne sert 
pas répondu aux lettres ne -bortant pas: 
nom, prénom, numéro d’ A: 4. S. ad! 
complète et auxquelles il ne sera pas joinl 
un timbre de 1 franc pour les frais de cor 
respondance et d'insertion. Profitez de! 
deux services : courrier direct (réponses 
aux questions d'intérêt général) et service 
« Spirou >» (insertion des avis et: résultats), 


x ZÆ {4 

Le financier Chabort, mari de la 
célèbre vedette Juliane qui se ti 
accidentellement en auto, a été décous 
vert, la tempe percée d’une balle, Fh p 
enquête. Le secrétaire déclare : « 
n’étions que nous deux dans la 
son; de mon bureau, qui se trou 
dans la pièce voisine, j'ai entendu 
coup de feu; je suis accourt 
devant le fait, j'ai prévenu la pol 
Quelles sont les conclusions de F 


Fe 


SOLUTION DU DERNIER 
PROBLEME : 


Le domestique a commis le vol! 
manteau mouillé le dénonce, 








DON BOSCO, PM Rs RECUES 


ru "CRIS Le PEUT CRE, qu AUTCETOTS 
| a VOUS  LORATOIRE DE 
| in 








= 


C NPAR v" 
mr CRETE 3 





FENDS BIEN DE PQIEQ DANS 
reuaseeRe CEST LE MOMENT 





Ni 
POUVEZ AS MAD « 
CHEQ DE DEMANDER 
A DIEU CE 


— 

L'ARGENT, ToujouRs L'AGeNT / +0) | QUAVEZVO 
JAI SEA TANT DEMANDE. A LiTALIE : J'IRAi 
FANCE SL LE pr MÉNDIER 
coin LE PAIN DE Nos 


Bosco; VOUS AURIEZ. QAPPORTÉ DE 
ROME. L& DOUBLE , QUE TOUT Y 
Ë :QuhuoNe NOUS FAIRE 








ENFANTS. 









- NOS MOTS CROISES 





Horizontalement : 


Verticaiement : 

1. On en fait des fruits, de petits 
animaux vendus pour la Saint- 
Nicolas, 


: 2. Antonyme. de. ennemie — au 
1 1. Nom de femme ou de fleur, milieu de Dent — lie les par- 
2. Qui ont une saveur rude et ties du discours. 
1 désagréable —- fils d'un entêté. 3, Trouvera une chose perdue, 
3 3. Placer dans un certain endroit oubliée, 
— habitude ridicule. 4, Machine pour mouvoir de lourds 
L 4, Concert donné la nuit, en plein fardeaux (on en, voit de pa- 
s air, sous les fenêtres de quel- reilles au port d'Anvers) — note 
qu’un, pour lui rendre hom- de musique — métal précieux. 
‘ mage. 5. Détériorent par l’usage — figure 
3 5. Série de trois cartes de même circulaire. 
couleur, 6. Poissons plats. 
#3 6. Sentiment de crainte en présence 7. Nom du soleil chez les Egyp- 
e du danger — renforce une tiens — il est très précieux à 
# affirmation. la couturière. 
0 7. Femme née dans une ville belge 8. Défendues ou frappées d'inter- 
bien connue pour son port diction. 
8. Adjectif possessif, pluriel. 9. Le dire à Fe ami, c’est le 
Problème 196 9, Empereur romain — venues au tutoyer — brisées. i à 5 
monde, 10, Liquide coloré, dont on se sert Soiution.. du. ° probleme ee 
10. Différa — abréviation de SUD- pour écrire — crochet de fer 
SUD-EST. en forme de S. ROVA |. 


ÉSUISTAOP PRES E VITE * 


NE PUIS ÉVITE R, 


L'EAU 


AVERTISSEZ LA POLICE 


VAI MAIS 1 VA TOMBER 
À L'EAU : 


A OUI. NOUS VOYONS 
À IL'AVION.. iL EST JUSTE 
EN FACE DE NOUS ! /1 


VOUS CONNAISSEZ 
LES INSTRUCTIONS ‘ 


PARTEZ ‘ 





MAIS L'AVION EFFLEURE 
PRESQUE LA P'SRINEX 
DE L'EAU. 


ÉFrORT 
ÉSESPÉRE À UE ES POSE SUR 



















TE VOILA EN FORME À: 
POUR LE MATCH 
MAIS IL TÉ MANQUE 
UN UNIFORME DE 









SON PANTALON «. TOUT NEUF... 
ET $ES SOULIERS CONTRE 
UN ÉQUIPEMENT DE 

“sé EUR ?! 


DANS DEUX 
! HEURES NOUS 





ESS RS A 
Ici P Aviation continue 





dans toutes les directions sont fi::és au: même 
jour. 

Patience, mes chers amis, vos lettres de 
reproches m'ont montré à suffisance que vous 
ne Vous contentez pas d’être des simples sym- 
pathisants de notre mouvement. Soyez sans 
crainte, vous aurez tous votre tour. Mes rares 


heures de loisir vous sont dès à présent con-, 


sacrées, Je parcourrai toutes les voies ferrées, 
fouillerai les provinces, rendrai visite à toutes 
les sections vivantes, mais je ne puis tout 
fairé le même jour. Encore une fois: Patience, 
on ne vous oublie pas! 

Georges CEL. 





LES SIGNAUX MARITIMES 


EMPLOYÉ SEUL : 


ms 


LES AVENTURES DE SPIROU 






























12.00 FRANCS, À OH CEST TROP | | 4900 .> 
Ô MESSIEURS / | QPDINARE JE SAIS OÙ TROU- 
POUL AIN ! VER MIEUX : 


IL FAUT GAGNER LAS 
PUCE . SANS CELA. OR 
TÙ N'AURAS JAMAIS LL 


VITE, LES 


CE SOIR a 90e ÿ 
JOURNALISTEÉ 


GRANDS MATÇQUES 
sage 
\ON 
AMATE jf NELS 





T'EN FAIS PAS'LA PUCE" 
ILSPLEURERONT POUR 
NOUS PHOTOGRAPHIER 













.au C. C. P. 3621.59, des EDITIONS DUPUS 
à Marcinelle-Charleroi. ° 

Par retour du courrier, vous recevrez Jà 4 
les cartes. d'identité, le code morse et le ob 
les insignes. À 


. CLUB - SPIROU - AVIATION 


ADHEREZ SANS PLUS TARDER 
AU GRAND CLUB. AERONAUTIQUE 
DE LA JEUNESSE BELGE 
Recopiez cette fiche d’adhésion sur le talon 
du bulletin de versement : 
Nom Prénom 


(*) Si vous êtes déjà A. d: S., biffez cet 
mention, 
(**) Inscription A. d. S. et C. SA. av 






un des deux insignes au choix; 6: frañcsh 
avec les ‘du insignes : 10 francs..-- Inscris 
tion au C. 5. A, seulement .avec. insigiéins 


5 francs (permise uniquement aux A: d.8] 


CHEF-PILOTE 


mn S'il LUI FAUT ,ATTERRIR SUR UN CHAMPS" 
LE PREMIER FLEXE DU PILOTE LABOURES . IL TÂCHERR DE SE POSER CONTRE. 
SERR D'EXAMINER LE TERRAIN LE VENT , ET, AU MOMENT DE TOUCHER LE SOL 
o L ; IL METTRA SON APPAREIL DANS UNE 
“au / à DIRECTION PRRALLÈLE CELLE DES SItLo 







EN CAS DE DE MOTEUR 

















IL EST FÉRABLE D'ATTERRIR 

QUE DÉ SE POSER TROP COURT 
ETAÆTOUCHER LES OBSTACLES 
AVANT DE TOUCHER 


S'IL VOIT UNE PLAINE BORD 

D'ARBRES UN ATTERRISSAGE 
EN GLISSADS GST TOUT INDI 
Que, MET DE 
DESCENDRE UITE TOUT EN 
ÉVITANT LES OBSTACLES 













Imprimé en Belgique, aux Etablissements J. DUPUIS, Fils et Cie, 41, rue Destrée, Marcinelle, — KR. C, Charleroi 27514, 
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CEST CLAIR... 


À 
€ 


 LORSQUE L OMBRE DE LA KHERBA A 
ATTEINT LA POSITION INDIQUÉE SUR LE 
PLAN... CEST À DIRE 43 HEURES... IL 
FAUT SE METTRE EN ROUTE EN 
MARCHANT VERS LOMBRE ...LE | 
MR | DOS AU SOLEIL, 
PAR CONSÉQUENT.... 









) CIGARETTE, KASSEM DEN. 
DU DERE THOMAS..| |... JE NE SAIS PLUS QUOI... 






«ee QE 




















.… Di, BON ROUMI , KASSEM 
PEN GILLALY JAMAIS 
À OUBLIER 


ÇA VA!..ON VERRA CELA À 
L'USAGE … EN ATTENDANT 
PRENDS UNE COUVERTURE 
DANS CE 9AC, ET... 
DONNE NUIT... 


LES VOILÀ ENDORMIS.. 
CEST LE MOMENT./ 


AN - 7 










{Îlest mort 
, 


ne 





ÿ Une fois de plus, 
je suis seul... 








Ses blessures 
guéries, Viking 
reprend la mer. 







Quel est l'audacieux qui 
ose naviguer sur cette 
frêle embar- : 









UNE HABITATION 
CREUSÉE Dans 
LES ROCHES. 


REA 


1 es 


ENE VOLS COIPRENDIÉ 
Pas! /L1 n'y À DONC PAS }F 
DORGANISATION ? 








T'VENEZ. CABALLE ROS | 
JE VAIS VOUS FAÎRE VOIR 


















PTJE vais vous AT JE vous 
FAIRE VISÎTER UNE FE 
DE MES 
CACHES > ll 
RD 


h © ER 

























re = = 
QUE DEVIENT LA 
POLICE DANS ÇETTE 
AFFAIRE À 






IMPUISSANTE À 
COMTBATTRE LA BANDE 
Du" MASQUE VERT’ 





on En” 7 LE de 1 mn Lin 
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Qt ; LS - 
pas de plus — et quel pas! 
vers lé palier des. 
LE, chers amis } Le : 
ayant inscrit Alain la Foudre 
après Claudine 39999. Man 
ntrépide 84001 devient le 
mier d’une nouvelle série : 
d. S& en avant! 


i aidera Cendrilion à com- 
ndre que le XXe £iècle a com- 
cé le ler janvier, non de 
1900, maîs de Fannée 1901. 
“effet, un siècle est une période 
cent ans, numérotés de 1 à 100 : 
XIXe siècle s’est donc terminé 
31 décembre 1900. 
Trente quatre mille À. d. S,} Ce résultat est 
tout à lHonneur des vaillants recruteurs, gar- 
_Çons et filles qui, au début de l’année scolaire, 
engagé leurs condisciples à s’enrôler sous 
bannière de l’'Espiègle au grand cœur. Je les 
‘félicite, et ce n’est pas diminuer leur mérite 
de rappeler les débuts du club : en 1938, 
m'était pas connu comme aujourd’hui, 
en ces temps héroïques, nos premiers adep- 
es se donnaient de la peine pour recruter un 
ièmbre. À lheure äctuelle, certains parrains 
présentent d’un seul coup quinze filleuls, ce 
ui leur donne droit à la récompense accordée 
_ À ceux qui®atteignent ce chiffre. 
‘Le jeu vaut donc bien la chandelle, selon 
expression employée le plus souvent dans 
é sens négatif. Elle signifie, Zu-Lu 882, que le 
t à atteindre n’a aucune importance en com- 
D aison des efforts qu’il nécessiterait ; autre- 
ois, quand on s’éclairait à la chandelle (lumi- 
| maire fait de suif, alors que la bougie est faite 
ciré où de stéarine} et si le jeu manquait 
térêt, il ne valait pas la dépense de l’éclai- 
… Connaissez-vous la touchante légende de la 
mdelle miraculeuse d'Arras, qui brûlait sans 
consumer ? En 1105. une étrange épidémie 
erévandit dans tout le dincèse d'Arras, Ceux 
ui en étaient atteints croyaient brûler d’un 
ardent. Or, une nuit, la Vierge apparut à 
eux pauvres musiciens, sans doute troubadours, 
‘leur dit : « Veillez la nuît prochaine avec 
otre évêque dans le chœur de l’église, Une 
me vêtue comme moi vous donnera une 
mdelle allumée. Vous la pencherez sur des 
vases remplis d’eau, et tous ceux qui en boi- 
ont seront guéris. » Ainsi fut-il fait. et la 
adition affirme que 12 chandelle placée dars 
église d'Arras, brûla sans arrêt jusqu’à la 
olution française, : 
jen entendu, ce n’est pas là, pour les catho- 
ues, article de foi. mais tous reconnaîtront 
cette histoire un trait de la foi naïve et 
ante bonnes gens du temps passé. Ce 
d’ailleurs pas le moment de manquer 
e tolérance ; on peut très bien s’estimer, et 
e s'aimer, sans être d’accord en tout point. 
ment, Pank Cabries 25781 
quel était ce Destrée qui a donné son nom à 
6 où Spirou a vu le jour. Ils étaient deux, 
frères dont l’un mourut à l’abbaye de 
dsous, sous la robe des Bénédictins, tandis 
Pautre, Jules, fut un homme d'Etat et un 
cien socialiste, ce qui ne l’empêchait pas 
ke chérir son frère. 
Nous approuverez cet exemple que je vous 
opose, n'est-ce pas? Je puis donc dire, à 
intention du même camarade, que vous opi- 
2 du bonnet, l'expression venant du temps où, 
indiquer leur accord avec celui qui venait 
parler, les juges se soutenant de soule- 
































































loyez-vous les Erreurs ? 


tasio n’est pas le premier à s'intéresser à 

édes sciences, En attendant la mise au 
nt de son article d’aujourd’hui, acceptez avec 
nce ce qu’il nous dit de 


CHIMIE ET ALCHIMIE 

est toujours regrettable que la science pure, 
mél comprise par des profanes, dégénère entre 
mains, Ainsi la chimie a donné naissance 
grotesque des alchimistes, proches cou- 
des magiciens. De tout temps,-les hommes 
étudié de près et connu la nature et les 
riétés des corps, mais des malfaiteurs cupi- 
ont voulu se baser sur les découvertes des 
imistes pour inventer de nouveaux moyens de 
irichir. Il leur a fallu cependant renoncer à 
ver la pierre philosophique, au contact de 
lle tous les métaux se transformaient en 
Quelle pitié de voir la science ainsi pro- 
ée | FANTASIO. 






+ * * 


. CORRIGEONS.… 
l'article paru la semaine dernière 


à LIMOGEAGE 

ntasio se trompe : on dit qu’un général est 
ogé, pour indiquer qu’il est relevé de ses 
tions, non par souvenir de la fragilité des 
ines, mais parce que, en 1914, après les 
revers, des généraux français furent 
és à Limoges, ville sans aucune impor- 
te militaire à cause de sa situation géo- 
phique, - 


me demande. 














lunaire, comprenant les quätre 
phases de la lune. Celle-ci exerce 
“son attraction, en vertu de là loi 
de gravitation, et nous trouvons 
une preuve de cette influence dans 
les marées. C’est en s'appuyant 
sür la Joi de la gravitation que 
Le Verrier conclut à Fexistence 
d'une planète inconnue qui 
influençait les mouvements d’Ura- 
nus, et en 1846, comme je l'ai 
déjà. rappelé, l’astronome allemand 
Galle, dirigeant sa lunette dans la 
direction indiquée par Le Verrier, 
découvrit Neptune. 


ver leur bonnet, insigne de leur dignité qui Nous avons vu aussi que le spectroscope per- 


est d’ailleurs resté. Le quart d’heure de Rabe- 
lais représente le moment où l’on doit payer 
sa note d’hôtel ou dans un sens plus général, 
où l’on doit rendre des comptes. Oh raconte 
qu’au cours d’un long voyage, l'écrivain des- 
ceendit dans une auberge où il fit bonne chère. 
Quelle ne fut pas la surprise de l'hôte en 
trouvant dans sa chambre des sachets de pou- 
dre sur lesquels fl était éerit: « Poison pour 
le Roi », « Poison pour la Reine ». Epouvanté, 
le brave homme fit arrêter l’aspirant-régicide 
qui fut conduit aussitôt à Paris sous bonne 
escorte, Arrivé dans la capitale, Rabelais se 
fit connaître et expliqua qu'étant sans argent, 
il avait imaginé ce stratagème ; les sachets 
suspects contenaient une poudre inoffensive, 
et le Roi eut beaucoup de plaisir à apprendre 
laventure. 

Peut-é‘re punit-on quelque officier de justice, 
parce qu’il fallait bien trouver un coupable, 
pour l'exemple. L’'infortuné aurait servi de 
bouc émissaire, c’est-à-dire de victime inno- 
cente que Von charge des crimes d'autrui, 
afin de distraire Vattention et de mettre à 
l'abri les vrais coupables. La Bible nous expli- 
que l'origme de cette expression: une fois 
par an, le grand-prêtre maudissait un bouc 
qui était ensuite chassé dans le désert, où il 
mourait de faim et de soïf, porteur « de tous 
les péchés d'Israël ». C'était en somme une 
variante des sacrifices, avec cette nuance que 
les Hébreux reportaient sur le bouc émissaire 
toutes les fautes commises, tandis que le 
sacrifice consiste à offrir à la divinité une 
partie de ses dons, en gage de soumission et 
de reconnaïssance, ou pour se la rendre pro- 
pice, 

Plusieurs correspondants sont intrigués par 
l'expression populaire : poser un lapin. J'avoue 
n'avoir trouvé aucune explicati atisfaisante 
de Forigine de ce terme d’argot,e loyé pour 
indiquer que quelauw’un n'est venu à un 
rendez-vous. Peut-être y-a-t-il là une allusion 
à la mobilité du lapin, qui ne reste pas à 
lFendroit où on l’a placé. Quoiqu'il en-soit, 
un spiroutiste ne po<e pas de lapin à autrui. 

Loup Courant 6086 me demande s'il pourra 
s'engager sur un navire, après la guerre, sans 
études spéciales. Evidemment, l'équipage ne 
comprend pas seulement des officiers, et les 
soutiers, par exemple n'ont pas besoin de 
passer à l’Ecole de Navigation pour charger 
les foyers. Mais, sans nourrir ure ambition 
‘exagérée, nous avons le droit d’aspirer à une 
situation plus intéressante. Si nous avons le 
goût des voyages ou de la vie des colonies, 
nous aurions tort de négliger nos études. Voyez- 
vous, on a écrit trop d'histoires d’aventures, 
ou plutôt, on n’a pas assez répété qu'il faut 
les prendre pour ce qu’elles sont, un simple 
délassement. Cavalier Rouge est par exemple 
un personnage bien sympathique, et j'ai rêvé 
plus d’une fois qu'il serait passionnant de 
mener une existence aussi mouvementée, Mais 
si tous, les cow-boys passaient ainsi leur temps 
à poursuivre des malfaiteurs, qui garderait 
vaches et chevaux ? 

Ne vous désolez pas, on peut à la fois être 
utile et vivre une vie intense : voyez l'exemple 
de don Bosco. Encore une fois, vous me con- 
naissez assez pour savoir que je ne suis pas 
un distributeur de prêchi prêcha ; il y a temps 
pour tout, et je suis ravi de l'enthousiasme de 
certains copains qui nous réclameront, dès la 
fin de la guerre, un uniforme spiroutiste, 
ainsi que Tchan-Tchan 6712 m'en fait part. 
Les exigences de Flèche Noire 13440 sont plus 
impérieuses encore, puisque ce camarade aspire 
à voir Spirou figurer sur un timbre-poste dont 
il me reproduit le modèle. I1 n’y a pas à dire, 
l'idée est séduisante, et la vignette ferait 
fureur ; tous les collectionneurs du globe vou- 
draient la ppsséder, 

Oui, la popularité de Spirou va grandissant, 
et no avons constaté qu'elle n’a jamais 
subi d’éclipse, phénomène qui affecte le soleil 
lui-même. Je ne puis te donner la date de la 
prochaine éclipse totale de soleil, Jean Valhardi 
29896, bien que les astronomes calculent des 
années à l’avance les mouvements de,ces astres 
par rapport à la terre, déterminant le moment 
où la lune, se trouvant entre le soleil «et 
nous, intercepte sa lumière, du moins pour 
une certaine région. Satellité de la terre, la 
lune l’accompagne dans sa course, G. IL 30647, 
un peu à la façon d’un chien de berger qui 
ferait fidèlement le tour du troupeau en vingt- 
quatre heures cinquante minutes ; comme elle 
se retrouve tous les vingt-huit jours au même 
point du ciel, quatre semaines forment un mois 


R. Coley, 1, avenue Gambetta, Paris XXe, 


+ 








met de vérifier la composition chimique des 
astres, On a donc pu calculer que Îa densité 
de la lune est de 3,55; Son volume étant de 
22 milliards de kilomètres cubes, le poids est 
facile à calculer, à condition d’avoir un tableau 
noir assez vaste pour inscrire tous les zéros 
que représente la somme de 78 quintillons de 
tonnes. F 

Redescendons sur terre, où Casanova 27233 
nous convie à une chasse à l’ornythorinque. En 
réalité, nous nous contenterons d'observer ces 
curieux animaux, gros comme des lapins, et 
qui ne paraissent pas être recherchés pour leur 
chair ou pour leur fourrure, On les trouve en 
Australie, où ïls se nourrissent de larves et 
d'insectes aquatiques ; ils saisissent leur nour- 
riture au moyen du bêc corné qui termine 
leur museau. La caractéristique la plus étrange 
de l’ornythorinque, c’est sa propriété d’enve- 
nimer les plaies qu’il ouvre de ses griffes, en 
se défendant quand on l'attaque: ce venin 
provient d’une glande spéciale, d’où un canal 
l'amène à pied d'œuvre, si je puis ainsi dire. 
Heureusement, les effets n’en sont pas mor- 
tels ; d’ailleurs, l’ornythorinque se laisse facile- 
ment apprivoiser, et Fantasio médite d’en éle- 


ver quelques spécimens dans un aquarium, ’ 


Fanimal étant plus à l’aise dans l’eau que sur 
terre, où il rampe plutôt qu’il ne court. 

Souhaïtons que notre étourdi renonce à son 
projet : même s’il réussissait à se procurer ses 
pensionnaires, il les oublierait bientôt, une 
autre marotte lui occupant l'esprit, et ils 
périraient de faim. A dire vrai, Fantasio n'est 
pas le seul distrait : le grand Pasteur lui-même 
oubliait quelquefois les réalités immédiates. Un 
jour, se trouvant invité à Clermont chez un 
de ses disciples préférés, il engagea avec lui 
une discussion si animée que soudain Pasteur 
s'écria e1 montrant la porte:-« Sortez, Mon- 
sieur! Vous êtes. un ignorant ! » Le plus 
piquant est que l'hôte s’inclina et... obéit, plein 
de respect pour son maäître, dont il connaissait 
d’ailleurs toute la bonté. 

Fantasio a été victime d’une distraction qu’il 
n'avait pas commise : comme il achetait son 
« Spirou », il constata qu'il n’avait pas un sou 
en poche. « Cela n’a pas d’importance, dit la 
marchande, vous payerez demain. » — « Et si 
d'ici là, je suis écrasé ? » plaisanta Fantasio, 
« Oh! fit la marchande, pensant à son argent, 
la perte ne serait pas grande ! » 


Quand on veut acheter « Spirou », on court 


: souvent le risque d’arriver trop tard. Mieux 


vaut S'abonner. On est servi à domicile, on 
gagne du temps, et l’on peut ainsi envoyer 
un mot d’amitié, 41, rue Destrée, à Marcinelle, 
à l’un ou l’autre des rédacteurs. On est alors 
un vrai Spiroutiste, un de ceux qui répètent 
avec le plus de ferveur : Spirou ami... partout. 
toujours !… LE FURETEUR. 


EEE DCI ERA PTE TPS ETAT EXP PERS ET TENDE 


ds NO 1e 
SUB. bis M0: Line 


Nom Prénoms …… 


Demeurant à 

Je désire être inscrit : : 

Aux A. d. S. seulement (5 fr.) *# 

Aux A. d S. et au ©. 8. 4. avec insigne 
A, d. S. (6 fr.) * 

Aux A. d. 8. et au C. S. A., &vec insigne 
©. S. A. (6 fr.) * £ » 

Aux A. d. $. et au C8. À., avec les deux 
insignes (10 fr.) * 

Je respecterai le Code d'Honneur et je ne 
révélerai pas là clef dl langage secret. 

Je choisis DOUT -PSEUTONYME = mme ne 

Si un ami vous a engagé à vous inscrire, 
il devient votre parrain. Dans ce cas, 
ajoutez : Mon parrain est : (nom, prénom, 
pseudo et, numéro d'inscription). 

De plus, je m'abonne au journal, contre 
12 fr. pour 3 mois, 23 fr. pour 6 mois, 46 fr. 
pour 1 an. * 

Je verse 14 SOMME À mm fl, GW ©. C. P, 
862159, ou je l’insère en billets et en timbres 


à 5 ou 10 centimes. 
SIGNATURE. 


* Ne recopiez que les mentions utiles. 

N.-B. — Il ne sera plus donné suite aux 
lettres ne contenant pas les renseignements 
suivants : nom, prénom, adresse complète et 
numéro d'inscription. - 








m et Administration de « Spirou » : 41, rue Destrée, Marcinelle- Charleroi, — Abonn, Belg. 1 an: 45 fr.; 6 m.: 23 fr. 3 8 m.: 12 fr. 
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UN TEMPS RÉVÉ FOUR 
UNE PETITE PARTIE DE 
CANOT.FISTON CEUX 
DE LA DUNETTE SONT 
TROP OCCUPÉS POUR 
PENSER À NOU9 
MAINTENANT” 


COMME TOUS LES SOIRS. Fe 


| LARSEN ET ERIC ONT FTÉÉE à D Tous nagon vor 
DaSSAILLI PAR UN GRAIN VIOLENT DE SUD-OUEST, LE BATEAU ENFERMÉS A CLEF E #8 VIEUX LARSEN © F9T 


ROULE F1 TANGUE SANS TRÉVE AUCREUX DES LAMES, DANS LEUR CABINE. 


LA SERQURE C'EDE .ANECUN LÉGER CRAQUE 
MENT, LA PORTE TObRAE UR SES Lee 


ET à ESDÈRE QUE CES NRATALEG NE 
VONT PAS DURER OR AURAIT DU 
MAL À DÉBORDER LES 


© TU VOIS QU'UN SIMPLE Fit DE FER PEUT 
ETRE BIEN UTILE DANS LA VIE! 


GOULE VANT LA CLAIRE VOIE DU CARRÉ L'EPERVIER BLEU, SUIVI DE 
LARSEN, GE HISSE,DUN RÉTABLISSEMENT, SUR LE PONT, 





TOUTES LES PROMSIONS QU 
JAI PU CHIPER CES DERNIERS 
JOURS, DE LES AI CACHÉES 


PENTIER ,SOUS LE 
GAILLARD D'AVANT, 


ALLEZ JUSQUA LACHAMBRE DES CARTES HERNAN 
DEL ET RAPPORTEZ-MOI LE VOLUME DES 
INSTRUOTIONS NAUTIQUES 

QUIESTSUR LA TABLE 


ALLONS VE LE FRACASS EMON BON VIEUX RENOU ER/ 


DE L'OURAGAN, ILS NE ETNOICI LE PISTOLET 0€ 
PEUVENT RIEN ENTENDRE 


Je sais qui est notre Re C'est bien lui le | 
patron, et il se sent | fameux 
deviné... he £ . Trois-Doigts ! 





LEE 





Mes chers amis, 


Grâce à vos lettres pressantes, grâce à 
votre attachement au club.et votre dévoue- 
ment d’A. d. S., la Direction vient de nous 
autoriser à mettre sur pied lPélaboration 
d'un journal, Nous pourrons alors resserrer 
davantage les liens qui nous unissent. 
Dans ce journal dont je vous avais 
annoncé. précédemment le projet, le 
C. S. À. occupera une place de choix. 

Le club pourra continuer à se déve- 
lopper normalement sans être handicapé 
par les restrictions imposées à un journal 
dont le tirage est aussi important que 
« Spirou ». 

Avec le. premier numéro de « L'Envol » 
—.c'est le nom de notre revue — le 
C. S. À, entrera dans une phase nouvelle. 
Malgré les difficultés du moment, nous 
h’hésitons pas à élargir nos horizons, con- 
fiants en lavenir et espérant tout de 
votre attachement ; le C. S. À, qui est 
déjà le premier club aéronautique de Bel- 
gique par le nombre de ses membres, est 
bien décidé à rester aussi le plus actif, 
Hi faut aussi que nous puissions ramener 
en Belgique, dès la fin des hostilités, les 
records internationaux de petite aviation, 
Or, le C. S. À. est actuellement le seul 
club qui a continué à s'occuper de ses 
membres d’une manière ininterrompue, 
Nous. ne ménagerons pas nos efforts pour 
que cette aide devienne de jour en jour 
plus efficace, maïs, une fois encore, sans 
vous nous ne pouvons rien. En lançant 
€ L'Envol » dans un avenir très prochain, 


QU' un 


les dirigeants du C. S. A. ont fait preuve 
d'ane belle dose d’optimisme. A présent, 
ce n’est plus nous, maïs vous qui avez les 
destinées de notre club en main. Vous 
n’avez plus le droit d’être simplement des 
membres sympathisants, Sortez de la 
réserve et passez à l’action. Nous vous pré- 
venons dès aujourd’hui que nous aurons 
besoin très bientôt de toutes les énergies. 
Pour faire du beau travail, il faut que 
17.000 voix répondent : présent ! Je compte 
sur vous, Georges CEL, 


LES SIGNAUX MARITIMES 


Une erreur s’est glissée dans la signification 
du signal maritime paru le 20 août. Le pavil- 
lon L employé seul signifie : STOPPEZ, J.AL 
UNE COMMUNICATION IMPORTANTE A 
VOUS FAIRE, et nen STOPPEZ. IMMEDIATE- 
MENT, comme il était indiqué. 








GRAND CHAMPS 
PENTE RA 


DESCENDANT EN 


Je pourrais l'arrê- } 
ter, mais je préfère À 
attendre ! E 


Attention ! Lui 


dangereux ! 


gênant, mais... 


MADONE 


Nous avons ‘hâte de commencer un petit 
cours de yachting, mais nous ne pourrons Je 
fatre tant que nos lecteurs ne seront pas 
familiarisés avéc le vocabulaire des marins 
Aussi, aujourd’hui encore nous enrichirons ce 
vocabulaire de quelques mots. Nous conseli - 
lons à nos amis de conserver soigneusement 
ces articles pour nous éviter des répétitions 
dans les prochaines semaines, En mer, les 
termes «+ tribord » et « bâbord » sont rem- 
placés sur les voiliers par « au vent » et « sous 
le vent ». C'est la direction du vent qui seule 
fixe ces appellations. Suivant la variation de 
telui-ci, chaque bord peut changer de nom. 
Dans le croquis ci-dessous, A est dit « au 
vent », B est « sous le ven: ». Si le vent 
venait du côté opposé, ce serait l'inverse, 








Mieux qu’une longue description, le dessin 
ci-dessous vous fera connaître les différentes 
appellations des côtés de la voile, 1 est dit 
le « point d'armure » ; 2, le « point d'écoute » ; 
l'envergure est maintenue rigide par là « ver- 
gue » (3) et la bordure par le « bôme » (4); 
1’ « écoute » (5) permet au navigateur d'orien- 
ter la voile. 


Ce type devient +..j'ai mon 


idée. 





B& La suite de « Cavalier Rouge » en dernière page. 











LE CHAMPIONNAT DE FOOTBALL 


DE SPIROU 


Cette fois, nos séries sont complètes. 
Nous pouvons aller de l’avant. Nos sept sec- 
tions ont leur chef dont nous rappelons les 
noms et adresses : 

Bruxelles : Robert Defort, 16, rue do 
J’Egalité, à Etterbeek ; Liége : Lucien Cer- 
fontaine, 102, rue d’'Elmer, à Wandre ; - 
Namur : Paul Ravignat, 32a, rue du Chêne, 
Namèche ; Ath-Tournai : Francis Deleplan- 
que, 13, rue Néchin, à Templeuve ; Mons- 
Borinage : Yvon Jonas, 93, rue de Boussu, 
à Dour; Centre-Charleroi : Frans Dubois, 
46, rue de Marche, à Familleureux ; Lim- 


bourg : Stanislas Ulbryx, 115, Boulevard Cir- 


culaire, à Waterschei, 

D'autre part, deux sections ont été tenues 
en réserve. Ce sont des sections très tra- 
vailleuses, qui jouiront d’une jolie autono- 
mie. Il s’agit de la section des Ardennes, 
dont le chef est Robert Fraiture, à Ren- 
cheux, et de la séction de l’Ourthe, dont le 
chef est Valère Mahy, 8, rue du Cimetière, 
à Sprimont. En principe, la section de 
l'Ourthe constituera une sous-section de 
Liége, tandis que la belle ordonnance du 
championnat des Ardennes nous permettra, 
probablement, de lui accorder la huitième 
place que nous laissons volontairement va- 
cante parmi les finalistes, 

On nous a demandé si d’autres sections 
ne pouvaient pas s’affilier et avoir leur 
chance de disputer le championnat. Bien 
entendu. C’est pourquoi nous avons laissé 
une huitième place vacante. D'autre part, 
si une des sept sections-maîtresses ne fai- 
sait pas preuve d'une activité suffisante — 
on est assez inégal dans ce domaine — 
xien ne dit que son champion serait quali- 
fié d'office. Nous avons dit et répété que 
nous nous réservions le droit de choisir 
vers le mois de février les huit clubs spi- 
routistes qui nous sembleraient digñes d’une 
promotion «et dignes de figurer en finale. 
Si nous avons établi des sections régionales 
et nommé des chefs de section, c'est afin 
de faciliter le groupement des A. d. S. et 
l’organisation des championnats. 

Nous espérons toutefois que là où exis- 
tent des sections et des chefs de section, 
tous les A. d. S. rejoindront les rangs de 
ces sections ct disputeront avec elles les 
championnats de Spirou. 

Pour nos nouveaux lecteurs (il y en a 
tous les jours davantage et le secrétariat est 
submergé par les demandes dinscription), 
rappelons que le championnat de football 
de Spirou fut disputé pour la première fois 
la saison dernière, Les huit équipes finalis- 
tes furent : Dour, Etterbeek, Familleureux, 
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-Templeuve, Waterschei, Namur, Corroy-le-- 


Château, Maisières. En finale, à La Lou- 
vière, Templeuve battit Familleureux et 
enleva ainsi le premier titre spiroutiste. 
Tous les frais de voyage des finalistes lors 
les matches nationaux furent remboursés 
par le journal. La finale fut disputée dans 
un bel enthousiasme devant de nombreux 
À. d. S., et elle fut arbitrée par M. Jacques 
Lecoq, journaliste sportif connu, dont nous 
vous recommandons particulièrement le 
livre « Football », Ce livre qui traite de 
tous les problèmes du football est indispen- 
sable aux A. d. S. sportifs, Vous l’obtien- 
drez en versant 20 francs au C. C. P. 3621.59 
de la Maison Dupuis, 41, rue Destrée, à 
Marcinelle (Indiquez le motif du versement 
sur le talon du chèque). 

Quelles sont les conditions de participa- 
tion au championnat Spirou ? 

1) Posséder AU MOINS TROIS joueurs 
inscrits comme A. d. S. (l'idéal est d’aligner 
11 À, d. S., bien entendu). 

2) N’aligner que des joueurs n’ayant pas 
atteint 20 ans au ler septembre 1942 (donc 
des joueurs nés après le ler septembre 
1922). 

L’adversaire est toujours en droit d’exi- 
ger la présentation des trois cartes de Spi- 
rou ou de demander à voir les cartes d’iden- 
tité. Il est évident toutefois qu'un véritable 
A. d. S. ne trichera pas et n'alignera que 
des joueurs qualifiés. 

Les matches se joueront, partout cette 
année, en ? fois 35 minutes, Ne pas dépas- 
ser cette limite imposée par Jes restrictions 
alimentaires du moment. 

Vos comptes-rendus et résultats doivent 
parvenir au plus tôt à Kiki, 41, rue Des- 
trée, à Marcinelle. Là où des sections sont 
organisées, le chef de section les groupera. 
Tous les envois à destination de Spirou 
doivent mentionner : nom, prénom, adresse 
complète, numéro d'inscription et être 
accompagnés d’un timbre de 1 franc pour 
les frais. Il est évidens que cela va grever 
le budget des chefs de section ; aussi est-il 
logique que dans chaque section on se 
cotise pour payer les frais de correspondance 
du chef désigné. Ces braves À. d. S. ont 
déjà suffisamment de travail avec l’organi- 
sation des championnats pour qu'on ne les 
oblige pas à payer leurs frais de correspon- 
dance de leur poche. Ne sont-ils pas, comme 
Kiki, à la disposition des A, d. S. pour leur 
permettre de se récréer ? 

Comment organiser ces championnats ? 
Matches aller et retour comme c'est le cas 
dans le Limbourg ou dans la section arden- 
naise où l'on est déjà en plein travail? 
Matches de coupe par élimination ? Vous 
êtes libres d'organiser vos championnats 
comme vous l’entendez, de jouer le jeudi, 
le samedi, le dimanche, comme il vous plaît. 
Dans chaque section, faites une réunion, 
décidez vous-mêmes de votre vie sportive. 
I1 faut faire preuve d'initiative quand on est 
un véritable A. d. S. 


Tout ce que nous demandons, c’est qu’on 
joue beaucoup. au football, qu'on fasse du 
sport dans de bonnes conditions, et qu’on 
nous présente, en février, do beaux cham- 
pions, dignes de figurer dans les finales 

























































ist de Spirou, qui seront jouées 
frais du journal. pie À É 

Et bonne chance pour a conquête de la 
coupe, des plaquettes et des médailles qui 
récompenseront les deux équipes finelis 


LES AVIS SPORTIFS 


Néchin. — Joueurs de football désir 
entrer dans une équipe A. d. S. Il s'agit d&_ 
Michel Dupont et de Robert Dewailly. Ecrire 
à Michel Dupont, 818, fue Reine Astrid, où 
bien à Robert Dewailly, 230, même rue, — 

Gembloux. — On demande une équipe de. 
jeu de balle pour jouer un concours A.d.S.- 
Prix : une coupe et cinq magnifiques Cou» 
teaux. Joseph Jadot, rue de la Vote. 


EQUIPEMENTS SPORTIFS 


Ixelles. — Souliers de football d'occasion 1 
à vendre à A. d. S. 100 francs. Pointure 38, 
Jean Duprez, 132, avenue de la Couronne. 


LA VIE SPORTIVE DES SECTIONS 


Ardennes. — Le championnat des « Bpis. 
rous Ardennais » comprendra six équipes. 
qui sont : Rencheux, Sart, Lierneux, Viel-, 
salm, Salm-Château et Goronne. il se ter 
minera le 22 novembre. 

Etterbeck. — En jeu de balle, l’équipe 
de Moerman a battu l'équipe d'Hellebuyck. 
par 10-5. En football, l’équipe de Moermañ, 
a battu l’équipe de la rue Joseph Bens par” 
4-3, L'équipe comprenait : B.) Moerman,. 
Arr.) Van Herck et Brull; D.) Parys, Des 
baets et Zivers ; Av.) Molders, Scutin, Le- 
cock, Machaux et Philips. En jeu de balle, il” 
y avait: C.) Moerman et Lebrun ; P. M) 
Parys ; G. M.) Decock ; F.) Hernette. 
Pour les matches : Moerman Paul, 2238, ch. 
Saint-Pierre. : 

Liége, — Sporting Liégeois, composé d'A. 
d. S., bat Place de l’Yser (8-2) et Collèsi 
(3-1). Voici l’équipe gagnante : B.) Rahier 
Arr.) Léonard, Maryx ; D.) Legot, Hennaut, 
Gets; Av.) Dupont, Klaniak. Elle n'avait. 
donc que huit hommes. — R,. Pierre, rue. 
Jacob-Machoy, Liége. ( 

Ransart. — En jeu de balle, Ransart Au 
d. S. bat Jumet (8-7). Edgard Monnon, 75, 
Ch. de Gilly. 

Waterloo. — En football, Racing Spirou. 
de Waterloo bat Jolibois (5-2), Voici. 
l’équipe : B.) Devillers ; Arr.) Tissenghien,. 
Van Niewenhuysen ; D.) Delcourt, Dury, 
Deleube; Av.) Blondiaux, Ghislaîn F. et Ws. 
Glibert, Gorgon. S’adresser : Devillers, 1 
Ch. de Tervueren. e 

Neufchâteau. — Une coupe a été jouée à 
Neufchâteau à lintention des A. «. 
Mellier bat Petivoir par 3-2. Neufchâteau 
bat Mellier par 2-1, La finale oppose Mel- 
lier à Neufchâteau et Neufchâteau. Tem-. 
porte par 2-1. J. M. Haager, 21, rue Mas 
Neufchâteau. 

P.-S, — Délai d'insertion des comptes 
rendus et résultats : trois semaines. En écris 
vant, indiquez nom, prénom, adresse, 
méro d’A. d. S,, et joignez un timbre 
1 fr, pour frais. Les lettres non en règlen ni 
recevront pas de réponse, 

Le service courrier direct est également 
à votre disposition. Ecrivez à Kiki pour toute 
question d'intérêt général sportif. Il se fera, 
un plaisir de vous répondre, mais ne traite ) 
qu’un sujet par lettre, 


Se promenant à la campagne, Flup 
surprend Je geste d’un individu qui 
par une fenêtre ouverte, jette un 
papier dans la chambré d’une emaison: 
nette, Le propriétaire étant absent, Flup 

. s'empare du papier dont la lecture M 
RE d'arrêter un dangereux crinil 
nel. ? 

Devrez-vous attendre jeudi pour dé 
Fr à votre tour cemessage impor 

n l: 


SOLUTION DU PROBLEME 
PARU DANS NOTRE DERNIER \e 


Voici les conclusions de Flup à k 
suité de son enquête de la semaine der 
nière : D 

Mise en scène pour faire croire @&l 
suicide. En effet, la tempe gauche. 
trouée et la victime tient le revolver di 
la main droite, 

Le secrétaire est donc coupable. 
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ORDINAIRE , IL 
am VURENTE. 


5 ETES SOUFFRANT! C'EST 


HUE 


PRENDRE DE FORCE -.… 


FAUT L'AVOIR 
NOU 


A FAUT Ni 
QUE. JE LUI DE 
PARLE! 


TINANGE 
PRENOM 
À 


D N'EST PLUS A FAÏRE, 


PARLERA DE 
TION 9OCIALE 


LOANS CET 
PoISER 


OMMENCERONS DES MANTENAN 


LA QUE: 


E FORIUNE., VOUS POUVEZ 
SANS MESURE 


ALORS CAR M 
SONT JRÈS PAUVRES, MAIS, JE 


LE PRÉDIS,CE CESTE.LOIN DE VOUS 
A PPAUVRR R GDS PORTERA BONHEUR 
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Problème 197 


ESC IL GRAVEMENTY NON , 
RIEN DE 
SÉRIEUX ? 


(En 


BLESSÉ ? 


A 


HORIZONTALEMENT : 
1. Animal bien connu des Arden- 
nais, — 2. Consentement, approba- 


tion - Ouvrage établi au bord d’une 
rivière pour diriger le cours d'eau. 
— 3. Userait de lésine., — 4. Article - 


Jalon vers lequel on dirige un instru- 
ment pour prendre une direction. 
— 6. Fleur - Adjectif possessif, — 
7. Conduite, transportée. — 8. Ote la 
vie - Colère - Deux lettres de TRAC, 
— 9, Endroit où l’on s'arrête pour 
passer la nuit - Possessif, — 10. Cou- 
tumes - Décorer, 

tutos its 

.. 


s'enfuir. — 5. Signe orthographique -" 


NOS MOTS CROISÉS 


VERTICALEMENT : 


1. Membres d'une association cha- 
ritable. — 2. Le temps futur - Note, 
3. Venus au monde — Pièce d'étoffe 
légère. — 4, Organes dirigeant un 
mouvement (mécanique) - Abrévia- 
tion. — 5. Propre - Ancien adverbe 
signifiant : pas, — 6. Petite île - 
Animal dépourvu de membres, — 
7. Il nettoie l'intérieur des chemi- 
nées, — 8. Chose qui existe réelle- 
ment, — 9. Corps dur à l'intérieur 
de certains fruits, — 10, Dont les 
parois sont en verre - Conjonction, 

ROVA. 


Latest. 
0 


L'EAU ENVAHIT LA CAB 


YITE ANGEL7 , OUVREZ CETT! 
PORTE ; 11 NY A PAS UN" 
INSTANT À PERDRE ., (4 


Ze. 


> : g7 À 
LA PORTE NE BR 
SOUVRE PAS : #2 : 
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Solution du problème 196 


s, 


Late ao dte toto o tete to ont use 
NE RS EE EN EN EE RES 


LOC ie ÈC ee en eee) 


J NOUS COULONS 
IL FAUT SORTIR { 


MAIS L'EAU PÉNATRE PAR CE! 
FENTE £T L'AVION S'ENFONGE 
PETIT À PÆIIT DANS L'EAU 0€ 








ATYENDS-MOi, TE VAIS TE CHERCHER 
UNE LOGE Pour TE DÉSHABILLER // 


FAIRE LE VIDE 
COMBIEN SONT-ILS DAN 
CETTE LOGE P.# 








J'ATTENDS 
ICI LA EIN 
DE LA Dis- 
CUSSION.. 











Voici l’occasion ! 
Profitons-en ! 


d all 


mn || AL 


{ 
Zut ! Raté ! J'ai tiré 
sur ma sœur ! 














“LA PUCE ”, J'AI TROU 
VÉ UNE LOGE .… 
MAS IL FAUDRAIT 

LA VIDER 























: B Pourriez-vous 
m'accorder 
un _ instant ? 


Sauvons-nous ! 
En vitesse ! 


PUBLICATION HEBDOMADAIRE 
5° Année. — N° 42. 
15 Octobre 1942, 


LE DANDIT/.. ET DIRE © 


NOUS à AVONS SAUV 
LA VIE/... AH/..CANAÎLLE. 
CANAÏLLE /// ; 





Soyez le bienvenu 
à mon bord! 


Capitaine 
Viking 
naufragé ! 





Qui, capitaine, ‘ Mais quand donc:vous éloignerez-vous Bien: des-bôtiments ont ‘fait naufrage 

:Vousici, L& pour vous il ESS de: ma #soute,!f : | pour.avoir rencontré le Naviré: Fantôme; 

misérable! servit ! ER maudit! 5 2E bien-d'autres:Subiroñt :le : même :sot 
> A 


_ ii 
PAL 


2 81 Le 
7 SEE 


: ; VWit:misé- 
ygeur, toujours 5 able; je vous 
‘insaisissable ! PS EE , vaincraf ! 













Pan l'., 1, 420000 


NN Mars avoue UN BRAVE MOÎNE Qu: 
Qu ESTiDE * 
PASSAGE . 
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Amies et ‘amis de 
Spirou, réjouissez- 
vous ; l’un des no- 
tres *ést à lhonneur, 


géois en.:seront  par- 
ticulièrement fiers: 
en. effet, Bibolo la 
Merreur 16660, de 
"Wandreé, possède à 





















quatre victoires ; en 
d’autres termes, ce 
camarade dévoué à& 
__recrüté. jusqu'ici ein- 
{ quante-quatre. mem- 
ch bres dont.il est le 
Bibolo la Terreur 16660 parrain. Iline s’arrê- 
L: ie tera: pas lä, m’écrit- 
… A, et il s’est bien promis. de devenir centenaire. 
\ ne serions" bien: étonnés $’il ne tenait pas 
role. + 
. En son honneur, ses cinquante-quatre filleuls 
filéules (car il'est- permis de-recruter filles 
et garçons) vont: chanter um-couplet de notre 
_Ghanson-Marche «..Aÿ d:8. en-avant » : 


ra | I est, paraît-il, en Belgique, 
NE Beaucoup. de sociétés: partout... 
 Ginquante-quatre exécutants, c’est déjà ur 
1 ensemble; mais: quel chœur formidable: si 
ous nos ,adhérents pouvaient reprendre le: 
réfrain! Patience, un Jour peut-être, il nous 
sera possible de les réunir. En attendant, rap- 
pélons qu’il suffit d'envoyer deux francs en 
hbres à 5 ou 10. centimes pôur: obtenir un 
#xemplaire. de: cette. chanson-marche allègre, 
tiale, dont: notre ami. Félix Clébant a écrit 
musique sur des paroles de Jean Doisy..Je 
répète; la couverture illustrée est de Jhjé, et 
t'est tout dire. Je ne m'étonne pas de lire que: 
Pain Purniaux l’a mise: sous verre pour orner 
&y chambre. D’autres camarades m'ont écrit 
Pour me réclamer des précisions au sujet de 
« chef-d’œuvre-plastiqué » dont j'ai déjà 
it un mot, Patience encore, chaque chose en 

n temps; vousserez bientôt enchantés. 
Je pee de nur « À, d. S. en avant ! » 
marche. ma e, c’est-à-dire énergique. 
aimpolaise: 707 me demandait. justement Porte 
dé ce mot : martial vient de Mars; Martis, 
eu dela. Guerre. et en quelque sorte. 
on des-s0ldats. Martial: signifie. donc. tout 
haiurellement militaire: une allure martiale, 
y a une grande différence, Gordon lIntré= 
» 33675, entre une démarche martiale et des 



































oyez-vous les Erreurs ? 


antasio a@oulw jouer au plus fin à la police, 
s vous dirons jeudi, si vous ne l’avez trouvé 
i-là, en quoinil la gaffé en.se défendant 


ontre des 
. CONTRAVENTIONS 
e matin, j’ai reçu une convocation du com- 
“Miissaire de police, Celui-ci m'a appris qu’un 
à gent m'avait dressé contravention au vol pour 
Et passé en voiture dans. une rue à sens uni- 
, dans le centre de la ville. Maïs je ne me 
pas laissé faire : — En-effet, Monsieur le 
tommissaire, ai-je répondu, je suis bien passé 
à mais votre agent n’a pu relever mon numéro, 
il faisait très noir, et mon feu. arrière 
t pas'allumé, les chiffres de la plaque 
ent pas lisibles. De plus, je roulais au 
ins à du quatre-vingts. Dans ces conditions, 
e pouvait me. reconnaître, 
e suis très fier de ma présence d'esprit. 
FANTASIO, 






+ » » 


 CORRIGEONS. 
_ l'article paru la semaine dernière 
S CHIMIE ET ALCHIMIE 


Avant tout, précisons que les alchimistes 
xchaient la pierre philosophale et non phi- 
phique, au moyen de laquelle, croyaient-ils, 
obtiendraient la transmutation en or des 
faux les plus vils, Ils ne se basaient pas, 
qu'en dise Fantasio, sur les travaux des 
istes, mais c’est au contraire leur art qui 
quelque sorte conduit à une étude plus 
nelle de la nature des corps et de leurs 
és, c'est-à-dire à la science de la chimie. 
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lion et. Administration de « Spirou » : 41, 


et les spiroutistes lié-. 


son actif cinquante 







Bruxelles 3621.59, de 3. DUPUIS, Fils et Cie, — Pour la France : 


” manières. de fier-à-bras; ce. 


aux  fanfarons querelleurs. 
Fier-à-Bras était le héros 
d'une chanson .de geste du: 
XIIe siècle, 
croisade imaginaire de Char- 
lemagne_ en-Orient:'Le fidèle 
compagnon de FEmpereur; 
Otivier, se bat avec un géant, 
fils d’émir, qu'il met en dé= 
route malgré ses grands'ainss 
Fier-à-Bras . vaincu ; 
dans, le langage courant 
_Un coupe-jarret est unmal- 
faiteur: à gages, un spadassin : sans , COU= 
rage ; il attend sa victimer<et lui coupestrals 
treuserment le jarret'pou®le faire tomber et 
Yachever parterre. Ce.n’est donce:pas.de lui.que 
Yon pourrait dire: Hrromp#t en visière, terme 
des anciens tournois qui: signifie attaquer de 
front, en visant la visière du casque. Voler 
-en-Yase-motte est naturéllement une expres- 
sion moderne, dontule.sens est clair : voler si 
bas qué les roues-du train d'atterrissage sèm- 
“blent frôlér les mottes de terre, sillons, tau- 
pinières, qui se trouvent dans les champs. 

IF y°a beaucoup de, grandes cultures dans 
les champs de l’Argentine, Cavalier Rouge 
23158, et comme ce pays sé trouve dans Phémi- 
sphère Sud, les récoltes s’y font pendant 
notre hiver. La population. ne suffisant pas 
pour les travaux, les émigrés italiens y étaient 
en effetwtrès nombreux: A là vérité, ils’ ne: 
faisaient guère parler d’eux; remplissant sans: 
tapage leur besogne de tous les jours, comme 
le font dans le monde entier les bons ouvriers 
Nous ne pouvons en dire autant .dés:flibus# 
tiers, dont nous avons déjà rappelé les-1ris- 
tes exploits. Les membres: d’une) de” ces: 
associations. de pirates se” faisatento appeler: 
« Frères de la Côte », à cause de‘lanf Ë 
qui lés unissait pendant le combat, .B: R° 260602 
St leurs chefs avaient eu des vues: plus: lar- 
ges, ils auraient pu Se rendre-mañîtres; à.1&. 
fin. du: XVITe: siècle, de l'Amérique: entière; 
mais. il$ manquaient de sens politique-etcher+ 
chaient butin immédiat et-aventuress: ‘ 

Les flibustiers portaient souvent des Sur 
noms, la plupart du temps terrifiants : Bras de 
Fer, Montbars. l'Exterminateur.. Ces sobri- 
quets, en usage partout, soht parfois iromis 
ques, Richard Cœur dé Lion 32645; et si des 
courtisans donnèrent à Louis XV le titre de 
Bien-Aimé, le peuple français, qui détestait le 
souverain, l’appela ainsi par’ dérision. Par. 
contre, Philippe le Bon, duc de Bourgogneÿ 
bien que très ambitieux et colérique, mérita 
son surnom par: sæ modération, son esprit de 
justice et sa promptitude aupardon. Il fit 
beaucoup de biem à ses sujets, c’est-à-dire, 
Mortifer 15025, à ceux qui lui étaient soumis 
(du latin subjectus). Les habitants-de notre 
Congo sont sujets belges, parce qu'ils sont * 
contraints àäwdes obligations, telle celle de 
payer: l'impôt ; ne jouissant pas de droits 
politiques, ils ne..sont.pas citoyens belges, et 
c’est là la différence essentielle, plus grande 
évidemment que celle: qui distingue un-Spi- 
r-utiste, partisan-de Spirou, et un membre qu: 
ciub des A, d. $S. abrégé pour Amis de Spirou, 
Panthère Jaune de Behogne. 

En: somme, on pourrait dire sans reproche 
de certains Spiroutistes que leur amitié pour 
motre Espiègle au grand cœur est purement 
platonique. Cette façon de.+désigner .un :sen- 
timent qui reste sans effets pratiques est une 
allusion àävla philosophié de Platon (480-347 
av. J:-C.) un des plus grands esprits de la 
Grèce antique. Cela nous entraincrait trop 
loi de parler iei- desa doctrine. D'ailleurs, 
Géorges; de Boussu, qui m’a posé la question, 
attend une. autre réponse ayant à bifurquer, 
en humanités; et à choisir entre la troisième 
Scientifique et la troisième Commerciale, il 
hésite. Je lui conseille de réfléchir à ses 
préférences, à Ses dispositions personnelles ; 
c’est le meilleur moyen de ne pas faire fausse 
route. Les professeurs sont aussi bien placés 
pour nous aider à nous orienter, n’ayons done 
pas peur de les consulter. 

Maurice, de La Louvière, aime le dessin et 
souhaite se perfectionner à peu de frais. 11 
existe des académies dont les cours sont acces- 
sibles à tous, et où l’enseignement est pour 
ainsi dire gratuit. Si l’on ne peut-.les suivre, 
on peut, je l’ai déjà dit, s'exercer seul en tra- 
vaillant d’après nature, en s’inspirant des prin- 
cipes élémentaires trouvés dans les manuels. 

Mortifer 15025 a une tendance à l’éloquence, 
me semble-t-il, car il me demande de lui 
indiquer des passages de certaines tragédies, 
particulièrement propres à être récités. Qui 
ne connaît done, dans le Cid de Corneille, la 
fameuse tirade : « Rodrigue, as-tu du cœur ? » 
Mais ïil-faut se méfier, un farceur pourrait 
répondre : « Je n’ai que du carreau ! » Dans 
Athalie, de Racine, c’est le Songe de la mé- 
chante reine qui est le plus connu : 


FA] 


dernier terme étant appliqué. En 


racontant. une: ind 


vrais-je inquiéter d’un s0 ge ÿ 
Rs 


; , ronge. 

Les anciens croyaient"à la stenitientiè des: 
révas;. ettde nos jours; bien des naïfs s'en? 
0 re, et consultent à: leur réveil 

nClef des Songes. IIS apprennent. ainsis 

es choses inattendues : rêver qu’on boit 

de Peau froide est Signe de grandes richesses 5: 

detl’eau chaude, de maladie ; de Veau troublé,! 

dé chagrin ! Révérsque l’om fait du boudin: 

est présage de peines (c’est parfois vräi.:.# 

pour le cochon !). Rêver que l’ôn mange du 

boudin annonce une visite (dame, il est à sup- 

poser que les arnis seront tentés de profiter 
de J’aubaine !). 

Quandion: veut.joucr ‘au pique-assiette, 41 
faut de 1ædiplomatie-ettde la. discrétion... mais 
pas trop; comme Fantasiôr Pa appris à ses 
dépens : ik était en roûte et ne savais trop 
où aller diner: H:se-rappela qu'il avait aux 
environs -un cousin fermier, et se présenta 
juste au moment où on était à table : 


Un songe (me 
tretient dans mon cœur un tourment 


— Bonjour, Fantasio, voulez-vous manger 
avec nous ? 
— Merci, mérci, jé n'ai pas faim, répond 


par politesse notre étourdi en s’asseyant près 
durfeu É à 

Un moment plus-tard, le fermier se tourne 
vers lui: , 

— Ehvbien } vous ne dites-rien, Mon cousin ? 

— Comment donc! se récrié Fantasio. J'en: 
al déjà troprdit ! ; 

Le. mal était facile à réparer, puisqu'il pro 
venait: d’un malentendu. L'histoire men. rap 
pelle une autre du, même: genre: un, pique“ 
assiette arrive dans une ferme; également au 
moment où l'on était à table, et le maître lui! 
dit: « Veux-tu faire comme nous ? » ce qui 
est.dans certaines régions d’'Ardenne une: Ma- 
nière d’invitér le visiteur. «-Je veux bien »; 
répond l'autre, empressé. « Eh bien ! va Sou- 
per chez toi, comme nous, nous soupons chez 
nous ! » 

La leçon était presque méchante ; vous ne 
risquez jamais de vous attirer pareille réponse 
quand vous écrivez, 41, rue Destrée, à Marci- 
pelle. Il est vrai que vos lettres Sont autre- 
ment sympathiques que la visite d’un raseur 
intéressé ! Dans bien des cas, faute.de place, 
eu: parce que des nouveaux amis posent des 
questions déjà traitées,. nous vous répondons: 
directement. Si vous attendez une réponse 
personnelle, joignez plutôt vingt timbres à 
cing centimes ; nous les préférons aux tim- 
bres à-un franc. : 

Nous sommes donc toujours à votre dispo- 
sition.: le facteur est lourdement chargé, 
grâce à vous, mais il ne s’en plaint pas, loin 
de là. Il est d’ailleurs courageux et exécute 
gaiment sa tournée: par tous les : temps 
L'hiver, c’est parfois dur, quand le vent pince 
et qu’on a la goutte au nez, Cavalier Rouge 
28506. Ce phénomène désagréable a le froid 
pour cause ; les muqueuses nasales ont alors 
une sécrétion plus-abondante, et il faut se 
moucher à tout instant. # 

Bah ! c’est moins grave qu'uñ rhume. Evitez 
les refroidissements; €t au 
atchoum ! exclamation qui n’a pas de sens, 
gardez plutôt votre voix bien claire pour 
crier “avéénous : Spirou ami... partout. 
toujours ! LE FURETEUR. ; 
| DESRARENSEETER PC ENERENTDMEPT SESPRES SERRES RE PEER PES INTERNE VAE TENUE 
Nott... Prénoms ..… Né le 
Demeurant à a n° 

Je désire être inscrit : =. 

Au À, d: 8. seulement {5 fr.) *# 

Aux A. d-8.et au C. 8: À. avec insigne 
À, d. 8. (6 fr) pes 

Aux À. d: 8. et au ©. S. À., avec insigne 
©. S. À. (6 fr) * < ; À 

Aux A. d. 8: et au O. S. À., avec les deux 
insignes (10° fr.) # 

Je respecterai le Code d'Honneur et je ne 
révélerai pas la clef du langage secret. 

Je choisis pour pseudonyme : … 

SF un ami vous a engagé à vous inscrire, 
1 devient votre parrain Dans ce cas, 
ajoutez : Mon parrain est : (nom, prénom, 
pseudo et numéro d'inscription). 


ere 


md 








es 


De plus, je m'abonne au journal, contre 


12 fr. pour 3 mois, 23 fr. pour 6 mois, 45 fr. 
pour 1 an. * 


Je-verse 1a.SOMAMNE AG mm Île AU Ce Ce. Pa. 


862159, ou je l’insère en billets et en-timbres 
à 5 ou 10 centimes. 
SIGNATURE. 


* Ne recopiez que les mentions utiles. 

N.-B. — Il ne sera plus donné suite aux 
lettres ne contenant pas les renseignements 
suivants : nom, prénom, adresse complète et 
numéro d'inscription. br 


rue Destrée, Marcinelle- Charleroi, — Abonn. Belg. 1 an: 45 fr.; 6 m.: ?3 fr, ; 3 m.: 12 fr, 


KR. Coley, 1, avenue Gambetta, Paris XXe, 


1 an: %0 fr.; 6 m.: 85 fr, ; 8 m.: 18 fr. C. ©. P. Paris 140967, de 





lieu. de faire 








TIENS,TIENS! MAIS : 
VOICI UN CHER VIEUX 
CAMARADE / QUEL BON 
VENT T'AMÈNEY 


NE CRIE DONC PAS COMME 
ÇA 1DIOT./TUVAS DONNER 


UNE MALADIE DE COEUR | | LA MON PETIT / 


L'ACES MESSIEURS DE 


HERNANDEZ SÉLANCE SUR LE 
PONT. MAIS UNE 1IMPOSANTE 51L- 
HOUETTE SE DRESSÉ DEVANT LUI . 


L'ÉQUIPAGE . 


HÉBIEN / QU'ESTCE QUI SE PASSE, 
LA-DESSOUS ?. TONNERRE ‘ LES 


PRISONNIERS SUR LE PONT/TARGUT/ 
ABATTEZ -LES / 





Mes chers amis, 


Une fois encore, nous allons bavarder un 
peu de notre cher C A. 


Et tout d’abord, chers lecteurs, 
rêt avez-vous à vous inscrire dans 
club ? 

En ralliant la bannière du C, S. A,, vous 
ferez la connaissance de centaines de jeunes 
qui partagent votre intérêt pour l'aviation 
et la marine, Des sections s'organisent un 
peu partout de façon définitive et vous per- 
mettent de construire en commun des modèles 
réduits à peu de frais. Ensemble, vous pour- 


quel inté- 
notre 


‘À 


rez pratiquer le sport magnifique de la petite 
aviation. 


Mais ce n’est pas tout! Pour vous aider 


EN TOUTCAS.ILYA LONGTEMPS 
QUE J'ATTENDAIS CE MOMENT - 


2 Û 
MAIS DÉJA LA MITRAILLEUSE LOURDE PLACÉE AU FRONTEAU DE DUNETTÉ: 
EST BRAQUÉE SUR LE PONT.UNE RAFALE CRÉPITE BRUTALEMENT. 


; 


dans vos activités, nous mettrons très pro-': 


chainement à la disposition des membres une 
documentation : complète et unique sur les 
modèles réduits, l'aviation pour tous et la 
marine de plaisance. 


La place limitée dans «< Spirou » ne nous 
permet pas d'en faire bénéficier tous les lec- 
teurs. Aussi sommes-nous décidés à la réser- 
ver à nos seuls membres. 

En plus des indispensables 
historiques qu'il est toujours bon d'acquérir, 
nos membres recevront des instructions très 


connaissances 


& Voir suite de la cüronique d'aviation 
en dernière page. 


Se 





Connaissez-vous le « Ruban Bleu »? É 

C'est. un trophée envié qui est décerné als 
paquebot qui effectue la traversée de l'Atlan 
tique à la vitesse moyenne la plus élevée, Vous 
savez que les paquebots modernes ordinaires 
traversent maintenant l'Atlantique en ci 
jours, Notre ami le Fureteur vous l’a d'ailleurs, 
très justement rappelé il y a quinze jours, # 

Ce résultat magnifique est, en grande partie, 
dû au « Ruban Bleu ». 

Pour détenir ce trophée, les grandes nations 
n’ont pas hésité à mettre en chantier, depuis 
plus de 50 ans, de véritables lévriers de là 
mer, sur lesquels tout était mis en œuvre 
pour atteindre des vitesses sans cesse crois- 














Pauvre fille ! | 
Cette balle 
m'était. des- 

tinée ! 


nouveau. shériff est 
Trois-Doigts. Pour- 
quoi ne l'as-tu , 

pas à 


Il faut des 
preuves { 


Si cet individu est: bien 

Trois-Doigts, arrête-le, 

touche la récompense, 
tout sera dit ! 


Ce soir, tout cela sera à 
nous !... 





miles. Grâce à cette émulation, la navigation 
Milime tout entière pus bénéficier rapide- 
bus expériences réalisées par ces paque- 
racés, 
Actuellement et depuis août 1932, le « Ru- 
h Bleu » est détenu par cette merveille 
gaise :. lé « Normandie » qui vient de 
lamentablement dans un incendie. 
{: super-paquebot, aux caractéristiques uni- 
{longueur : 313 m. 75 ; largeur : 36 m. 40: 
ement : 83.000 T.; puissance :160.000 C.V.) 
“Hit réalisé la traversée Amérique-Europe à 
Witesse record de 31 nœuds, réunissant 
Le deux continents en 3 jours 22 heures 
utes, 
quoi consiste ce « Ruban Bleu » ? 
&st tout simplement le droit, pour le vain- 
; de hisser sur le grand mât, le célèbre 
on cotleur ciel, avec, au surplus, la garde 
fcoupe — affreuse d’ailleurs, mais com- 
glorieuse | 



















Je vais accompagner ce trans- 
port de bétail. Peut-être ren- 
contrerai-je des connaissances. 













Elle vivra. 
Mais que.ra- 
-onte-t-elle 2 





Trois-Doîgts. 
Tuer Ca- 

valier Rouge. 
Bétail... ‘# 


a 





Shériff parti. 












ls me croient shériff ; 
je saurai bien ‘les 

éloigner, et, pendant leur 

absence... 





à nous le 


Vollà le troupeau, 
bétail ! 


Trois-Doigts. Que 
faire contre autant 
de cow-boys ?... 









Patience, Bill, il nous 

faut d'autres preuves 

que ce doigt manquant, 
Occupons-nous du 


Tantôt, ce sera au 
tour des foups... 


Je vois Cavalier 
Rouge. [| était 
temps que Trois- 
* Doigts s'en 
occupe. . 





y Nous aurons de la 
besogne cette 





La coursé à pour parcours l'Atlantique entre 
Bishops Rock et le bateau-feu d’Ambrose 
Channel, et seule compte la vitesse moyenne 
entre ces deux points. Notez qu'il s'agit de la 
vitesse moyenne et nôn de la durée du trajet, 
Ce n'est pas chou-vert et vert-chou, car la 
route maritime n'est pas immuable comme sa 
sœur ‘terrestre. Sur l'océan, la ligne droite 
n'est plus la plus courte distance entre deux 
points et un détour conseillé par la météo 
peut très bien être un raccourci. 

C'est ainsi que le « Normandie », en juillet 
1937, réalisa la jonction des deux points extré- 
mes en 95 heures 2 minutes, sans cependant 
améliorer son propre record de mars 1937, qui 
avait cependant nécessité une heure de plus. 
La vitesse moyenne n'âvait pas dépassé 30 
nœuds 58, alors que pour le premier — -quoi- 
que de plus longue durée — elle avait atteint 
30 nœuds 99. 


LES SIGNAUX MARITIMES 


employé 


Georges CEL, 


EE 
> 


: 


$ 


e 


FORTS 


Le championnat de football 


De partout nous arrivent d’heureux échos 
du championnat national de « Spirou » qui 
en sera, comme vous lé savez, à-sa seconde 
édilion, l'épreuve de l’ân passé, ayant été 
remportée haut. la. main par lempieuve, pat- 
tant Famillcureux en finale. 

Qui succédera à ces premiers champions 
spiroutistes ? On connaît la façon dont nous 
avons monté le championnat. 


Les sections suivantes ont été créées : 


1) ATH-TOURNAISIS. Chef de section : Fran- 
és Deleplanque, 13, rue de Néchin, à Tem- 


uve ; 
PR BRUXEULÉS: Chef de section ! Robert 
Defort, 16, rue de l’Egalité, à Etterbeek ; 

3) CENTRE-CHARLEROL Chef de section: 
Frans Dubois, 46, rue de Marche, à Familleu- 
eux ; 

4) NAMUR. Chef de section : Paul Ravignat, 
2à; rue du Chêne, à Namèche; - 

5) LIEGE. Chef de section: Lucien Cer- 
fontaine, 102. rue d’Elmer, à Wandre ; 

6) LIMBOURG. Chef de seetion ; Stanislas 
br 115, Boulevard Circulaire, à Water- 


7) BORINAGE-MONS. Yvon Jonas, 93. 
de Boussu, à Dour; 

Précédemment, nous avions décidé de réser- 
ver une huitième place à la section qui aurait 
manifesté le plus d'activité. Nous avons changé: 
d'opinion, car deux nouvelles. seetions, fai= 

2 genes de beaucoup d'activité, organi- 
sant, déjà maintenant leur championnat, se 
sont inscrites: H s'agit des: 

8 ARDENNES. Chef de section : Robert Frai- 
lure, à Rencheux ; 

9)-OURTHE. Chef de section: Valère Mahy; 
8, rue du Cimetière, à Sprimont: 

D'autres viendront peut-être s'ajouter. Tou- 
tés les sections sont donc mises sur pied 
d'égalité. Et — ce qui corsera l'affaire — nous 
Sélectionnerons en fin de saison les HUIT 
équipes qui auront manifesté le plus d’acti- 
vie et se seront le mieux comportées.- HI ne 
suffira done pas-d’'être Champion. de. section 
puise être choisi pour la finale de « Spirou », 





rue 


uisque déjà neuf sections s'affrontent pour 
es huit places. Travaillez, mes amis, jouez, 
faites du sport. Nous tiendrons scruputeuse- 
ment note de votre activité, et nous vous 
demandons dès maintenant d’envoyer vos 
résultais et classements à Kiki, 41, rue Destrée 

Marcinellé-Charleroi. N'oubliez pas, dans vos 
léttrés,. d'indiquer lisiblement vos nom, pré- 
nom, NUM D’'A: D. $S., adresse complète, 
êt: de joindre un timbre de 1 fr. pour les frais. 

De même, quand vous écrivez à un des 
chefs de section pour l’organisation du cham- 
pionnat «. Spirou », n’oubliez pas ces rensei- 

nemenis et n'oubliez pes de joindre un timhre 

e 1;fr. pour les frais. Nos chefs de section 
sont de dévoués A. d. S$: qui passent le plus 
clair de leurs loisirs au service du Club ; il 
m'est que Miss UE ne supportent pas, au 
surplus, le prix de leurs timbres et de leurs 
ôrganisaltions. 

Est-ce dit ? Et maintenant, travaillons 
d’arrache-pied en-organisant partout en Bel- 
pue de vivantés sections de « Spirou » qui 
ravailleront à distraire nos A. d. S. de-la façon 
la: plus saine et la plus: Sportive qui soit. 


Les avis sportifs 
Le livre « Football », par Jacques Lecoq, n’a 


plus que-quelques exemplaires à vendre de sa 
première édition, Presque tous les 4° 4 S, 


sportifs ont tenu à l’acheter: Que les derniers 
retardataires se dépéchent de le- faire en 
envoyant la somme de 20 fr, au CO. C. P. 3621.59 








. de la Maison d'Editions Dupuis, 41, rue Des- 


trée, à Marcinelle-Charteroi. Indiquez le motif 
du versement au verso du chèque. Ce livre 
est indispensable à tout A. d. S. épris de foot- 


ball, désirant” connaître l’histoire de cé sport 


admirable, ainsi que ses règlements. Tous ceux 
qui hésitent à propos d’off-sides, de penalties 
ou de equpS francs, de charge contre le 
keeper. ou. de corner, doivent posséder ’ce 
livre magistral éerit par un de nos meilleurs 
journalistes sportifs et d’ailleurs grand ami 
de « Spirou », puisqu'il accepta l'an passé 
d’arbitrer personnellement 14 finale du cham- 
pionnat de football de « Spirou », à La Lau- 
vière. 

LIEGE. — Section en formation à Sainte- 
Walburge. Ceux que là chose intéresse: doi- 
vent s'adresser à Léon Lejeune, 4%, rue Jean 
De Wille, à Liége. 

MOLENBEEK. — Equipe de football, moyenne 
d'âge 12 ans. Pour les matches, s'adresser à 
Emile Jurdan, 66, rue Refmond Styns. 


BERCHEM-ANVERS. — Paire de souliers des 


foothall presque neufs à vendre: Pointure 58; 
ae frs. Jacques Lauwers, 98; avenue Stryd- 
of. 

HENSIES. — Un A. d. S. désire échanger une 
paire de: gants de’boxe eontre un ballon de 
foothall S'adresser à Baudouin Abel, 2, rue 
de l'Eglise. 

CINEY. — Equipe de football 4. d. S. e 
formation. S’idresser ‘à Lucien Herbiet, Gen- 
darmerie, à Ciney. 

ESTAIMPUIS: — Equipe de football A. di S. 
qui jouera le ehampionnat. d’Ath-Tournai, se 
recommande pour conclure des matches. Elle 
comprend: B.).Vande Burie; Arr.) Sestrée 
et Masurelle { D:) Tanghe,; Verleven et Dupont; 
Av) Gillis, Commerman, Coppenolle, Fsjoen et 
-Losfeld. Pour conclure des rencontres : André 
Commerman, 4; Place, à Estaimpais. 

NAMECHEZ — Les A: d: S. de la province 
de Namur qui désirent jouer le championnat 
national: de «. Spirou » et avoir une chance 
de participer à la finale doivent s'adresser à 
Paul Ravignat, 32, rue du Chêne, à Namèche. 
Le championnat débutera vers le er novem- 
bre. Hâtez-vous, car il faut dresser 1e calen- 
drier ! 


A. d. S. sportifs : vingt ans! 


Dans les autres sections d’A. d. $.. l’âge des 
membres n'intervient pas. On peut étre: A.4.S. 
de:3 mois à 102 ans. Dans la section sportive, 
où. l’on doit rencontrer physiquement des 
adversaires sur le terrain, l'âge des compéti- 
teurs importe beaucoup. C’est pourquoi, pour 
éviter des surprises, quand vous engagez des 
matehes amicaux, en n'importe quel sport, 
ayez toujours soin de spécifier l’âge moyen 
de vos joueurs, afin de ne pas conclure de 
rencontres disproportionnées. 

Le championnat national de: « Spirou » en 
football. est ouvert à tous les A. d.°S. en- 
dessous. de 20 ans: Seuls ceux qui sont nés 
après le 1er septembre 1922 ont le droit de 
participer à ce championnat, L'adversaire est 
toujours en droit’de réclamer Ia earte d’iden- 
tité d’un joueur qui lui paraîtrait trop âgé, 

Enfin, rappelons qu’étant donné le ravitaille- 
ment difficile, nous avons fixérla-durée des 
matches d'A. d. S. à deux fois 25 minutes 
maximum. Ne la dépassez past votre santé 
en dépend. . 


La vie sportive des sections 


HANSINEBLE. — En jeu de balle, l’équipe 
Bultia a battu Hansinelle par 13-9. En revan- 
che, Hansinelle à. battu Bultia par 15-10. 

Hansinelle alignait :  C.) Piret et: Rouvroy ; 
P. M) Henry André ; G. M:) Magain ; F.) Mou- 
cheron. Les réserves sont Defoin, Wallon et 
Lambert. D’autres résultats de 1’équipe de 
Hansinelle : Elle à battu Moriaimé par 8-4, 
mais. à été battue deux fois par cette 































































équipe par 10-9 et 8-7, soit de toute. justesse, 
Elle à battu Féquipe amateurs.de Hansin 
par 15-5. Au repos, Îl y avait 85, puis n 
A. d. S, ont pris tous les jeux. Henry And 
104; Fays, Hañsinelle, RER 


SAINT GILLES-BRUXELLES. — Le.F. €. Ma 
rollien a joué contre le F. C. Cénacle A. d. E 
Le Cénacle’ alignait des joueurs de moins 
16 ans, tandis que la moyenne d'âge du F. ( 
Marollien était de 17 ans. Malgré cela, no 
A: d: S. se sont très bien comportés, ne sul 
combant que par 3-0, ayant tenu 1-0 jusqu'a 
repos. Au début, Marolles eut Pavantage 
vent et atfaqua continuellement, forçant 4 
corners. Il ne réussit pourtant qu'à marque 
une fois. Par après, le Cénacle se défendi 
encore vaillamment, not:mment les demis … 
qui pallièrent au handicap du:: poids: et do 
l'âge par un courage à toute épreuve, Le 
Génacle alignait :.B.) D”dique ; Arr.) Gaspat 
et Mordant ; D.) Schmet, Duhoux et Masson i 
Av.) Smets, Dupong, Bucken, Duhoux et Eefès 
vre.. Pour lès matches avee le Cénacle : Paul - 
Moulart, 90, rue de Mi rode: s à 

ANTHISNES. — Anlhisnes A. d. S.'a débuté 
en football contre G‘romont et a gagné :7-0, 4 
D’autres matches ont 6té joués qui-se son 
terminés par la victoire d’Anthisnes par :6-0 
et 5-0. Une: fois, Géromont à fait match nu 
chez lui par.2-2,.Jean Blétard, 49, rué d’Elva, 
à Anthisñese - EN à 

ARDENNES: — Le championnat national ;de * 
« Spirou »,. section Ardennes, a donné, les-pre 
miers résuliats suivants : Rencheéux-Sartoise ? & 
1-10. Lierneux-Wielsalm : 2-0, Salmiennes 
Goronne : 8-0. 5 $ 

LIMBOURG. — Le championnat A.\d. 8. dd. 

football est un véritable triomphe ‘dans. eette L 

partie du pays où Stanislas Ulbryx se distin: L 
gue-tout spécialement par ses talents'd’organis & 
sateur. re 

I y aura une division d'honneur, avee FÜR: 

Winterslag ; R. C. Waterschei ; Bilsen; F, €, 
Tongres ; Exc. Hasselt, Genck. Une division} 
avee: St-Trond, Zwartherg, Winterslag, F. C 

Aseh et Daring Waterschei. Deux séries, d® 

promotion. En A: Winterslag Sports, FC +: 

Waterschei, F. C. Genck, C. S. Genek, Etoile 

Hasselt, Etoile Diest. En série B: Maeseyek, À 

C. S. Tongres, St-Trond et Beeringen. + » 

Il y aura done 21 équipes dans le Limbourg 
“pour: disputer le titre de « Spirou » et ces 

21’ équipes n’'hésiteront pas à s'appuyer du 
Tongs. déplacements à -vélo pour remplir tous" 
leurs engagements: Nous les en.-félieitons cha: 
leureusement.: | 

EYNE: — Un match a été livré entre Becyn® 

A. d. S. et Neufville. Malheureusement, il 

pas tenu ce qu’il promettait, car la-différem 
d'âge était trop forte. Lw moyenne de Bey 
- ne dépasse pas 15 ans. Ceux qui veulent. 

rencontrer doivent s’adresser à André Wil* 
kin, 59, rue Neufville, à Beyne-Heusay, : 

SOIGNIES, — Une équipe de football a ét@ 
formée qui a déjà joué quelques matches amis 
caux. Elle comprend : B.) Prau ; Arr.) Minoi 
et Vaincart ; D.) Delmoitié, Huon et Scouflaire; 
Av.) Febretté, Minon J., Culquin, Garbin el 
More. Réserves : Bouge et Febrette 3. Pour 
les matches : Jacques Minon, rue du Village, 4 
"à-Neufville-Soignies. 


CORROY-LE-CHATEAU: — La vivante se 
tion deCorroy-le-Château qui se distingu 
tant l’an dernier a repris son activité, En jet 
de balle, elle a .battu--Gemblouxpar 134 
gagnant la coupe; Dufoy, Germain, Delvau 
Lemière, Malfaire faisaient partie de cette sec: 
tion. Pour des rencontres de jeu.de balle où 
2 football : Josepli Latour, 20%, roûte de Gen 

oux. 3 

LENS. — Une section a.été reformée à Lens, 
En football, elle a battu Montignies par 5-8 
puis par 83. Il est à espérer qu’elle pour 
s’aligner dans le championnat de « Spirou », 
section Ath-Tournai. S'adresser à Gaston Ber. 
langer, 29, rue: du Seérvoir. KIKI, : 





Le financier Pèze a été découvert 
loin de son: château, la tempe “percé 
d'une balle, L’arme se trouvait près d 
corps. Flup enquête. Dans la poche 
droite du veston se trouve le porté 
feuille du financier, garni d’une somm 
importante. Pèze avait beaucoup d'ami 
et d’ennemis. Trois hommes se tri 
vaient au château ; de gauche à droité 
Omer, l’intendant, Louis, le secrétairé 
et Henri, le chauffeur. ‘4 


Quelles sont les conclusions de Flupl 


_.— À 


SOLUTION DU PROBLEME 

DE LA SEMAINE DERNIERE 
Voici la traduction en langage cl 
du message secret découvert par Flup 


« Le crime du ler juillet, comm 
la nuit au château, a été vu par 
police, Fuyez. 3 











DON BOSCO, 


& ANT MIEUX POUR VOS OEUVRES DON 


DE VOUS PRÉSENIE MON RE 
D METS. CEPENDANT n Oui 


“LOUIS: 90 
POUR DIRE R LOUIS ; SOYE, NOIRE 
HÔTE. LE PLUS SOUVENT POSSIBLE... 


RE + 
DIEU ul. RESEAVE DE 
GRANDES Lee 


AMI DES JEUNES 


AH: 


E VOILA 


R°9E. À 1 MAÏ90 
SALÉSIENNE QUIL NIGNT DE se 
DON Bo5CO DOIT TRAVERSER UN 


L, ON 2 
Pr BIEN D'AUMES VÉTENENTS À 





PR ET ST SELS 
NOS MOTS 


Problème 198 
droits 


, À espoir — époque, 


rester ratnteteste Reese steel 





LA MAÏ5ON 


CROISES 


VERTICALEMENT : 


. Action d'acheter, de vendre, où 1. Ragoût de viandes ‘blanches. 
d'échanger au hasard. 2. Tournées de nouveau. 
. Usent de lésine. 3. pass fäites avec l'ivoire de l'hip- 
SE popotame. 
4 A ge SHARE ARE 4. Protège l'œil — possessif — bois- 
son. 
. Négation — appel. 5. Recueil de bons mots — adverbe 
. De chaque jour, de lieu — métal. 
. Reine de Castille — conjonction. 6, Venu au monde — membre d'une 
. Sur la rose des vents — établis- secte religieuse, 
sement ture où l'on donne des 7, Deux lettres de TON — mesure 
vivres aux nécessiteux, itinéraire chinoise — boisson 
, Tesson, crâne — serf chez les anglaise, 
Spartiates, 8. Singe — fleur, 
8. Règle en forme de T — person- 9, Coiffure. 
nes qui donnent l'hospitalité. 10. 


Lectrice de la Tsarine ee 
— paysage. ROVA 


LA A AC AS ES ES A A AL AN AC A A EN AA Se ON A EN EN D SD NS US SNS 


LE SR DETTE HORS 


LA CABINE 

& AVION PLEIN. D — 
S'ENFONCE DANS 

EN L'EAU oi BAIE. 


B0oB $MEr 
LS SONT DANS 


L'avion LT 


mars. J€ Vous O: 
pees : 5Mer 6ONT 
LL "En DANS 
L'AVION 
LS <= AA 


“tEAU 
ENVAHIT L'AVION QU 
DISPARAÎT Sous LA 


MS QUE MON ONCLE ETS [808 5Mar MA POUSSÉE DENOR 

MAIS QUAND IL 4 ÉSSAYÉ DE 

SAUVER MON ONCLE , 
L'AVION A COULÉ ? 


DROIT CONT QUE LOUE À ARDER Le 
T, O 
. RS E PURE .CEST LE 


SA OS LE Es O6 A AN D AS ON 8 A A AS ES 


IL EST TRÈS VRAI QUE LOUIS 
UNETÂME PURE MAIS, 
MENT AVEZ-VOUS DEVIN 


Se Ù 
MENT ES ERCES b05CO..MAIS, CESR 


u NY.A-PAS DE, \DARFAIT JE/RESTENAÏ 


OUTANE DISPO NL = AU LIT, PÉNOANT QUE ! 





RIRE MER RACE 






CET 0e Cod 2221 657 


Ê co æ 53 © 1 & w Fe à 

ulmi+lui-[11e[r plus 
OaeGEE ed) à 
> {0 Mmimisi11-1<is 


RCImzlo >| 
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LAC AL A ee A AS 


Au ! MADEMOISELLE 
REGARDEZ ‘à 
{N 








1 FAUT 
À BIEN QUE 
F JE PRÉVIEN- 





écises pour construire avec <u2r>s des mo- 
lèles réduits, de petites embarcations, péris- 
soires, kayaks, etc, d’un prix très . abordable, 
voire même de petits planeurs sport de 7 mè- 
tres d'envergure. A 

Nous pensons ainsi satisfaire nos amis les 
plus exigeants. à 

La rubrique d'aviation. pourra alors, 
plus s'occuper. du : club. retrouver sa .physio- 
nomie du début et réprendré des sujets géné- 
raux intéressant. davantage les. débutants. 


D'autre part, nos vrais amis, ceux du club, 
en-plus de -la lecture du journal de «x Spirou », 
trouveront : dans la nouvelle documentation 
mise ainsi à leur disposition, une lecture qui 
les satisfera pleinément, 

Nous profitons de la place qui nous est 
laissée cette semaine pour lancer un vibrant 
appel aux plus âgés. Nous avons besoin de 
leur collaboration pour donner, au club -les 
bases saines dont il a tant besoin et pour 
aider les plus jeunes dans leurs efforts. 


S'ils aiment vraiment l'aviation ou la marine, 
qu'un faux sentiment de pudeur ne les arrête 
pas! C'est par dizaines déjà qué notre club 
compte maintenant des plus de 20 ans qui 
n'hésitent pas à déployer une activité magni- 
fique. Hs pourront donc, eux aussi, s'inscrire 
sans rougir dans le plus grand club aéronau- 
tique de la jeunesse- belge. 

Ceci dit, il n’est pas trop tard de parler des 
annonces et appels paraissant ordinairement à 
la fin de cette rubrique. 

De fréquentes réclamations nous sont adres- 
sées, Les images « Jacques », « Aiglon » ou 
autres échangées par les membres sont sou- 


sans 
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LE M'SEU à» M'HIEU 
: ÉCOUTEZ - MOI 





MAIS, LE VOILÀ 
Ÿ ET JÉ SUIS SON 
MANAGER / } 


rénavant les échanges de livres et. d'images 

Vous pourrez, si vous le désirez, continu 
ces échanges avec les membres’ de: voire 
tion ou écrire aux adresses que le’ Furelgul 
donnait, il y a quinze jours, dans sa rubrique 

Donc, à partir d'aujourd'hui nous nacû 
tons plus les; offres d'échanges de livres 








vent déchirées: ou. sakies ; les livres proposés 
sont dans un état de propreté douteuse, Pour 
cette raison et paree que les ée és n’inté- 
ressent: au. fond" qu’une. infime orité de 
membres, nous avons décidé de supprimer do- 


d'images. Nous sommes sûrs que. ld, £ 
majorité de nos lecteurs applaudira à 
décision. Georges CEL: 
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É UN FiN TIREUR 
Sa CRois…. 7 












Vutétiez-vous, camarades ! Celui Lau sn _ETTET 
que vous avez recueilli a des è 1% S he gp fois pilote 
rapports secrels avec _\ ==] L : n bord,-et chaque: fois 
le Navire Fantôme ! 7 == : #5 à son bâtiment fit naufrage 
RE = après avoir rencontré 


a — | £ = 
De _— === $ < le Navire 






Capitaine, 
Hi paraît 


& = gi Sa 


A ce moñent, de lourds nuages s’élè- 
vent et assombrissent- horizon... 





Ÿ ciel! Qu'est-ce done que 2 
x cela ? 4 
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NAREMONTE PÉNIBLE - 
| MENT À LA SURFACE | 


HOUS ME POUVONS 
REN FAIRE POUR LE 3 
AUTRES we L'APPAREI 










Approchez, Mesdemoiselles, Mes- * 
Proc approchez… Nous allons 









procéder au tirage de la tombola 
mensuelle des A. d. S., ou Amis 
de Spirou pour les profanes. 

: Approchez et ouvrez les yeux. 
_ Vous comprendrez ainsi que les 
: Bliis trop n'ont pas besoin de 








illets trop coûteux à envoyer : 

le numéro d’inscription de cha- 

cun représente sa chance de ga- 

] . La plus jeune adjointe du 

secrétaire plonge la main succes- 

ivement dans trois boîtes contenant des bil- 
Jets pliés én quatre et numérotés de 0 à 9. 
C’est le numéro 302-qui est formé de la sorte. 
Un coup d’œil à la liste des À. d. S. et nous 
apprenons que Maravédis 302 vient de gagner 
un beau livre. L'opération se répète pour la 
_ tranche des 4000, puis des 2000 et ainsi de 
suite jusqu'aux 34000. Si bien qu’en quelques 
minutes, le Sort a désigné comme gagnants : 
Eu 302, Marguerite des prés 1005, Ben- 
Hur 2318, Tartarin de Tarascon 3105, Richard 
Cœur de Lion 4157, Audacious 5024, Zoro 6338, 
Jacquot 728, Spirouette 8452, 3. la Panthère 
9605, Bouton d’Or 10719, ‘Farzan Finvincible 
. N972, Magali 12253, Lys 13419, Oiscau Bleu 14023, 
Spirou Charmeur 15227, Plume d'Or 16203, 
Freddy Fred 17778, Félix le Chat 18645, Bolide 
88 19075, Nénio 20803, Ecureuil Joyeux 21630, 
_ Petit Castor 22750, dobet 23643, Chevreuil 24622, 
Cavalier Rouge 25523, Tif et Tondu 26031, Dar- 
_ fagnan 27235, Eclair 28375, Myosotis 29862, Jean- 
not Lapin 30705, Bois d’Or 31197, Cavalier Rouge 
82460, Lion des Flandres 33540, Cavalier Rouge 
94113. 

La semaine prochaine, Fopération se répé- 
_ tera, cette fois. à Vintention de nos chers 
onnés, entre lesquéls, vous le savez, une 
mbola est tirée tous les mois, en rémer- 
ciement de leur confiance. Espérons que pen- 
dant quinze jours au moins, je ne trouve- 
ral plus, dans le courrier que vous m’adres- 
8ez 41, rue Destrée, à Marcinelle, de questions 
_ fu sujet de ces tombolas : Spirou est attaché 
| tous ses amis, et nos tombolas sont tirées 
avec la loyauté qui est dé règle chez nous. 
L est des sujets plus intéressants à trai- 
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r ; grâce au courrier direct, je puis réserver 
pour ma chronique les demandes susceptibles 
'intéresser. la majorité des lecteurs. Robin 
_ Moderne 28844 souhaite savoir, par exemple, 
_ quel est le navigateur le plus audacieux. Ma 
foi, ce serait là matière à referendum, et 
_ quand nous aurons plus de place, je serais 
_ Curieux d’avoir là-dessus l'avis-de tous. Bien 
es marins, Christophe Colomb, Magellan, 
Vasco de Gama et tant d’autres auraient des 
> titres solides que l’on pourrait falre valoir 
_ avec raison. 
_: Cependant, si nous tenons compte des dif- 
ficultés rencontrées et des idées fausses que 
les anciens Se faisaient au sujet de Ja forme 
ie la Terre, nous serions facilement tentés 
donner la palme au Carthaginois Hamnon. 
Vie siècle avant Jésus-Christ, le Sénat de 
hage, ville africaine rivale de Rome, le 
hargea de fonder des comptoirs commerciaux 
u-delà des Colonnes d’Hercule, comme on 
ippelait alors le détroit de Gibraltar, Voilà 
donc notre honïme parti avec une flotte de 
foixante galères à cinquante rames. Trente 
> futurs colons l’accompagnaient. Tour- 
t résolument vers le Sud Est, une fois 
s PAtlantique, il longea la côte en débar- 
quant des colons successivement ‘dans cinq 
filles africaines, et arriva au Sénégal, après 
voir exploré une partie du désert. Il poussa 
lus au Sud pendant douze jours encore, 
passant Sierra-Leone. L’extrême chaleur 
pêcha d’aller plus loin. De plus,-les noirs, 
és par lapparition de ces navires, allu- 
nt le soir de grands feux qui intimidaïent 
arthaginois, et leur amiral trouva pru- 
de rebrousser chemin, ses provisions 
ichant à leur fin. 

mment a-t-on su que ce n’était pas là un 
e imaginaire ? Sans doute n'y avait-il à 
poque ni journaux, ni radio, et les Cartha- 
Nois avaient l’habitude de ne pas parler 
leurs comptoirs commerciaux. Mais l’expé- 
n d'Hannon avañt fait sur eux une telle 
pression que les principaux événements en 
Nent rappelés par une inscription gravée 
le bronze. Cette table est perdue, mais 
avait une copie de ce qui y était inscrit, 
c'est ainsi qu'on a vérifié ce que Hannon 
mait avoir vu : tout était rigoureusement 
































Ceci me donne l’occasion d’expliquer à Ma- 
Man pourquoi on appelle formule lapidaire 
expression brève et nette : lapidaire vient 
*latin lapis, pierre. Quand on grave une 
iption dans la pierre, on se tient natu- 
ment à l’essentiel, laissant de côté les 


tion et Administration de « Spirou »: 41, 














fleurs de rhétorique. I1 est done naturel que 
Fon qualifie de lapidaire tout ce qui ressem- 
ble à un témoignage gravé de la sorte. 

Si Hannon compte parmi les navigateurs les 
plus hardis, nous devons aussi citer les Phé- 
niciens qui, sur l’ordre du roi d'Egypte Né- 
chao, partirent de la mer Rouge, suivirent les 
côtesafricaines pour revenir par la Méditer- 
ranée. On a beaucoup discuté au sujet de 
Texpédition entreprise au IVe siècle avant 
3,-C. par Pythéas, Phocéen établi à Marseille, 
ville carthaginoise, VOUS vous en souvenez. 
Aujourd’hui, il semble établi qu’il ait longé 
l'Espagne et la Bretagne, pour aborder en 
Angleterre. Puis, reprenant la mer, il aurait 
atteint le Danemark et la Suède. Notons en 
passant qu’il vit là la houïlle employée comme 
combustible, ce qui me justifie de ne pouvoir 
préciser qui imagina ce moyen de chauffage, 
et quand j'aurai rappelé à Eleutenant X 11195 
que les villas romaines montrent des traces 
de bouches de chaleur, il conviendra que le 
chauffage central est connu depuis bien long- 
temps. 

Revenant à Pythéas, la sincérité de ses 
observations a pu être établie : par exemple, 
il parle des mœurs des Islandais, ét décrit à 
sa façon le geyser qui existe effectivement 
dans leur île. « A béau mentir qui vient de 
loin », affirme un proverbe ; en réalité, la 
vérité finit toujours par se manifester, même 
quand un simple détail sert à confondre les 
imposteurs. C’est l’art des romanciers spécia- 
lisés dans-les récits policiers, Vidoeq H, de 
présenter une situation embrouillée au point 
de sembler inextrieable, puis d’en donner la 
solution en partant de menus faits constituant 
une piste. Pour corser le plaisir du lecteur, 
l'auteur sème de fausses pistes, de façon à 
laisser subsister léquivoque jusqu’au bout. 
Certains ne cachent pas l'identité du coupable, 
et donnent à trouver la raison de son for- 
fait. Fantasio trouve que le fin du fin serait 
d'écrire un roman policier prouvant en con- 
elusion que le Criminel est. le lecteur lui- 
même ! 11 s’est attelé à la besogne, mais Louis 
‘Thomas Jurdant peut dormir tranquille, notre 
étourdi sera vite fatigué, et une autre lubie 
le captivera bientôt. 

Fantasio n’est-il pas le héros de cette anec- 
dote empruntée sans intention de restitution 
à l'A d S. d'André d’'Ellignies ? Un ami lui 
avait conseillé de prendre deux billets, afin 
d’avoir plus de place en voyage, et l’idée lui 
avait semblé bonne. Il arriva cependant fatigué 





Voyez-vous les Erreurs ? 


Fantasio se hasarde souvent à interpréter 
les choses à sa façon. Cette fois encore, nous 
vous engageons à voir la correction que nous 
en donnerons jeudi, si vous ne trouvez vous- 
même en quoi il se trompe dans ses 


COMMENTAIRES 

De tous temps, les pierres précieuses furent 
fort appréciées, parce que ces biens représen- 
tent une grande valeur sous un petit volume, 
Le docteur Bias, professeur de philosophie à 
l'Université de Priène (Grèce) en possédait 
une belle collection, Il s’en félicita lorsque 
S. M. rus, empereur de Perse, s'approcha 
de la lle : tandis que ses concitoyens se 
hâtaient de fuir, chargés comme des mulets, le 
docte professeur s’en allait tranquillement, les 
mains en poche, le dernier roman de Socrate 
sous le bras. Comme on s’en étonnait, il répon- 
dit : « Omnia meeum porto. » (J’emporte tous 
mes biens avec moi), phrase qui ést restée 


historique. La prévoyance du docteur Bias a 


d’ailleurs fait de lui un des sept Sages de la 
Grèce, 5 FANTASIO,. 
* * 


CORRIGEONS.. 
l'article paru la semaine dernière 


CONTRAVENTIONS 

Fantasio a tort de se glorifier de sa présence 
d'esprit. Menacé d’une contravention pour être 
passé dans une rue à sens interdit, il a aggravé 
son cas en déclarant que son feu arrière n’était 
pas allumé, et qu'il roulait à une allure exces- 
sive: trop parler nuit, apprendra-tsil à 6es 
dépens. > 


rue Destrée, Marcinelle- Charleroi, — Aveuns Re] 
Bruxelles 3621.59, de J. DUPUIS, Fils et Cie, — Pour la France : 1 an: 70 fr.; 6 m; 
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RSR I D CRE 
à destination, « N’as-tu pas suivi 
mon conseil ? » — « Certainement, 
mais, par économie, j'ai pris u 
hillet de deuxième classe et un 
autre. de troisième ! » : 

Notre ami a eu une autre aveén- 
ture ferroviaire : {1 avait annoncé 
sa visite à un ami établi à Paris 
et qui prétendait avoir fait. for- 
tune. Or, l'ami était en réalité 

dans la dêche, et ne tenait pas à 

Yavouer. Il fallait donc décider 

Fantasio à repréndre le premier 
train. I} Fattendit sur le quai et, d’une voix 
sanglotante : « Ah! man pauvre vieux, quel 
malheur ! Je viens d'apprendre par un coup de 
téléphone que ta sœur est très gravement 
malade et te réclame à son chevet. Tu as 
juste le temps de remonter en voiture ! » Fan- 
tasio fond em larmes, puis obéit, salué jus- 
qu'au départ par les consolations du copain, 
Tout le long de la route, il s’abandonne à 
son chagrin et c’est seulement em arrivant chez 
lui qu'il s’exclame : « Nom dun Spip! Mais 
je suis enfant unique ! » 

Tiens, sans le vouloir, j'ai consacré la ma- 
eure partie de ma chronique aux voyages. Ca 
serait donc le moment d'expliquer à Msélo- 
Fala-Tala 24708 que les tramts à traction élec- 
trique ont besoin d’un second conducteur poûüy 
le retour du courant. Celui-ci s’effectue par le 
rail quand'il y à un seul fil aérien. C’est pour 
cette raison que les trolleybus ont deux 
flèches ou une double flèche. dite en archet, 
Gai Luron 42252 et ses copains font route gai- 
ment vers lavenir, ayant adopté pour devise 
de leur section : « Ça va, ça.ira, car Spirou 
est là ! » Oui, Spirou est là, et même un peu 
là, nous aurons encore plus d’une occasion 
de vous le prouver. Son amitié ne se calcule 
pas en argent, sinon sa valeur-âtteindrait cer- 
tainement celle du radium, matière vije qui se 
vendait, Capitaine Viking 19093, la bagatelle 
d'un million le gramme ! Inutile de dire que 
le pesage s’effectuait sur des balances de pré- 
cision. Comme je l’ai déjà dit, le radium émet 
un rayonnement invisible qui est utilisé con- 
tre certaines maladies. On emploie aussi les 
rayons X, produits par des lampes éléctri- 
ques spéciales, et certains spécialistes prés 
voient même que dans um avenir assez pros 
chain, la préférence leur sera donnée. 


Je vous souhaite de m'avoir besoin ni de 
radium ni dé rayons X et de rester en par- 
faite santé, ce qui est beaucoup plus sympa- 
thique. Ce mot vient du grec et signifie sen- 
tir avec, sentir à Funisson. C’est pour cette 
raison qu'on l’applidue à des encres pernmiet- 
tant d'écrire des messages invisibles à l'œfl 
du profane. Le destinataire averti, soumet le 
papier à certaines réactions, à la chaleur sim- 
plement, et lécriture apparaît. Capitaine Vi- 
king 10716 m’a communiqué un procédé très 
simple par superposition de deux feuilles, 
l’une humide, Fautre sèche, mais ce mode dé 
correspondance n’est pas admis actuellement, 
et je m’en voudrais d’exposer mes lecteurs à 
des ennuis, même et surtout s’Ilwont pas 
vu de malice dans la chose, Du reste; nous ne 
faisons pas de mystères ét si Spirou possède 
un langage secret, c’est pour habituer ses 
amis à garder une confidence. Rappelons umné 
fois: de plus que nous avons suspendu les mes 
sages secrets qui figuraient en tête de ces 
chroniques parce que Spirou est lu en France, 
Comme nos copains de là-bas ne sont pas 
encore autorisés à s'inscrire au club, il serai$ 
peu poli de leur donner à lire des choses 
incompréhensibles. 


Spirou à tous, tous à Spirou ! Telle est notre 
devise, tel est notre idéal. Nous l’atteindrens, 
contre vents et marées, grâce à votre dévoues 


mént inlassable : je sais par expériente qué . 


je puis compter Sur vous, que je puis vous 
demander n’importe quoi avec la certitude de 
ne pas prêcher dans le désert. En retour, vous 
le savez aussi, vous pouvez compter sur Spi- 
rou, et dès que les circonstances le permet- 
tront, vous n'aurez même pas à exprimer vos 
désirs : Spirou les comblera, et au-delà. 

Raison de plus pour répéter avec plus de 
conviction que jamais le cri fameux : Spirou 
ami. partout... toujours ! 


LE FURETEUR,. 


3 Qui pourrait me donner, à l'intention 
de Georges 9152, des renseignements sur Char- 
les Gangof, de Verviers, soldat à la 5e Cie du 
4e rég. cycliste ? Merci d'avance, 

3 J'ai en suspens plusieurs demandes de 
correspondantes de 12 à 18 ans. C'est une 
excellente occasion, Mesdemoïselles, de trou- 
ver l’amie lointaine avec laquelle vous échan- 
gerez des lettres agréables, A votre service } 
£ STE ù RE ‘ 
, ans 45 fr. ; 6 m.: 23 fr,; 8 m.: 12 fr, 
5 4x3 8 m.: 18 fr, ©, ©. P, Paris 140967, de 
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SOUS LE TIR DRÉCIS DE LA MITRAILLEUSE, 
ÉRIC ET LARSEN ONT DU S'ABRITER . 


MAUVAIS! LE 

SAGOUIN TIRE 

BISREMENT 
JUSTE / 


JSANS RALENTIRSON ELAN , ÉRIC 
PLONGE SOUS LE FUSIL ET 
CEINTURE L'HOMME QUI 
9'ÉCROULE SUR LE 


TT 

FILONS VERS L'ARRIÈRE, 

LÀ OÙ SONT NOS PROVISIONS 

NOUS POURRONS Y SOU - 
TENIR UN SIÈSE S'IL 


ÊTIENS/ ENCOCE UN PORTEUR 
DE SERINGUE “VA DONC VOIR 


OUF/IL ÉTAIT TEMPS” 
LA MITRAILLEUSÉ 
RECOMMENCE À TIRER): 


CEE 











Ps 
Mes chers amis, 

Le C. S. À, est une grande famille, et le 
rôle de cette rubrique est de maintenir un 
contact sans cesse plus étroit entre tous les 
membres du club. Réguliérement, ici, nous 
vous faisons part de nos projets, de nos 
espoirs et souvent même des victoires rem- 
portées par votre enthousiasme. 

Cette semaine encore nous espérions pouvoir 
transmettre à cette place un message de joie : 


La sortie officielle du premier numéro d'un, 
allait 


organe de petite aviation. Le C. S, A. 
avoir SON journal. 
Hélas! il y a quelques heures à peine, 


alors que tout était terminé, que tous les 
articles étaient achevés, nous nous en sommes 
vu interdire la publication par suite de la 
pénurie de papier. 

Cette nouvelle attristera, nous en sommes 
sûrs, un grand nombre de nos amis, qui, avec 
nous, s'étaient réjouis de la réalisation de cette 
nouvelle étape. Mais les difficultés actuelles 
sont telles qu’il nous faut abandonner Je pro- 
jet qu'ensemble nous avions caressé, 

« L’Envol » ne pourra voir le jour immédia- 
tement, du moins dans sa présentation et sa 
forme projetées. La nouvelle de l'interdiction 
est encore ‘trop fraîche au moment où nous 
écrivons ces lignes, pour qu’il soit possible 
actuellement de vous dire la ligne de conduite 
due nous allons suivre. _ 

Maïs, dès à présent, soyez rassurés. Le 
C: S. A. n’abandonne paf ses milliers d'amis 
ét les centaines de modélistes qu’il a su ral- 


lier en Belgique ét dans Te Nord de la Franc 

Nous ne nous avouons pas vaincus par li 
coup du sort. Les obstacles ne nous rebutenf 
pas, au contraire, ils nous forcent à déployel 
encore plus d'activité pour persévérer dan 
notre marche vers l'avant. 

D'ailleurs, n'exagérons pas le malheur où 
mesure, ce serait sous-estimer la vitalité @ 
notre club, Nous vous répétons que nous 1gn% 
rons encore à présent quelle sera notre lg 
de conduite, mais nous sommes certaiil 
qu'avec l'aide de votre imagination, av 
toutes les initiatives dont vous faites preutl 
chaque jour, avec toutes vos suggestions, 
C. $. À, ne tardera pas à repartir plus ff 
que jamais. Nous pourrons ainsi développéi 
chez tous les jeunes ce sport magnifique qu'ei 
la petite aviation. Georges CEL 

BŒ Voir suite de la chronique d'aviation 

en dernière page. 















Sellez tous vos 
chevaux. J’ai besoin 
de vous pour pour- 
Suivre un assassin ! 


Vo me demande ce qu’ à 
derrière 1a tête. Pourquoi 
devons-nous rester ? 


de voler 


le 7 






LA MANŒUVRE 
DE L’'ANCRE. 


Nous ovons présenté les ancres dons les 
uméros de « Spirou » 27 et 28 de juillet 
dernier En voici en bref la manœuvre, qui 













Trois-Doigts a écarté les cow- 
boys. C'est le moment 
d'attaquer les deux gardiens et 











Enfin ! Je suis heureux 
de pouvoir me reposer un peu 
 sprès uno telle -jeurnée ! 


{ 


28/! 
TI 
; L2 LU 


H 
cé: 


{ Mais nous ne 
pouvons 1ais- 
sér le bétail 
seu 1 


Je ne sais pas. J'aurais préféré 
tenir quelques hommes de plus 
- garder le bétail ! 





Tais-{oi, 
Obéissons ! Nous 
pourrons peut- 
être le prendre 
en flagrant délit. 


Une bonne nuit 
nous remettra | 


Bill ! Nous 


sommes 

















J Quel‘ caime 1 La nuit 
se passera-t-elle 


entièrement de cette Z 





nous familiorisera encore davantage avec 
le vocabulaire de la marine. 

Une ancre accrochée au sol est dite 
« mouillée » et le navire qui a ainsi déposé 
ses ancres est dit ètre « ou mouillage ». 
L'ancre est surtout jetée pour éviter la 
dérive de l'embarcation, Si le temps est 
beau, la chaine qui retient l'ancre est 
courte et réduit ainsi le jeu du navire. 


Si, por contre, le temps devient mau- 
vais, on augmente la longueur de la 
chaine pour en éviter la rupture. Afin 
d'empêcher le navire de parcourir, ainsi 
attaché, une surface trop grande, on 
mouille une seconde ancre, comme indi- 
qué au dessin 2. Lorsque le vaisseau doit 
oppareiller, on ramène les chaines d'ancre 
et, quand le navire çe trouve x à pic » 


Quoi qu’il en soit, nous 
allons faire des rondes. 
Les autres ne rentre- 
ront pa 
demain... 





Mais qui voilà ? Notre 
shériff ! Que vient-1l 
faire dans le camp des 
pa cow-boys ? à 


” Mais tu ne pars 
Bili et toi, : 
vous reste- | 











1 S'ils rentrent ! Je 
n’y puis rien, 


Ce serait trop beau ! 
J'ai l'impression qu'on 
nous réserve une 
surprise ! 















(fig. 41, c'est- re au-dessus de l'ancre, 
on arrache celle-ci du foné dans an der. 
nier effort. À ce moment, l'ancre est dite 
« déraper » et elle est romenée jusqu'à ce 
que la « cigale » (voir n 271 émerge des 
flots. : 

À Georges CEL. 

















Le Championnat de « Spirou » 


11 est assez curieux de constater la diffé- 
rence de ton entre diverses régions. C’est 


ainsi que des régions qui faisaient preuve 
d'une très grosse activité, comme le Bori- 
nage, le pays de Tournai et le Centre, ne don- 
nent pas grand espoir cette année: es com- 
munications sont rares. Peut-être nos A. d. S. 
ont-il prolongé dans ces contrées les joies de 
la balle-pelote auxquelles ils se sont livrés 
sans arrière-pensée pendant les mois estivaux. 
Toujours est-il que Forganisation tarde un 
peu et que nos chefs de section doivent se 
démener. Qu'en pensent Francis Deéleplanque, 
13, rue de Néchin, à ‘Fempleuve, éhef dé la 
section Ath-Tournai, et Yvon Jonas, 93, rue de 
Boussu, à Dour ? Pourtant ces deux-là ont 
participé l'an dernier aux joutes finales de 
«Spirou » et ils se sont royalement amusés, le 
ournal payant les frais des huit équipes fina- 
ement retenues, 


Dans le Centre-Charleroï, la situation est dif- 
férente. Notre bon camarade Frans Dubois, qui 
présidait cette section avec beaucoup d’auto- 
rité et qui amena son équipe en finale du 
championnat l’année passée,-nous a écrit pour 
nous dire qu’il ne pourrait plus s'occuper du 
championnat. Il va poursuivre ses études à 
Liége et désire qu’un autre A. d. S. du Cen- 
!: fre ou de Charleroi lui succède. Quel est le 
dévoué qui va se mettre à la tête de cette 
section qui fut à lhonneur l’an dernier, mais 
qui ne se remue guère ceîte saison ? Les 
inscriptions sont reçues chez Kiki. 


Par contre on remarque une magnifique acti- 
vité dans le Limbourg où il yatrois divisions 
et une vingtaine d'équipes engagées. Cela fait 
honneur à Stanislas Ulbryx, 115, Boulevard 
Circulaire, à Waterschei, lequel conduit sa 
section avee adresse et dévouement. C’est un 
excellent À. d, S. ; 


On peut d'ailleurs en dire de même de 
Valère Mahy, 8, rue du Cimetière, à Sprimont. 
Son championnat de lOurthe est fort bien 
engagé et il nous fournira un excellent cham- 
pion pour la finale: Evidemment, direz-vous, 
Ja région de l’Ourthe n’avait pas été primiti- 
vément retenue comme finaliste, mais nous 
vous avons dit aussi que les plus travailleurs 
seraient récompensés. Nous avons désigné nos 
sections en nous basant sur les résultats de 
Fan dernier. Si, entre-temps, les aneiennes 
sections ne sont pas aussi actives que les nou- 
velles, tant pis pour elles. Qui va à la chasse 
perd sa place, Compris, à Ath-Tournai, dans 
le Centre et dans de Borinage. Que font donc 
les Hennuÿefs- si actifs l’an dernier ? 


Un championnat qui marche fort bien égale- 
ment est celui de. l’Ardenne. C’est Robert 
Fraiture à Rencheux (Vielsalm) qui s’en 
occupe. Ce championnat est dirigé par un véri- 
table comité sportif, Des arbitres dirigent les 
matches à la satisfaction générale, et, comme 
le dit Robert Fraiture; ils veillent: tout autant 
à la bonne éducation et au bon comporte- 
ment des A. d. $. qu’à la manière de jouer au 
football. C’est d’ailleurs dans cet excellent 
esprit de camaraderie qu’il faut comprendre 
le sport. ; 

Savoir s'incliner devant les décisions arbi- 
irales, même si elles vous semblent finjus- 








üifiées, est une loi du sport. II paraît que lors 
d’un récent match disputé à Bruxelles, cer- 
tains ne s’inclinèrent pas ainsi, en bons 
A. d. S., devant les décisions d’un arbitre 
plein de bonne volonté. Cela ne se peut. pas. 
Si vous lisiez le livre « Football », éerit par 
Jacques Lecoq, vous verriez comhien Ia tâche 
des arbitres est malaisée et combien il faut 
respecter leur déveuement et leur désinté- 
ressement. D'ailleurs, tout ee qui intéresse un 
A. d. S$. sportif, épris de football, se trouve 
dans ce livre que nous vous recommandons. 
Vous lobtiendrez en versant 20 fr. au C. C. P. 
362159 de la Maison d'Editions 3. Dupuis, Fils 
et Cie, 41, rue Destrée, Marcinelle-Charleroi. 
Indiquez le motif du versement sur le talon 
du chèque et, quelques jours plus tard, le 
livre vous parviendra à domicile, 


La section namuroise se met, elle aussi, en 
mouvement. C’est de cette région que, cette 
semaine, nous avons obtenu le plus de rensei- 
gnements et de demandes de matches. Ravi- 
gnat, %a, rue du Chêne, à Namèche, s’en 
occupe activement, tandis que les A. d. S. 
liégeoïs soucieux de jouer au football peu- 
vent s'adresser à Lucien Cérfontaine, 102, rue 
d'Elmer, à Wardre-Liége. 


Bruxelles a déjà tenu une réunion prépara- 
toîrm pus la directtan de Robert Defort, 16, 
rue de l'Egalité, à Bruxelles-Elterbeëk. Des 
premières décisions ont été prises. Ceux qui 
voudraient encore se joindre au peloton 
bruxellois peuvent s’adresser chez Defort. 


D'ici février, jouez fréquemment, ear à cette 
époque, nous ferons le tableau récapitulatif 
de vos nratches et de votre activité et les 
huit équipés qui se seront montrées des plus 
dévouées seront retenues pour jouer aux 
frais de « Spirou », qui paiera les voyages, les 
luttes du tour final de Belgique. Une jolie 
récompense en perspective. 


Pour que nous puissions juger de votre 
activité, il ifnporte que nous connaissions les 
résultats et, si possible, le compte-rendu de 
vos matches, I se peut que, pressé par la 
place, nous ne puissions insérer les comptes- 
rendus en entier. Expédiez-les quand même. 
Cela nous donne une idée de votre activité et 
de la façon dont vous organisez les matches 
et cela permet de vous classer parmi les plus 
actifs. Toutes vos lettres expédiées à Kiki 
doivent mentionner : nom, prénom, adresse 
complète, numéro d'A. d. S., et elles doivent 
contenir un timbre de 1 franc pour frais de 
réponse et d’insertion. Délai d'insertion : trois 
semaines environ. De même quand vous écri- 
vez à un des ehefs de section du championnat 
« Spirou », joignez toujours un timbre de 1 fr., 
Car il ne saurait supporter personnellement 
les gros frais de correspondance, Et n'oubliez 
pas d'indiquer chaque fois votre numéro 
d'A: d. S. C'est notre signe de ralliement. 


Les Avis Sportifs 


HUY. — Equipe de football en formation 
cherche matches, S'adresser à Francis Léo- 
net, 149, avenue dos. Wauters, à Ahin-Huy. 

NAMUR. — II vient de se constituer une 
équipe de football sous le nom de Football 
Club Reine Astrid, équipe d’A d. S. bien 
entendu, Elle comprend : Pierre Henry, Pol 
Sterpin, Roger Depienne, Marcel Chatelain, 
Alphonse Frières, José Férard, Michel Marot, 
Yves Delmarcelle, Pierre. Pamray, Jean Borlée 
et Jean Weders. Prière de s'adresser pour les 
‘matches (moins de 16 ans) à Henry, 5-7, place 
Wiertz, à Salzinnes-Namur le samedi après 
l'insertion présente, de 4 h. 30 à 6 h. 30, ou 
le mardi de ? h. à 3 h., ou le jeudi, de 2 h. 
à 4 h. En cas d'absence, s'adresser à Roger 
Depienne, 6%a, avenue Reine Astrid, à Sal- 
zinnes-Namur. 

PERWEZ-BRABANT. — Une équipe de foot- 
ball 4. d. S. a été formée. S’adresser à Ernest 
Decloux, 35, rue Ant. Pahaux, ou à René Go- 


















flaux, 30, eee <: Ve 
équipe comprenant les plus 
sera également formée si le nom! 
tions le permet. 
HUY. — Encore une équipe de football 
Huy, mais eelle-ei est déjà formée. Elle 
prend : B.) Chapelle ; Arr.) Wanson et 
ülleux; D.) Joachim, Moreau et Dujardin; 
Jansens, Delbœuf, Bonnet, Barbas$on et Otti 
Pour conclure des rencontres, s'adresser 4 
Jean-Marie Dutilleux, 32, rue des Augustins 
à Huy. 


La Vie Sportive des Sections 


LEVAL-TRAHEGNIES. — L'équipe du Car: : 
nois a battu l’équipe du Gentre en jéu de b 
par 10-7, Elle alignaît : C.) Tricot et Lela 
P. M.) Querriaux ; G. M.) Eloy ; F.) Leloir 
Résultat envoyé par Stéphane Eloy, 9,7, rue. 
du Carnois. N : 


SAINT-GILLES-BRUXELLES. — Un match. 
de football a été disputé entre Féquipe du 
Cénacle et eelle de l’Union Saint-Gilloise. Au 4 
premier time, le Cénacle domina le plus so | 
vent et mena par 2-0. Au second time, l@ 
Cénacle se montra encore le meilleur €. 
marqua quatre nouveaux buts. Equipe aligné. 
B.) Deldique; Ar.) Pourbaix et Schmetz;, 
D.) Duhoux, Germonpré et Sméts ; Av.) Val 
Malder, Van Hoye, Bueken, Duhoux ‘ 
Lefèbvre. 6 


Compte-rendu expédié par Paul Moulart, 
rue de Mérode, chez qui on peut s'adresse. 
pour conclure des matches. nv 2 


 SPRIMONT-OURTHE. — Voici les résultats 
des matches joués pour le championnat d 
« Spirou » région de l’Ourthe. Harzé-Com-. 
blain : 3-2 ; Awanus-Aywaille A : 7-1; Aywaillo 
B-Sprimont : 3-1. Deuxième journée : Com- 
blain-Sprimont : 5-1; Awans-Aywaille A : 2-1; 
Aywaille A-Harzé: 4-10, Puis; Comblait- 
Awans : 16-1; Aywaille A-Aywaïlle B#: 6-4 
Harzé-Sprimont : 6-5. Les deux dernières jo 
nées donnent : Aywaille A- Sprimont : 
Harzé-Awans : 5-0; Sprimont-Awañs : 5-0 ;. 
Sprimont-Aywaille B: 5-6; Comblain-Harzé : 
1-1 et Aywaille A-Awans : 5-0. L'équipe dé 
Harzé apparaît grande favorite du champion 
nat. Reprochons toutefois à notre ami Valèr 
Mahy, 8, rue du Cimetière, à Sprimont, d 
nous envoyer tous les résultats en vrac, 1 
devrait écrire chaqué semaine et l'on pourr: 
s'étendre davantage sur les matches. Ceécl 
amicalement, bien entendu. 
VELAINE. —. Une équipe d'A. d. S. vient. 
d'être formée. Elle comprend : B.) Valange 
Ar.) Dachelet et Dheur ; D.) Antoine J3., An: 
toine E. et Frédérie ; Av.) Stasse, Jacquière, 
Genicot, Delfosse et Jules Pierre. Age 12. 
16 ans, Se déplace dans un rayon.de 5 Km: 
S'adresser à Genicot Victor, 170, à Velaine, | 
GAND. — Une équipe d’A. d."S. de Gand 
désole parce qu’elle ne trouve pas assez ( 
matches à jouer et elle voudrait bien parti 
ciper au tour final de « Spirou ». Elle a batt 
Latem par 5-2, le Standard de Gand par 4-1 
a fait match nul avec les « Bouchers » pi 
2-2. S’adresser pour les matches : 26b, boule 
vard de Grande-Bretagne. 5 
ARDENNES. — Comme nous vous l'av 
dit, le championnat ‘ardennais de « Spiro 
est en plein développement, sous la diréceti 
de Robert Fraiture, à Rencheux-Vielsalm 
Voiei les résultats des trois premières jour: 
nées (même remarque en ce qui con 
l'envoi des comptes-rendus que la seetio: 
l'Ourthè) : Rencheux-Sart : 1-10 ; Lierne 
Vielsalm : 2-0 ; Salm Château-Goronne : 8 
Goronne-Rencheux : 2-3; Salm Château-Vi 
salm : 2-0 ; Lierneux-Sart : 2-2; Sart-Goron 
9-0 ; Vielsalm Rencheux : 4-1; Lierneux: 
Salm Château : 0-1. Au chissement, après 
journées, Salm Château est en tête av 
points devant Sart 5 points, Lierneux 8 poi 
Vielsalm et Rencheux 2 points et Goromb 
© point. KIKEL 
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Le rentier Maes a été tué d’une ball 
à la poitrine devant la grille de sa vil 
Le meurtre remonte à dix heures (l 
soir. L'enquête de Flup s'arrête a 
deux voisins Françoir Ramus et-Loul 
Famas, la victime ayant pu, avant 
mort, tracer les lettres F et R. 
hésite entre les deux hommes. 

Pourrez-vous désigner le cou 
avant jeudi prochain ? 


SOLUTION DU PROBLEME | 
DE LA SEMAINE: DERNIERE. 


Flup a conclu au suicide. En eff 
le portefeuille se trouvant dans la} 
che intérieure droite du veston indiq 
que le mort était gaucher. Il a dl 
très bien pu se servir de la main & 
che pour se tirer une balle dans. 
tempe gauche. % 








DON BOSCO, AMI DES JEUNES 


RECEDE PAR 54 REPUIATION, D'ÉOXO DOSCO, J LAE VOUS PROMETS MA VISITE , EJOUA- LA, TE DEGEDE 
LONTINUE SON VOYAGE, TOULON, MAR + A DORE fS : 5 t ATTENDEZMOI EN PRIANT -PHIE DE LVO DONe BORD BONNE 
SEILLE AVIGNON L HP ; MARIE AUXILIATRICE UNE CONFERENCE SUR LA PATA- 

P- »i De GONIE; SES SAVANTS AUDITEURS 30 


ÉMERVEILLÉS.. TE SOS CURE DE Ca 
NAITRE À QUELLE SOURCE DBOLO A 
PUISE CEO DÉTAÏS Si NEUFS. 

ET TANT DE PREUSION// , 
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EN RËVE.. OUI, EN RÊVE .J'A à AINTENA 
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NOS MOTS CROISES 
Est D 


HORIZONTALEMENT : VERTICALEMENT : 


1. Célèbres chutes - du verbe 1. Habitants d’un pays nordique. 
avoir. — 2. Décorérent. — 8. Gre- —-2. Me rendrais - gros nuage. — 
nouilles vertes. — 4, À qui on rend re aie PS ape jrs que 
ve nr à ur +. LS à 7 vache - deux consonnes. — 5, Os de 

PRES R Pra ae VISE ESS DU isep = 1 oBt hé. en Grèce, — 

estimé du chien - que l’on apporte 6, Arrêter, maintenir - note. — 

en naissant. — 7. Incorruptibles. — 7, Longs fils employés en T. S. F. 

8. Possédée - titre que l’on donne — 8: Règle double - Met les grains 

aux rois. — 9, Dresser les nerfs sur dans les silos pour +5 + 22 868 be 

le dos d’un livre - note, — 10, Réu- = 9: Possessif - coup HSPaCRE: 

“ 10, — Petit mot marquant une con- 

PÉLLLELDL) FR nor - -point-cardinsl, dition — unité de mesure de volume 
.…. pour le bois de chauffage. 

Problème 199 ROVA. Solution du problème 198 
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f ALLO ALLO! ENVOYEZ D'URGENCE 
TOUS LES SOIGNEURS 
POUR LE REMPLAÇANT DE 
JiM NASTIC : | 


BR..R.R. 
SPIROY : 





EA (CHAINE D’ENTRAIDE DU C. S, A. 


Nous vous rappelons que par suite du manque de 
place, les avis d'échanges de livres et d'images ne sont 
Plus acceptés momentanément. Nous continuons à rece- 
voir les demandes de correspondants et nous mettons 
DIRECTEMENT en relation les lecteurs intéressés, 

CD95, commandant de section, cherche membres, 
La Docherie, : 

CD102 cherche en prêt films 34 ", Aviation, 
Marine et divers. Retour assuré en bon état et dans les 
45 jours. 
CD68 section marionnettes, cinéma, cherche local 
au centre de Verviers. 

pe Désiré Voisin a oublié de donner son adresse ; 
il nous est impossible dé lui répondre par courrier 
direct. 

" La Chaine d’Entraide fonctionne toujours et est à 
votre entière disposition pour tous renseignements 
concernant l’Aviation et la Marine, 


LES | 
Les 
Signaux 
EMPLOYÉ SEUL : us 
JE N’AÏ PLUS D'ERRE : Maritimes 
A VOUS POUVEZ PASSER 
À PRES DE MOI AVEC PRE- 
CAUTION. ve 





Imprimé en Belgique, aux Etablissements J, DUPUIS, Fils et Cie, 41, rue Destrée, Marcinelle, — R,. C, Charleroi 27514, 





LE LOOPING FST UNE moe Très 


sn DIM NASTIC EMPÉCHÉ SERA 
REMPLACÉ PAR LE NON MOINS 
CÉLÈBRE CHAMBION | 


"LA PUCE,. 


PARDON, M'DAME. 
VOULEZ -VOUS ME 


PRÊTER VOTRE 
| F BÂTON DE ROUGE 
Va P. LI 










LE LOOPING. ET LE TONNEAU 


# 
LA SEULE - PRÉCAUTION NDA£ , Esr.D£ 
pi ER. D'UNA VITESSF  SUPFISANTE 
Au DÉPART, POUR CELA, LE PILOT 
AMORCE TOUS SON. ACROBATIÉ - 
PAR UN PIQUÉ PRÉALABLE. 
LES GAZ SONT MIS À FOND, 
SEUL LE MANCHE À SALA: 
ENTRE 6N ACTION. 





LÉ TONNÉAY UM EST UNE \ 
ROTATION AUTOUR DE L'ARXAE Ge 

HORILONTAL. LE NE DE L'AVION 13 
LÉGÉREMENT REDRESSÉ , !L FAUT : 

INCLINER LE MANCHE COMPRAÂTEMENT D'UN CÔTÉ 

ON REDRESSE EN RAMENANT, LE MANCHE AU CENTRE Un 








PUBLICATION HEBDOMADAIRE 
5° Année, — N° 44. 
29 Octobre 1942. 


PAR MAUOMET, IL SE 
DÉFEND JIEN..MAi© 
ou” L'AURONE 


SURPRIS 





Ciel ! Qu'est- 
ce que ce 
bâtiment ? 


| Vous auriez pu me 
jeter une corde, / 
mes braves ! ? 


Capitaine, nous 
voudrions envoyer ‘4 
# dc ne puis, 
! m'en 

charger. 


Que PENSES TU ; 

DE CEcui. 1 À ? Les. nemons! 
LS NE POURRONT 
QUAND MÊIIE ALLER 









OUVERTE ! 





M2 7A/sOn ! 
= 


OuBL ES NOTRE 
S/TUATI/ON Etre 
NES7 PAS DU TOUT 
BRILLANTE! 


f 
L y A UNE | RIS QUONS-NOUS ! à : MALHEUREUE QUINA PU 
PAYER SA RANÇON _n 

SANS DOUTE. 
f 


C'est le Navire Fantôme ! 


Comment! vous ici, 
pilote ! Je vous 
croyais mangé par 

= les poissons ! 





N'y touchez 


pas ! Nous 
sommes 


[LL 







3 ,PASSONS DES 
L'AUTRE CÔTÉ 








Mon vieux Tir, Tv 


CON LE À 















_Je présenté, la semaine à 
- ée;. le- reportage’ sommaire: de. la. 
En tirée chaque mois à l'inten- 

n des A. d, $. Aujourd’hui, pro= 
cédant de la même manière, nos 
amis du Secrétariat feront plusieurs 
heureux parmi des abonnés en: attri- 
Buant un beau livre. à ceux. que 
_ vient de: désigner le hasard : Mar- 

_ @œæh Lambert, Villers-Poterie; Geor- 
_ ges Laurent, Aubange ; Joseph Mas- 
_ suy, Assesse ; Simone Cerisier, Fra- 
_  meries; Henri Duchêne, Corbion. 

| Vont-ils se plonger tout de suite 
_ dans la lecture ? Non. Toute affaire 


comme tout le monde, la statuette qui leur 
_ restituera à chaque instant la sympathique 
silhouette de Spirou et de son fidèle Spip. Ah! 
ces deux-là sont vraiment inséparables, et 
“vous - verrez que l’on dira un jour: « Voilà 
Spirou: et Spip », pour désigner deux person- 
nages que l'on voit toujours de compagnie, 

C'est dans ce sens, Alain Fabrice, que l’on 
répète souvent « Saint Roch et son chien ». 
Saint Roch fut longtemps invoqué contre la 
peste’; on l’a un peu négligé parce que l'hy- 
| giène à fait reculer ce fléau, mais il n’en 
_ reste pas moins un des héros les plus purs de 
la charité chrétienne. En 1315, âgé d’à peine 
 vingt-ans, il quitta Montpellier, sa ville natale, 
pour aller soigner les pestiférés en Italie. Il 
_ prit done l’habit du pèlerin, et c’est ainsi que 
| ses images nous le représentent, avec le bour- 
don ou long bâton, la gourde et la besace, 
Une plaie lui déchire la cuisse, souvenir des 
atteintes de la peste, contractée à Plaisance 
au chevet des malades, et dont il fut miracu- 
 Jeusement guéri, Quand ik revint chez lui, la 
guerre sévissait dans le pays, et le voyageur, 
pris pour un espion, fut mis dans un cachot 
_ où il mourut cinq ans plus tard, en 1327. Son 
| chien est parfois représenté tenant un pain 
dans la gueule en mémoire de la miche que 
le brave mâtin apportait chaque jour à son 
_ maître, assure la tradition, tandis qu’il se 
_tenait.dans la solitude. Ce dernier trait est évi- 

 demment une légende; il a d’ailleurs peu 
| d'importance. L'essentiel est que l’exemple du 
bon saint Roch suscita d’autres dévouements, 
_ et que la Confrérie qui porta son nom soula- 
gea bien des misères pendant les épidémies 
_ meurtrières du XIVe siècle. 

I! serait difficile, Futur Toubib 932, de te 
_rétracer ici toutes les grandes épidémies qui 
ont ravagé l’Europe au cours des âges. La 
première dont parlent les historiens est la 
_ peste d'Athènes, vers le Ve siècle avant J. €. 
Venant d'Orient, le mal passa en Egypte, en 
e et en Italie. La peste d'Orient tua aux 
le et XVIe siècles plus de cent millions 
d'hommes en Europe, et un: pape fut parmi ses 
premières victimes, L'impression était profonde 
tas les gens du peuple, mais les religieux, 
particulier les caïmes, continuaient à se 
sacrer au service des malades et des mou- 
Lars avec le plus grand calme: Un écrivain, 
Henri Bohic, ne cessa: pas d'écrire l'ouvrage 
de droit qu’il avait comméeneé : au contraire, 
hâfa, de crainte d’être prévenu par la 
Par contre, la: masse était frappée de 
ur; on se livrait aux plaisirs pour pro- 

r des derniers jours qu'il restait à vivre, 
Triste spectacle... 
» Les médecins étaient du reste impuissants 
parce qu’un Pasteur n'était pas encore venu 
les éclairer en découvrant les microbes, et les 
mesures les plus élémentaires d'hygiène étaient 
ignorées, À présent, nous savons à quoi-nous 





































































daction et Administration de « Spirou » : 





_ cessante, ils vont au plus vite commander, 


















en tehir, et c’est pourquoi, en 1918, il n’y a 
pas eu plus de victimes de ce.qu’on a appelé 
la « grippe espagnole ». 

Brrr… Tout cela n’est pas très gai, ne trau- 
vez-vous pas? L'allusion m’amène à répondre 
à la question d’Œil d'Epervier 7589 : « Com- 
ment devient-on pharmacien ? » Les potards, 
comme on dit familièrement, commencent par 
les humanités classiques ; après quoi, ils sui- 
vent les cours. d'université pour obtenir le 
diplôme qui leur permet de détailler les poi- 
sons sur ordonnance du médecin. Il est très 
difficile pour le profane de calculer la valeur 
réelle des fournitures des pharmaciens et de 
là ‘vient l'expression « compte d’apothicaire » 
pour désigner des comptes embrouillés et sur- 
tout exagérés, le nom d'apothicaire désignant 
sans: ironie les pharmaciens d'autrefois : l’au- 
teur Brillat-Savarin nous apprend que sous 
Louis IV, ils étaient seuls à vendre du sucre. 

On raconte qu'un potard venait de se marier 
et. avait installé sa femme à la caisse. Peu 
habituée à ce nouveau métier, elle se trompa: 
« Oh! dit-elle à son mari, au lieu de retenir 
8,50 francs, j'aï rendu cette somme sur lés 
dix francs que le client m'a donnés. » Le ‘phar- 
macien réfléchit un instant : « Il a° donc payé 
trente sous, Ce n’est rien, il reste un france de: 
bénéfice ! » Disons tout de suite que c’est une 
anecdote, Sinon, le phärmacien serait capable 
de donner une bonne purge à Fantasio, quand 
il irait renouveler sa potion pour la gorge. 

Vous savez que notre étourdi s’est mis en 


tête de devenir un grand chanteur. Cette voca-. 


tion lui est venue d’un malentendu : hésitant 
entre l’art vocal et la peinture, il consulta un 
critique qui lui conseilla chaudement de chan- 
ter. « Vous l'avez donc déjà entendu? » 
demanda quelqu'un. « Non, mais j'ai vu ses 
tableaux ! » 

« C’est un odieux mensonge ! » proteste Fan- 
tasio. Eh ! mettons que c’est une fable et n’en 
parlons plus, si ce n’est pour dire à Triangle 
Isocèle qu'il n’y a pas toujours de différence 
bien nette entre l’apologue et la fable : le pre- 
mier contient une conclusion morale, comme 
la parabole, d'ordinaire plus vraisemblable, 
tandis que la fable, qui fait parler bêtes et 
choses, ne nous don: pas chaque fois une 
leçon. Pourtant, celles de La Fontaine sont des 
exemples bien utiles à ceux qui se les rap- 
pellent, Je n’en citerai aucune, parce qu'elles 
sont trop connues de tous ceux qui vont én 
classe. En revanche, en voici une attribuée à 
Proudhon : 


Un rustre en son buffet avait mis un fromage 
Lorsque par une fente il aperçoit un rat ; 
Vite il y fait entrer son chat, 
Afin d'empêcher le dommage ; 
Mais notre minet aux aguets 
Mangea le rat d’abord et le fromage après. 


Ceci me suggère une- récréation pour les 


cœur avec son fidèle Spip. 


Vous la recevrez franco contre 25 francs que vous pouvéz : 
a) virer au C. C. P. 3621.59, de la Maison Dupuis, Fils & Cie, 
Marcinelle ; b) nous envoyer en billets, 41, 


Marcinelle. 





Tous les À. d. S. 


travail, 
familiale. 
Et ce sera l'occasion de 


R. Coley, 1, avenue Gambetta, Paris XXe, 





Le Fureteur Vous:-avait: promis une surprise, Le Fureteur tient 
parole et vous présente une statuette haute de 20 cm. chef- 
d'œuvre de notre ami JIJE, représentant notre Espiègle au grand . 


tous les Spiroutistes voudront posséder cette 
œuvre d'art, souvenir durable, pour en orner soit leur table de 
soit la cheminée de leur chambre ou de la cuisine 


‘répéter une fois de plus : 


SPIROU AMI... PARTOUT... TOUJOURS ! 


N. B. — Les commandes seront expédiées dans l’ordre de récep- 
tion, et jusqu'à épuisement du stock, qui est limité. 


membres de nos sections, un jour 
de pluie : on se constitue en tribunal, 
avec juge, procureur soutenant l'ac- 
cusation et avocat défendant la cause 
du chat. Un peu d'imagination, et il 
a de quoi passer une heure.de fou 
, surtout si le public intervient 
dans: le débat, les uns demandant 
l'acquittement, les autres réclamant 
la peine de mort. 

Dans la vie réelle, ce n’est pas 
seulement au Palais de Justice que 
les assistants n’ont que le droit de 
se taire (et encore devrait-on le leur 
retirer !) et un lecteur anversois à 
la signature illisible comprendra le sens d’une 
pancarte affichée dans des cafés de Wallonie 
quand je lui aurai traduit: « Les rwêtants 
n'ont rin à dire » par « Ceux qui regardent 
sont priés de se taire ». Cette précaution est 
prise pour éviter les querelles, les consomma- 
teurs s'abstenant alors de critiquer les habi- 
tués qui font une partie de cartes sous leurs 
yeux. Si l'on reproche à celui qui a perdu 
d’avoir abattu telle ou telle carte qu'il aurait 
dû garder, il s'irrite aisément, étant déjà 
énervé par sa défaite, et c’est ainsi que la dis- 
cussion risque de dégénérer en bataïlle:.… 

Lorsqu'on joue gros jeu, l'usage veut que ce 
soit le perdant qui arrête la partie, mais ce 
n'est pas obligatoire, et parfois, le gagnant se 
retire on dit alors qu'il fait Charlemagne, 
cet empereur n'ayant rien lâché de ses conqué- 
tes jusqu’à sa mort. Si je ne me trompe, Petit 
Castor 30738, la statue du souverain à JLiége 
date de 1905, année de l'Exposition. Je n'en 
suis cependant pas absolument certain, et je 
publierai volontiers la rectification que m'’en- 
verra, éventuellement, un copain de la Cité 
Ardente. De même; je serai reconnaissant à 
l'amateur de cinéma qui m'indiquera, à l'in- 
tention de Jacques C. A. S. 7242, le titre du 
morceau qui ressemble à l’Ave- Maria: de Gou- 
nod et qui revient dans le film « Nuit de 
Décembre », à la façon d’un leitmotiv. On 
appelle ainsi, Mélomane Enragé, un thème, 
une phrase musicale qui se répète, tantôt au 
premier plan, tantôt en sourdine, en quelque 
sorte à l'arrière-plan, Le mot vient de l’alle- 
mand et signifie conducteur. C'est comme le 
rappel de l'idée qui a inspiré le compositeur. 

Nous aussi, nous avons notre leitmotiv, que 
je retrouve dans toutes vos lettres, adressées 41, 
rue Destrée, à Marcinelle. Ce leitmotiv, vous le 
répéterez avec une ardeur sans cesse renouve- 
lée : Spirou ami... partout... toujours ! 


LE FURETEUR. 








VOYEZ-VOUS LES. ERREURS ? 


Fantasio, distrait comme toujours, a oublié 
de nous apporter son article hebdomadaire. 
Vous ne devrez cependant pas attendre jeudi 
prochain pour lire la correction de ses derniers 

COMMENTAIRES 

Si Bias, qui enseignait la ro non 
dans une université, mais à tous ceux qui vou- 
laient l'écouter, est un des sept Sages de la 
Grèce, ce n’est pas à cause de sa réponse, mais 
en souvenir de son érudition. Lorsqu'il répon- 
dit aux fuyards : « Je porte toute ma fortune 
avec moi » alors qu’il n’avait pas. de bagages, 
il voulait dire que la sagesse représentait tous 
ses biens et qu’il méprisait les richesses. Ajou- 
tons qu'il ne pouvait emporter aucun écrit de 
Socrate, celui-ci ayant vécu environ deux cents 
ans plus tard. Enfin, la robe des Grécs ne com-! 
portait pas de poches. 



















rue Destrée, à 





















41, rue Destrée, Marcinelle- Charleroi, — Abonn. Belg. 1 an: 45 fr. ; 6 m,: 23 fr. ; 3 m.: 12 fr. 
, P, Bruxelles 3621.59, de J. DUPUIS, Fils ’et Cie, — Pour la France : 1 an: 0 fr. ; 5 6 m.: 35 fr.; 3 m.i 18 fr. C, C. P, Paris 140967, de 
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DEUX RAFALES ,L'ÉPERVIER BLE 






TOUCHE AVEC UNE GRIMALE 
DE DOULEUR, LE COMMANDANT 
PORTE LA MAIN À L'ÉPAULE 
ET LA RETIRE COUVERTE 
| DE SANG. :: 









QUI OUI, MAIS SAPRIST 
JE ME DEMANDE OÙ A 
BIEN PU PASSER … 


DANS LASOIRÉE. L'HOMME 
DE VIGIE LANCE UN APPEL. 





Mes chers amis, 


Déjà le club se réorganise et ses activités, un 
moment ébranlées par l'impossibilité de faire 
paraître « L’Envol », reprennent de plus belle. 

J'ai reçu de vous des lettres encourageantes, 
des lettres qui montrent l'intérêt que vous por- 
tez à la cause de la petite aviation et la réelle 
sympathie que vous avez pour notre club, 

La spontanéité des preuves multiples d'amitié 
et de dévouement qui se dégage de ces missi- 
ves nous a profondément touchés et nous 
encourage à reprendre sans tarder tous nos 
projets. Le C. S. À., plus uni que jamais, repart 
le front haut vers le nouvelles destinées, 

Avant de mettre au point une formule nou- 
velle qui pourra satisfaire les plus exigeants, 


LA MITRAILLEUSE CONTINUE À TIRER, ATRAVERS LACLOIBON. ENTRE 
U SE LÈVE PRESTEMENT 











PENDANT CE TEMPS, LA 
FIGURE CRISPÉE PAR UNE 
INQUIÉTUDE PROFONDE , 

LARSEN FOUILLE -FÉBRILE 
MENT DERRIÈRE DES CAISSE 














LA GLACE EST BRISÉE. 
LE CANON DE'CHANSON 
D'AVRIL" SON REVOLVER 
9 ALLONGE ET CRACHE 
AVEC FRACAS UNE 
FLAMME POURPRE . 


PARFAIT/IL N'À PAS L'AIR ‘: 
D'APPRÉCIER LE CADEAU, 
LE FRÈRE /LE VOILÀ QUI 
FILE PAR L'ECOUTILLE SANS 
DEMANDER SON RESTE . 


Rae 






LE VOILA ///OUF/JAI EU 
UNE PEUR TERRIBLE ‘ 

JE NE FROUVAIS PLUS, 

LÉ PANIER AVEC LES 
BOUTEILLES DE VIN BLAI 
QUE JAI EMPRUNTÉES 

À LA CAVE PERSONNELLE 


















REGARDE / SOUS LESAILES, LE 
TRIANGLE DARGENT. CA FAIT PLAISIR 


DANS UN GRONDEMENT ASSOUR- 
DISSANT, L'APPAREIL FONCE SUR 
LE CARGO QU'IL SURVOLE À 


AU NORD-OUEST, IL DISPARAÎT 
BIENTÔT À L'HORIZON. 


nous vous rappelons que le service « Courrier 
Direct » est toujours à votre disposition 
Nous avons pris nos précautions pour que 
cette activité du C. S. A. rende chaque jour 
plus de services à nos membres. Le délai de 
réponse est maintenant raccourci au minimum 
et ne dépasse qu’exceptionnellement huit jours. 
Vous pouvez l'utiliser pour demander tous 
renseignements concernant l'aviation, la marine 
et les modèles réduits. C'est également par 
Courrier Direct que vous pouvez nous deman- 
der l’adresse d'un correspondant habitant n'im- 
porte où en Belgique ou dans le. Nord de la 
France, et dont les goûts, les aspirations, la 
profession ou les études concordent avec les 
vôtres, Le courrier direct facilitera aussi dans 
une large mesure la constitution des escadrilles 
et des centrales. En un mot, il constituera le 
prolongement logique de la rubrique que le 
manque de place nous a obligés de concentrer 
à l'extrême limite, Le Courrier Direct me per- 


mettra en outre de vous connaître davantage & 


et de mieux deviner vos désirs, La chronique 


d'aviation et de marine se conformera dans. la 


mesure du possible à ces derniers pour être 
chaque semaine lue avec plus d'intérêt, Pour 
utiliser ce courrier, nous vous demandons sis 
plement de joindre à chacune de vos lettres un 
timbre pour la réponse et de ne pas poser plus 
de quatre questions à la fois. Il ne sera pas 
répondu non.plus aux demandes de caractéris: 
tiques d’avions belligérants. À part ces petites 
restrictions, le Courrier Direct est à votre dis: 
position pour. tout ce qu'il vous plaira de lui 


demander, 
Georges CEL, 
++. * 


}æ Voir en dernière page: le Message du 
C. S$. A., le Cours du Chef-Pilote, et les 
Signaux Maritimes. 


L 











Cavalier Rouge 
est. mort. Et 








CAVALIER ROUGE 


Soudain, un coup de feu 


éclate. Une balle traverse le Couche-toi, 
chapeau de Cavalier Rouge... Billi Nous som- & 


Continue. à 





mes une cible 
trop facile 1 









A molf le second1 À tirer, BH ! { Ca ne pourra durer, 

Le bétail sera 4 C'est de la A Je n’æi pas beaucoup 

Fe bônne de cartouches ! 
nous! besogne ! 










Je les prendrai par 
derrière. Ce sera une 
bonne surprise ! 


de un ! 






| Pourvu que 
cèe rocs ne 
L'cèdent : pas L.… 





vos 
ARMES ! 


Hein ! Quoi! 
LU n'est pas 
mort ? 










on,. mon vieux ! 
l vit: plus que 
famais ! 


LA NAVIGATION (suite) 


Les navigateurs à voile ne pu- 
rent dès le début utiliser com- 
plètement la force du vent, Ce- 
lui-ci; en effet, ne rendait d’ap- 
préciables services que lorsqu'il 
soufflait dans la direction choisie 
comme ligne de route. Pour se 
rendre maîtres de cet élément 
moteur, les marins modifièrent 
la répartition de la forme de la 
voilure et ajoutèrent sous la co- 
que une quille pesante. Par son 
poids, celle-ci empêche l’embar- 
cation de chavirer lorsque le 
vent souffle de travers dans les 


46 A SUIVRE 


— = MARINE = — 


voiles, Mais sa forme a aussi son 
importance. Examinez le croquis 
2 ci-contre et ceux parus dans 
le n° 18, 1942. Vue de face, ls 
quille ne présente qu’une sur- 
face réduite et nuit très peu à 
l'avancement du navire, De pro- 
fil, au contraire, elle à une sur+ 
face appréciable et constitue un 
véritable frein aux  déplace- 
ments transversaux du navire, 
Pour cette raison, quand un 
yacht navigue « grand largue » 
ou « largue » (voir n° 40), quoi- 
que poussé par le vent, il ne 
suit pas la direction de celui-ci. 


(A suivre). 


: Ta Gernière heure 











Un nouveau chef de section 
dans ie Centre. 


Notre excellent camarade Frans Dubois, 
qui avait assumé avec brio les fonctions 
de chef de section dans le Centre, vient 
de nous adresser sa démission. 11 va démé- 
nager et habiter Liége où l’appellent ses 
études. Le Centre avait été bien repré- 
senté l'année dernière dans le champion- 
mat de « Spirou ». L'équipe de Famiileu- 
reux, dont Frans Dubois était d’ailleurs 
le gardien de but et le capitaine, s'était 
classée en finale du championnat natio- 
nal de « Spirou », où elle fut battue de 
justesse par Templeuve, la première for- 
mation à avoir donné son nom au cham- 
pionnat de « Spirou ». 

Le successeur de Frans Dubois est déjà 
désigné. C’est un bon A. d. S. qui parti- 
cipa activement au championnat de lan 
dernier. Il s'agit d'Henri Lamarche, 27, 
rue du Moulin, à La Louvière. Les équipes 
du Centre, de Charleroi et de la région 
Braine-Soignies sont priées de s'adresser 
d'urgence chez lui pour participer à l'éli- 
minatoire régionale du championnat de 
« Spirou ». 


Les avis sportifs. 

Bracquegnies. — Une équipe de foot- 
ball est formée parmi les A. d. S de 
Bracquegnies, Elle comprend: B.) Bar- 
bier ; Ar.) Jettner et Florentin ; D.) Bkik, 
Caufriez et Albatini ; Av.) Forton, Mar- 
chette, Fonder, Charlez et Toussaint. Pour 
conclure des matches, s'adresser à Willy 
Fonder, 77, rue de l'Indépendance. Comme 
cette équipe voudrait participer aw cham- 
pionnat de « Spirou » et qu'on ne parle 
pas beaucoup du championnat régional 
du Centre pour le moment, peut-être 
Willy Fonder se décidera-t-il à prendre 
la direction du mouvement. Car, comme 
nous l’avons déjà écrit, en février, quand 


il s'agira de désigner les huît équipes qui 


disputeront la finale du championnat de 
« Spirou »-aux.frais du: journal, on pren- 
dra -les huit formations: les plus actives, 
sans distinction de région. 

Thon-Samson, — Une équipe de jeu de 
balle sera formée la saison. prochaine 
par les A. d: S. de l'endroit. Ceux qui 
voudraient quelques précisions peuvent 
‘s'adresser à Fernand Forthomme, 17, rue 
de Mosseron, 

Han-sur-Lesse; — Une section d'A. d. S, 








7 qui comprend déjà 15 inscrits, vient d'être 


formée à l'initiative de J.-M. Charlier, 
rue de la Victoire, à Han-sur-Lesse, Elle 
compte notamment mettre sur pied une 
équipe de football qui pourrait rencontrer 
ses voisines dé Jemelle, etc... Ecrire au 
plus tôt, pour conclure: des matches, à 
Padresse précitée, 


L'activité 
des sections sportives. 


Clabecq. — L'équipe des A. d. S. a joué 
à.la balle contre Vraimont. et à gagné par 
10-8. Ce résultat nous est envoyé par 
Marius Piron, Hameau du 45, n° 60b. 

Soignies: — L'équipe des A. d. S de 
Neufville a joué contre les A. d. 5 de 
Montignies-lez-Lens. Soignies-Neufville a 
gagné par 5-0. Voici la composition de 
l'équipe victorieuse : B.) André; Ar.) 
Minon et Delmoitié; D.) Scoflaire, 
Minon Jacques et Culquin; Av.) Vain- 
cart, Delahe, Mebrette, Degreve et X. 

‘Au repos, le score était de 2-0. L'équipe 
de Soignies désire jouer le championnat 
du Centre des A. d. S. Avis à Bracque- 
gnies et aux autres formations de la 
région. S’adresser à Jacques Minon, à 
Neufville-Soignies. d 

Taviers. — Plusieurs luttes ont déjà été 
jouées par l'équipe de jeu de balle de 
Taviers. Malheureusement, les résultats 
ne nous ont pas. été communiqués aussi- 
tôt. Disons toutefois que l’équipe com- 
prend : C.) Guyot Relekom ; P. M) 
Lefèvre: G. M.) Viroux ; F.) Mathy. On 


peut s'adresser pour tout renseignement: 
chez Roger Guyot, 46, rue de la Gare, à: 


Taviers (Namur). Il est évidemment trop 
tard pour jouer à la balle cette saison, 
mais nos-camarades joueront sans doute 
au football cet hiver. 

Bruxelles, — L'équipe de football du 
Stuyvenberg a battu Etterbeek par 4-0. 
Stuyvenberg alignait : B.) Hassart; Ar.) 
Cool et Michiels; D.) Pion, Delcroix et 
Demol; Av.) Smets, Derhaes, Desmedt, 
Darlen et Vandenhil. < 

Au début de la première mi-temps, 
Etterbeek eut le meilleur, mais Stuyven- 
berg, sur échappade, marqua le premier 
but. Dès lors, le match s’équilibra 2t, au 
repos, Stuyvenberg menait par 1-0. Le 


match avait à peine repris que Desmedt. 


marqua le second but. La partie se pour- 
suivit, très attrayante, jusqu'à un qua 

d'heure de’ la fin. À ce moment, Stuyven- 
berg se déehaîina vraiment et: maïqua 


deux nouveaux buts, portant le score à. 


4-0: Desmedt est spécialement à citer, 
ainsi que le keeper. 

Pour conclure des matches avec Stuy- 
venberg, s'adresser à René Smets, 77, 
avenue Houba, à Bruxelles II. 
.Er!isœul, — L'équipe des A. d:S. d'Erbi- 
sœu!,. dont le correspondant est Roger 
Lhoir, rue des Princes, avait été invitée 
par Herchies à un match amical. Erbi- 
sœul alignant plusieurs réserves, fut battu 
par 4-3. Un match-revanche fut décidé, 
et Erbisœul l'emporta cette fois par 3-2. 
Mercier, Gras, Mahieu, Mauray furent les: 
meilleurs. A Herchies, il faut 1 


Chanoine, Cloquette et Colin, Voici les 


A. d. S. alignés de part et d’autre : 


rt nous offre wa beau champion pou 


. Erbisœul : B.) Lequeux:; Ar.) Del 
M. et R.: D.) Legrand, Desmedbt | 
cier.;: Av.) Lhoir; Mauroy, Gras, D 
et Lacroix. Ë 

Herchies : B:) Chanoïne ; Ar.) Colin 
Dupont ; D.) Malray, Gilgean et Lho 
Av.) Demarbaix, Cloquette, Delruelle 
Malray M. et Dessilly, : : 1 3 

Arbitre : Ernest Grumeau. 


Un'gros succès 
pour le championnat bruxellois : 
des À. d. S.- 


Notre ami Robert Defort, 16, rue de 
l'Egalité, -à Etterbeek-Bruxelles, nous! 
pousse un véritable cri de tfiomphe LE 
championnat des A. d. S. Bruxellois 
connu um succès merveilleux. 
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Quinæ 
équipes se sont inscrites afin de disputel 
cette joute éliminatoire. Ees -meilleur$ 
seront retenus en février prochain poul 
jouer aux frais du journal les finales 
nationales de « Spirou ». Voici les pres 
miers résultats de cette compétition : 
U. S. J. Etterbeek-Stuyvenberg : 0-4 
Marollien-Spirou B. F. C.: 9-2; R: A. 0; 
Evere-Marollien II : remis ; ©. N: D: Giles 
U. S. Etterbeek B.: remis; 
Sportif-Sava : 0-2; National  Star-Fol 
Equipe Saint-Gilles: 0-4; O. O. Saint: 
Gillois-S. C. S. Saint-Gillois: remis 
Centenaire-Sporting : bye. Éter 
Nous attirons cependant l'attention d 
notre ami Defort sur un point : il désire 
faire jouer des. matches aller et retours 
Cela va prendre 28 journées. Or, il fau 
désigner le champion de « Spirou » pour 
février, afin: qu'il puisse participer “aux 
finales nationales. Ne ferait-on pas mieux 
de ne pas jouer en aller et retour ‘afil 
d'écourter la compétition qui ne sera pas 
terminée pour février, d'autant plus que” 
la première journée il y a eu plusieurs” 
matches remis ? ds i 
Formules de championnat. 
Rappelons d'ailleurs que la formule de 
championnats de « Spirou >» est fa 


Dans chaque région, chacun s’orgai 
comme il l'entend, du moment que l0 























février: A ce moment, nous choisirons 1 
huit équipes qui ont manifesté le plu 
d'activité, d'après les rapports qui nou 
seront parvenus (et qui doivent étre 
envoyés le plus souvent possible à Kiki 
par les capitaines d'équipes et les chefs 
de section). D'ici là, vous êtes libres 
jouez le plus possible, et surtout, faites 
nous part de vos résultats et de la march 
de vos sections. 1: 
KIRI. 


Le poète, — Que pensez-vous de -m ù 
dernier poème ? ACC 


L'éditeur. — Je suis très heureux 4 
savoir que c'est le dernier. À 


Flup soupçonne Lapince de fait 
partie d’une bande de filous. Il lé 
surprend au moment où il reçoit 
un message, 4 

Pouvez-vous en reconstituer 
texte ? g 

CRE 


SOLUTION DU PROBLEME 
PARU LA SEMAINE DERNIERE 
François Ramus 

Le coupable est un familier del 


victime, car celle-ci allait lui ouvri 
à dix heures du soir. : 


Si Louis Famas était le coupah 
Fes armee aurait tracé L. F, 0 


Si les deux étaient coupables, 
aurait mis F, + KR, 


“elle 
5 
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Æ==———— DON BOSCO, AMI DES JEUNES 


: OUOiT VOUS SORTE TL... À 11 ,TRUHEURES DU} | IL FAUT QUE J'ALLE AUCME-| {.. C'ESTD RAGONNABEENOVONS . LA VERITE, OYEZ COURAGEUX, 
1500... APRÈS JOURNÉ ÉDVISANTE | DÈCE PENT MALADE..| JSONGEZ A VOIRE 9ANIE...LE NSIEUR VOIRE. ENFANT 
pr : Safe 1 |Doctur..#ON ,ILEST PARMI NE PASSERA PAS LANUI 
MAÏS,NE POUVEZ-VOUS crRReEE 

REMETRE À DEMAIN 


kr LE 










CE PAUVRE DON LEMOYNE ,IL S EST NT. j ..f AHT... DOCTEUR.NOTRE 
DORMI AT ATTENDRE à DON D09(0... ET ENFANT LAFIEVRE 


A, VA MIEUX... 
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NOS MOTS CROISES 








£ . 
& HORIZONTALEMENT : VERTICALEMENT : % [S 
1. Qui charme, — 2. Ancienne 1. Qui sert à élever, — 2. “Action 3 Le 
pièce de monnaie - greffa une de nommer à un emploi — 3 
| | ente. — $. Prénom masculin - tria- % Eproufer une chaleur excessive. À rs. 
à + — 4. Organe de la graine par où 
— "4 : { B h e, e .: A 
ges: ee Changera PRE _ entrent les sucs nourriciers - mé- s 
E parlant Po NE me 7 a se lange confus de son. — 5. Fils de E] 
SON. — 9. Animal (Ctu - er 10 Jacob - fluite-mécessaire à la vie. 
& cri du lion. — 6. Possessif - petit —16,/Poison.— 7. Pesson - usages -  #T1[NITIEIGIRIE R 
| | chien. — 7. Sorte de phoque - un genre de lenlilles. — 8. (Tu) mets 8 [E[UIE R. [ST RE 
E des fils de Noé. — 8. Voyelle dou- €n colère = woyélle double. — = = 
blée vase —:9Viande éuite an 2 … — x 2 qui satisfait  -? [NIEÏRIVIERR] LA! 
6 pesoin, — 40, $ : cages P 
four - qui-a les couleurs de l’arc- Le ES f Le à RE "[SIE IA IN|C|E] E[SIT 
s à claire-voie pour une poule et ses 
en-ciel.. — 10, Pronom personnel - poussins. 
res : , 5 
bruits de cloche donnant l'alarme. ROVA. Solution du probléme 49 
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Cesr ssacr BE FAIT, " ALORS MOUS N'EN AVONS 
BEAU NEST PAS PEUT. ÊTRE PAS PIN) 


SUR LA LISTE À] 





TON GAUCHE , LA 
PUCE, TA DRO:- 
TE ! TON GAUCHE 
TON. !/!! 


ss: 

















ADIEU. Tous Nos | | AU VOLEUR ? 
ESPOIRS /!/.., 


au vorEuR / } 





VOILÀ TON) 





80 AGE | IL EST VRAIMENT ” NOUS FÉRONS ENCOS 
FÊTICHE : Dee 2 Fe FORMIDABLE !/ | 
, 
À LE -Toi / GROPOIN ? 


X RE MEUX LA PROCHAI 
« 





LORSQUE LA . VITÉSSE EST POUR SORTIR DE LA VR! 


EMPLOYÉ SEUL ! 


. 
MES MACHINES SONT A 
TOUTE VITESSE EN 

à] 
ARRIÈRE, 





PUBLICATION HEBDOMADAIRE 
5‘ Année. — N° 45, 
5 Novembre 1942. 


EST 5 1 ; Ci 
LE ss ÉTRE Et r JAMAIS JE N'AURAIS DO TAMENER ici , 


ATLAS. | PI C'ÉTAIT FOU DE VENIR DANS CE PANO , 9ANS 

ee — GUIDE …. SANS ESCOQTE … SANS MÊME 
M'INFOQMER AUPRES DES AUTORITES | 
SUR LES DANGERS Doisifieo... 


DIS DONC, L'ARGI.. HEIN. 
AH / ZOT /. CEST UN 
SOURD: MUET... S dr 


OÙ SOMMES Nous ?.NOÏLÀ CE ; k AE 
QUE JA VOUDRAIS SANOÏR.. peur LE 


k 





\ 
Scribus est un 
monstre ! Don- 


De mon père ! ) D pe La première 
Donnez-la vite ! trs lettre de mon 
“a pêre ! 


rade, Gela se 


paiera ! 








7 27 ES RTE 
UF Ça ME Fair PLAISIR 

DE REPRENDRE MON }) 
ANCIEN NE 
\ PELURE ?! 
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Z Au MILIEU DE LA CAVE 5E \)/||/ 
TROUVE UNE SORTE DE PUITS, /\ 
. UN COURANT D'AÏR 3 EN ll 
Ecnarre, Donc ie y 4 une /,}}}}}l| 
FSSUE + ARTE 


F7 TONDU, J 
Surs.wmoi! 

























ae te mi) Il 
EUR 
il 








Vous ne 

la lirez 

jamais ! 
_— 


doivent garder 
secret ! 


& Scribus arraché la lettre 
des mains du capitaine... 








ntoine, dans quel 

FA monde 

: fantastique 

sommes-nous 
Tombés ! 
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€ 3€ RISQUE 

PAS VITE, VISITE R/EN M: DE CA 
À raison. Vois 311 m'y AJPOUSSIERE EN QUANTITE,,, 


RONT E 
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ppel pot commen- 
F Dénétez donc'votre adresse sur 
Lies lettres que vous envoyez 41, rue 
Destrée, à Marcinelle, à Kiki, à 
Georges Cel, au secrétaire du club 
des À, d, S. ou-à. moi-même, Evi- 
: ent, il-est toujours à conseil- 
È e l'indiquer sur l'enveloppe, 
& , dans tous les grands bureaux, 
le courrier est ouvert en série, et 
i l'adresse du correspondant ne se 
ve pas sur la lettre. elle-même, 
cette omission risque de eréer des 
difficultés, En particulier, inscrivez 
lisiblement le numéro de votre mai- 
son ; nous gagnerons du temps à ne plus nous 
mander si c'est un 3 ou un 9, un 5 ou un 
.un 8 ou un 0. Certains copains indiquent 
ien nom, rue et numéro; mais oublient d’ajou- 
“ter la localité. D'autressenfin écrivent « date 
de la poste », comme 1 s'agissait d’une cir- 
culaire ou d’un prospectus de rémouleur ! 
Tout cela met Fantasio en joie : notre étourdi 
ést toujours heureux de trouver des gens plus 
"distraits que lui: Ne lui donnez donc pas un 
prétexte à ne pas se corriger! La plupart des 
es=anonymes vont au panier en droite 
digne : pouah ! Elles dénoncent en général un 
camarade, accusé ,de manquer aux prescrip- 
tions du Code d'Honneur ! Eternelle question de 
‘a paille et de la poutre, le cafard oubliant 
uen se cachant derrière l'anonymat, il ne 
ait güère preuve de franchise lui-même. 
Ce n’est pas pour toi que j'écris cela, brave 
“lecteur qui me demandes sans signertle nom de 
lamiral commandant le « Normandie ». Ce 
transatlantique ultra-moderne n’appartenait pas 
à la flotte de guerre, mais à la marine mar- 
! chande française, De plus, un amiral ne com- 
| mande pas une seule unité; en France, son 
grade est le plus élevé de la flotte; le vice- 
amiral a le même rang que le général de divi- 
sion, et le contre-amiral est le correspondant 
dû général de brigade. Le nom vient de l'arabe 
amir al bahr, chef de la mer, la dernière syl- 
labe étant tombée. C'est aux Arabes, en 
effet, que saint. Louis, roi de France, emprunta 
l'idée de confier les forces navales, à un seul 
ommandant, De 1322 à 1830, il y eut même en 
France un grand amiral, dignité plutôt hono- 
Es Napoléon la conféra en 1804, à Murat, 
Débu-frère, avant de faire de lui, en 1808, 
av roi de Naples, en remplacement de son frère 
Joseph, à qui 11 donnait la couronne d’Espagne, 
Lorsque l'Empereur dut abdiquer, en 1814, 
à la suite de ses campagnes de Russie et d’Alle- 
magne, il régentait ainsi une partie de l’Europe, 
ayant habilement placé des membres de sa 
famille sur les trônes d'autres pays, Hollande, 
Westphalie, et s'étant fait proclamer protec- 
| teur de la Confédération du Rhin. Tandis qu'il 
était exilé à l’île d'Elbe, le roi Louis XVIII 
Signait le traité de Paris qui ramenaït la France 
_ à ses limites de 1792, mais après la eampagne 
“des Cent-Jours, terminée à Waterloo, un second 
traité de Paris réduisit la France, en 1815, aux 
* frontières. de 1789, ce qui lui enlevait toutes 
es conquêtes de la Révolution et de l'Empire, 
a Belgique entre autres. 
A cette époque, on connaissait déjà le coton 
épuis longtemps, puisque Hérodote, auteur 
meéien, en parle déjà. Mais on ne le cultivait 
pas autant que de nos jours: en Egypte, aux 
Indes, en Amérique. et ailleurs, Quant à la 
laine elle est produite là où l'on élève des 
_ moutons, c’est-à-dire un peu partout ‘sur la 
“surface du ‘#globe, l'Australie étant un pays 
“exportateur par “excellence, à cause de ses 
innombrables troupeaux. 
Le même copain souhaite connaître — je me 
demande un peu pourquoi — le nom des rois 
du Pérou, du Brésil, du Chili et de la Chine. 
“Pas de chance, mon vieux, Ces nations sont 
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toutes des républiques depuis belle lurette ! Les 
mandarins sont de hauts fonctionnaires chinois, 
et c’est Jean-Jacques Rousseau qui a rendu 
populaire l'expression : « Faut-il tuer le man- 
darin ? » Il posait la question. suivante : « S'il 
vous suffisait de pousser un bouton pour met- 
tre à mort un. mandarin dont vous ne savez 
rien, et pour hériter de ses biens, supposés 
immenses, lé feriez-vous ? » Ai-je besoin de 
demander aux A. d. S., aux Spiroutistes, et à 
tous mes lecteurs en général, quelle attitude ils 
adopteraient ? Nous respectons la vie humaine, 
et nous ne nous reconnaîtrions pas le droit de 
prendre celle d'un inconnu pour nous enrichir. 

« Tout de même, soupire Fantasio, si le man- 
darin était vieux et souffrait beaucoup d'une 
maladie inguérissable ? » Sans le savoir, notre 
étourdi pose le problème de l'euthanasie, ou 
mort sans souffrance. Certains prétendent que 
le docteur a le droit de mettre fin aux dou- 
leurs d'un moribond, ou même d'un malade 
condamné, Sans même invoquer les raisons 
d'ordre religieux qui s'opposent à de telles pra- 
tiques, il faut considérer qu? on n'est jamais 
absolument certain de ce qu’un malade suc- 
combera, Et l'on comprend que des médecins 
refusent à un mourant la piqûre de morphine 
qui calmerait ses douleurs, parce que, dans 
son état, la morphine Îe tuerait pour ainsi 
dire sur-le-champ. 

Les sauvages n'ont pas de tels ‘scrupules : 
vous savez que, dans certaines îles di Paci- 
fiqué, on fait grimper, unefois par an, les vieil- 
lards au sommet d’un cocotier, qu’on secoue 
ensuite énergiquement. S'ils ont encore la force 
de s'y cramponner, ils sont jugés dignes de 
vivre une année de plus. Sinon, ils se cassent 
le cou dans leur chute ; on leur réserve de 
belles funérailles, et tout le monde juge la 
chose parfaitement naturelle. Chez les noirs, 
les nouveau-nés contrefaits sont -mis à mort 
aussitôt ; du moins, certaines tribus croient 
préserver de la sorte la force de la race. Si les 
nègres n’ont pas de civilisation prore, Be 9809, 
c'est qu'ils ont toujours vécu dans des condi- 
tions misérables, la nature leur assurant sans 
effort un « minimum vital ». Ils sont demeurés 
ainsi abrutis, sans autre privilège que de résis- 
ter mieux aux rayons du soleil. Il est vrai que 
la couleur blanche les absorbe moins, mais 
quand notre organisme se met en défense, cette 
réaction ne se traduit-elle pas par le brunisse- 
ment de la peau, ou pigmentation qui nous 
cuirasse contre la lumière solaire ? Chez les 
noirs, elle est héréditaire — depuis le temps ! 
— et c’est pourquoi ils ne craignent pas comme 
nous les coups de soleil. 


Les noirs américains, descendants des malheu-" 


reux déportés là-bas par les négriers, sont 
encore considérés comme des inférieurs, mais 
sux qui ont pu suivre des cours supérieurs 

nt devenus, aussi bien que leurs. condisciples 
bancs, des citoyens utiles, ce qui achève de te 
prouver, Bo 9809, que c’est l'éducation qui fait 
de nous ce que nous sommes. Suivant le désir 
formel de S. S. Pie XI, surnommé à bon droit 
le pape des Missions, de nombreux jeunes indi- 





gènes ont été admis au. sacerdoce, 


et il est permis d'espérer que notre 
Congo aura tôt où tard des évêques 
roirs, Ces prêtres ont une éulture 
aussi complète que celle des autres 
séminaristes. Ils ne - ressemblent 
donc en rien au sauvage qui serait 
probablement considéré avec mé- 
pris par un docteur, un avocat ou 
un artiste noir de New-York. Ils 
ne se comprendraient pas, du reste, 
le dernier parlant anglais, comme 
les Américains; Totor 16132, avéc 
un accent différent cependant, beau- 
coup plus nasillard ; beaucoup d’ex- 
pressions familières et surtout ‘d'argot sont dif- 
férentes, et l'orthographe n'est pas strictement 
la même. 

Toutes les langues sont soumises à ces nuan- 
ces : les Rhénans ont: un autré accent, d’autres 


expressions que les Saxons, par exemple ; les. 


métiers ont aussi une influence : un mineur 
saluera en disant : Gluck auf! (aie la chance 
de. remonter), tandis qu’un aviateur dira: 
Gluck ab! (aie la chance de descendre). Chéz 


nous, dans notre petite Belgique, ne reconnaît-: 


on pas, en quelques minutes, un Namuroiïis, 
un Liégeois, un Boraïn ? Aviateur Inconnu à 
constaté une chose commune à’ toutes nos 
régions, et qui l'intrigue: c'est qu'il faut 
ajouter du sucre, pour faire de la confiture; à 
des fruits qui en contiennent assez quand on 
les consomme frais, L'explication est simple : 
c'est la cuisson qui les rend plus acides, d'après 
un phénomène chimique valable aussi à la 
cuisine, 

Puisque nous avons un pied dans le labora- 
toire, disons à Pau Ruk Kéwis 12744 que le 
phosphore est un élément, un corps simple 
indécomposable. Tu aurais beau lui faire subir 
toutes les épreuves imaginables, le résultat 
serait toujours du phosphore, P en langage de 
chimiste. Tu me demandes aussi comment fabri- 
quer arc et arbalète.-Le premier obje*# n’est pas 
bien compliqué à façonner, si tu as du bois à 
la fois solide et élastique, et une bonne corde. 
Pour l'arbalète, tu devras fixer cet arc sur 
une pièce de bois plus dur, en forme..dé-fût 
de fusil, se terminant par une crosse et évidée 
sur une grande partie de sa longueur,-afin d'y 
loger la flèche. Le croiriez-vous ? :L'arbalète, 
introduite en France vers 1130, fut considérée 
comme une aïme interdite; et le concile de 
Latran en défendit l'usage à la guerre. Les com- 
pagnies d’arbalétriers figurèrent cependant 
bientôt dans toutes les armées européennes 
jusqu'à l'introduction de l'artillerie, qui sup- 
planta surtout les arbalètes montées sur affût. 

Les canons modernes tirent à de belles dis- 
tances — jusqu'à quarante kilomètres pour les 
grosses pièces de marine — mais leurs obus 
n’atteindraient pas l'étoile la plus rapprochée, 
qui est l’alpha du. Centaure. Elle est à portée 
de la main, puisque sa lumière met seulement 


quatre ans et trois mois pour nous parvenir, à 


raison de 300.000 kilomètres par seconde. L'’at- 
mosphère n'influence pas les rayons lumineux, 
Cinéaste 2166, et si le vide régnait autour de 
notre planète, nous verrions cependant clair 
pendant le jour. 

Par contre, il ne serait pas facile de réspie 
rer, et nous manquerions de souffle pour lan 
cer notre cri: Spirou ami... partout. toujours. 


LE FURETEUR. : 


MOTREMASCOTTE| pOUR NE PAS L' OUBLIER | 





Je soussigné (nom, prénom et adresse) . 5 
désire recevoir franco le groupe artistique de Jijé, 
« Spirou et Spip », statuette de 20 cm., à laquelle 








je réserve une place de choix chez moi. 


* Je vire 25 francs au C!. C. P. 3621.59, de J. Du- 
puis, Fils et Cie, Marcinelle. 


“ Je joins dans l'enveloppe 25 francs en billets. 
SIGNATURE : 


* Ne recopiez que les mentions utiles, 


Recopiez AUJOURD'HUI 
même le bulletin de sous- 
cription ci-contre : 









HATEZ-VOUS ! Le tirage est limité! 11 n'y en aura pas pour tout le monde !... 
« SPIROU & SPIP », la mascotte de tous les Spiroutistes, DOIT orner votre chambre ! 





N. B. — Les premiers souscripteurs qui n’ont pas encore été servis sont priés de prendre 
patience : la suite des expéditions sera achevée pour le 15 novémbre, à cause de l'affluence des 
commandes. mais chacun aura son tour! 

A notre grand regret, les règlements de douane ne nous permettent pas d'accenter les com. 
mandes de nos amis français. 










41, rue Destrée, Marcinelle- Charleroi. — Abonn. Belg. 1 an: 45 fr.; K 
— Pour la France : 1 an: 70 fr.; 6 m,: 35 fr. ; 3 ma, à 18 fr. C. Îc. 2. Paris 140967, res 


1, avenue Gambetta, Paris XXe. 2 : ÿ 


action et Administration de « Spirou » : 
. Bruxeiles 3621.59, de J. DUPUIS, Fils et Cie. 
R. Coley, . 












LES HEURES DE LA NUIT S'ÉCOULENT LENTE 
MENT. TANDIS QU'À TOUR DE RÔLE ÉRIC ET 
T À 









LE VAPEUR 
AVANCE SANS TRÈVE À TRAVERS LES EAUX LOURDES. 













LA VIE DU C. S. A. 

Nous conseillons vivement aux lecteurs des 
environs d'entrer en relation avec les dirigeants 
des centrales suivantes : 

Pour Bruxelles : M. Jean-Jacques Oblin, 
196, avenue Van Volxem. 

Pour les lectrices du Brabant: Mme 
Jean-Jacques Oblin, même adresse, 

Pour la région de Charleroi: M. Ch. 
Culot, 20, rue du Pige, Marchienne-au-Pont. 

Si vous devez leur écrire, n'oubliez pas de 
joindre un timbre pour la réponse, 

BC57 cherche à former section à Huy 
(Ii à 16 ans) et cherche local aux environs. 
# CD57 cherche amateur de marine, aux 
environs d’Ixelles, 


SRINCEMENT DES BOSSOIRS, 


A LAUBE QUELQUE 
CHOSE BOUGE DANS LA 
SRUME QUI À RE 


N'TU PEUX LE DIRE / 
LES VOILA PRIS AU 
PIÈGE COMME DES 
RATS. MAINTENANT, 


TOUT À COUP, LES MAINES 
SONT STOPPÉES DANS LE 


L'ÉQUIPAGE LARGUE 
LA BALEINIÈRE , 


Hæ- CD60 Rixensart. Section aviation-marine 
cheïche membres, 
Be CD59 désire entrer dans section environs 
Marche. 
CD34 échange un planeur contre un film 
34 M 
B&- Ulbrix Stanislas, 115, Gordelluim, Wa- 
terschei, lance appel aux modélistes environ- 
nants pour l’organisation d’une compétition 
de modèles réduits. 
Hær BC21 cherche membres pour section de 
Wasmuël. 
BC21 cherche à correspondre avec com- 
mandant des environs de Wasmuël et BC57 
désire entrer en relation avec commandant de 


Mons. RECTIFIONS... 


Une: coquille s'est glissée dans l’article consa- 
cré au « Ruban Bleu » paru dernièrement (Spi- 
rou n., 42, du 15 octobre), Ce n'est. pas depuis 
août 1932, mais bien depuis août 1958, que le 
« Normandie » détient Ce trophée, 



































UN COUP DE VENT DÉCHIRE LE BROUILLARD | 
CAISSE AVEC LA CHAUDIÈRE DE RECHANGE 


VERS MIDI, LE VAPEUR LONGE À PETITE VITESSE UNE CÔTE 
BASSE ET MARÉCAGEUSE , CEINTURÉE DUNE BARRIÈRE DE 


PRIS EN REMORQUE , LE MANAOS, S'ENGAGE 
DOUCEMENT DANS L'ÉTROIT CHENAL. 
D'EAU PROFONDE QUI SERPENTE 
ATRAVERS LES MARAIS. 








.….ETCES BOUGRES 
NE LAIGSSENT RIEN: || 
DÉPAASER DE LEUR |} 
& ANATOMIE /. | 















EMPLOYÉ SEUL : 


NE PASSEZ PAS SUR 
L'AVANT À MOI. 

















} Th bien{ tu le. porteras 

Jusqu'au camp, où ce fameux 
sheriff sera bien surpris 
de me voir 
vivant ! 







Parle. Qui t'avait com-\:. 
mandé de nous 
tuer ?.… 












COURS DE YACHTING (suite) 


Pla position de la voile et du mât a une 
Miportance considérable flans la marche du 
Mhillier, Pour plus de compréhension, nous sup- 
Herons la voile carrée au cours de ce petit 
iposé, Si la voile est au milieu du bateau, 
lis l'action du vent de travers, le bateau déri- 
Mira de côté, quoique ce mouvement soit en- 
Mivé par la présence de la dérive (fig. 1 et 2). 
la voile est mise sur l'avant du bateau (fig. 
NA 6), celui-ci se mettra de lui-même vent 
trière, Cette manœuvre s'appelle l’abatée ; on 


| 
| 
If 













Mails los bandits onf 
| # là force 
adversaire. 


Voiei ceux 
LL 
voulaient 
nous 
tuer ! 





dit alors que le navire abat ou laisse porter. 
L'abatée sera d'autant plus forte que la voile 
est déportée vers l'avant, Un yacht qui tend à 
abattre est dit mou, Ce n’est pas une bonne’ 





au contraire, la voile est sur 


embarcation. Si, 





Tu préfères peut- 
être te balancer au 
bout de cette corde? 


Bravo | tu as blessé 
ton copain | 
Allons, debout ! 










Deux complices de Trois-Doigts, \ 
bien sûr Î lis croyaient pouvois 
s'emparer bientôt du bétail ! 















Non, ne me pendez 
pas ! Je le dirai. 
C'est Trois-Doigts ! 








l'arrière, le bateau va lofer, et la manœuvrs 
s'appelle l'aulofée, Lorsque le navire est vent 
debout, la voile ne porte plus,-on dit qu’elle 
faseye. Un bateau qui à tendance à lofer est 
dit ardent. Lorsque la voile est dans le lit du 
vent, elle est dite en ralingue. Notre vocabus 
laîre maritime s'est encore enrichi de nous 
veaux mots, Cette partie du cours n’est pas très 
intéressante, mais elle est nécessaire pour noug 
permettre d’aborder l'explication et les descrip= 
tions maritimes en nous exprimant comme des 
vieux loups de mer. (A suivre) 








LE CHAMPIONNAT DE FOOTBALL 
DE « SPIROU ». 


De partout affluent des demandes de ren- 
seignements. C'est à croire vraiment que nos 
braves A. d S. lisent bien mal leur journal, 
puisqu'ils posent des questions sur des sujets 
qui ont été souvent expliqués ici. 

C'est ainsi qu'un A. d. S. demande si tous 
les frais de déplacements de l’année sont à 
Charge du journal. Bien entendu, äl n'en est 
rien, Nous sommes près de 35,000 A. d, S, ; ima- 
ginéz un peu le budget que nous devrions 
consacrer aux frais de déplacementsodes A.d.S. 
sportifs ! Le journal « Spirou » sélectionnera, 
répétons-le, en février prochain, LES HUIT 

7 EQUIPES qui auront manifesté le plus d’acti- 
vité sportive durant l'hiver, Ces huit équipes 
, participeront à la finale nationale de « Spi- 
roù », laquelle se jouera sous forme de coupe : 
auatre éliminatoires, deux demi-finales et une 
finale. Ces sept matches seront disputés aux 
frais de « Spirou » qui, outre les frais de 
déplacement, donnera encore aux deux équi- 
pes finalistes de jolis cadeaux. Templeuve et 
Familleureux en furent les bénéficiaires l'an 
passé, lors de la finale jouée au stade de La 
Louvière, sous la direction de M. Jacques 
Lecog, qui avait bien voulu accepter de diri- 
ger la partie (à propos, avez-vous fous acheté 
le livre « Football», par Jacques Lecogq. Vous 
Yobtiendrez à domicile en versant 20 franes 
au C. ©, P. 362159 de la Maison Dupuis, 41, rue 
Destrée, à Marcinelle-Charleroi, et ‘en äindi- 
quant le motif du versement sur le talon du 
tchèque). 

Un autre A. d. S., Gantois celui-là, se désole. 
On lit fort peu — relativement, bien entendu 
— « Spirou » dans sa région, où « Robbedoes » 
est, par contre, fort. répandu. Comme il est 
d'expression française, il voudrait participer à 
la finale de « Spirou ». Or, il ne connaît pas 
beaucoup d'A. d. S. dans sa région. « Comment 
faire pour.nous qualifier, dit-il, notre grou- 
pement joue fort souvent, mais pas contre des 
; A. d. S. » Rassurons cet excellent sportif. Il 
“doit nous envoyer le plus souvent possible des 
détails sur son activité sportive, Nous tiendrons 
compte de cette activité pour établir nos fiches 
en février. Révélons ainsi que Templeuve, 
l'année passée, ne participa pas à un champion- 
nat fort chargé. Cependant, il fit de la très 
belle propagande en jouant des matches ami- 
c£’ix dans tous les villages avoisinants où l’on 
parla désormais de « Spirou ». Nous avons 
retenu Templeuve parmi les plus actifs, et 
l'équipe remporta le titre suprême en étant 
champion national des« Spirou ». Ceci convain- 
cra-t-il notre ami de Gand ? Ou ceux de Han- 
sur-Lesse ? Ou ceux de Frisée-Scholtih, qui 
sont tous dans ce cas, étant éloignés des grands 
centres spiroutistes, 

LIEGE. — Nos camarades de Liége ne bou- 
gent pas beaucoup. C'est ainsi que peu d'in- 
scriptions sont parvenues chez Lucien Cerfon- 
taine, 102, rue d'Elmer, à Wandre-Liége. Les 
A. d S. de Liége-Ville hésitent peut-être parce 
qué le chef de section habite un peu à l'écart 





sensiblement moins nombreuses. 

CENTRE-CHARLEROI — Nous vous avons 
donné la semaine passée l’adresse de notre nou- 
veau-chef de- section Henri Lamouche, 27, rue 
du Moulin, à La Louvière. Avec l’aide de Willy 
Fonder, à Bracquegnies, il va regrouper tous 
les A. d. S. du Centre et de Charleroi, lesquels 
vont mettre les bouchées doubles pour rattra- 
per les Bruxellois, les Ardennais, les Limbour- 
geois et les gens de la vallée de l'Ourthe qui, 
jusqu'à présent, se sont montrés les plus actifs, 
Leurs performances s'inscrivent au grand livre 
de Kiki, 41, rue Destrée, à Marcinelle-Charleroi, 
à qui ils envoient régulièrement leurs nouvel- 
les. Ils ont déjà une sérieuse avance sur d’au- 
tres régions où l'on est plus paresseux, Avis 
aux Namurois qui doivent se grouper autour 
de Paul Ravignat, 32a, rue du Chêne, à Na- 
mèche, aux joueurs de Mons-Borinage, qui doi- 
vent faire signe à Yvon Jonas, 93, rue de 
Boussu, à Dour, et à nos copains de Ath- 
Tournaisis qui doivent rallier Francis Deleplan- 
que, 13, rue de Néchin, à Templeuve. 

DUREE DES MATCHES. — Autre question 
à une chose qui a été souvent dite: on nous 
demande quelle doit être la durée des matches 
de « Spirou ». Les parties ne doivent jamais 
dépasser deux fois 35 minutes. Les joueurs 
appelés à les disputer ne doivent pas être nés 
avant le 1er septembre 1922 et TROIS joueurs 
minimum par équipe doivent posséder leurs 
carte d’A. d. S. : 

CORRESPONDANCE. — Un certain relâche- 
ment s’est fait remarquer dans la correspon- 
dance, Notre courrier est très abondant. Pour 
qu’on obtienne une réponse rapide, il est 
nécessaire d'indiquer sur chacune de ses let- 
tres : nom, prénom, adresse complète, numéro 
d'A. d. S. et de joindre un timbre de 1 franc 
pour les frais. Toute correspondance qui ne 
remplira pas ces conditions restera désormais 
sans réponse. 

Enfin, nous insistons auprès des A. d. S. 
pour qu'ils noûus communiquent leurs résultats 
et comptes-rendus de matches aussitôt après 
la partie. Souvent, on nous envoie tout un pal- 
marès datant de plusieurs semaines. Cela en- 
comhre nos colonnes et ne nous permet pas de 
tenir à jour la liste des clubs avec, en regaïrd, 
la somme de leur activité. Ecrivez souvent, cela 
vous prendra moins-de temps et cela nous faci- 
litera le dépouillement du courrier. Nous pré- 
férons recevoir 100 lettres faciles à lire et à 
classer que 50 lettres qui multiplient le travail 
du secrétariat et nous obligent à nous repor- 
ter plusieurs semaines en arrière pour noter 
Pactivité des sections. 


LES AVIS SPORTIFS. 


LA LOUVIERE-CENTRE. — Les A, d. S. du 
Centre désireux ‘de participer au championnat 
régional de « Spirou » en football doivent 
s'adresser le plus rapidement possible à Henri 
Lamouche, 27, rue du Moulin, à La Louvière, 

MONS-BORINAGE. — Les À. d. S. de cette 
région désireux de participer au championnat 
régional de « Spirou » doivent s'adresser à 
Yvon Jonas, 93, rue de Boussu, à Dour. 

LIEGE. — Les À. d. S. du Grand-Liége dési- 
reux de participer au championnat régional de 
« Spirou » doivent s'adresser d'urgence à Lu- 
cien Cerfontaine, 102, rue d'Elmer, à Wandre- 
Liége. 

FRISEE-SCHOLTIN. — Equipe de- footbali 
A. d. S. demande des matches. S'adresser à 
Eugène Pierlot, chez Georges Quinet, à Frisée- 
Scholtin (Hamoir-en-Condroz) 








ronttort. Ds. pourront : dar leurs s 
matches à Liége même. Il faut absolument. que 
la Cité Ardente soit bien représentée en €ham- 
pionnat de « Spirou». Nous y avons trop d'amis 
pour qu'ils acceptent l'affront de se voir dé- : 
passés par des contrées plus aëtives quoique 


Gt participera au championn 
désire des rencontres, 


muysère, Houttemanne, Commerman et 


‘Equipe égalisa par Theeton, Au second ! 





PUIS. — Ear 

































































































e comprend B. 
de Bderie: Arr.) Delée et Maturelle; D 
pont, Vercleven et Tanghe ; Av.) T'SJ 


Elle désire jouer le dimanche en. dépla 
Ecrire à André Commerman, 4, Place, 
puis (Hsinaut). 

NIVELLES. — La section Jocale des A4 
sportifs désirerait trouver un local. Ce 
en cônnaîtraient un et qüi voudraient 
cette section d’A. d. S. doivent s'adresse} 
Michel Decamp, 69, avenue de Burlet. 


EQUIPEMENTS SPORTIFS, L 


JUMET. — On échangeralt une paire de! 
de boxe contre un ballon de football, Les 
sont en très bon état. S’adresser à Carl 
bleu, 18, rue Georges Schmidt, à Jumet-He 


LA VIE SPORTIVE 


DES, SECTIONS. A. D. S. 


SAINT-GILLES-BRUXELLES. Le F 
Marollien a joué contre la Folle Equipe 
Saint-Gilles. Les Marxolliens gagnèrent par. 
Ïls ouvrirent la marque, mais bientôt la fl 


les Marolliens marquèrent deux buts di 
lée, Taels diminua le retard de la Fotle Ed} 
qui égalisa avant la fin, mais le but fut an 
pour faute préalable par l'abitre, La Æ 
Equipe a a fait un match courageux, S'y. 
tinguèrent : Beaulot, Couturier, Verhelpeï 
Theeten, Equipe alignée : B.) Couturier ; 
Beaulot et Verhelpen ; D.) Levy, Taels et. 
land ; Av.) Aerts, Lens, Theeten, Willem 
Kips. Pour les matches avec la Folle Equi 
Roger Theeten, 152, rue de Mérode, à S 
Gilles-Bruxelles. 
JUMET. — Notre camarade Edgard Mon 
nous annonce qu’il va dorénavant habiter, 
met. Il y a fêté sa- bienvenue en défiant et 
battant au jeu de balle l'équipe de Tassin, 
8-5, I1 faisait partie d’une équipe comprend 
C.) Monnon et Delahaut ; P. M.) Guy Latoi 
G. M.) Martin ; F.) Léon Latoire, Pour co 
des luttes (la saison. prochaine, bien enter 
Edgard Monnon, 49, rue Hamendes, 
GAND — L'équipe des Buffalos de Jean} HI 
tequier se distingue par une activité * 
gieuse, Et bien qu'étant dans un centre 0 
A. d. S. ne sont pas très nombreux, elk 
conclu de nombreuses rencontres avec dé 
tres groupements. Voici ‘quelques-uns des 
résultats : elle a battu St-Joris : 5-0 ; 
gen : 12-0, 6-3 et 5-4 ; Saint-Amand : 3-0 
fait deux matches nuls avec St-Gent 
Bouchers de Gand: 2-2, Pour les matt 
Jean Houtekier, 26, Boulevard de Gx 
Bretagne, 
WATERLOO. — Un cross-country a été& 
puté et a été gagné par un A. d. S. devant! 
coureur de l'Union-Saint-Gilloise : 1} L 
(A: d: S:) ; 2) Bernouldy (U. S. G.) : 
rit; 4) Van Eckout; 5) Degoserie ; S 
7) Pecot : 8) Renard ; 9) Lambert (A. di $ 
10) André; 11) Petrons; 12) Spillaert, { 
Compte-rendu envoyé par Devillers Gaston 
chaussée de Tervueren, Joli-Bois-Wiaterlo0,, 
[KI 

A l’école ; 

Le professeur explique à sa classe la sk 
fication du mot: « honnêteté », 
— Par-exémple, vous, Fernand, si vous {il 
viez une pièce de dix francs dans la ru 
conserveriez-vous ? 
— Non, M'sieu. 
— Très bien, Et qu'en feriez-vous ? 
— J'achèterais un beau ballon. 


Chargé d'arrêter l'escroc Fi 
Flup se rend à l'hôtel où 10 
filou. Hélas ! notre homme a! 
Un chiffon de papier perm 
détective de découvrir le voleur 


(Solution Ia semaine prochaill 










SOLUTION DU PROBLEM 
PARU LA SEMAINE DER 


Voici la traduction du me 
La nuit, à d h.,, au croisem 
routes, au château des troisa 
_E propriétaires seront. pal 
2 juillet, Le gardien sera À 
Argent et tableaux se tro 
dans la place du ie < 
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EST GUERI. GRACE ; PARLE DU VOUS ATIEND. | 
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IL REFUSE DE DIRE 
QUI IL EST 
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HORIZONTALEMENT : VERTICALEMENT : 

1. Navires qui transportent du car- 1, Ils permettent aux sous-marins 
burant. — 2. Trappe pratiquée dans de voir à la surface des flots. — 
le pont d’un navire, — 3, Habitant 2. On y apprend sa grammaire ou 
de la Ville Eternelle - troublé. — son métier - ville de Suisse — 


4. Terre entourée d’eau - si vous 2%. Division d’un ouvrage - parcourus 
donnez le vôtre, qu’il soit éclairé. des yeux. — 4. Jeta en l'air les pieds 
— 5. Pronom personnel - c’est à son de derrière, en parlant du cheval - 


pied qu’on voit le maçon - roi de placé - pronom personnel — 5, De 
Juda, — 6. Endroit - règle d’archi- l'oreille - adverbe de lieu, — 6, Une 
tecte. — 7, Il décrit uné gracieuse plante textile - l’apiculteur en pos- 
trajectoire mais cause de grands sède beaucoup. — 7, Pronom per- 
dégâts - elle est fabriquée par. le sonnel - note de musique, — - 
serrurier, — 8, Traces très utiles à 8. Appareil pour soulever les char- 
Flup Détective - passa le blé par ges, — 9, Les voitures y sont à 


l'eau de chaux avant de le semer. — couvert - pièce d'ameublement. — 
9. Article arabe synonyme de LE - 10, Détériora par l'usage - mit en 
" : elle se trouve entre les- croûtes - ordre. 

Problème 201 du verbe RIRE. — 10. Ensemence - ROVA. Solution du problème 204 
L note de musique - adjectif possessif. 
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VAS SAIS RIEN 5 PLUS TARD. CE MÊME JOUR , À LA FIN D£ 
A saur Es 4TRAI PEUT L'ENQUETE SUR & ACCIDENT DAVION ET SUR 
sner <2 JÈTRE REJOINDRE LE ME S 5! 
pe À 
ci 


PROPRIETE + 
DEVASTEE , > 7. =} à 
TANOIS Qué 
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Oh. MADAME, . JE 


OH} QUELLE N AIME PAS QUE 


ENQUETE* 
INSIPIDE 








QUEL SAVON EMPLOYEL [ ; 
VOLS POUR VOTRE PUS POSE FOR 


MAINTENANT ON EST 


CEST BEAU,LES FLEURS , MAIS ENTREZ 
J'AIMERAI MEUX DU CANARD // NOUS T'HABILLE PENS ON Pat pen) 
















MOI TENIR | [NOM D'UN SPIP, D 
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. ET MOï Qui CRoyais QUE D NOUS | 
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VOILA CINQ NUITS QUE JE L 
EST ADR PUITS 


RTE Q & LS anne . TANT DiO!, LE BQur 
il ‘% dr = Sa LES QEVEILLERA. 





Cet homme porte au coù un talisman. Otez- k Oui, oui, à l'eau 
À le talisman ! 


le-lui : jetez-le à la mer et votre bâtiment 


LE 


Lies 
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Insensés ! 
Comment 
pouvez-vous 
croire ! 


| e 


la vraie crofk. Et m 
donc le 
chercher, 
si vous f 
en avez le # 




















Ce que je porte, c'est. un fragment de | Et pourtant 
rh venez- : capitaine... 
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Mi) JE NE VOUDRAIS PAS ÊTR, y s < 
L'ADANS TA PEAU. PAU: D‘ LArtAIsOon EST 
IDE? L'AUTRE HOmmE }|) L'AuRA;, DEvrAiS.TE 
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_ 1 faut que je vous félicite, A.d.S. 
- et Spiroutistes, Oui, une fois de plus, 
vous venez de nous prouver votre 
empressement à répondre à nos 
appels : nous vous avions à peine 
annoncé une statuette « Spirou & 
Spip » que les souscriptions nous 
_ arrivaient ; elles sont même tombées 
_ en une telle avalanche que je suis 
chargé de vous demander de prendre 
patience. Les premiers inscrits ont 
été servis, ce qui a épuisé la pre- 
mière fourniture, et le mouleur nous 
à promis une deuxième livraison 
pour la mi-novembre... s 2 


è 














der votre mascotte en envoyant 25 francs en 
billets ou en virant cette somme au C. C, P. 
3621.59 de J: Dupuis, Fils et Cie, à Marcinelle. 
C'est le meilleur moyen de vous assurer ce 
petit chef-d'œuvre d'art plastique. Le dernier 
. mot.intrigue plusieurs copains, Disons-leur que 
_ plastique vient du grec plastikos, forme de 

be grec plassein, former, L'art plastique 
ésente donc tout ce qui concerne l'imita- 
matérielle des formes, soit par exemple par 
uaire,, soit par la peinture, La, plastique 
lus. spécialement l'art de modeler des 
s en se servant d'une matière molle, à 
e on doñne ensuite une consistance plus 






































t probable que c'est ainsi que procédè- 
.. es premiers artistes, nos lointains ancé- 
tres : en effet, ils avaient sous la main de 
l'argile, tandis qu'il eût fallu pour tailler la 
‘pierre des. outils qu'ils ne possédaient pas, 
L'homme primitif a modelé de la terre glaise 
bien avant de connaître le ciseau du sculpteur. 
_ Ces premiers modelages étaient bien fragiles : 
_ la sécheresse les fendillait, l'humidité les dé- 
formait. Très vite, on reécourut au feu pour les 
solidifier. Qui ‘en eut le premier l'idée ? Nul 
ne le sait, mais il est facile à comprendre que 
les hommes constatèrent vite que leur feu 
influençait la nature du sel sur lequel ils 
l'avaient allumé. Tout naturellement, ils en 
profitèrent pour fabriquer ainsi vases et figu- 
res en terre cuite, sans savoir qu'ils donnaient 
ainsi naissance à un art nouveau, la céramique, 
| - Nous pourrions être tentés de mépriser les 
Premiers hommes, si ignorants et vivant d’une 
istence si peu raffinée. Ils avaient cepen- 
ant au fond d'eux-mêmes le goût du beau, 
puisqu'ils cherchèrent à colorier leurs poteries, 
ainsi qu'on peut s’en rendre compte d’après les 
pièces conservées dans les musées. Il fallut 
cepéndant attendre le XVe siècle pour obtenir 
des œuvres vraiment artistiques, qui venaient 
_ surtout d'Italie, 
Dans le midi de la France, certaines pro- 
vinces ient -des potiers renommés, -et 
c'est près d'Agen que naquit Bernard Palissy, 
créateur au XVIe sièclé de la céramique. 
_ Comme vous le pensez bien, chaque exem- 
plaire de votre mascotte n'est pas sorti des 
_ mains de notre ami Jijé. On a reproduit au 
moyen d'un moule le modèle qu'il a créé en 
pendant à vous, Les Grecs et les Romains mou- 
_ laient “déjà de la sorte, en se servant d'argile 
ou de cire ; ils coloriaient dans la masse, en 
_ ajoutant une substance qui donnait la teinte 
_ voulue, ou peignaient les objets obtenus. C'est 
_ seulement plus tard qu'on fit usage de plâtre, 
matière particuMäèrement précieuse pour les 
_ reproductions artistiques, 
Tout ceci nous prouve une fois de plus — et 
ce n’est. pas la dernière — que nous avons sim- 
plement perfectionné des procédés connus de- 
puis longtemps. C'est dans ce sens, Caramel IX, 
i que l'on répète souvent : « Nil novi sub sole » 
(1 n’y a rien de neuf sous le soleil), expres- 
sion employée aussi pour indiquer que des 







































- Raison de plus pour ne pas tarder à comman- 


un nouveau lirage 
de « Spirou et Spip » 
VOTRE mascotte ! 





Profitez-en, 
pour recopier sans délai le 
bulletin de souscription ci- 
contre. 











choses étonnantes se sont déjà passées avant 
nous. Maïs, à mesure que la civilisation se 
développe, nous nous expliquons mieux les rai- 
sons de bien -des phénomènes, et je puis dire 
à Fria 28158, que si le fer présenté au feu 
rougit puis devient blanc, c'est à la suite de 
l'absorption, par ses molécules, de quantités 
considérables d'oxygène qui les portent à l'in- 
candescence, à la façon du soleil. 

Si tant de peuples sauvages ont adoré le 
soleil, source de chaleur, c'est, bien entendu, 
à cause de ses bienfaits, ignorant que « notre 
frère le soleil », comme l’appelait le bon saint 
François d’Assise, était un don du Créateur. 
Mais leur vénération venait aussi du fait qu'ils 
ne s’expliquaient rien de sa nature ; ils avaient 
en somme peur de lui, et leur soumission 
n'était pas la conséquence de sentiments très 
nobles. Ceci me donne l’occasion d'expliquer à 
Quentin, qui n'appartient pas à la religion 
catholique, la différence entre la contrition 
parfaite et la contrition imparfaite. Dans le 
premier cas, le pécheur regrette ses fautes 
parce qu’il se repent d’avoir désobéi à Dieu. Il 
se dit : « Comment ? J'ai fait e moi, alors que 
Dieu est si grand, si bon! Je ne veux plus 
l'offenser par une pareille ingratitude, » Tu 
vois, Quentin, le pécheur ne pense même pas 
aux suites de ses fautes ; ililes accepterait sans 
murmurer. La contrition imparfaite est moins 
désintéressée, si je puis ainsi dire, Le pécheur 
se dit : « Je regrette d’avoir offensé Dieu, parce 
qué j'ai mérité d'être puni. Je lui demande 
pardon, pour ne pas être privé du Paradis et 
pour ne pas .aller en enfer, » Comme le bon 
Dieu connaît notre faiblesse, la contrition 
imparfaite suffit à confesse, tous les élèves du 
catéchisme le savent bien. 

Louis l'Enfant de Chœur me confie qu'il a 
bien de la peine à ‘se repentir d'une faute, 
légère à la vérité, et dont tous les directeurs 
de patronage l’absoudront avec "nous. Servant 
la messe, il avait à répondre au « Dominus 
vobiscum » (Le Seigneur soit avec vous) par 
« Et cum spiritu tuo » (et avec votre esprit). 
Comme c'était jeudi, Louis pensait — un peu 
trop — à son journal, et il fut effrayé en s’'en- 
tendant dire: « Et cum spiroutu tuo. » Il 
s'est excusé auprès de M. le vicaire qui l'a 
consolé en disant : « Après tout, je souhaite 
que le Seigneur inspire aussi Spirou ». Je 
ne blesserai certainement pas nos lecteurs non 
croyants en leur répétant que nous faisons de 
notre mieux pour vous donner -à tous un jour- 
nal digne des bénédictions divines, et nous 
nous réjouissons de constater que personne n’a 
trouvé Don Bosco un héros trop catholique. 
C'est qu'un saint, voyez-vous, est avant tout 
un homme, un vrai, qui aide les autres, prin- 
cipalement par son exemple. 

Le bon exemple est la chose principale pour 
ceux qui aspirent à rendre le monde meilleur : 
« Améliore le monde, dit un proverbe flamand, 
et. commence par ‘toi-même. » 

Je donne cette phrase à méditer à R. S. Dé- 
tective Reporter 18423 et à tous ceux qui aspi- 


[VOTRE MASCOTTE| Devant l'énorme succès auprès de nos amis... 


Nous avons dû faire 







retardataires, 





Le plus bel ornement de la chambre d'un Spiroutiste I 
Une œuvre d'art en même temps qu'un souvenir durable I 


A notre grand regret, les règlements de douane ne nous permettent pas d'accepter les com- 


mandes de nos amis français, 


action et Administration de « Spirou » : 41, rue Destrée, Marcinelle- Charleroi, — Abonn. Belg. 4 an: 45 fr. ; 6 m.: 23 fr.; 3 m.; 12 fr, 
P, Bruxelles 3621.59, de J. DUPUIS, Fils et Cie. — Pour la France : 1 an: 70 fr.; 6 m.: 35 fr. ; 3 m.: 18 fr. C. C. P. Paris 140967, de 


R. Coley, 1, avenue Gambetta, Paris XXe. 


Je soussigné (nom, prénom et adresse) «3 
désire recevoir franco le groupe artistique de Jijé, 
« Spirou et Spip », statuette de 20 em... à laquelle 
je réserve une place de choix chez moi. 


* Je vire 25 francs au C.C. P. 3621.59, de J. Du- 
puis, Fils et Cie, Marcinelle. 


* Je joins dans l'enveloppe 25 francs ‘en billets. 


* Ne recopiez que les mentions utiles. 





rent comme lui à faire partie de 
Spirou-Police. Ce sera :la-devise de 
cette formation d'élite qui sera f0r- 
mée, je le répète, après lag 
On s’y prépare en étant sévêre en- 
vers soi-même, et en surveillant. son 
orthographe, car un policier ne fait 
pas de fautes en rédigeant ses rap 
ports. Blague à part, on exige uxrie 
instruction moyenne très poussée 
dans toutes les administrations, et 
les sous-officiers n’écriraient plus : 
« Huit jours de salle de police au 
soldat Landouille pour ‘avoir insulté 
le sergent Canard en imitant le cri 
de cet animal. » — « Quatre jours au cava+ 
lier Licou pour avoir insidieusement captur 

le-soleil dans une glace et l’avoir brutalement, 
jeté dans les yeux de l’adjudant Letrier. » Il y 
a encore parmi Jes motifs célèbres : « Huit 
jours de salle de police au soldat Roupille, pour, - 
étant aux arrêts, être sorti de la caserne par, 
une issue restée inconnue et s'être promené en, 
ville avec des gants en peau de sous-officier, 2, 


De nos jours, tout le monde sait se tirer, 
d'affaire, devant une lettre à écrire, et c’est 
üun simple souvenir que ce message d'un tour 
lourou au maire de son village qui venait de 
lui annoncer la mort de son grand-père : « Te 
vous remercie, Monsieur Je Maire, de la mort 
de mon grand-père. C'est un petit accident qui 
arrive quelquefois dans les meilleures familles,, 
Quant à moi, je suis à l'hôpital avec une jambé, 
que le médecin-major vient de me couper et 
avec laquelle j'ai ‘bien l'honneur de vous . 
saluer... » Personne n'écrirait plus aussi naïve- 
ment, parce qu’on lit beaucoup plus qu’autres, 
fois, non seulement les livres, maïs les pério4 
diques. On a dit avec raison que les journaux 
ont souvent fait beaucoup de tort, mais d'une 
façon générale, ils ont servi à généraliser con“ 
naissances et informations. Autrefois, ils coû-' 
taient fort cher ; leur tirage était réduit, C’est 
Emile de Girardin, grand journaliste français, 
qui pensa à insérer des annonces commers® 
ciales payantes dans ses colonnes, Plumitif 900, 
diminuant ‘ainsi les frais de publication. 
réduisit alors le prix des abonnements, et 
gagna de nouveaux lecteurs. Avouez que, sans 
publier de réclames, Spirou n’est pas coûteux 
et que vous êtes en somme des privilégiés, Châ: 
que pouce carré étant utilisé «pour vous dise 
traire. 

Mais je n'ai pas besoin d'insister à ce sujet ; 
vos lettres, adressées 41, rue Destrée, à Mara 
cinelle, me disent assez que vous êtes de mon 
avis. Allons, tout va bien, et personne ne refus’ 
sera de se joindre à moi pour crier: Spirou 


ami. partout. toujours. 
LE FURETEUR, 


P.-S. — Quand nous écrivons une lettre à l4 
machine, signons-la à la main... et n'oublions 
pas d'indiquer notre adresse complète. 

Bien que le service des avis individuels soif 
suspendu, les lecteurs comprendront que j'ai 
de bonnes raisons pour faire une exception dans 
les trois cas que voici. 

Be Les collectionneurs de Ja région de 
Tournai sont invités à se rallier au Club Phila- 
télique Saint-Nicolas, 16, rue J. Hoyois, Tour« 
mai, qui leur facilitera tous échanges. 

Louis Mathieu 27558 demande l'adresse 
actuelle de Jean Jacobus, de Gand, naviguant 
à bord du chaland Rachel. 

Be Flamberge 16702, tervênt de l'escrime au 
fleuret, à l'épée, au sabre, demande corres- 
pondant également épris de ce noble sport. 
Fantasio, ne pratiquant que l'escrime à la hache 
d'abordage et au coupe-papier, regrette de ne 
pouvoir lui donner satisfaction, 
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HÉBIEN ,MACHÈRE NIÈCE 
LE VOICI ENFIN NOTRE 
PÉTROLE ATTE NDU AVEC 
TANT D'HMPATIENCE .5 


NOUS VOICI EN EAU PLUS 
PROFONDE …. LES MA: 
CHINES EN AVANT, 
DOUCEMENT / 


AU DÉTOUR D'UN ÉPERON ROGHEUX, LA RIVIÈRE 
AFORME UN VÉRITABLE PORT NATUREL OÙ LE 
*MANADS” NIENT BIENTOT JETER L'ANCRE. 


Mes chers amis, 


Nous espérons bien pouvoir remplacer sous 
peu « L'Envol » par une collection de petites 
brochures sur l'aviation, la marine et les 
modèles. réduits. Il sst encore trop tôt pour 
rien promettre, mais vous pouvez être assurés 
que nous ne ménageons pas nos efforts pour 
permettre au C. S. A. de rendre à ses amis 
tous les services tant attendus, 

Une fois encore, j'en reviens aux demandes 
de correspondants, Je vous renvoie aux instruc- 
tions que vous a déjà données à maintes repri- 
ses. notre ami Le Fureteur, et j'insiste sur le 
fait que si vous voulez être assuré d'entrer en 
relations avec un ami inconnu, vous .compre- 
. nant parfaitement, il faut absolument nous don- 
ner des renseignements très complets sur vos 


NOS SALES MANIGANCES NE M'INTÉRESSENT 
DU MONDE VOUS LE 


SOUS VOTRE 
TUTELLE / 


HE /JE N'EN DOUTE PAS, CHÈRE AMIE dE N'EN: 
DOUTE PAS...MA1S DESCENDONS, VOULE 2 -VG 
QU'LE VAPEUR SERA LA AVANT NOUS 


REGARDE, TARGUY, SOUS LA NOÛTE DE CETTE GROTTE, L' 
ÉTRAVE DU SUBMERSIBLE DÉSAFFECTE ”’L'ASTROLARE * 
QUI NATTEND PLUS QUE NOTRE Sat ET NOTRE 
USE 


A SUIVRE 


études, travaux, âge, goûts, etc., dans la lettre 
que vous destinez à votre futur correspon- 
dant et que vous nous envoyez sous double 
enveloppe timbrée, 

L'espace limité ne nous permet pas de perdre 
une ligne de cette rubrique, aussi je vous 
demande s'il vous intéresserait de nous voir 
consacrer chaque mois ou chaque quinzaine un 
article sur les modèles réduits à la place de 
cet article et du cours du chef-pilote. Répon- 
dez-nous très rapidement, pour que nous puis- 
sions prendre le plus tôt possible nos disposi- 
tions en conséquence. Signalez-nous aussi si 
vous préférez que les chroniques maritimes 
conservent leur caractère technique ou si, au 
contraire, vous aimeriez mieux les voir se 
transformer en articles historiques racontant 
les exploits passés et les anecdotes innombra- 
bles. qui ont illustré toutes les marines du 
monde depuis les temps les plus reculés, Vous 
intéresserait-il en outre de voir « Spirou » don- 





ner régulièrement des plans de modèles et de 
maquettes d'avions et de navires, ou préférez 
vous la disposition actuelle des chroniques 
Autant de questions que la rédaction, toujours 
soucieuse de vous être agréable, me Charge de 
vous poser, et auxquelles, j'en suis sûr, vous 
répondrez tous avec franchise, contribuant 
ainsi d'une manière active à rendre VOTRE 
journal sans cesse plus intéressant, 
Georges CEL 

LA CHAINE D’ENTRAIDE DU C. 8. A 

Quelques appels de commandants qui accéps 
tent de recruter des membres : DE32, Namur} 
DE52, Wanze ; DE57, Bastogne escadrille fémis 
nine) ; DE, ‘Montigny- -sur-Sambre, 

Cherchent un local: DE32, Namur, et DE! 
Montigny-sur-Sambre. 

Voir en dernière page: la suite del 

Chaîne d’Entraide, le Cours du Chef-Pilote tt 
les Signaux Maritimes, 


Merci de votre aide 
ommage que le bandit ait 
pu s'échapper ! 


Maintenant, nous 
pouvons retourner au 
troupeau ? É 


Le shériff-bandit Trois-Doigts a emmené les cow- 
boys qui devaient surveiller les troupeaux, laissant 
ainsi le champ libre à ses complices... 


Peut-être a-t-il 
voulu rejoindre 
ses complices 
qu'il croit en 
route avec le 
butin... 


Voilà fes cow-boys, 
mais le fameux shériff 
n'est pas avec eux. 


Je ne 


Je ne crois pas. Tu 
l'attendais 


oublies que sa sœur, 

blessée, reste encore 
en ville? 
Allons-y ! 


Mais 
cette bles- 
sure m'a 
tellement 
affaiblie ! 


moiselle Rose, 
sinon 
Cavalier 
Rouge... 


iLève-toi, Rose ; 
: Nous partons 
en voyage. 


Petit Castor 
f a raison ! Haut les 
mains, Trois-Doigts! 


s menottes, \é Qui, c'est un bandit, | Arrêtez ! Je.veux 
ill! mais peut-être me qu'on laisse une 
sera-tsil possible de | dernière chance à 
le“ramener dans le cet homme ! 
droit chemin... 


Bravo, Rose! 
c'est un Bien joué |: 


criminel ! 


NS Ne « 
ie = 
LA VAGUE "“DEBOUT « 


LA VAGUE "DE TRAVERS|| CRÈTE DE VAGUE CREUX DE VAGUE 


- Cours de Yachting = 


(Sulte:) 
intérrompons celte semaine lg 
homenclalure des termes mariti- 


mes qui, à la longue, risque de 
thvenir ennuyeuse. 


Vous savez tous ce que c'est 
qu'une vague, et il est inutile d'in- 
sister, Sachez simplement que son 
extrémité supérieure s'appelle une 
CRÈTE et que chaque crête. est 
séparés d’une autre par un CREUX, 

Lorsque la lame attaque le navire 


de front, on dit que le vague est 
DEBOUT, 8i elle l'attaque de pro- 
fil, elle est dite DE TRAVERS. Ces 
lames sont particui:#rement dange- 
reuses pour Îles petites embarca- 
tioñs et les vachts à voile, qui peu- 
vont être retournés complètement, 


Comme le vent est trop fort pour 
qu'ils puissent se servir de feur voi- 
lure, cés derñiers, afin de se diriger 
dé façon à prendre les lames - : = 
bout », jettent à la mer une ancre 
flottante (voir n. 37). 

(A suivre). 








Le Championnat National 


de Spirou 


LES REGIONS LES PLUS ACTIVES, 


Vous connaissez le mécanisme du cham- 
pionnat national de « Spirou ». Nous avons 
nommé dans quelques centres importants 
des chefs de section chargés de rassembler 
les A. d, S, de leurs environs et d'organiser 
dans la meilleure mesure possible un cham- 
pionnat régional. Ceux qui sont éloignés 
d'un de ces centres sont priés d'engager le 
plus de matches possible avec des groupe- 
ments d’A. d. S, ou non et de nous envoyer 
par écrit, le plus souvent possible, des comp- 
tes-rendus de leurs performances. Ecrire à 
Kiki, 41, rue Destrée, Marcinelle-Charleroi, 
en indiquant sur les lettres vos nom, pré- 
noms, adresse, numéro d'A. d. S. Ne pas 
oublier de joindre un timbre de 1 franc 
pour les frais de réponse et d'insertion, Au 
fur et à mesure que vos lettres nous par- 
viennent, nous les classons dans un dossier 
spécial. En tenant compte de la situation 
géographique des équipes — car il est plus 
aisé de conclure des matches dans les gran- 
des villes — du nombre de matches joués, 
dés résultats et aussi de la fréquence d’en- 
voi des comptes-rendus, nous établirons en 
février prochain la liste des HUIT sections 
les plus actives qui pourront disputer, aux 
frais du ‘journal, le championnat national 
de * Spirou ». 

ACTUELLEMENT, mais il peut changer 
d'ici février, le classement-donne : 

1. Ardennes ; 2, Limbourg ; 3. Bruxelles ; 
4, Gand ; 5. Ourthe ; 6. Centre. Les autres 
sections n’ont pas encore justifié d’une atti- 
vité suffisante, mais certaines sont encore 
en pleine organisation ou sont de création 
récente, Elles auront, d'ici février, le temps 
de témoigner de leur activité. Mais atten- 
tion! Dépêchez-vous, car le temps perdu 
He se rattrape pas facilement. 

LE CHAMPIONNAT DES ARDENNES, 

Le championnat des Ardennes des A.d.S. 
est, avec le championnat du Limbourg, le 
mieux organisé pour l'instant. Tout y fonc- 
tionne à merveille : le calendrier des mat- 
ches est bien suivi, les équipes sont spor- 
tives, les arbitres sont à la page. Les capi- 
taines d'équipe et les arbitres envoient au 
chef de section Robert Fraiture, à Ren- 
cheux, ieurs comptes-rendus. Le classement 
est établi. Un véritable comité dirige ce 
championnat. Et, chose à noter, le cama- 
rade Fraiture nous envoie régulièrement les 
comptes-rendus des manifestations de sa 
section. Voici quelques résultats : Vielsalm- 
Sart : 3-1; Salm Château-Rencheux : 4-0 ; 
Lierneux-Goronne : 3-0; Lierneux-Ren- 
cheux : 1-0 ; Vielsalm-Goronne : 9-1; Sart- 
Salm Château : 2-1; Sart-Rencheux : 2-1; 
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Vielsalm-Lierneux : Goronne-Salm 
Château : 0-5. ; 

Une coupe a été offerte par Lierneu: à 
l'équipe qui réussirait lé meilleur résultat 
sur son terrain. Elle sera remise à Salm 
Château, 

Le chef de section nous signale, avec un 
plaisir compréhensible, que les joueurs Ro- 
ger Baihrich, capitaine de Goronne, et Ro- 


3-3 ; 


“ger Warnotte, back de Rencheux, méritent 


des félicitations toutes spéciales pour leur 
sportivité et leur dévouement. 
: Le classement actuel donne : 1) Sart; 
2) Lierneux ; 3) Salm Château; 4) Viel- 
salm ; 5) Rencheux ; 6) Goronne. Deux 
points seulement séparent les quatre pre- 
mières équipes, après six matches joués, 
Nous nous sommes étendus assez longue- 
ment sur ce championnat des Ardennes, car 
son organisation exemplaire méritait d’être 
soulignée, > 


Les Avis Sportifs 


Herseaux, — Une recrue pour la section 
Ath-Tournai. Il s’agit de l'équipe de Her- 
seaux (moins de 16 ans). S'adresser à Henri 
Castelain, capitaine d'équipe, Grand’Rue, 43. 

Charleroi-Nord, — Une équipe a été for- 
mée pour le championnat Centre-Charleroi. 
S'adresser à Jean Costermans, 142, rue de 
la Cayauderie, Une équipe B estren forma- 
tion. Les A. d. S. carolorégiens que la chose 
intéresse sont priés de s'adresser à lui. 


Auvelais, — Dès à présent, on peut s’ins- 
crire pour jouer à la balle la saison pro- 
chaine chez Jean-Marie . Gérard, 15, route 
d’Eghezée, : 

Seraing. — Les A. d. S. demandent des 
matches le jeudi après-midi. Leur équipe 
comprend : B.) Nonhon; Arr.) Mékalozik 
et Delvaux; D.) Widar, Thys et Thomas ; 
Av.) Nys; Godefroid, Gomand, Vesters et 
Thysette, S'adresser à Vesters, 44, rue Ra- 
moux. 

Charleroi. — Un championnat de jeu-de 
balle (moins Ge 16 ans) sera organisé la 
saison prochaine, S'inscrire dès à présent 
chez Claude Dujardin, 72, Grand’Rue, 

Maurage, —- La section des A. d. S, est 





Vovyez-vous les Erreurs ? 


Fantasio nous revient après une brève 
absence. 1 n’a pas changé, et il ne faut pas 
accepter sais examen ce qu'il nous ‘dit ‘en 
nous donnant ses idées sur 


Le Bleu de Mytilène 


Chacun saît que les miliciens récemment 
entrés à la caserne portent le nom dé bleus. 
On ne sait pas exactement d’où vient ce sobri- 
quet, mais il est fort ancien, puisque l’on parle 
encore d’un conserit de la Grèce ancienne, le 
bleu de Mytilène, I était très naïf, venu de la 
campagne dans cette wille de garnison, et ses 
camarades s’amusaient à lui jouer toutes sor- 
tes de mauvais tours : on l’envoyait deman- 
der la elef du champ de tir ou le parapluie 





de l’escouade. Quand ft} arrivait au €orps de 
garde, on le renvoyait à la cuisine, De la eui- 
sine, il devait courir à la chambrée, sans trou- 
ver jamais — et pour cause — l'objet réclamé. 


FANTASIO, 


>= 


‘des matches : Charles Bouille, 11, rue V 
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reconstituée et demande des matches 
le Centre: Raymond Huart, Grand’Place, 

Ciney, — Un A. d. S. demande à joue 
dans une équipe de football des environs 
Charley Guisset, 46, rue Courte-Joie. 

Moustier-sur-Sambre. — Equipe A. d, 
demande matches le samedi après-midi « 
cherche encore quelques joueurs. Elle © 
prend Varisant, Evrard, Robe, Jacquy, J. | 
R. Barreaux, Gosset, Matquin et Detrau 
Age moyen: 13 ans, Jacques Gosset, 15: 
rue de Ja Station. - 

Vinalmont-Huy. — Les A. d. S. de . 
région de Huy qui voudraient participer 
un championnat régional d’A.d.S. sont p 
de s'adresser d'urgence à René Thirion, Tu 
Désiré Dujardin, 12, à Wanzoul-Vinalmont 


Equipements Sportifs 


Jumet. — Echangerait paire de gants 0 
boxe contre ballon de football. Carl Gandi 
bleu, 18, rue Georges Schmidt. : 

Estaimpuis. — Echangerait filet de 
pong et deux palettes contre vessie de 
lon de football. André Commerman, 4, PI 

Jumet. — Souliers de football pointu 
à vendre. A. Dehont, 28, rue Daniel” 


La Vie Sportive des Sections 


Oupeye. — Oupeye A. d. S. à battu, 
football, Heure-le-Romain par 5-4. Au repo 
Oupeye menait 5-0. Equipe : B.) Collard 
Arr.) Lebon et Scheynemaker ; D.) Hawa} 
Colsoul et Malpas; Av.) Gilkin, 


Simoï; 
Inslegers, Jeukens-et Bouille. Pour concl 


Voie. Tél. 415.74, à Liége. k 
Nismes, — Un championnat des Fagne 
A. d. S. va être organisé par R. Delvauk| 
11, place d'Avignon. L'équipe de Nismes, &i 
guise d'entraînement, a fait match nul 1-Î 
avec Oignies. 
Chimay. — L'équipe A. d. S. de. l’Athéné 
de Chimay, a joué à Nismes et a fait mal 
nul 2-2. B.) Masson ; Arr.) Allain et Payen4 
D;) Jarlette, Renoir et Cornet; Av.) Ma 
Joux, Wynsberghe, Veruelen, Amengual € 
Doyen. Ê È 
Pour les matchés : Auguste Masson, 2 
rue Saint-Roch, à Nismes, TES 
Louvain. — Les A, d. S. de Louvain témok 
gent de leur activité : ÿ 
Tennis (&4 inscrits) : 1) Gilson ; 2) De 
koninck ; 3) Tassin , 4) Reniers ; 0 
Athlétisme (20 inscrits) : javelot : 1) Gil 
son ; :poids : 1) Gilson ; disque : 1) Bodari à 
100 m. : 1) Güilson. à 
Des matches de football ont également ét 
disputés. S'adresser à Paul Gilson, 100, 
de Tervueren. ; 
La Louvière. — Une équipe A. d. S. come, 
mandée par Drugmant, 28, rue A, Warot 
qué, à battu Saint-Vaast par .5-2 au 
rain de l'A. À. L, où se disputa l'an dern 
la finale nationale de « Spirou ». Temple: 
fut champion, battant Familleureux | 
4-2. L'arbitre était M. Jacques Lecog, do 
tous les A.-d. S. sportifs liront avec fruit 
livre « Football ». Versez 20 francs 
C. C. P. 8621.59, de la Maison Dupuis, 4 
rue Destrée, à Marcinelle-Charleroi, et 
livre vous sera envoyé à domicile, Indiqu 
le motif du versement sur le talon € 
chèque, e 
KIKI. 


" 


De menus larcins se Commettent dañ 
° un grand hôtel. Flup enquête et s'ini 
talle dans une chambre, Quelqu 
heures plus tard, un jeune ho 
frappe et entre. Il paraît surpris € 
s'excuse en déclarant s'être trompé à 
chambre en rentrant chez lui, 

Flup l’arrête, Pourquoi ? 


(Solution la semaine procha 


SOLUTION DU PROBLE] 
PARU LA SEMAINE DER 
En plaçant le chiffon de pa 
vant un miroir, Flup a pu lire 
« Rendez-vous chez Oscar, café 
Cerises, rue de Gand 422, Anvers 
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A. QUELLE EST VOTRE 


EPtoance é 


Lastost e, 
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QUE JA \ DU AA 
A Jai Mis DE TE 
A Sn. Lo VÉCU EN PHILOSOPHE 
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HORIZONTALEMENT : 

1. Vol détourné et subtil. — 2. En- 
tièrement - singe appelé aussi capu- 
Cin. — 3, Rivière de l'Asie Centrale 
- jour de la semaine. — 4, Fils du 
frère ou. de la sœur: — 5, Il suit 
son cours dans son lit. — 6, Oiseaux 
rapaces. -—- 7. Note de musique - mé- 
tal - néant. — 8. Préfixe - empreinte 
que laisse le pied. —- 9, Ville de la 
Côte d'Azur - garde, — 10. Ecorce 
du chêne réduite en poudre et uti- 
lisée par le tanneur - garnie de fer. 
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L'Etat , SINON 
LA MÔNNAÏE ! 


VERTICALEMENT : 


1. Qui étincelle, — 2, Poisson - 
homme dédaigné par les autres hom- 
mes. — 3, Métal - deux consonnes. 
— 4, Phonétiquement : qui nie l’exis- 
tence de Dieu - continent. — 5. Ira 
après, — 6. Eut la hardiesse - note 
de musique - abréviation religieuse, 
— 7, Passer au tamis — terminaison 
d'infinitif. — 8. Cri de douleur - 
élever, construire, — 9. Dieu de la 
mythologie scandinave - venu au 
monde, — 10. Long bâton garni de 
fer, pour chasser - marque pour se 
rappeler quelque chose. 
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MESSIEURS, J'AI FAIT 
MONTER À VOTRE 


DR eus DES 
LQUES PETIT. 
QÙ 5 PETITS CAD AUX 


M + 
MES RICHES, 
À NOUS LA 
GRANDE VIE ! 





LA CHAINE D'ENTRAIDE DU C, S. A. (suite) 

Un modéliste de Pommerœul (CD120) cherche col- 
laborateur pour construction en commun, 

Roger Dardenne, 4, Place Vieillevoye, Liége-Vennes, 
cherche modélistes et membres de Liége et environs 
pour Jancer la Centrale Liégeoise, Tous les comman- 
dants sont priés d'entrer en relation avec lui. 

Correspondants. — J’ai en suspens plusieurs deman- 
des de correspondants: français, d'étudiants d’huma- 
nités (6e, 5e, 3e -et 2e), de footballers, de nombreux 
modélistes. Avis aux amateurs | 
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Qu'on les jette à la mer tous 
les deux! ; Non, 
je ne 
commettrai 
pas une 
telle 
Iâcheté ! 


n'aurons pas 
violé le 
talisman ! 


% Capitaine Viking, vous.avez ” FEES æ - $ rs à 
semé la panique à mon ae LM pee 5 Non, ” pe ee pas aller 
bord. Mes hommes préten- k rencontre —< É \ - sur le Navire Fantôme ! 
dent que vous nous porte- L de men |. LS ès 
rez malheur par suite des < père. / 2 
rapports que vous entrete- 4 e 
mez avec le Navire , 
Fantôme. Je mets une 
barque à votre disposition, 
à Scribus vous accompagnera, 
Q Que Dieu vous protège. 
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Parmi les privilèges 
que « Spirou » offre 
à ses fidèles, il en est 
un particulièrement 
; remarquable: ils peu- 
vent en effet devenir 
centenaires sans vieil- 
lir, Pour cela, il leur 
suffit de recruter cent 
membres pour le club, 
Notre ami Stéphane 
Eloy 28693, a déjà 
franchi la première 
étape, et nous fêtons 
aujourd’hui sa cin- 
quantième victoire, En 
son honneur, chantons 
donc un couplet de 
NOTRE chanson- 
marche « À. d. S., en 
Avant! » (piano et 
chant, 2 francs en 
timbres à 5 ou 10 cen- 
times). Stéphane nous 
Ccompagnera à l'accordéon, car il est lauréat 
% virtuose du piano à bretelles, 11 vient encore 
: ever à Bruxelles la coupe « Pro Euterpe », 
_ ce qui prouve qu’on peut se dévouer à « Spi- 
», Sans négliger le reste, 

Le secrétairé me fait d’ailleurs remarquer 
- hos amis ne perdent pas une occasion de 
nstruire : parmi les souscripteurs à VOTRE 
otte « Spirou et Spip », nombreux sont ceux 
: Ê en envoyant leurs 25 francs demandent com- 
_ ment on a procédé pour reproduire le modèle 
éé par Jijé. Ma foi, dans ma dernière chro- 
ique, j'ai déjà dit un mot des opérations de 
moulage, mais puisque la question intéresse 
tant de copains, revenons-y. 
Le statuaire commence par exécuter son 
œuvre en matière plastique, le plus souvent en 
rre glaise ou terre à potier. Pendant tout le 
travail, cette terre doit être tenue humide au 
oyen d’une loque imprégnée d’eau Comme on 
risque d'abîimer les reliefs quand il s’agit d’une 
uvre de petites dimensions, Jijé a donné la 
préférence à la plastaline, genre de mastic qui 
mserve la même malléabilité. 
_ Le modèle étant ainsi achevé, il s’agit de le 
reproduire. Pour cela, nous devons avoir un 
négatif, c'est-à-dire un moule donnant en creux 
ce qui est en relief. Rien de plus simple : cou- 
lons sur l'original une couche de plâtre que 
nous laisserons durcir. Ceci fait, il reste à 
extraire le modèle sans abîmer le moule: ce 
ne Sera pas compliqué, parce que nous avons 
pensé à insérer de fines plaques de méta 
oir ainsi deux coquilles de dimensions égales, 
acune représentant la moitié de la statue, 
jupe en hauteur, Notez que nous aurions pu 
lement placer un fil dans la terré glaise et 
l'arracher quand le plâtre était encore mou 
pour arriver au même résultat. 
Lävons et savonnons soigneusement l’intérieur 
es deux coquilles, ou huilons-les, afin d’éviter 
que le moule ne colle au modèle définitif que 
k ous allons bientôt obtenir en coulant du plâ- 
be dans le creux de nos coquilles ajoutées 
lune à l'autre. e 
Seulement, ce procédé entraîne la perte du 
oule négatif, qu'il nous faut briser, et si 
ous ,désirons tirer une série d'exemplaires, 
me c’est le cas pour VOTRE mascotte, nous 
endrons sur le m e de plâtre un moule en 
tine. Comment y arriver? Recouvrons le 
iodèle de plâtre d’une couche de terre glaise 
le l'épaisseur qu'aura le moule en gélatine, 
puis coulons sur le tout une chape, sorte de 
moule en deux parties destiné à maintenir la 
gélatine, qui est molle. Enlevons la chape et la 
terre, nettoyons le modèle et la chape, puis 
téplaçons-lés en bonne position après les avoir 
Kraissés, TL y a à présent un creux que rem- 
sait-auparavant la terre glaise, Il nous suffit 
d'y couler de la gélatine liquide pour avoir 
in moule en cette matière, 


nt constitué plusieurs moules semblables, 
s les-plaçons dans leur chape, qui les sou- 
lent, et nous commençons le tirage définitif, en 
coulant du plâtre. Pour démouler, ouvrons la 
tape, ouvrons le moule en gélatine, et Spirou 
pparaît. à nos yeux, encore humide... Il reste 
sécher dans. une étuve, à le nettoyer, à grat- 
les joints, à le décorer et. à l’emballer à 
esse des souscripteurs qui l’attendent avec 
lelle impatience! 





Stéphane ELOY 28693, 
de Leval-Trahegnies, 
& Cinquante fais parrain. 











































ter du jour au lendemain, toutes les comman- 
ës reçues. Chacun aura son tour, prenez un 
u patience. Ensuite, vous admettrez que le 
ix de vingt-cinq francs est presque ridicule, 
il est réduit; notez que les moules de 
latine doivent être remplacés assez rapide- 
lent, perdant petit à petit leurs qualités à 
üse de l'humidité du plâtre et de la cha- 
Pourquoi n’emploie-t-on pas le plâtre? 


daction et Administration de « Spirou » : 41, 







Parce que la gélatine est élas. 
tique, ST re sans s’'accro- 
cher et se prête en reprenant 
sa place dans la chape. : 
Notre Spirou porte crâne- 
ment son célèbre bonnet 
rouge de chass', coiffure pe 
aisée à mettre que le 
des Orientaux. Zorro 8737 me 
demande pourquoi les :Hin- 
dous, les Egyptiens, les Ara- 
bes ont adopté ce couvre- 
chef, Fantasio, chargé d’ap- 
profondir la question, affirme 
qu'ils veulent ainsi.se pro- 
téger la tête, et il s'offre à 
le prouver en long et en 
large ! En réalité, Zorro 873% souhaiterait con- 
naître l’origine du turban, trop ancien en vérité 
pour que nous puissions donner satisfaction au 
copain. Quoi qu'il en soit, le turban vert était 
réservé aux émirs qui se prétendaient les des- 
cendants directs de Mahomet, cette couleur 
étant celle du Prophète, Ne drape pas non plus 
qui veut un turban selon les règles de l’art, et 
il faut être deux pour y réussir parfaitement ; 
cela n'a rien d'étonnant, ja pièce d’étoffe me- 
surant de cinq à sept mètres. Il y a d’ailleurs 
des façons variées de rouler un turban, et 
un connaisseur vous dira tout de suite s’il a 
devant lui un Syrien, un Persan, un Irakien. 


Bien que vêtus et équipés à l’européenne, les 
indigènes de certains pays, servant des nations 
étrangères, ont conservé leur turban. I n’en 
va pas de même à la Légion Etrangère, où l’on 
porte le képi et le couvre-nuque. C’est en 
1831, sous le roi Louis-Philippe, que fut fondé 
ce corps composé d'étrangers et qui ne devait 
être employé qu’en dehors du territoire métro- 
politain de la France. L'idée n'était pas entiè- 
rement nouvelle, puisque dès le moyen âge, les 
rois engageaient à leur service des bandes 
d’aventuriers connus sous les noms charmants 
de mille-diables, d’écorcheurs, de rustres, de 
soudoyers, de tard-venus, de tondeurs. Comme 
on les payaïit très mal, il fallait bien fermer les 
yeux sur leurs brigandages. Plus tard, on mit 
de l'ordre dans leurs rangs, et les troupes 
étrangères se distinguèrent plus d’une fois par 
leur bravoure, surtout quand elles étaient bien 
encadrées et quand une musique entraînante 
les animaït. 


Ce n'est pourtant qu’au début du XVIIIe siè- 
cle que l’on connut en France des musiques 
militaires : hautbois pour les mousquetaires à 
cheval, tambours et fifres pour les fantassins, 
trompettes et timballes pour la cavalerie. Depuis 
le XIIIe siècle, des violons accompagnaient les 
armées, ét le siège d’une ville commençait au 
son de ces instruments. Les Italiens avaient déjà 
alors des trompes et des tambourins pour leur 
infanterie. Peu avant la Révolution française, 
les musiques régimentaires étaient entretenues 
aux frais des officiers, ce qui était une lourde 
charge pour ceux qui vivaient de leur solde. 
En 1795, fut fondée à Paris une école de trom- 
pettes pour la cavalerie et de musiciens pour 
les autres armes : elle devait devenir par la 
Suite le Conservatoire de musique. Pendant les 





Voyez-vous les Erreurs ? 





Aujourd'hui, Fantasio s'intéresse aux pirates, 
mais il est toujours prudent de vérifier ce qu’il 
affirme, Aussi, verrons-nous jeudi ce qu’il y a 
à retenir de sa biographie de 


EUSTACHE, MOINE ET PIRATE 


Au XIlle siècle, vécut un personnage redou- 
table sur terre et surtout sur Mer. Bandit de 
grand chemin, il avait réussi à se faire admiet- 
tre dans un monastère, mais il dut s'enfuir, 
ayant assassiné son supérieur en le frappant 
d’un couteau de son invention, qui porte encore 
son nom, l'eustache des apaches. Il prit alors 
la mer, et se livra au métier lucratif de cor- 
saire, qui l’enrichit vite. Pour être juste, on 
doit reconnaître qu'il n'avait pas froid aux 
yeux, et qu’il menait l'attaque en personne, à 
la tête de son équipage. Lorsqu'il l’envoyait à 
l'abordage, il terrorisait l'ennemi en sonnant 
d’une trompe restée célèbre, la trompe d’Eusta- 
che. On n'a pas retrouvé cet instrument quand 
il fut pris et tué au combat naval des Cing- 


Iles, en_1217. ; 
FANTASIO. 
*. 


CORRIGEONS 
l’article de la sémaine dernière 
LE BLEU DE MYTILENE 


Les conscrits portent le nom de bleus en sou- 
venir des guerres de Vendée, où les royalistés 
— les Blancs — désignaient les Républicains de 
cette façon par dérision : « C’est de la poterie 
bleue qui ne va pas au feu. » Quant au bleu de 
méthylène — et non de Mytilène — c’est tout 
bonnement un colorant à base d'alcool méthy- 
lique, et toute l'histoire de conscrit naïf n'est 
qu’une fantaisie digne de son auteur. 
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R. Coley, 1, avenue Gambetta, Paris XXe, 


guerres au Con msulat, les musiques de 


en effet, Napoléon, alors premier Consul, avait. 
“ce TS les montures des musiciens de 
vingt. ts, il pouvait former un : 1 : 
CR 

4 en Belgique, excep pour 
Déiaue des Guides, de renommée mondiale, 

Gai Pinson 31625 me demande quel est j'ins- 
trument le plus difficile à jouer. Je ne crois. 
pas me tromper en répondant: celui que lon 
apprend! Je pense cependant que le violon est 
particulièrement ingrat, non seulement pour 
les voisins, mais aussi pour l'élève, parce qu'il 
faut faire grincer l’archet pendant longtemps 
avant d'en tirer quelque chose. Au piano, au 
contraire, On a plaisir à jouer des études: on 
est vite assez fort pour exécuter des morceaux 
faciles de grands musiciens, tels que Bach et 
Mozart, sans parler de NOTRE chanson-marche 
« 4. d. S. en 2 "nt! » pour laquelle le composi= 
teur A. d. S. Félix Clébant a écrit un accom- 
pernerieut à la portée des pianistes de moyenne 
orce. ù 


Plus ‘ard, lorsque la télévision sera d'usage 
coura5 , J, S. 13694, peut-être verrons-nous sur. 
notre écran des sections d'A. d. S, chantant 
en chœur ces couplets. -La erre a suspendu 
le développement de la télévision, application 
de la cellule photoélectrique et du disque de 
Nipkow. Pour bien en comprendre le fonction- 
nement, nous attendrons que l'oncle Hector 
reprenne ses Causeries radiophoniques; vous 
savez qu'il reste à votre disposition si vous avez 
des questions à lui poser, Il vous répondra 
directement (joignez un timbre), à condition 
que vous ne réclamiez pas des choses trop géné- 
rales, Je dois avouer que certains correspondants 
nous ‘mbarrassent souvent, parce qu'ils n’ont 
pas les-hotions nécessaires pour. comprendre la 
question dont ils narlent, Ainsi Fantôme du 
Berale 24315 m'écrit une bien gen‘’ille lettre, 
fort agréablement rédigée, mais d'après son écri- 
ture, je pense qu'il aurait peine à suivre la théo- 
rie suivant laquelle des lignes parallèles se 
rejoindraient à l'infini. Capitaine ‘Courageux 
34647 est peut-être moins ex nt, mais il me 
faudrait des pages et des pages pour lui répon- 
dre. II me demande en effet le nom du plus 
grand corsaire, du plus grand amiral, du plus 
grand colonisateur, du plus grand explorateur, 
Li y a de quoi discuter, et je propose de réser- 
-ver le problème jusqu'au jour où nous-aurons 
assez de place pour publier les préférénces de 
nos lecteurs. : 

Jean Vaïlhardi 31995 n’attendra pas aussi long- 
temps avant de savoir que Napoléon Ier fut 
surnommé le get Vendémiaire, en souvenir 
d’une date célèbre du calendrier républicain, à 
cause de sa foudroyante intervention contre une 
insurrection antirévolutionnaire. ‘1 était déjà 
connu pour ses succès au siège de Toulon, mais 
son attitude décidée pendant les journées du 10 
au 13 Vendémiaire contribua beaucoup, en lui 
gagnant la confisnce des membres de la Con- 
vention, à assurer sa prodigieuse carrière : il 
n'avait alors que vingt-six ans, et quelques mois 
Re il était placé à la tête de l’armée 
’Italie. 


L'Empereur était beaucoup plus connu par 
ses grognards sous le sobriquet de « petit capo= 
ral ». C’est par ces mots qu’un soir, au bivouac, 
une sentinelle, qui ne l'avait pas reconnu, lui 
barra le passage, disant : « Quand vous seriez 
le petit caporal, vous ne passeriez pas, » Napo- 
léon ne s'en formalisa pas; au contraire, il se 
réjouit en constatant que ses pornés: étaient 
esclaves de la consigne, Cette so: ssion aveu- 
gle aux ordres reçus fait partie -de la discipline 
ere et elle explique la valeur de là Grande : 
Armée. 


Le mot caporal, comme le mot capitaine, vient 
du latin eaput, qui signifie tête. Familièrement, 
les soldats -disent cabo, sans se douter ‘qu’ils 
emploient .un terme du vieil Me 5 ar Le grade 
fut créé par François fer, roi de France, «en 
1558, qui introduisit dans ses régiments des caps 
d'escadre (d'où est venu le mat escouade) et 
sous Henri II, le cap devint caporion. Quand 
Fantasio fit soh service militaire, ses camarades, 
sachant qu'il allait être nommé caporal, lui 
demandèrent :.« De quelle couleur sont les pre- 
miers galons ? » — « Ils sont rouges », répondit 
notre ami. « Pardon, re èrent les autres. 
Quand on reçoit ses premiers galons, on les 
a... rrose, » Fantasio comprit le calembour et 
paya une tournée à la cantine, aussi fier que s’il 
avait été le petit caporal en personne, 


On a écrit une quantité considérable d'ouvra- 
ges sur Bonaparte ; son orgueil et son ambition 
l'ont perdu, mais tous les historiens doivent 
reconnaître en lui une in €ét une 
volonté qu’on ne rencontre pas à chaque pas, 
Lisez son histoire, choisissant les auteurs d'après 
votre âge et le degré de vos études, et prenez» 
en, de la graîne, Je te promets que tu y trou- 
veras plus de plaisir et surtout de profit, Fan- 
tomas 1157%, que dans la vie de la reine. Mar- 
guerite de Bourgogne, pauvre égarée dont la 
vie fut loin d'être un exemple. 

Dieu merci, nous n'avons pas besoin de scan- 
dales pour éprouver, selon les vers célèbres de 
Molière : 


ne es ve dé + + ++ «+ CES haines vigoureuses 
Que doit donner le vice aux âmes vertueuses. 
- Nous aimons ce qui est beau, ce qui ennoblit, 
toutes vos lettres, adressées 41, rue Destrée, à 
Marcinelle, en soht un magnifique témoignage, 
ei c'est pourquoi nous nous plaisons à répéter : 
Spirou ami. partout. toujours ! 
LE FURETEUR. 


35 fr, 8 m.: 18 fr. OC. C. P. Paris 140967, de 








LE SUBMERSIBLE 


EST VENU SE RANGER LE LONG DU 


DNOHEQ,LE MIEUX, ME SEMBLE-T-IL, EST DÉ NOUS DÉBAR 
ER DU'MANAOS/SIGNALÉ PARTOUT MAINTENANT, ET PAR 


VAPEUR RAPIDEMENT, 


L'ÉQUIPAGE PROCÈDE AU TRANSBORDEMENT DES FÜTS DE PÉTROLE. 


POURUN TIR 
D'ESSAI... 





Mes chers amis, 

Je vous rappelle que nous avions organisé, 
Âl y a quelque temps défà, uh concours de 
photos. = 

Ce concours avait pour but de grouper dans 


LE PREMIER OBUS ÉCLATE DANS LES 
SUPERSTRUCTURES, PULVÉRISANT - 
JUNE PARTIE DE LA PASSERELLE. ! 

{ é ME 


* 


Pour cette raison, et d'accord avec plusieurs 


d'entre vous, nous avons décidé que le con- C 


cours de photographies serait terminé la veille 
de Noël, 

Si vous désirez courir votre chance et rem- 
porter un des modèles réduits offerts par le 
C. S. A. ne tardez plus à nous envoyer les 
photos de vos sections et celles de vos modèles, 
Nous vous demandons de nous faire parvenir 
des photos très nettes pour qu'il nous soit pos- 
sible éventuellement de les faire clicher plus 


un album les photos des sections, des réalisa- tard 


tions modélistes et des activités de nos mem- 
bres. De cette façon, le C, S. A, posséderait 
un superbe livre d’or que nous pourrions pu- 
blier dès la guerre terminée et qui témoigne- 
rait de vos activités. 

Les difficultés d'approvisionnement en pel- 
licules et films ont retardé la clôture de ce 
concours. Mais il nous faut tout: dé même 
convenir d’une date limite pour pouvoir récom- 
penser les lauréats, 


Le jury tiendra compte de la présentation, de 
l'originalité de l’angle de prise de vue, de l'inté- 
rêt documentaire que ces photos présentent, 
ainsi que des activités qu'elles mettent en 
lumière. £ 

Si vous. nous envoyez des reproductions de 
vos modèles, tâchez de réaliser des photos 
vivantes (modèles en vol suspendus par un fil 
invisible, décor à l'échelle, vol en escadrilles, 
combats, etc., etc.), De cette façon, notre livre 


TONNERRE ./ON NOUS TIRE DESSUS /ET CETTE SATA 
NÉE PORTE NE BOUGE PAS D'UN MILLIMÈTRE 





ce ee un petit joyau, qui fera honneur -au 


Tous nos lecteurs sont invités à prendre part 
à ce concours, mais nous lançons un appel tout 
spécial aux membres du C, S. A. qui se doi: 
vent de collaborer à la réalisation de notre 
livre d'or. 

Ce concours a donc pour but principal de nous 
donner une base pour ja réalisation de notre 
livre, mais il est évident que nous recevrong 
avec reconnaissance toutes les photos que n08 
amis voudront bien nous envoyer, même après 
la clôture de cette petite compétition amicale, 
Seulement, dans ce cas, nous ne pourrons plus 
vous récompenser par l'envoi de boîtes de 
construction de modèles réduits. 


C'est pour cette raison que nous vous Cons 


Bæ Voir en dernière page : la suite de cet 
article, le Cours du Chef-Pilote et les Signaux 
Maritimes. 





Ce n'est pas encore aujour- 
d'hui que nous l'arrêterons ! 
fs sont loin à , cette 
heure, lui 

charmante 
} sœur! 













bandit Trois-Doigts et que la jeune 
fille qui l'étcompagne n'est 
pas sa sœur ! 











Hein ! Délivrez- ! 
moi, policier ! 
Je me charge 
du reste! 










A nous deux. 
Mais frère... mon bras. < 2 
Oh ! laisse-moi me reposer Trois-Doigts ! 


quelques instants ! 











Grâce à vous, Cavalier > 
Rouge, une nouvelle 5 
ie va commencer 


















Baissez cette arme, Lez ee" 
mn Mademoiselle Rose. ti D — 
J'ai la preuve que | : 


W CT PA 


ce bandit n'est 
pas votre 








La mer n'étant jamais complètement calme, 
communique au bateau une série de mon- 
vements d'autant plus accentués que les 
vagues sont grosses. Le navire se balance 
done sur les flots, et les marins ont 
classé ces balancements en deux caté- 
gories : le ROULIS et le TANGAGE, 
Dans le roulis, le bateau oscille de 
gauche à droite et de droite à gauche. 
Le roulis est plus accentué pour les 
petites embarcations que pour les grands 
paquebots. Si votre yacht « mo- 
dèle réduit » roule trop, vous 
y remédierez en rapprochant le 
lest de la- quille. 





















- Une nouvelle formule 


Certains de nos À. à. S. qui s'intéressent aux 
choses sportives, tout en pratiquant eux-mêmes 
le sport dans leurs sections ou dans leurs 
clubs, nous ont écrit pour nous dire que la 
rubrique sportive telle qu'elle était actuelle- 
ment conçue, ne leur donne pas entièrement 
satisfaction. Vous savez que nous avons dû en 
réduire la longueur. Nous avons conservé les 
avis du club A. d. S. parce que nous estimons 
qu’il est préférable de pratiquer le sport dans 
nos sections que d'en parler. Nous avons mal- 
heureusement dû supprimer tout sujet d'intérêt 
général dans le cadre de cette chroñique, nous 
réservant d’en parler par courrier direct, Plu- 
! sieurs d’entre vous nous demandent de rétablir 

! cette rubrique et de ne plus laisser que Ja moitié 
de la place à l’activité sportive proprement 
dite des À. à. S. 

Nous ‘allons tenter un essai dans ce sens, 
, tar cette rubrique est la vôtre et elle est rédi- 
* gée dans le but de vous être agréable et utile 
à la fois. Veuillez nous écrire (Kiki 41, rue 
Destrée, à Marcinelle-Charleroi) pour nous dire 
ce que vous en pensez. Nous serions tout à fait 
heureux si, à l'occasion de ces lettres, vous 
nous donniez également des nouvelles de votre 
activité sportive. Les lettres doivent être accom- 
pagnées d’an timbre de 1 franc pour les frais et 
goiepe nom, -prénom, adresse et numéro 


Ecrivez-nous avec soin vos performances spor- 
tives, Nous tenons note de celles-ci et, en foot- 
baH notamment, les HUIT places du champion- 
nat .« Spirou » seront réservées en février aux- 
sections les. plus actives durant l'hiver, A.d.S., 
rejoignez vos sections, faites de nombreux mat- 
ches, envoyez-nous jes comptes-rendus et peut- 

serez-vous dans les huit favorisés qui de 
février à mai joueront la finale de Belgique de 
« Spirou » aux frais du journal. Qui succédera 
à Templeuve qui fut champion de 1942 des Spi- 
routistes ? 


L’Omnium cycliste 


C'est le 22 décembre prochain que sera dis- 
putée à Bruxelles la finale du championnat de 
Belgique d’omnium au Palais des Sports. Cer- 
tains nous-demandent ce qu’il faut entendre par 
omnium en termes de cyclisme, 

L'omnium est une épreuve faisant appel à 
toutes les qualités du cycliste pistier. Il existe 
un championnat de vitesse, un championnat de 
poursuite, Il était logique qu’on réunît les deux 
spécialités afin de connaître le meilleuæ cycliste 
pistier, autrement dit celui qui parvient à la 
fois à être rapide et endurant. 

L'organisation du championnat d'omnium est 
encore assez récente. Voici la formule de cette 
originale compétition : 

1) Course par addition de points ; 

2) 500 mètres départ lancé, contre la montre ; 

3) Poursuite sur 4 km. É 

Examinons ces différentes courses, Il y a 
quatre concurrents retenus pour la finale. Ces 
quatre concurrents disputent en premier lieu 





M a c'est-à-dire qu' 





ls disputent un sprint. On additionne es points 
remportés au cours de ces différents sprints et 
le mieux classé emporte ‘Vépreuve, Celle-ci 
fait donc appel à la fois aux qualités-de vitesse 
des hommes et à leur facilité de récupération, 
car Jes sprints sont très rapprochés. De plus, il 
faut être tacticien pour se bien classer dans un 
sprint à quatre et éviter de se laisser « enfer- 
mer ». 

Cette course est une succession d'efforts brefs 
et saccadés. La deuxième partie du programme 
est le 500 m,. départ lancé. C’est une épreuve 
de sprint prolongé qui, sur la piste du Palais 
des Sports de Bruxelles, prend un peu plus de 


-deux tours (235 m. de tour). Le coureur prend 


de l'élan, monte au virage, puis se lance à 
pleine allure vers le départ qu'il prend « au 
vol ». Les 500 mètres départ lancé se couvrent 
en 30 secondes à peu près. Chaque coureur 
part à son tour ; il est seul en piste et le chrono 
départage les concurrents. 

La troisième épreuve est celle dé résistance. 
Les coureurs sont opposés deux à deux en deux 
séries, une finale des battus et une finale des 
gagnants, Ils se placent chacun à une extré- 
mité de.la piste. Au commandement, ils partent 
à un demi-tour d'intervalle. Ils vont essayer de 
se rejoindre avant la limite des 4 km. Celui qui 
rejoint son adversaire, jui prenant “donc un 
demi-tour, est déclaré vainqueur. Si, à l'issue 
des 4 km, aucun des deux concurrents n’a 
rejoint l'adversaire, on classe premier celui qui 
a diminué l'écart à moins d'un demi-tour. On 
estime que, en poursuite, on couvre le kilo- 
mètre en 1 minute 15 secondes environ. 

Les trois épreuves de l'omnium font donc 
appel : 

1) A la vitesse et à la récupération du cou- 
reur : 

2) A sa vitesse prolongée ; 

3) À sa résistance au train. 

Actuellement, c’est Albert ee qui est 
champion de Belgique d’omnium. Il ne défen- 
dra pas son titre cette année,” car il s’est pro- 
visoirement retiré de la compétition, Karel 
Kaers et François Cools sont les deux favoris 
de ce championnat qui réclame des qualités 
toutes spéciales, on en conviendra. 

Il est d’ailleurs à noter que Poeske Scherens, 
notre champion de vitesse, et Breuskin, notre 
champion de poursuite, ne se classèrent pas en 
finale l'an dernier, ce qui montre que l’omnium 
est vraiment une spécialité à part, ouverte seu- 
lement à des athlètes ayant toutes les qualités 
requises d’un véritable coureur sur piste. Vous 
suivrez, j'en suis certain, avec intérêt, les résul- 
tats du championnat de Belgique d’omnium, le 
2 décembre prochain. 


Les Avis Sportifs 


Bruxelles IL. — Un sportif A, d. S. voudrait 
entrer dans une section sportive de « Spirou ». 
Lui écrire : Louis Sommeryns, 10, r, Léopold Ier. 

Saint-Gilles-Bruxelles, — Un footballer ayant 
pratiqué à l’Union Saint-Gilloise, âgé de 11 ans, 
demande à jouer dans une équipe d’A. d, 5. 
Alphonse : Panneels, 95, avenue Fonsny: 

Châtelet. — Un A. d. S. désire réunir les 
camarades de Châtelet pour fonder un club de 
football. Paul Cartier, 45, Allée des Marroniers. 

Sclessin-Liége, — Une séction de football a 
été fondée. Elle jouera le championnat liégeois 
sous le nom de Sclessin F, C, Spirou. Ceux qui 
voudraient conclure des matches doivent s’adres- 
ser à Roger Patinet, 2, quai Vercour. 


La Vie Sportive des Sections 


Bruxelles. — Un match a été disputé pour le 





Ê t sur 5 km. environ avec classement 
tous les cinq tours de piste. Tous les cinq tours, 















p 1 maj 
son équipe B., aussi le résult a 

3-3 est fort honorable pour le National 

Etterbeek alignait : B.) Pellegrin; Arr.) Ù 

lon et Nivers; D.) Mellaerts, Samhée et Tri 

rion; Av.) Mahoux, Debaets, Moerman, Van 

Damme et Carpentier, Ë 

Etterbeek menait par 1-0, maïs le Nationäl 
Star joua par échappades rapides et, au repos, : 
avait l'avance 2-1. Dès la reprise, Etterbeek 
égalisa, mais le National Star repartit à 3-2, 
Etterbeek produisit alors un violent effort et 
égalisa une nouvelle fois, Mahaux et Thirion 
ont été les meïlleurs à Etterbeek. Bonne pres- 
tation d'ensemble du Nationa] Star. Compte- 
rendu envoyé par De Bosscher, 22, rue Jean 
Paquot, Ixelles. : È 

Bruxelles, Voici le compte-rendu ‘d'un : 
autre match joué pour le championnat de 3 
Bruxelles, Stuyvenbergh jouait contre Evere, 
Au repos, Stuyvenbergh menait par 1-0. Par 
après, Evere attaqua ferme, mais le gardien de 
but de Stuyvenbergh, Hassaert, fit une partie 
superbe, Stuyvenbergh procédant par échappa- 
des, marqua 2-0 et, réagissant, finit beau vain: 
queur par 3-1. 

Stuyvenbergh alignait : 

B.) Hassaert: Arr.) Michiels et Van Dam; 
D.) Demol, Smets et De Debbeleir ; Av.) Collin, 
H. Desmedt et D’Hasleer (9 joueurs seulement), : 

Compte-rendu envoyé par Smets, 77. avenue ! 
Houba de Strooper. : 

Gages. — Avec quelque retard, nos camarades 
de Gages nous envoient leurs résultats en jeu 
de balle, Is ont battu Gondregnies par 15-18 
et Gibecq par 15-14, Une lutte à trois donna 
les résultats suivants : Gages-Gondregnies 8-4; 
Gondregnies-Gibecq 8-5 ; Gages-Gibecq 8-0. Ga- 
ges alighait : C.) Delys et Bossart ; P. M.) Beth, : 
G. M.) Robert ; F.) Chiry. Compte-rendu envoyé 
par André Robert, rue d’Anchaïn, 95 "+ À 

Saint-Vaast. — Voici le compte-rendu d'un | 
match amical contre Familleureux, joué avant 
le championnat du Centre des A, d, S. < 

Saint-Vaast menäit par 2-1 au repos et a 
gagné par 5-2. à 

Saint-Vaast a également joué contre Bois-du- 
Luc et a gagné par 7-& ., 

Saint-Vaast aligne : B.) Van Gompelaere; 
Arr:) Jamart et Baillet; D.) Damien, Legrand | 
et Guïlmot ; Av.) Melor, Francq, Declercq, Ver- : 
meiren et Vincart. 

Compte-rendu envoyé par Georges Legrand, 
13, rue de la Liberté. à 


Avis aux A. d. S. 


Depuis quelques semaines, des décisions admi- | 
nistratives ont formé dans les villes importantes 
des réunions d'anciennes communes. On a aïnsi 
le Grand-Bruxelles, le Grand-Charleroi, le 
Grand-La Louvière, le Grand-Anvers, le Grand- 
Liége, etc. Nous insistons cependant a 
des A. d. S. pour qu'ils renseignent toujours 
le nom de leur ancienne tommune à côté de. 
celui de leur ville, Pour Bruxelles, par em: 
ple, indiquez :  Etterbeek-Bruxelles o' Uecl 
Bruxelles : pour Charleroi : Châtelet-Charlerol, | 
Marcinelle-Charleroi ; pour Liége: Sclessin- 
Liége ou Jemeppe-Liége, etc. La raison est 
bien simple : quand les A. d. S. nous de 
dent de leur renseigner des équipes sitl 
près de chez eux ou quand on demande 
conclure des matches, nous pouvons plus 
lement diriger nos A. d. S. ‘vers des vw 
quand nous connaissons leur quartier exact. 










































Charles, ayant perçu une odi 
gaz, a.pénétré dans la chambre de 
voisin Louis et l’a découvert à l'état 
de cadavre. Il a fermé le compteur, 4. 
laissé la porte ouverte et est allé préve- 
nir la police. Klup enquête, Les: deux. 
autres voisins de palier n'ont rien AL 
ni entendu. x 

De gauche à droite : Jean, Charles 
Max. ‘ 


Quel est le coupable ? 
SOLUTION DU PROBLEME PARU: 
LA SEMAINE DERNIERE à 


Le jeune homme est le voleur, 
lon ne frappe pas en entrant dan 
propre chambre. £ 
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Te EE vous | |'ESPÈRE CETTE FOIS QUE vou? ALLEZ VOUS y 4 AN aa < MISHONNAIRES LE CUIM 
Ni EUN. ; ke 
Vous: De. | REPOSER COMME LERIGE LE MÉDECINE | ER LR OUUS, Sig ES QUDE..LE DAYS DÉSOLÉ. 
"| [36 PENSAIS JUSTEMENT AY  # LES INDIGÈNES DRIMITIFS.., 
UNE GRANDE OEUVRE , 





à DON CAGUERO Ey POUR 
\] oc! LAQUELLE J'AURAI 
: DESON DE TOI. 


DIET MES DERNIÈRES RECOMMANDA = 


AVEZ UNE CONFIANCE ÉPERDUE EN 
N.DAME AUXILIATRICE... 


ae 
ÿ 
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- Nes Mots Croisés - 


HORIZONTALEMENT ; VERTICALEMENT : 


1. Moyen de transport très utilisé 1. Char de combat blindé et armé - 
actuellement. — 2, Lumière qui pré- on s'y met à couvert du danger 
cède le lever du soleil - adjectif (pluriel), — 2. Chemin bordé de“mai- 
numéral. — 3. Négation - note de sons - département. — 3. Fin de 
musique - un en allemand. — 4, Le finir - qui n’en a pas doit chercher 
gagne-pain du vannier - abréviation toutes choses, — 4, C’est un moyen 
courante, — 5. Magasin de munitions de transport en Chine si on le dit 
de guerre. — 6. Cheval de bataille. deux fois - louange. — 5. Urticacées 
— 7, Appareil destiné à maintenir le - parcouru des yeux. — 6. Note de 
navire vertical pendant son lance- musique - pénétrera. — 7, Qu'on 
ment - roues à gorge. — 8, Espace voit peu souvent - conjonction qui 
entre le lit et le mur, — 9. Terminai- exprime le doute. — 8, Possédée - 
son d'infinitif - petits d’un grand attacha-avec un lien - pronom indé- 
mammifère carnassier, — 10. On les fini, — 9, Mariés - en les - négation. 
Problème 203 met fondre dans l'eau du bain - née — 10. Assigner une rente - vieux. 
la première. x ROVA. 
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JE POVRAALS PEUT 
ÊTRE VOUS AIDER 51 
VOUS ESSAYIEZ 07 
ME LA DÉCRIRE 


T'AS DE z S we ; 
À Innoemorseute Pos HET : EACUSEZ Mol D MAN pe 2 us A | su romun 
? QUER NOTRE RENDEZ-VOUS -GUELG d Ê ce. £ 
CIELO m'a PRIE HOSE EST ARRIVÉ QUI M'A OBLI- age CARS. nr 
IGÉE. A PARTIA - rt 4 
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n ET PAS UN SEUL PETIT 
CANARD DANS 
FOUT CELA // 


2 






seillons vivement de poster vos envois avant le 23 dé- 
cembre au plus tard. 

A ce jour, nous n’avons reçu que 185 photos. Ce ne 
serait pas mal pour un club ordinaire, mais c'est 
beaucoup trop peu pour le C. S. A. qui compte tant 
d’adhérents. Nous sommes parfaitement au courant 
des difficultés que vous rencontrez pour vous pro- 
curer les indispensables films photographiques, mais 
nous vous savons également très débrouillards, 

Alors... Georges CEL: 






INMELMAN. EST UNE ACROBATIE DE COMBAT 
ELLE PERMET UN CHANGÉMENT. DE DIRECTION 
ACCROISSEMENT.. D'ALTITUDE 











… C'EST UNE FIGURE 
comMB O'UN : 

DEMI -LOOPING 67 

SUIVI D'UN DEMI-TONNERU 





PAVILLON 
EMPLOYE SEU 

J'AI BESOIN 
DE SECOURS 








Imprimé en Belgique, aux Etablissements J, DUPUIS, Fils et Cie, 41: rue, Destrée, Marcinelle, — KR, C, Charleroi 27514, 
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Vous pouvez ramer ! Vous ne 
rejoindrez jamais le Navire 
Fantôme ! 


inquiétants 
passagers ! 


Pourquoi ne me jetez-vous 
pas à la mer? 


Je ne le ferâi pas, car, quoi= 
| que vous soyez 
mon ennemie 


> 3.0 te 
À 
ul 


ces Fros ! LS pu? . ri Pa; 
ET TU VERRAS, Ca co . 
À à % 
he 


grandit à chaque 
instant.., 


Regordez ! Le Navire Fantôme s'éloigne toujours ! 
L# 


Ah! ils pourront ramer jusqu'à fai 


à cviSME !| 
ASSERR PAS ASIA 


PRE nn 
MiLce Miuions 
TONNERRES DE 
MILLS FOS CE 
s MILLIONS DE 
‘ É 








Roulez, tambours ! Sonnez 
fanfares ! Le secrétaire «vient 
d'avoir la joie d'inscrire au 
Club des A: d, S. (Amis de 
Spirou, pour les profanes) 
Guy 35000, entre G.'l'Antré- 
pide 34999 et Cavalier Rouge 
35001. Ai-je besoin d’ T 
sur notre jubilation devant 
. cette nouvelle preuve de la 

| ne æ popularité de notre cher 
Espiègle au Grand Cœur? Non, les mots sont 
inutiles, vous vous réjouissez avec nous, tous, 
les vieux de Ja vieille et les derniers venus, les 
‘Spiroutistes, et vous aussi, ‘parents de nos 
ce qui nous donnez votre confiance. 

Mrente-cing mille membres !.. Cela fait beau- 
coup de monde: Combien serons-nous donc le 
jour où nous pourrons organiser une réunion 
monstre, à l’occasion par exemple de la finale 
de la Coupe Spirou ? Rien que d'y penser, j'en 
ai le vertige, Flèche Noire 13440 dirait volon- 
tiérs qu'en voyant passer le cortège; les ‘braves 

ns en baveront des ronds de <hapeau, selon 
uñe expression familière dont l'origine est 
inconnue, Elle n’est pas grossière, mais je vous 
c de né pas l'employer .dans une rédac- 
tion; pour exprimer l'ébahissement total. 

rente-cinq mille membres 
l'événement, procédons au tirage de novembre 
dé, la tombola mensuelle des À. d. S. Encore 
une fois, les participants n’ont pas À intervenir, 
leur numéro d’ordre servant de billet. Allons-y 
donc, pour constater que la chance a favorisé 
cette fois. : Tintin-667, Charleroi4 Poisson Rouge 
.1089, Gilly ; Bon Diable 2243, Ixelles ;: Pleur- 
nichard 3081, Ixelles ; Rossignol Joyeux. 4160, 
Bérchem ; J. la Jungle 5257,- Gembloux ; Spor- 
tive malgré tout 6042, Molenbeek ; S. Superman 
7183, Bruxelles ; L’Albatros 8140, Schaerbeek ; 
L: B. 9140, Anvers ; N. 10434, Auderghem ; Buf- 
falo 11545, Dheux : J. 12306, Louvain ; Joyeux 
Spiroutiste 13209, Namur ; Le Chercheur 14135, 
Forest; Aigle d'Or 15265, Herstal ; Superman 
16525,  Vaux-s-Chèvremont ; Renard  Subtil 
17961, Jamioulx ; Paul Cartier 186148, Dour : 
P, 19809, Gembloux ; Bison Noir 20842, Com- 
blain-la-Tour ;_ Tarzan 217217, Bressoux ; Ma- 
_cadue 22855, Verviers ; Cavalier Rouge 23613, 
Montignies ; Joyeux Suron 24474, Ouffet ; Sher- 
lock Holmes 25487, Grand-Lanaye ; Souris Vo- 
lante 26246, Ermeton-s-Biert ; Cavalier Rouge 
27213, Gerpinnes ; L'Homme de Fer 28047, à 
Ghlin ; Jean Vaïlhardi 29150, Frameries ; Con- 
guérant du Ciel 80152, Flénu ; Musuet des Bois 
81721, Grivegnée ; Spip 32959, Berchem; M. 

K. 33146, Bierset; Epervier Bleu 84985, Dinant, 
: La semaine prochaine, ce sera le tour des 
abonnés, catégorie de lecteurs particulièrement 
chère à Spirou: En attendant, expliquons à 
| Détective Invincible 28341 que l'expression « Il 
| n'apas._ inventé la poudre, » signifie « il n'est 
pas intelligent »: C’est une figure polie de style 
onsiste à modérer l'expression de la pen- 
alors que lintention est -de donner en 
ité une forte impression, Quand nous disôns 
n'est pas riche », nous voulons souvent 
» comprendre que Jä personne. dont nous 
lons est très pauvre. De même « ce n'est 
très honnête » Signifie que le procédé est 
rrément malhonnête, Le français est riche 
en nuances semblables, #mais il ne faut pas en 
, Sinon, on. nuit à la clarté, qui est une 
Plus belles qualités de notre langage. Evi- 
| tons des tournures telles que « vous n'êtes pas 
sans savoir » pour « vous savez», Certains vont 
‘si loin qu’ils écrivent « vous n'êtes pas sans 
ignorer », ce qui veut dire exactement le con- 
traire ! O Fantasio, tu n'es pas le seul au monde 
à embrouiller les choses. 

.De tous temps, les devins ont parlé de façon 

me, sans doute pour que les événements 
eur donnent raison de ‘toute manière. Il est 
ible qu’un jour la science accorde aux 
es une influence qui n’a rien de surnaturel, 
ms-nous de le préciser. En attendant, Pan- 
e Bondissante “9437, soyons prudents, en 
jous rappelant la fable de La Fontaine : 


Un astrologue un jour se laissa choir 
lu fond d'un puits ; on lui dit : Pauvre bête, 
andis qu'à peine à tes pieds tu peux voir, 
enses-tu lire au-dessus de ta tête ? 


"ll faut cependant reconnaître que les ‘astro- 
igues ont contribué aux progrès de l’astrono- 
he, science des astres et de leurs mouvements, 
In erut longtemps à leurs prédictions, et Louis 
KW, le fameux roi de France, avait confiance 
Hh son astrologue privé, Galcotti. Celui-ci se 
fompa lourdément en prédisant que l’entrevue 
Péronnes serait favorable au monarque. 
lelui-ci, irrité, lui demända : « Vous qui lisez 
| Bien l'avenir, pourriez-vous me dire quand 
jus mourrez ? » Galcotti, plus mort que vif, 





































Pour célébrer, 


eut cependant la malice de 
répondre : « Trois jours avant 
Votre Majesté. Sire.. ». Cette 
réponse le sauva de la mort 
violente à laquelle le cruel 
souverain l'avait condamné 
secrètement. Louis XI était 
très superstitieux, et il n'osa 
mettre son projet à exécution. 

Que voulez-vous ? J'ai déjà 
eu l'occasion de le répéter, 
lhomme craint ce qu’il ne 
“connait pas, et les. sauvages 
se prosterneraient devant un 
bec de gaz. C’est au Français 
Lebon, Titin 16450, que nous 
devons cette source d'éclai- 
rage et de chauffage, à la vérité détrônée en 
partie par la fée Electricité, Un détail intéres- 
sant : moins de cinquante ans après la décou- 
verte du gaz, produit de la distillation de la 
houille, on le livrait déjà à domicile dans des 
outres spéciales, là où les canalisations n'exis- 
taäient pas. 


Les gazomètres modernes ont des dimensions 
considérables, mais ils seraient bien petits à 
côté des monuments de Babylone, Roberjac 
24546, ancienne capitale du royaume de Chal- 
dée, sur l'Euphrate. Certains-auteurs vont.-même 
usqu'à croire que la trop fameuse Tour de 

bel y fut construite, en l'honneur du dieu 
Baal ou Bélus. Nabuchodonosor en avait fait 
une eité entourée, selon Hérodote; ‘de murs 
s'étendant sur, 88 kilomètres. Quoi qu'il en soit, 
les guerres entraînèrent la mort de la sgmp- 
tueuse ville, dont‘il reste seulement des ruines, 
symbole de la vanité humaine. 

L'orgueil est certes un des défauts les plus 
ridicules, et nous en trouvons une preuve de 
plus dans l'exemple de Victor Hugo, l'écrivain 
romantique français dont le même correspondant 
me: demande de parler, Savez-vous comment 


il dit, dans un de ses poèmes qu'il est né en. 


1802? Oh! de façon très simple, vous allez 
le. constater : ; i £ 


Ce siècle avait deux ans ; Rome remplaçdit 
$ k [Sparle. 
Déjà Napoléon nerçait sous Bonäparte…. 
Et cætera. Disons, à la décharge du poète- 
romancier-dramaturge-politicien, que le. genre 
grandiloquent était à la mode à l'époque du 


Romanñtisme. Pour dire « le soleil se couche », 
Lamartine écrivait: 


IP GP TDR TR PSE 
NON. msnissn PTÉNOMS mms NÉ 16 
D'EMEUTARE À msn VUE creme AC 

Je désire être ‘inscrit : 

Aux A, d S seulement (5 fr.):®* : 
Hux A. d $S. et au ©. S. À. avec insigne 
A. d. $. (6 fr.) # 

Aux A. d. S. et au C. S. A., avec insigne 
O.S. A: 46 fr.) 

Aux À. @ S. et au C8. À., avec les deux 
insignes (10 fr.) * 

Je respecterdi le Code d'Honneur“et je ne 
révélerai pas la cief du langage. secret: 

Je choisis pour pseudonyme: 2 RE, 

Si un ami vous a engagé à vous inscrire, 
il devient votre parrain. Dans ce cas, 
ajoutez : Mon purfain est: (nom, prénom, 
pseudo et numéro d'inscription). 

De plus, je m'abonne au journal, contre 
12 fr. pour 8 mois, 238 fr. pour 6 mois, 45-fr. 
pour 1 am * 

AJe verse 14 80mme de nmmsft. AUTO ©. P. 
362159, ow fe l'insère en billets et en timbres 


à"5 ou 16 centimes. 
: -SIGNATURE. 


#* Ne recopiez que les mentions utiles. 

N.-B. — Il ne sera plus donné suite aux 
lettres ne contenant pas les renseignements 
suivants : nom, prénom, adresse complète et 
numéro d'inscription. 


sen 





; s : en 
L'astre brillant du jour, se couchant dans sd 


[gloire, 
Descend avec lenteur de son ch&r de”victoire, 


Pareilles périphrases sembleront ridicules à 
bien des lecteurs — et je ne leur donne pas 
tort — surtout aux amateurs de sciences exäc- 
tes. Œil de Chat 8456 me demandait de Jui 
expliquer « l’affinité du phosphore avec l’eau ». 


rreur, le phosphore ne se combine pas avec. 


l’eau, dans laquelle d'ailleurs on le conserve. Il 
présente au contraire une grande affinité avec 
l'oxygène, et s’enflamme spontanément à son 
contact. Mortifer 15025 s'intéresse davantage à 
la botanique et souhaite savoir comment se 
forme la mousse, C’est une plante eryptogame, 
donc de ‘la famille dés champignons, qui se 
reproduit au moyen des anthéridies et-des spo- 
ranges dont chaque pied est pourvu Du moins, 
c'est ainsi que se forme la mousse des champs, 
La mousse que nous obséervons sur certains 
liquides provient de leur fermentation ou plus 
+ de de l'agitation à laquelle on les sou- 
met. PER 

Pierre qui roule n'amasse pas mousse, assure 
un proverbe, Fantasio soutient qu'il faut eom- 
prendre par là que les roule-ta-bosse, les pê- 
cheurs de lune,-îles 
pas l’occasion de tremper leurs lèvres dans la 
mousse... du vin de Champagne, le roi des 
mousseux. 

Ce: n’est pas la première fois que Fantasio a 


esprits aventureux, n'ont. 


des idées baroques. Elles nous le rendent ‘sym- : 


pathique, car elles nous amusent, et notre 
étourdi est sans méchanceté. Au surplus, ne 
confondons pas baroque, c’est-à-dire, bizarre, 
extravagant, avec idiot, nous rappelant que le 
style baroque représente une école d’architec- 
ture qui a construit bien des édifices encore 
admirés de nos jours Bléglise Saint-Charles, à 
Anvers,. en est un, Angèle 32542, 
église Saint-Loup, à Namur, On l’a parfois 
appelé style jésuite parce que ce sont ces reli- 
EU, établis dans les Pays-Bas depuis 1556, qui 
Yont répandu en Espagn 
révivifiant au XVIle s: l'architecture religieuse, 
Le Bernin fut l'initiateur du Baroque, mais son 
émule Borromini (1599-1667) contribua davan- 
täge à le faire connaître, Cherchant le faste, 
ét la majesté, il emploie la ligne courbe dans 


ainsi que : 


e €t dans notre pays, : 


les façades et n'hésite pas à utiliser les-colon=: 


mes torses. Les sculpteurs de l’époque subirent 
son influence, et vous admirerez des confession“ 
naux et des stalles d'église de style baroque ; 


toute 


le grand peintre de l'Ecole Flamande oute Ja 


a ‘aussi influencé le style baroques# 
série dite « Catherine de Médicis» gr 








Louvre des toiles du riaître qui les à ées 
de motifssarchitecturaux de ce style. D'origine 
italo-flamande, le. Baroque fut appelé en France 
« style. Louis XIII » à 
le style coloriste, révélé à la même époque par 
des -architectes wallons, et connu chez nous sous 





ne pas-Confohidre avec 


le nom de style mbosan : briques rouges, chaî- . 


nes et meneaux de pierre bleue, toits élevés-en 


ardoise, courbes en Wallonie, droits -en- France. | 


Vers la fin du XVIIe siècle, le Baroque évolua, 
èrent 


et les, partisans du style rococo  cherehi 
l'agrément .et la fantaisie. S 


Vous voyez que certains mots ont plusieurs, 


sens. Il en va de même de certaines-expres- 
sions. Ainsi, quand-on dit: « Je lui garde un 
chien de ma chienne », il faut souvent com- 
prendre « je lui en veux, je me vengerai », 
Eh bien ! une de nos plus Añciennes*camarades, 
Spirouette 2305, serait très contente si un lec- 
teur/ui réservait une jeune chienne Groenen- 
dael, pour la consoler d'avoir perdu son toutou 
favori, Je,lui  transmettrai volontiers l’offre 
qui me parviendrait, de préférence des. envi- 
rons .de *Tournai,.afin dj Spirouette rie de 
toutes :ses dents, quiss bien les siennes, 
comme celles de Fernandél ne-doiveni rien, à 
l'art des dentistes, Flèche Noire 13440. DE 


Trente-cinq mille A. d. S. F'nenient pour 
nous trente-cinq' mille raisons d'avoir le sou- 
rire. Afin de décider les hésitants, nous 

reproduisons Je ‘bulletin 


d'adhésion à recopier pour 


Club. Beaucoup le rempli- 
ront, j'en suis sûr, cela me 
vaudra plus de léttres-en- 
core, adressées 41, rue Des. 
trée, Marcinelle, et nous 
serons plus nombreux en- 
core à crier: Spirou ami. 
partout... toujours! , 
LE FURETEUR. 











LE CHEF- 
D'ŒUVRE 
DE JEAN 
de la HIRE 








Ce roman, dont la publication en feuilleton a dû être 
suspendue faute de place, est édité en volume dans 
la nouvelle collection « SPIROU-SELECTION ». 

Pour en recevoir un exemplaire broché, il suffit d’en- 
voyer 20 francs à J. Dupuis, Fils & Cie, 41, rue Des- 
trée, à Marcinelle-Charleroï, ou, mieux encore, de 
virer la somme au C.C.P. 3621.59, de la même maison. 





LE TRÉSOR DANS L'ABÎME 


KR. Coley, 1, avenue Gambetta, Paris XXe. 
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devenir, membre de notre : 
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ÎLES CANONNIERS MANCEUVRENT LEUR PIÈCE 
SANS HÂTE .MIEUX VAUT FAIRE DURER LE 
PLAISIR LONGTEMPS a 


ÎPAS POUR TA PREMIÈRE LEÇON.TUEN PRENDR 
€ D'AUTRES 51 TU TE DÉPÈCHES ./ 








Mes chers amis, 


Les sections continuent à se développer nor- 
malement et les centrales se montrent un-peu 
partout. Bientôt, chaque localité un peu. impor- 
tante possédera son noyau de modélistes du 
C. S. À. La meilleure activité des sections, de- 
vons-nous le rappeler, consiste dans ia cons- 
truction des modèles réduits. Les conférences 
sur la grande aviation, les parties récréatives, 
les - échanges de documentation- aéronautique 
constituent des activités indispensables et sou- 
vent très attrayantes, mais ne doivent: pas_for- 
mer le fond de la réunion, Avant toute autre 


chose, les membres des sections, comme tous 


ÉPERVIE R.PARDONNEZ - MOI 
ENTRAÎNÉ 


T CELUI-CI SERA 
POUR NDS INVITÉS 
POINTEZ SUR 


DAVANT/ 


ULGURANTE DÉCHIRE LES TÉNEBRES .DANS UN 
FOACAS DË FIN DU MONDE. LES CORPS DES DEUX AVENTURI 


REGARDE ./L'OBUS 
A DÉFONCÉ LA” 


ceux du C; S. À. en général, doivent passer à 
l'action. Ils ne peuvent pas.se contenter d’être 
des amis passifs de l'aviation, 

Nous pouvons, dès à présent, pratiquer la 
construction des modèles réduits. Cet échelon 
est indispensable si vous voulez plus tard conti- 
nuer à pratiquer laviation. Il ne faut donc, pas 
vous cantonner dans des rêves stériles, mais, 
dès maintenant, mettre la main à la pâte. Cette 
semaine, nous vous présentons, en page 8, un 
modèle spécialement conçu pour nos amis. isolés 
qui aimeraient s'initier à la pratique de la petite 
aviation, mais ne possèdent pas de conseiller 
pour guider leurs premiers pas. Ce petit avion 
pourra en outre être réalisé dans les sections 
qui désirent, sans compétènce spéciale, aborder 
la construction des modèles. Nous avons revu 
sa présentation et multiplié les explications pour 
mettre sa réalisation à la portée de tous, et nous 
ne doutons pas que saint Nicolas qui, malgré Ja 
guerre, reste un saint bief” généreux, ne se fasse 
un vrai propagandiste de la petite aviation en 


OLENTE.: DÉFLAGRATION. 


"QUE... NON/MAISL 
PLAQUE DÉ TÔLE EN. 
PASSANT, M À RAPPELÉ 
MAREMIÈRE LEÇON 
DE BOXE ,QUAND : 


LARSEN MON VIEUX.” 
ÉS-TU BLESSÉ ? 


J'AVAIS DOUZE ANS.“ |": 


PAS TART DE CHANCE 
NOUS SOMMES -LÀ 


distribuant un peu partout ce petit planeur pour 
débutant. Ce n'est évidemment pas -une ‘réali- 
sation -pour.modélistes avertis, mais que.Ceux- 
ci se rassurent; ils auront bientôt leur tour, 
eux aussi, 

La Centrale de Charleroi est formée. Les lec+ 
teurs- qui veulent bénéficier- des: conseils -de 
modélistes expérimentés, suivre des cours de 
technique et-de construction, trouver de vrais 
adeptes de la petite.aviation et de vrais amis, 
peuvent s'adresser le dimanche matin aux adres- 
ses suivantes : R, Leclercq, 462, rue Albert Ier, 
Frasnes-lez-Gosselies ; Ch. Culot, 20, rue du 
Pige, Marchienne-au-Pont; Ch. et M:-T, Lechat, 
22, -rue de la Fontaine,-Châtelineau. Nous vous 
signalons également que Jules Jeanmart, rue 
Gratia, 22, cherche des amis modélistes et 
qu’une centrale est en formation à Mons (écrire 
à Spirou-Aviateur sous le numéro DEB83), 

Georges CEL 













ur + 


Les ruines 
; dela : 
Cité de l'Or, 


Rien ne vaut 
la vie. libre - 
la prairie ! 





Cavalier Rouge et son Indien, 
Inutile de vous dire que 


{} n'arrivera que ce soir à 
la Cité de l'Or et ne com- 
mencera ses fouilles que 
demain matin; nous y 
serons aussi et le tiendrons 
à notre merci. 


Au secours ! {ci 
“professeur Adams. 
Je suis tombé 
dans le puits ! 











Laisse ce-feu, Petit Castor ! [ls cam- 
Hum {| pent à deux pas d'ici, .et je voudrais 


1! nous fau 


t arriver avant FE 


Ce mouvement du navire est très 
désagréable, et c'est lui qui provo= 
que le « mal de mer » tant redouté., 
C’est au centre du navire que sès 
effets se font le moins sentir. Pour 
adoucir le mouvement de tangagé, 
H faut alléger les extrémités et 
amasser_le plus possible la cargal= 
son dans les calès du centre, Le 
tangage est d'autant pius fort que 
le navire est petit. 





Oui, Cavalier uos | 
Ici, pas de squawf 
blanche :compliquée. ! 
h! deux cavaliers ! 









Le petit Indien ! Tonnerre! 
Cavalier Rouge nous a 
précédés ! _: : 





Georges CEL, 


TT 





Le Cross Populaire National 


Depuis plusieurs semaines, la chronique spor- 
tive est. défrayée. par l’organisation du cross 


populaire national, En quoi consiste exacte- 
ment cette grande épreuve de propagande ? Et 
tout d'abord, qu'est-ce que le eross-country ? 
La“traduction de cross-country est: « à tra- 
vers champs ». Le cross-country, plus commu- 
mément appelé cross tout court, est donc une 
course à travers champs, C'est vraiment 
l'épreuve de base de l'athlétisme, l’épreuve natu- 
rélle par excellence. Courir à travers champs, 
dans la campagne, n'est-ce point un geste natu- 
rel à l’homme ? 
Encore faut-il se conformer à certaines règles 
mur-que cette course ait l'aspect du sport. La 
ue Belge d’Athlétisme qui régit, chez nous, 
le cross-country, a imposé des distance maxi- 
müm à ne "pas dépasser selon la Catégorie des 
toncurrents : il y a les cadets ‘(distance maxi- 
. mMum: 1 km), les scolaires (distance : 2. km. 5), 
juniors (distance : 5 km), 


nee : 10 km:). En pratique, ces ces 


nesont même jamais atteintes. Le sport est une 


éxeellente chose, maïs jl ne faut pas en ‘abuser 
et,, surtout, dans l'époque que nous traversons, 
iline faut pas demander au corps des … Ets 


î oportionnés. avec ses facultés de récnpé- 


LS $ 

‘Le cross populaire national se dispute en trois 
phases : 1} épreuves de propagande ; 2) épreuves 
de sélection ; 3) épreuve finale. . 3 

1) Les épreuves de propagande. — Elles sont 
<xrganisées..dans n'importe quelle. commune du 
Days, par n'importe quel club ou groupement 
désireux de propager ce sport admirable. 

2} Les épreuves de sélection. — Les éléments 
Les plus prometteurs révélés par ces épreuves de 
ropagande sont invités à se.mesurer dans de 
nouvelles épreuves rendues plus dures. À l'issue 
de celles-ci, le journal organisateur « Le Soir » 
procède à la sélection des meilleurs éléments : 
50 coureurs wallons, 50 coureurs flamands et 
50 Coureurs appartenant au Brabant sont rete- 
nus, RE 

3) L'épreuve finale, — Les 150 athlètes re- 
tenus participent à une course décisive,-et le 
vainqueur est bien le meilleur jeune ou nouvel 
élément révélé au cross country pendant 
J'année. É 

IL:y à environ un mois et demi entre Ja date 
des premières épreuves et de ja finale. Chacun 
ñä donc pu s'entraîner à loisir à des tâches de 
plus en plus difficiles. 


Tel est, en grandes lignes, le schéma du cross 
populaire national, Il est entouré, le jour de la 
finale, d'une course pour les « as » et d’une 
course pour les jeunes. Auparavant, les « nou- 
veaux » couraient avec les as, mais l'expérience 
a prouvé qu'il valait mieux séparer les caté- 
gories} de façon à encoùrager les débutants. 


Cette mervéilleuse “épreuve se double d'un 
test intéressant: au départ de chague course, 
les concurrents sont examinés par des méde- 
cins sportifs, et.seuls ceux qui ont vraiment 
les aptitudes physiqués. requises sont autorisés 
à s’aligner. C'est une précaution indispensable, 
car le cross-country est une spécialité très,dure 
et ne peuvent s'y adonner que ceux qui sont 
assez costauds pour n'en pas souffrir. 


C'est. pourquoi, A... d. $, qui désirez ‘prati- 


uer l'athlétisme où le cross-country, ne le 
faites pas sans l'avis du médecin-ou — ce qui 
l'est mieux — sans vous adresser -à un club 
athlétisme de la L. B. A. dans lequel le 
contrôle médical est instauré. Et, qui sait, peut- 
être un jour gagnerez-vous le cross populaire 
national et serez-vous, peu après, admis à par- 
ticiper aux grandes épreuves classiques de la 
saison hivernale athlétique. 





et les seniors 


D 


Les Avis Sportifs 


NAMUR. — Voici un ancien qui. reparaît. 
L'organisateur du championnat namurois de 
« Spirou » 1942, Marcel Dombret, 40, rue Lucien 
Namèche, a reformé une équipe et demande 
des matches, 

CORROY-LE-CHATEAU. Encore une 
ancienne équipe qui reparaît. Les Faisans de 
Corroy-le-Château (M. Latour, route de Gem- 
bloux) vont s'entraîner contre l'Etoile Namu- 
roise. ; 

JURBISE, — Equipe A. d. S. comprenant : 
B) Plume; Arr.) Jean, Dupont; D:} Dessily, 
- Duveau ét Fagniart; Av.) Blondiau, Dupont, 
Culquin, Plume Fr. et Dainaut, demande des 
matches. Gérard Faigniart, rue de Mons. 

— Ceux -qui voudraient pratiquer 

(cela revient -cher actuellement) 

Jean Verhaegen, 8, rue 
Bagolet. Ÿ 
— Equipe 


CINEY. A. d. S, comprenant: 
B.) Germiat; Arr.) Morau et Nemry ; D.) Bou- 
lard, Prince et Bovy; Av.) Gusset, Lecomte, 
Mercy, Germiat A. et Prince N., demande des 
matches, S'adresser à Albert Germiat, avenue 
Courtejoie, 14, 

NAMUR. — Cinq joueurs À, d. S. demandent 
camarades pour compléter l'équipe. S’adresser 
à Richard Valcher, 41, rue du uare, Beau- 
vallon-Saint-Servais, 


Equipements Sportifs 
LEUZE. — On échangerait un chapeau scout 
état neuf, pointure 56, contre une paire de 
souliers de, football 38-39, René Carpiaux, 5 
chaussée .de Tournai. 


La Vie Sportive des Sections 


LIEGE. — Les équipes A. d. S, de Liége, qui 
désirent participer au championnat liégeois. .de 
«Spirou» et être éventuellement admises à jouer 
la finale aux frais de « Spirou », en février 
contre les meilleures équipes du pays, doiven 
s'adresser d'urgence à Lucien Cerfontaine, 102, 


rue d'Elmer, à Wandre, É 
WANDRE. — L'équipe A. d. AS ER "4 
e a gagné le 


joué deux matches de football. 
premier — joué au “profit du Secours d'Hiver 
— “contre Cheratte, par -11-1, Au repos -pour- 
tant, Wandre ne menait que.-par. 2-1. Encore 
avait-il volontairement manqué un penalty, ce 
qui est un tort, car eñ match amical, il faut 
marquer les penalties: aussi bien que l’on Shote 
les corners où qu'on siffle les off-sides. Equipe: 
B,) Charlier; Arr.) Mailot, Sauveur ; D:) Bailly, 
Dumoïlin et Leenaers ; Av.): Havar, Jolly,-Saive, 
Malmédy et. Muller, L'équipe a joué un second 
Met Jupille et à gagné par 5-1. 
ARLON, — T'équipe A. d. S. de Héinsch 
{André Claudy, 3, rue de Neufchâteau) a battu 
Freylange par 4-2. Au r 


- e 1-1, Le score 
fut ensuite de 3-1. Les vi 


% GE. 
l'équitation 
peuvent s'adresser à 


B.) A ; Arr.) René Claudy et Neuberg ; 
D.) André Claudy, Gabriel et _ Fontaine ; 
Fontaine 


Av.) Güilbert, Schroeder, Fontaine G. 
M. et Chavagne. Les meilleurs furent A, 
Claudy, Chavagne et Schroeder, -A Freylange, 
Huart et Georges se -disti rent. 

HUY. — Huy A: d. S. s’est déplacé à Marchin 
et a gagné par 3-2. Au repos, Huy menait 2-0, 
‘Il y eut 3-0, puis Marchin revint à 3-2. Moreau 
et Joachim en défense, Baudot à l'attaque, ont 
été tout bons. Huy a it: B.) Joachim 
Arr.) Wanson et Chapelle; D.) Lecrenier, Mo- 
réau et Dujardin; Av.) Dutilleux, Bonnet, 
Baudot et Peiffer, Pour les matches # n- 
Marie Dutilleux, 32, rue des Augustins, = 

EVERE. — Le Rac, Evere a battu Ceñtenaire 
Sporting en un match comptant pour. Je-Cham- 
pionnat bruxellois de « Spirou » par 5-3 Le 
score fut de 1-1, 2-1 pour Evere, 2-2, 3-2, 8-3; 
puis Evere passa à 5-8. A ‘signaler que Cente- 
naire eu de tort d’incorporer de nouveaux 
joueurs au second time, ce qui n'est pas permis, 
Ævere. alignait : -B:) Delelie ; Arr) Thys et Ma- 
chiels; D.) Vermeersch, Van Nerom et De- 
vrooms ; Av.) De Raeymaecker, Derycke, Van- 
den ‘Eunñde, De Bondt et Remue, Pour les mat- 
ches : G. Vermeersch, 223, rue de st. 

PERWEZ, — Perwez A.-d, S.-a joué contre 
le F, J. Perwez et a été battu par 6-2. Le 
match fut trop inégal parce que les À. d. S. 
alignaient des joueurs plus jeunes. Ils se sont 
courageusement défendus et méritent la cita- 
tion. Neuf joueurs participèrent à cette partie 
-sous les couleurs dé « Spirou » : B.) Stiénon; 


Ni] 
1] 


contre Stuyvenbergh pour le :champ 


-bergh a été privé d 


Te 


nqueurs alignaient : Promotion: Eclair - #, C, 


5» Delmarcelle, 132, rue de Bruxelles. 
LA LOUVIERE 


Arr.) Berwart; D.) Minsart, Declou; Av}: De 
cloux P., Henriet, Charlet, Stiénon_ A. et .Disné, 
Pour les matches: Ernest Decloux, rue Ant, 
Pahaut, Perwez (Brabant). a + 
BRUXELLES. — L'équipe À. d. S, 
cle (Paul Moulart, 90, rue de Mérode). fait 
preuve d'activité. Elle a joué contre le F, C. 
Marollien, Au premier time, les Marolliens me- 
naïent 1-0. I] poursuivit et marqua 30 rapi- | 
dement, Le Cénacle se déchaîna alors et four- 
nissant une admirable fin de match, parvint à 
égaliser 3-3. Il alignait: B.) Deldique; Arr.) 
Mordant et Jaspar ; D.) Duhoux, Pourbaix et 
Schmetz; Av.) Van Hoye, Van Malder, Bueken, 
Duboux et Deldique, à k 
HAN-SUR-LESSE. — L'équipe À. d, Sa battu 
Eprave par 4-0, Marcé et Henin se distinguè- 
rent. Un second match contre Eprave s!est ter- 
miné. par le score bizarre de 8-6 pour Han, 
Henin A., Henin P., Lannoy et Georges sont à 
signaler, ainsi que le jeune Devresse, Pour les 
matches : J.-M. Charlier, rue de la Victoire, 
SAINT-GILLES-BRUXELLES. — La Folle 
uipe À, d, S. a joué contre Tubize. Au repos, 
la marque n'était pas ouverte, Au second time, 
la défense Saint-Gilloise ne put résister à la 
pression adverse et Tubize gagna par He 
noter que dans le championnat bruxellois de 
« Spirou », la Folle Equipe a battu National 
tar par 4-0, Laeken par 5-0 et Sava par 6-0, 
Elle a été battue 3-2 par Marollieñ F,.C, Pour 


Frs A LE Roger Theeten, 152, rue de 
rode. 
ARDENNES, — Voici les {derniers ‘résultats 


du championnat ærdennais de « Spirou »: Viel- 
salm Sam Châtéau : 2-1; Sart - Liern 
1-0. A signaler à Salm Château : Leruxe ; Col- 
lette et Cuvelier à Vielsalm. Sart méritait sa 
pénible victoire. Massoz et Leclecq sont à noter, 
Bastin a bien joué, à Lierneux, na 
; En jeu de balle, Jumet-Houbois. 
a battu Charleroi par 8-0, Couenen André, rue 
Louis Lambert, 4 Il est bien tard pour 
À ÉRUXELLES Le:F. © Mardiiex M 
B L . C, Marollien a 
ionnat 









« Spirou » bruxellois, Résultat: 


1<1. St 
e son Keëéper, : 





D z 0 
heureusement. Stuyvenbergh joua longtemps a 
dix.et, bien que mené par 1-0, réussit à ségali 
ser, Sont à citer au Stuyvenbergh : Delcroix, 
Lébon et Desmedt, ainsi que Kruys. Equipé: 
B.) Hassaert: Arr): Michiels, =Stallaert: D:) 
Verhaege, Kruys et Pioh; Av.) Smets, Delcroix, | 
Lebon, Desmedt et Vlaemynck. Pour les mat- 
ches : René Smets, 77, avenue Houba. = 
LIMBOURG. Stanislas Ulbryx m’aÿant 
cnvoyé tous ses résultats en même temps, je. 
ne puis, faute de place, que donner les der- 
niers : Exc.' Hasselt = R. C. Waterschei 
Royal Genck - <S Winterslag: 0-8; Zwa 
berg - Bilsen: 0-8. En division IL: Diest - 
Dar. Waterschei: 0-7; F. C. Hasselt - EF, C. 
ongres : 2-8; Asch - U, S. Winterslag: 3-2: 
WinterSlag EF, C, - F. C. Waterschei: 6-3. En 
Genck: 3-2: RS. 

























Genck =. Maeseyck : 0-2; Saint-Trond - Et. 
Hasselt : 3-2; C. S. Tongres - F, C. Beerin- 
gen: 1-4, 3 

NAMUR. — Le F, C. Astrid (A. d. S.) a 


battu le Patronage Saint-Aubin 9-3, Jambes 
9-3, le Patro Notre-Dame par 5-4 et 6-2, Equipe : 
B.) Marrat; Arr.) Bolrée et Delmarcélle : D.) 
Mathot, Henry et Evrard; Av.) Friesch, Ster- 
pin, Chatelin, Depenne et Lamercie. Ce sont 
TOUS des À, d. S. Pour les matches: Yves 


. — La Louvière, Soignies, 
Bracquegnies, Fontaine-l'Evêque et deux équi- 
pes de Charleroi participeront au championnat 
A. d. S. (Henri Lamouche, 27, rue du Moulin, 
est le chef de Section). Læ Louvière a joué un 
premier match contre Braëquegnies et a gagné 
par-4-0. Elle alignait : B.) Pelet; Arr.).Lamou-: 
che et Helmot ; D.) Guilmot, Boulier et Babu- 
siaux; Av.) Deschepper, Dupont, Scheppèns, 


Stoumont et "Baucamps. 








s Ÿ ‘Le championnat À, d. S. de 
l’'Ourthe va débuter, Six équipes ten 
un championnat ordinaire. Parmi ces six équi- 


pes, une sera formée de joueurs sélectionnés, 
choisis pour représenter éventuellement la 
région, lors du tour final de; « Spirou ». ‘Pour | 
les matches : Valère Mahy, 8, rue du Cimetière, 
Sprimont. ' KIRKE 


P.-S.— En écrivant À Kiki, n'oubliez pas de | 


mentionner : nom, prénom, adresse, numéro 
d'A. d. S., et de joindre un timbre de 1 franc 
pour les frais. 


Rs SS 


Balle, riche rentier, a été découvert 
assassiné dans sa chambre. Le vol est 
le mobile du crime — Flup enquête — 
Balle a été étranglé à l'aide d’une 
corde dont le nœud est un nœud marin, 
Sur les lieux du crime il découvre un 
foulard aux initiales S. D, — Dans lé. 
‘bureau, notre Flup découvre quatre. 
lettres de menaces de même écriture et : 
mises à la poste à Charleroi, Bruxelles) 
Willebroek et Vilvorde, Comment notre . 
détective va-t-il mener l'enquête ? : 

RÉPONSE L 
au problème paru la semaine dernière 

Charles a menti, à S 

Il a assassiné Loüis, En effet, si celui= 


ci s'était asphyxié, les oïseaux seraient 
morts dans la cage, 








.—————— DON BOSCO. AMI DES JEUNES 


À LONGIEMPS QUE DON . | [N'AVEZ- VOUS PAS VU DDR 
O EST LEVE.MES ENFANTS | IIL EST L'HEURE DE LA MESSE 


EI FT NE CROIS PAS. PÈRE NOUS) DEPUIS LONGTEMPS... 
DOMMES Ci DEPUIS LONGIEMI É[ COMMENT? JE VAIS 
CAR NOUS VOULIONS LUI JU2QU'À SA CHAMBRE 
PARLER DES L'AUBE .…— F 








: OUI..JEAN...JENE POURRAIT DIRELAMESE] 3 TCELA DEVANT ARQIVER IL Ÿ | 

CE MATIN ...OH] RIEN DE GRAVE.50 DON O0S(O — À LONGTEMPS QUE JE SuPPUE 

} ? Lui: MÊME DIT POUR QUE D 60% 0 Don DOXO DE PRENDRE DU REPOS 
: …\L EST USE. À BOUT 


.MON DIEU. ..REN- DL FAUT UNE | 
ner. LA SE ‘1 NENNE rat mi 
SEE ER EU PRET AE 
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pronom personnel. — 9, Faux, imi- de l'Asie Centrale - ancienne ville Fe ë 
tation - salle de travail pour les de Chaldée. — 9. Frotter d'huile con- 
élèves d'un Collège, — 10. Parvien- sacrée - prénom féminin ou nom de 
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AU REVOIR: MESSIEURS , LE 
PROCÈS N'EST PAS 








La réalisation d'un 
“modèle : de - perfor- 
“mâäñce .-est délicate 
et: demande:une cer- 
taine expérience que 
-seùle peut donner la 
pratique ‘des modè- 
les réduits. 

#11" faut au débu- 
fant, pour acquérir 
cette expérience, 
qu'il puisse faire 
ses premiers pas 
dans la: construetion 
modéliste -en réali- 
- sant un petit pla- 
neur de 60 centimè- 
: tres d'envergure. 

Celui que.nous: vous présentons aujourd’hui 
cstsun-appareit*simple:.Il pardonne les erreurs 
vassibles -de-construction dues à l'inexpérience 
: lu “débutant ;: il vous habituera au collage et 
-1#déçoupage du’bois ainsi qu'aux-astuces du 
réglage, du montage, et à la pratique des 
S:sais. 

Four que cet appareil soit véritablement un 
apBareil de, début,-il fallait, en outre, qu'il soit 
réalisé en matériaux courants et: souples; faci- 
lement réparables avec les « moyens du bord », 


Pour..vous satisfaire, nous avons : jeté notre 





“évolu sur -un-modèle déjà existant, le planeur : 


+ Soif d'Azur », mais que le Comité Technique 
tr. C. S. A. a transformé quelque. peu et dont 
‘’wnouveau plan’illustré-et une-nouvelle notice 
“3: construction très: détaillée ont supprimé tou- 


"1,8 PUCE NOUS DEVONS ÉTU 
è LA QUESTION. TRÈS 
A PEN | SÉRIEUSEMENT 


:* NON , SRIROD. 


"LA PUCE Vous 
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MEUX RASOIR / 
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CONTRATS ! 1.5 


C'EST. BIEN , MESSIEURS, NOUS AVONS MAINTE = . 


NANT. LE-DROIT-DE VOUS INTENTER:U 
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tes les difficultés que le néophyte rencontrait 
généralement lors de.sa construction. 

Le « Soif d'Azur II » qui est maintenant et 
officiellemient le + Spirou V > est destiné à 


. tous’ ceux ‘qui n’ont . pas: encore” construit” de 


modèles, mais qui désirent se lancer dans cette 
construction, 

Nous vous signalons que Spirou-Aviateur ne 
peut se charger lui-même de la vente - des 
plans, mais qu'il a, comme pour le « Spirou 


matériaux à + L'Hélice », 1, rue. Lonhienne, à 
Liége. Cet’ organisme s'est spécialisé dans la 
vente par correspondance de matériaux de pe- 
tite aviation, 
Les prix sont les suivants : 
Plan et notice de construction ....,... Ær. 5,75 
Boîte complète ....... sirsetestrreseess SL, hr 
Les membres du C, S. A. qui indiqueront 
leur numéro d'inscription bénéficieront :des:.prix 
suivants pour leurs commandes effectuées avant 
le 15 janvier 1943 : 
Flan ét-ROÎICÉ vs crsecccrsvecereves ET: - 4:50 
Boîte ‘complète ........,.. Res ... Er, 19,50 
Nous vous rappelons que le plan et la notice 
de construction sont réédités spécialement sur 


les conseils du C. S. A.,, afin de permettre à 


tous une facile compréhension, 


L'OUTILLAGE 
La construction de ce petit planeur élémentaire 
n'exige qu’un outillage restreint que vous’ trou- 
verez -facilement chez vous : - une. petite «scie 
“américaine où à main, une pince coupante, .une 


- Imprimé en Belgique, aux Etablissements 3: DUPUIS, Fils et C°,*41, rue Destrée,  Marcinelle. —°R, ‘C,' Chérleroi 27514, 


“ALLO, 
DELA 
HONN 
TOUS LES. CONTRATS 


: pêche : pas_ de *bénéficier d'une .parfaite stabilité 
T7 », confié la vente du plan et de la boîte de : Ge “vol,“et sa légèreté. n'exclut -nullement--uht 


| 
| 
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- paire de ‘ciseaux| 
et un petit mor. 
ceau dé papier! 
verré, 
< La construction 

- des’ailes "est très 


EMENT 












des ailes par*dll 
- pates adhésif. 

Le carton est @écoupé d'après-les figures dl 
plan et le”dièdre *estdonné d'un coup de pou 
{voir = dessin : cisdessous). : ; 

Les empennäges à double dérive sont de cons! 
truction Similiaire. 

Le. fuselage ‘est constitué de deux “longeron! 
de 50 centimètres et: d'un-amortisseur. ; 
- Les ailes sont fixées. au fuselage, ‘comme l'em:ba 
pennage, avec des boucles en cadutchouc. 
.-Comme-vous le voyez, sa:simplicité ne l’em 


solidité ‘très. grande due À 'la-souplesse des. maÿl 
tériaux utilisés, 
-La "semaine “prochaine, : nous ” étudierons. lei 
détaïls de”’construction, le réglage et’les *essais| 

Georges CEL, 
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f Je ne vous 
comprends 


Votre tâche s'accomibplita, 
et je m'incline aved 
“respect devant votre 
grandeur. d'âme. 


es 


ON AVENTURE 
T RÉELLE, 
YÉZ.EN 
CERTAIN ! 








le OnLOPE y Que ÊTES. Vous ? = 
CormmEs UNE un { 
GARZELLE .. 


} PERSONNELLEMENT VOS CELA MANQUAIT , 
DECLARATIONS. 57 VOUS mA COLLECTION" DÉSASTRE! 
MMAVEL NIENTI JE VOUS Q sS: > < 7 
RERAI FUSILLER ? 
Y € 82, Q 
- À ii Sos & A To) ù 2) 
à \ j | >, hi à & 
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Oui, je vous pardonne, et 
c'est du fond du cœur... 














Voici* je tus déSigné par 
le Ciel--pour. vous met- 
tre à l'épreuve et faire 
pardonner -ainsi ‘te+ blas- : 
phème de: votrespère. O4 1 
Vous, venéz4d'apoliquer 
jé plus beaw -précente : 


Vous avez démontré: qu'avec 
déecourage, le S 
bien triomphe & 
toujours du 
Fmal: Adieu, 
noble 
capitaine. 






Et: Scribus, l'esprit du mal; dis- 
parait pour toujours, 
















ET LE rinsQ0s ver”) 
SES? aNFU AU: BON. 


be NT ALORS... 








Que Faire» vous F3 
C1 n 





Vous Avez. SAUVÉ 
L'ARMÉE D'UN HORAIBL 
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fe VAIS VERIFIER FusiL LÉ! 








© grand Saïnt Nicolas, patron des Ecoliers, 
nous ne-vous oublions pas cette année, même 
Si vous me venez pas à nous avec autant de 
cadeaux ‘qu’autrefois. Nous vous demandons 
Seulement de nous conserver notre cher jour- 
bal: en retour, nous vous promettons de le 
assér aux Copains qui n'ont pu s’en procurer 
in exemplaire, comme on nous le demande. 
_ Telle est la prière que j'ai adressée en votre 
nom, amies et amis, à Saint Nicolas, en cette 
veille de sa fête. J'espère que vous m’approu- 
verez et que vous la répéterez avec moi. 
Ensuite, vous lirez l'appel à la solidarité spi- 
Toutiste, et vous y répondrez, le cœur content, 
en vrais disciples de Spirou. 

De’ plusieurs côtés, des copains m’écrivent, 
#,7rue Destrée, Marcinelle, seule adresse de 
Spirou et de ses collaborateurs, pour me 
faire une proposition : Rénds-nous notre Cher 
journal sur seize ou vingt pages, et nous te 

. fournirons le papier nécessaire sous forme de 
vieux livres, cahiers, et cætera.“La suggestion 
est cxcellente en soi, et nous l’adopterions de 
bon cœur si nous pouvions utiliser ce que 


_ nos lecteurs nous ‘envérralent ainsi. Mais il : 


faudrait tant d'opérations your en faire Jes 
bébines de papier qui se déroulent sur la 


presse rotative que nous ne pouvons y $onger. 


Merci à tous, mais le meilleur moyen de 
nous aider à éviter tout gaspillage reste 
l'abonnement. En effet, sachant combien 


d’ex, laires nous avons à imprimer, nous 


pers mieux le tirage utile,. en tenant 
opte des albums. 


_ A Ce pronos, VOUS savez qué l'album n°10 
sWient de sortifs avec une désopilante cou- 
-Werture en couleurs dé notre ami Jijé. Si votre 
” märchand nenba plus, vous pouvez l'obtenir 
franco contre 30 francs en billets où à virer 
au.C. CP? 862.159 de J.. Dupuis, Fils et Cie. 
Pendant que J'écris ces: lignes, Fantasio 
dépose sur ma ‘table les résultats de la tom- 
Dola réservée justernent aux abonnés, 
Gagnent chacun un beau livre : Vannerum 
Jean, à Hody ; Blaise Jean, à Gesves ; Baltus 
Désiré, rue des Faubourgs, Arlon ; Hené 
Pésser, à Aubel; Louis Bîisens, à Avennes,. 
A vous dire-la vérité, je souhaiterais que la 
chance füt favorable à tous les abohnés, tant 
je. les trouve sympathiques. Ce dernier mot 
vient du grec, Petit Ami de Quiévrain ; il 
signifie :. « qui inspire de la sympathie », 
Syrnpatbhie vient du grec sun, avec, pathein, 
sentir, souffrir; c’est doné un penchant à 
partager les peines et les plaisirs des autres, 
_ et rien dé ce qui intéresse nos 35.000 A. d. $. 
ét nos Spiroutistes ne nous laisse indifférents. 
Cbose curieuse, presque mystérieuse, on 
éprouve un Soulagement à conter ses cha- 
_ grins, alors qu'on les renouvelle, De son côté, 
le confident ressent, en prenant Sa part des 
| épreuves d'autrui, une impression qui n’a rien 
d’amer. 
Cette sympathie est bien dans l’ordre de la 
naturé, puisqu'êlle existe entre différents 
organes du corps : les médecins appellent 
même grand sympathique une partie du S8ys- 
| tème nerveux. Certains ont poussé si loin cette 
‘idée de sympathie qu’on a vu, au siècle der- 
nier, des amis séparés emporter Chacun un... 
escaggot, croyant que ces animaux restaient 
‘en Contact télépathique, et espérant coTres- 
pondre en leur dictant des messages en lan- 
gage convenu ! Dans l'esprit de ces maïfs, si 
|Yun d'eux touchait une corne de son escargot, 
sutre bestiole aurait à cet instant le même 
exe, à des centaines de lieues. Inutfle de 
re que lé système resta sans application, et 
ue lon revint au procédé de l'encre sym- 
pathique; ainsi nommée parce qu’elle reste 
invisible pour les profanes. 
Comme vous le savez, le jus des fruits 
cides peut servir d'encre sympathique ; Fan- 
Hasio prétend que l’on emploie, pour commu- 
hiquer de la sorte des nouvelles attristantes, 
u.jus d’oignon, à cause de l’essence volatile 
hcre qu’il contient, Forban Noir 8017, et qui 
nous fait pleurer. L’oignon est quelque peu 
ndigeste — pas pour nos jeunes estomacs — 
ais il est riche en vitamines. On ne sait 
actement de quelle région il est originaire ; 
on le connaissait en Egypte dès la plus haute 
tiquité. La preuve s’en trouve dans l’expres- 
sion « regretter les oignons d'Egypte », qui 
Msignifie regretter une situation moins bonne 
que celle que l’on oceupe, C’est une allusion 
storique à la Bible : nourris dans le désert 
la manne tombée du ciel, les Hébrerx 









































trouvaient le nmfenu monotone 


“mangeaient "pendant leur 
captivité au pays des Pha- 
Taons. à 
Oui, l’homme est ingrat 
par nature et ily a quelque 
. chose de triste dans cette 
petite histoire, digne .de 
Fantasio : Un pélican, reve- 
nant bredouille de la pêche, 
. donnait pour la troisième 
fois de suite à ses petits des 
morceaux ‘entrailles ‘qu’il 
s'arrachait. Alors, les oisillons dépités se 
récrièrent ; « Encore des tripes ! » En réalité, 
le pélican gérde dans un sac volumineux 
attaché à la mandibule inférieure, les poissons 
qu’il capture, et les dégorge avant de donner 
la pâtée aux petits. Pour mieux vider sa poche, 
Maman Pélican presse sa poitrine de son long 
bec, et: c’est là l’origine de la croyance popu- 
laire, qu’un poète, Théodore de Banville, a 
célébrée en des vers émouvants : 


Lorsque le pélican ouvre sa chair vivante 

Pour nourrir ses petits et qu'ils mordent 

[son flanc, 

Avec une douceur dont l’homme s’épou- 

[vante, 

Il regarde leurs becs tout rouges de. son 

k [sang. 

Tout le monde n’est pas aussi sensible à la 

poësie de ‘cette légende : certains indigènes de 

l'Amérique .font avec le sac du pélican des 

écopes pour vider l’eau des pirogues, la moitié 

inférieure du bee sérvant de poignée. On en 

rte aussi des bonnets et des blagues à 
apac. ; 

Compère Héron, qui intéresse davantage Flè- 

che Noire 18440, échappe à ce sort fâcheux. et 















Un Ami … Spirou 
sait se rendre utile, 
se déranger pour les autres 


et se priver 
4. d.S.de Belgique et de France ! 


En ces moments difficiles plus 
qu’en “tout autre, ce sixième moint 
de votre Code d'Honneur doit être 
l'idée directrice de tous vos actes. 

A. d. S., vous nous offrez votre 
confiance, et nous ne ménageons pas 
nos peines pour vous “donner cha- 
que semaine un journal à votre 
goût. 

A. d. S., aujourd’hui surtout nous 
comptons sur votre aide totale. La 
pénurie de papier nous oblige à 
réduire encore le tirage de votre 
hebdomadaire. 

Vous, privilégiés, qui recevez régu- 
lièrement votre « Spirou », passez-le 
à vos amis qui ne peuvent se le 
procurer... Etablissez un roulement 
entre eux, Vous leur ferez plaisir et 
ils reconndîitront par là que vous 
êtes de véritables Amis de Spirou, que 
{vous respectez votre Code d'Honneur. 
A. d. S. de Belgique et de France, 
lun Ami de Spirou Sdit se rendre 
üutile, se déranger pour les autres, 
et se priver ! 

























‘il lui importe peu que le fabuliste La Fontaine 


Vait ridiculisé : $ 
Un jour, sur ses longs pieds, allait je ne 
[sais où 
Le héron au long Vec émmanché un pou 
cou. 
Vous connaissez l’histoire, qui nous met en 
garde contre le défaut d’être trop exigeant : le 
héron, dédaignant les proies succulentes qui 
s’offraient à lui, risqua de jeûner et finalement 


Fut tout heureux et tout aise 
De rencontrer un limaçon. 


Le héron se rencontre un peu partout en 
Europe ; pendant le jour, il reste isolé, à 
l'affût dans les roseaux au bord des étangs et 
des marais, guettant limaces, insectes, gre- 
nouilles et petits poissons. La nuit, au 
contraire, il rejoint ses pairs et compagnons 
pour nièher en bande avec eux sur les arbres 
élevés. Fin voilier, il a un vol puissant, et 
cherche à échapper à ses ennemis en S’élevant 
très haut dans les airs, mais le faucon à par- 
fois raison de lui. 
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cet murmuraient, préférant 
les ‘grossiers oignons - qu'ils: 
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Telle est la rude lot de la vle des animaux 


sauvages, à la fois chasseurs et gibier. On ne 


peut ceïtes:dire qu'ils passent leur existence 
“dans un fauteuil. Ce siègesne futcpas tou- 


jours confortable, Nine 19632, et siTés grands 


personnages romains avaient 1e privilège de 
s'asseoir. sur le faldistotium pliant et recou- 
vert de tapisseries, c’est seulement vers le 
XVe siècle-qu’on y ajouta dossier et appuis 
pour les bras. Le siège d’apparat devint ainsi 
progressivement le siège propre au repos. 
Fantasio nous ferait volontiers croire que c’est 
par ironie que l'on parle des « fauteuils de 
l’Académie Française», pour indiquer que les 
quarante « immortels » dorment. pendant 
leurs réunions. En réalité, les académiciens 
s’asseyaient sur de simples sièges, lorsque Je 
cardinal d'Estrées, devenu 
un siège plus commode. Or, seul le président 
avait un fauteuil. Il fallut en référer au roi, 
et Louis XIV ordonna de mettre les quarante 
membres sur le même pied en leur attribuant 
à chacun un fauteuil. Ils en furent proba- 
blement très fiers, et poursuivirent leurs tra- 
vaux qui consistent surtout. à da défense de 
la pureté de la langue française, Ils ne doivent 


infirme, demanda . 


pas rire souvent, êt un humoriste a dit d'eux: 


« Ils sont là quarante qui ont de d'esprit: 
comme quatre. » 

Epervier Bleu 52911 ne brigue pas un siège 
à l’Académie, mais ce manque de ‘prétention 
ne l'empêche pas ‘de tourner des -vers. fort 
gentils -en lhonneur de Spirou. Si je vréu- 
nissais tous ceux que j'ai déjà reçus sur ce 
sujet, le recuéil serait vite volumineux, et 
je gage que je devrai écarter pareils pobmes 
quand nous retrouverons notre: Coin des Iec- 
teurs, Faute de place, nous l'avons suspendu, 
mais non supprimé, et j'espère aussi pouvoir! 
de nouveau caser bientôt. les photos origi- 
nales : Nini 10168 m'en envoie d’aimables, 
représentant son filleul Tout Pétit Castor sur 
le sentier de Ia guerre, ‘en un costume qui 
reproduit la tenue pittoresque "portée par le 
compagnon de Cavalier Rouge. 

Quand nous accueillerons 4 mouveau vos 
œuvres, nous retrouverons, j'en Suis sûr, des 
vieux, de la ‘Vieille. Capittine”de.la Police 
Montée 4183 n'attend pas Cette ocbAsion-pour 
me-dernander comment ôn a découvert que 14 
dynarno pouvait aussi bién transformer l'éner= 
gie mécanique reçue en énergie électrique, ou 
fournir de J'énergie. mécanique : quamde elle 
recoit de l'énergie électrique. En d'autres 
tots; c’est là une double application des prifns 
cipes qui ont conduit à 14 construction des 
générateurs et des moteu’s : ‘Un Courant 
électrique parcourt les fils d’une bobine: que 
l'on fait tourner entresles pôles d'untaimant 
et inversement, la bobine-se met”à tourner 
si l'on y fait passer un Courant älors qu'éllé 


‘: est placée entre les pôles de aimant, les 


deux propriétés étant -cofinues, Ia réversibie 
lité de la dynamo moffrait done aucune diffie 
culté. N'oublions pas que touté industrie 
électrique moderne est le développement. du 
premier générateur industriel, inventé. par un 
simple ouvrier mécanicien, . le Belge Zénobe 
Gramme (1826-1901). 

Gramme, né dans la province de Liége, à 
Jehay-Bodegnée, n’est pas le seul grand 
homme de notre pays, et le prince Charles- 
Joseph de Ligne (1735-1814), qui fut au ser 
vice de l'Autriche, était fort apprécié par 
Metternich,. diplomate de la cour de Vienne, 
Metternich se signala surtout, Ya-Do, au 
cours de ses ambassades en France, où il 
surveilla Napoléon. I1 se maria trois fois ef 
eut de nombreux enfants, comme dans les 
contes :de. fée: Un autre Belge dont le nom est 
resté célèbre fut Adrien de Gerlache. Né. à 
Hasselt, il se destina à la carrière maritime, 
et en mars 1898, il atteigmit par 72 degrés 
l'Océan Glacial Antarctique," touchant aux Jles 
äu Roi Albert après avoir Côtoyé la Terre de 
Graham et Flle Alexandre. Cette expédition à 
hord ‘du Belgica ouvrait la route aux autres 
voyages de reconnaissance, mais il fallut treize 
ans encore avant que le Norvégien Amunisen 
arrivât au Pôlé, le 14 décembre 1911, un mois 
avant Son concurrent Scott. 

Comme je l'ai déjà dit, nous ne sommes pas 
tenus d'accomplir des exploits aussi remar- 
quables. Nous aurons le droit d’être contents 
de nous si nous suivons tout gentiment nôtre 
petit bonhomme de chemin, en nous efforcant 
d'être des citoyens-utiles. Pour l'instant, nous 


nous y préparons par l’étude, par Papprentise 


sage, mais aussi en nous délassant çt en gars 
dant notre enthousiasme. 

Et c’est encore servir notre pays que de 
rester fidèle aux prescriptions du Code d’'Hone 
neur et de répéter avec ferveur : Spil'OU AMi,… 
partout. toujours ! LE FURETEUR. 


LES LIVRAISONS S’ACCELERENT... 


La statuette artistique Spirou et Spip, 
VOTRE MASCOTTE, est expédiée actuellement 
à la deuxième série de souscriptions. Vous 
serez donc vite servi si vous la commandez 
aujourdhui en nous envoyant ?5 francs en 
billets ou en virant cette Somme au C, C. P, 
362.159 de J. Dupuis, Fils ef Cie, Marcinelle. - 
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ENPROIT. au ps ENT DE QUITTÉ 


LUN JOUREN BRIQUANT 
LE POSTE JAI TRONÉ 
DANS UN PLACARD. . 





Da motions de la petite aviation se divise 
en deux stades bien distincts ayant une égale 


importance : la construction et l'essai en vol. 

La construction est l’école de patience, d’ob- 
servation, l'initiation aux bricolages, la joie 
de faire beau, de construire juste, le 
plaisir de voir ja matière inerte se trans- 
former peu à peu sous vos doigts pour 
devenir le, fin planeur ou l'avion racé 
qui sera votre fierté, Ne négligez pas ce 
Stade, Ne construisez pas trop vite sous pré- 
texte de hâter les essais. Vous devez vous exer- 
cer à réaliser un travail parfait, La colle ne 
séchera pas plus vite si vous vous impatientez, 
et un moteur que l’on remonte dans l’énerve- 
ment est condamné à mort. 

Mais lorsque votre planeur sera fin prêt, 


ANS PERDRE UN INSTANT | 


ERIC ET LARSENS'ÉLANCENT À: 
[LE LONG DE LA PASSEREI oi 


AU TRO1, MON PE TIT VIEUX. 

[ET VIVEMENT AVANT QUE: 
LES AUTRES N'AIENT LE 
| TEMPS DE PERFORER TA 
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lorsque vous aurez retiré de sa construction 
toutes les joies que celle-ci doit vous apporter, 
vous pourrez donner la vie à votre modèle en 
:e lançant dans son élément : le ciel. Et ce 
sont les essais dans les champs, où, respirant 
à pleins poumons l'air vivifiant, vous effectue- 
rez vos lancers. Calculez vos réglages. Minu- 
tieusement, l'aile s’avance de quelques milli- 
mètres, le lest est allégé de quelques grammes, 
et, après chaque changement, votre oiseau 
semble se familiariser davantage avec son nou- 
vel élément, Et, rapidement, il aura, sous votre 
conduite, appris à se servir de ses ailes pour 
tenir l’ascendance qui le mènera à la victoire. 

Après les essais, ce sont des compétitions qui, 
tout en étant amicales, n’en. sont pas moins 
acharnées. Souvent, deux théories s'affrontent 
et les plaidoyers n'ayant pas. abouti, c’est sur 
le terrain qe se règle le différend, comme pour 
les duellistes en guêtres de l'an 1900, Parfois, 
c'est une réalisation qui, parfaite sur le plan, 
passe, en vol, à un ban d'épreuve impitoyable 





qui révélera ses qualités ou défauts, Une autre 
fois encore, c'est un modèle qui hurle à tous 
les spectateurs le manque de soin ou l'impa- 
tience de son constructeur, Soignez votre mGe 
dèle quand vous êles seul avec jui à le cons- 
truire, sinon il saura se venger en public ef 
vous en serez humilié, Je souhaite que votre 
réalisation soit un de ces modèles fignolés en 
ses moindres détails, qui emporte dans son vol 
en orbes parfaites, un peu de l’orgueil légi- 
time de son propriétaire, 

. Vous aimez l'aviation et rêvez de la pra. 
tiquer un iour. Suivez donc alors le chemin 
normal et passez par la petite aviation. Ne vous 
faites pas gloire de brûler les étapes. Vous vous 
priveriez, sans nécessité, de nombreuses joies 
véritables. 

: La petite aviation vous attend. Profitez 
de l'aide que le C, "A, vous offre par 
ses chroniques, son club, ses sections loca- 
les, ses amis dévoués, ses centrales, ses plans 

Ma Voir suite en dernière page. 


Toi rester en bas, Ca- 
valier Rouge. Moi 
m'occuper de ces 
deux bandits. j# 











/ ; | DRE Tâche de surpren- * +, { Tu peux monter, Cavalier 
FIl faut que ie J k dre le petit Indien 4 Rouge ! 


monte aider par derrière avant 


E Petit Castor ! 


… cl 


Maïs -vous 
n'êtes pas 
armé | 


/ Redescends ! C'est le pro- = doit che DS où 1 
fesseur qu'il nous faut ! g die l'or ! 





ls ne vous croiront pas. Ecou- 

ez, dites-leur qué l'or se 
ouve dans le temple au 
sommet du rocher... 


Banks et Juke veulent con- 
naître l'emplacement de 


Je ne plaisante pas, Cavalier Rouge. Re- 
descends et dis au professeur que nous 
voulons f'or ! 















Mais il n'y a 
pas d'or véri- 
table ! Seule- 





Le gouvernail se compose de 
trois parties : 1? LE SAFRAN, 
{ : qui est lo surtoce immergée et 
constitue le gouvernail propre- 
ment dit ;, 21) LA MECHE. qui 
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La vitesse, aristocratie du sport 


La vitesse, a-t-on coutume de dire dans le 
monde sportif, est Varistocratie du sport. On 
veut entendre par là que l'homme « vite », aux 
réflexes aiguisés, à l'intelligence éveillée, est 
(toujours et en toutes les spécialités sportives, 
*supérieur à l'ensemble de ses concurrents. 

Vous remarquerez, en effet, que l'on trouve 
plus aisément un bon coureur de fond, en 
course à pied, qu'on ne trouve un excellent 
coureur de 100 mètres. En boxe, on trouve plus 
facilement un cogneur, un homme qui frappe, 
que quelqu'un qui boxe rapidement, a une 
bonne escrime et qui, grâce à la fulgurance de 
ses réflexes, parvient néanmoins à « descen- 
dre » un adversaire. 

En football, des milliers de jeunes gens pra- 
tiquent un sport qui paraît facilement accessi- 
ble. Les progrès sont rapides au début, Puis, 
à un certain moment, et quelle que soit sa bonne 
volonté, le joueur «- plafonne ». Il ne peut plus 
s'améliorer, Pourtant, il vient régulièrement à 
FYentraînement, il est plein de honne volonté. Il 
ne sait cependant plus monter de division. Pour- 
quoi ? Parce que, justement, il lui manque ce 
« rien » qui fait le champion, ce dixième de 
seconde dans les réflexes, qui différencie le 
bon footballer moyen du grand joueur. Ce 
dixième de seconde dans l'appréciation d’un 
fait. dans un réflexe, dans un dribbling,  per- 
met au joueur d'arriver avant un autre, de le 
surprendre,.de lui.imposer son jeu. 

Tl-en va de même en cyclisme suf piste. On 
trouvera facilement dans le lot des coureurs 
fréquentant un vélodrome un coureur d’amé- 
ricaine ou d'individuelle. . Beaucoup. s'essaye- 
ront à la vitesse pure, sans y réussir. Il leur 
manque -cétte vitesse intrinsèque, absolument 
nécessaire au champion. 

Voyons . comment se déroule une course 
cycliste de vitesse au vélodrome. Les coureurs 
doivent généralement couvrir trois tours. Le 
départ est lent (ce qui vous étonnera pour une 
course de vitessé). Les coureurs font même 
parfois du « sur-place », ne voulant pas mêner 
bour un concurrent. En effet, celui qui part en 
tête est généralement désavantagé, car il ne 
peut surveiller ses adversaires, il n’est pas au 
courant de leurs intentions, Celui. qui suit l’ad- 
versaire (les courses se courent à deux ou trois) 
a l’occasion d'observer les mouvements du rival. 
Quand il le voit se dresser sur sa selle, debout 
sur. les pédales pour démarrer, le fameux 
réflexe au-dixième de seconde agit. Il n'est 
pas surpris. Tandis qué l’homme de tête, lui, 
a infiniment plus difficile à prévoir le démar- 
rage final, Pendant un tour, un tour et demi 
parfois, le manège se poursuit, Les coureurs 
font du sur-place, ils s'observent, montent aux 
balustrades, dans les virages, s'observant tou- 
jours. Brusquement, l'un d'eux démarre .sec. 
Les autres se lancent à sa poursuite. Le sprint 
est entamé. La cloche résonne (pour annoncer 
Je dernier tour); un émouvant coude à coude 
s'engage. Ce n’est parfois que dans les tout der- 
tiers mètres que d’un « jump » décisif, le cou- 
teur vient f« coiffer » son adversaire sur le 
poteau. Ce “suprême effort,-ce bond de chat 
s été la grande force de Scherens, notre national 
« Poëeske », 

Je suis suadé pourtant que les coureurs de 
vitesse ne sont pas tellement plus rapides ‘que 
les coureurs d’individuelle ou. d’américaine. S'ils 
font — ce qui arrive — des essais sur les 
500 m. ou le 1000 m., ils ne battent pas tou- 
jours d'autres coureurs qu’en sprint pur, ils 
«règlent » aisément. D'où vient cette apparente 
anomalie ? C’est que ce n’est pas tant la 
vitesse de la course qui compte, en sprint cy- 
Cliste, mais bien la netteté, la rapidité du dé- 
Marrage.’lj faut surprendre l'adversaire par un 
démarrage brusque. Il faut ne pas se laisser 
surprendre par lui quand il démarre, Si l’on 
pérd un cinquième de seconde avant de réa- 
gir, l'adversaire a”déjà « pris » plusieurs mè- 
tres. C’est un handicap qu’à valeur égale on 
he peut presque pas remonter. 


Nous avons cohnu jadis un coureur qui s'appe- 
lait Lucien Michard. Il était champion de France 
et champion du monde de vitesse pure (c’est 
à lui que Scherens succéda). I1 était à la fin 
de sa carrière, il n’était plus jeune et quand, 
par hasard, il se risquait dans uhe autre spé- 
cialité, il était souvent battu de vitesse. Pour- 
tant, dès qu'il s'alignait dans une course. de 
vitesse pure, il battait n'importe qui. Ce cou- 
reur avait non seulement une rapidité de 
réflexion vraiment étonnante, mais il avait le 
sens tactique, il devinait la course, il sugges- 
tionnait ses concurrents. 

Voilà pourquoi de tels hommes sont rares à 
trouver, Ils forment vraiment une noblesse du 
sport, une classe à part, la véritable « aristo- 
cratie » du sport. 


Les avis des A. d. S. sportifs 


La Louvière, — Joueur de football demande 
à jouer dans une équipe A. d. S. Raoul Baste- 
leur, 62, rue de la Liberté, Bois d’'Haine 


- Tournai, — Joueur de football A. -d. S. vou- 





drait rencontrer d'autres équipes, Il a formé 
« Spirou ». Albert Moftier, 8, rue Saint-Jacques. 


. . . 
Equipements sportifs à céder 
Saint-Gilles-Bruxelles. — Ballon de football 
d'avant-guerre à céder, Prix à convenir. Henri 

Storm, 51, rue Alfred Cluysenaar. 

Perwez-Brabant. — On échangerait appareil 
cinématographique contre ballon de football. 
S'adresser . à François Godriaux, 2, rue des 
Brasseurs. 

Jette-Bruxelles, — A vendre: paire de bot- 
tines de football. Pointure 36, Prix: 150 frs. 
Pierre Seret, 46, rue des Wallons. 

Bruxelles, — A vendre : ballon de football. 
Henri Van Zuylen, 16, avenue de l'Armée. 


La vie sportive des sections A. d.S. 


Bruxelles, — Le championnat de football de 
Bruxelles bat son plein. Nous allons avoir un 
bien beau champion A. d, S. appelé à disputer, 
aux frais du journal, la finale du championnat 
de « Spirou » 1943. Nous vous avons donné, 
ici même, la plupart des comptes-rendus. C'est 
pourquoi nous ne vous donnerons plus que les 
résultats de la dernière journée jouée, car le 
camarade Defort nous a envoyé tout le dossier 
en une fois, La dernière journée a donné les 
résultats suivants: Sava - F, E, Saint-Gilles: 0-5; 
C. O, S. Saint-Gillois-U. S. J, Etterbeek B : 
remis ; F, C. Marollien I-B. F, C. Spirou : remis; 
R. AC. Evere-Centenaire : 5-3 ; O, N. D. Gilles_ 
S. C, Saint-Gillois : 2-1; Laeken Sportif-Stuy- 
venbergh : 0-5 ; National Star-U. S. J. Etterbeek 
À : 10-2. Le classement général. donne : 

1° Stuyvenbergh et Marollien I: 8 points; 
3° National Star.: 7 points; 40 Folle Equipe 
Saint-Gilles : 6 points ; 50 R. A, C. Evere-et 
O. N. D Giles : 4 points ; 7o Marollien I, C ©. 
Saint-Gillois : 3*points ; 9 Centenaire, B. F, C. 
Spirou, U. S. J. Etterbeek A et Sava : 2 points ; 
130 U. S. J. Etterbeek B. : 1 point; 14° Spor- 
ting Saint-Gillois et Laeken Sportif : 0 points. 

C'est done uün réel succès pour notre ami 
Robert Defort d’avoir su monter un. champion- 
nat de. cette importance. Quinze équipes... Et 
parmi elles plusieurs qui alignent, nous dit-on, 
des éléments de première valeur qui sauront, 
dans le tour final, défendre dignement les 
couleurs de la capitale, Bravo et bonne conti- 
nuation, , 

Etterbeek. — Nos amis de l'U. S. J. Etter- 
beek ont joué un match d'entraînement contre 
l'Athénée d’Etterbeek. Elle a gagné par 4-35. 
Elle alignaïit : B.) Pellegrin; Ar.) Petillon et 
Pennée ; D.) Van Damme, De Bosscher et Thi- 
rion ; Av.) Mahaux, Delaets, Mellaerts, Panhée 
et Carpentier. A l’Athénée, il y avait plusieurs 
joueurs du White Star, Au repos, lAthénée 
menait par 3-1. En 15 minutes, à la reprise, 
nos spiroutistes refirent leur retard, et, tout à 
la fin, ils. dominèrent nettement, marquant le 
but de la victoire. Après avoir été menés par 
3-1, ils gagnaient par 4-3. Pellegrin et Van 
Damme ont surtout bien joué. Pour les matches: 
Roland De Bosscher, 22, rue Jean Paquot, à 
Ixellles, 

Gand. — Nos amis gantois sont bien contents 
d'avoir vu que leur candidature avait une 
chance d'être retenue pour la finale de « Spi- 
Trou ». Ils nous font part de leurs derniers 
résultats : nous ne pouvons donner ici tout le 
palmarès de leur saison, mais nous les enga- 
geons à continuer. Ils sont sur la bonne voie. 





Voyez-vous les Erreurs ? 


Fantasio s’est subitement entiché-des grands 
hommes de l'antiquité. Attendez cependant 
jeudi avant d'accepter pour exactes toutes ses 
réflexions sur L 

EPICURE 


Fils d'un maître de grammaire, Epicure 
vécut en Grèce, de 342 à 270 av. J.-C. TL avait 
énviron trente-cinq ans lorsqu'il vint se fixer 
à Athènes où il enseigna la philosophie» On 
l'a réprésenté comme le théoricien du plaisir, 
mais il donna en réalité l'exemple de la fru- 
gälité et préchait la sérénité de l'âme. Cornme 
ce métier ne lui rapportait pas assez, il éie- 
vait des porcs dans son jardin, et en fit le 
commerce avec tant de succès qu'un poète 
latin, Horace, parle d’un pourceau du trou- 
peau d’Epicure. Il est donc probable qu'il 
s’occupait d'exportation et que ses produits 
étaient aussi connus à l'époque que les jam- 
bons de Bastogne le sont aujourd’hui. 

-FANTASIO. 





++ » 


R EC, THF.10:N S 
le dernier article paru 


EUSTACHE, MOINE ET PIRATE 

Au XIre siècle vécut, comme le dit Fantasio, 
un pirate nommé Eustache Le Moine, qui fut 
en effet tué au combat naval des Ging-Iles. 
Pendant des années,--il. mena. la. vie aventu- 
reuse des corsaires, mais n'inventa pas J’eus- 
tache, couteau perfectionné au XVIIIe siècle 
par Eustache Dubois, honnête coutetier pari 
sien. Quant à la fameuse trompe dEustathe, 
t'est tout bonnement le canal permettant. à 
l'air de circuler entré la bouche et 1e Fympan 
de l'oreille. 











- une sectionet voudrait jouer le championnat. 
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Pour les matches: J. Houtekier, 26; Boule». 
-vard Britannique, à Gand, |} RS 
Namur. — Nous avons reçu d'excellentes: nou 
velles du camarade Paul Ravignat, qui s’occu 
du championnat namurois'de « Spirou ». D 
séries ont été constituées dans la province p 
éviter les trop longs “déplacements. : 
résultats enregistrés. , F 
+ lre journée: Profondeville - ÆEto Nam 
0-8;  Astrid-Huy : 1-10; Corroy-le-Châtea 
Namèche : remis. Schaltin et Ciney font partie 
de l’autre série. La finale entre les premiers de 
chaque série aura lieu le dimanche 14 févri DE 
Elle nous désignera le champion namurois qui, 
aux frais du journal, jouera la finale de « Spi- 
rou ». 
Pour tout renseignement concernant le cham- 
pionnat namurois : Paul Ravignat, 324, rue: du 
Chêne, à Namèche, f AS SE TE 
Namur, — Nos amis de l'Etoile Namuroise 
nous envoient précisément le compte-rendu. de 
leur match contre Profondeville. algré la 
bonne valeur de la défense adverse, ils gagnè- : 
rent aisément par 8-0, Namur alignait: 
B.) Arnould ; Ar.) Libotiaux ét Déchamps ; 
D.) Harmon, Parmentier et Thoron ; Av.) Perot, 
Deleuze, Lefranca, Frère et Gérard. s 
Bruxelles. — Le Bruxelles F, C. Spirou a 
joué contre Folle Equipe de Saint-Gilles. Cêtte 
dernière gagna par 10-0. Willems marqua 
buts. Toutes l’équipe Saint-Gilloise a bien joué, 
Robeït Defort fut le meilleur à Bruxelles Spi- 
rou. La Folle Equipe alignait: B.) Scholtus: 
Ar.) Roland ét Couturier ; D.) Lens, Bovard'et 
Kips ; Aw.) Aerts, Stels, Theeten, Willems et 
Cammaert. Roger Theeten, 152, rue de Mérode, 
Corroy-le-Château. — Corroy a joué un match 
d'entraînement contre la nouvelle équipe 
A>d.…8S, de Perwez. Corroy a gagné par 4-8, Au 
repos, 8-0 pour l'équipe locale. Perwez a 
marqué trois buts au second time et a été cou- 
rageux. Corroy alignaïit : B.) Gillot; Arr.) Ra 
land et Noël; D.) Liscot, Paulus et L 











CE 


Lecoq; 
Av.) Coleil, Piérard, Mignon, Depireux et Viau- 
tour, Perwez faisait appel à: B.) Lempereur; |. 
Arr.) Coppe et Baudet; D.) Bouffioulx, Thixion 
et Decloux ; Av.) Frérot, Charlet, Joiret. Avec 
neuf hommes, le résultat de Perwez est encou- 
rageant. 4 

Schaltin-Frisée, — Les A. d. S. de Schaltin 
ont joué leur premier match pour le champion: 
nat « Spirou » contre Ciney. Ils ont. gagné par 
4-0. Ils alignaient* B.) Mathy ; Arr.) Famerés 
et Legros; D.) Rondeaux, Berny et Michaux : 
Av.) Pierlot, Trompette, Mathy, Fourneau et 
Goffin. Mathy et Berny ont joué un beau match. 
Pour les rencontres : Eugène Pierlot, chez Geor- 
ges Quinet, à Frisée-Schaltin, ; LR 

es. — L'équipe de Seilles a joué son-pre- 
er match contre une formation de non Ad. 
et a perdu par le score bizarre de 11-9, ce’ qui 
laisse supposer que les défenses n'y étaient pas 
encore, Voici les ‘joueurs alignés par Fe 
B.) Valangé; Arr.) Francy et Larivière ; Di) 
Leclair, Jacquière et Antoine ; Av.) Smits, An- 
toine Edouard, Genicot, Bloquiaux et Dachelet, 
Pour les matches : José Valangé, 16, rue des 
Houillères, Les joueurs se déplacent dans ün e 
rayon de cinq kilomètres, re 

Championnat ardennais, — Voici les dernier 
résultats parvenus : Goronne-Sart :. 2-2; Ren- 
cheux-Vielsalm : 1-2 ; Salm Château - Lierneux: 
0-3. Au classement : Sart a 12 points, Vielsalm 
11 points, et Lierneux 10 points. 

Voici quelques notes sur jes matches : 

Goronne-Sart Match disputé à Vielsalm, le 

‘ terrain de Rencheux n'étant pas libre. Rencheux 
ouvre la marque par Archambaud. Deux fau- 
tes de son back Martin lui enlèvent la victoire 
qui eût cependant été flattée, H à 

Salm Château - Lierneux. — Match disputé 
sous le signe de l'énervement. L'arbitre a ‘dû 
exelure un joueur de Salm pour indiscipline, 
Lierneux à dominé tout le match et mérite sa 
victoire. ® y ET + 

Ath-Tournai, — Nous venons de recevoir des 
nouvelles de notre ami Francis Deleplanque, 
capitaine de Templeuve, champion « Spirou » 
1942. Il nous dit qu'encouragée par sôn succès, 
l'équipe de Templeuve s’est. insc à l'Union 
Belge où elle joue le championnat de Ile Ré- 
gionale. 11 me demande si ces performances en 
championnat de l'Union Belge seront prises en 
considération pour la finale nationale de « Spi- 
rou ». Evidemment non, Nous sommes très … 
heureux de voir que grâce à « Spirou ». une 
équipe de chez nous fait son.chemin à l’Union 
Belge. Nous n'écartons pas les joueurs de 
l’Union Belge qui, lors de leurs journées de 
liberté, jouent le championnat de « Spiroù », : 
mais de là à faire compter les rencontres offi- 
cielles pour le championnat des A. d. S., il y a 
de la marge. F4 

Nous demandons donc à la région d’Ath- 
Tournai de s'organiser sur d'autres bases, de 
mettre sur pied un championnat régional A.d.S. 
Les candidatures pour le poste de chef de sec- 
tion doivent parvenir d'urgence à Kiki. & 

Mais, bien entendu, ceci n’est pas un blâme 
pour Deleplanque qui est un A. d. S. dévoué 
(51 fois parrain), Nous le félicitons chaleureuse. 
ment de sa réussite et nous serions les plus 
heureux si, tout en jouant à l’Union Belge, il 
pouvait lui-même s'occuper de notre cham= 


pionnat, 


P.-S. — Quand vous écrivez à Kiki, 41, rue 4% 
Destrée, à Marcinelle-Charleroï, n’oubliez pas! 
d'indiquer nom, prénom, adresse, numéro 
d’A. d. S. et surtout de joindre un-timbre d 

1 franc. pour frais d'insertion et de réponse, . 
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MIHUMT DON DOSCO EST 


U Z |. QU'HIER NL ET 
UN MALADE DÉCONCERTANT 


E 2) A LA MORT..AU- 


N'A DAS Suivi SON 
À COURS NORMAL 


MOVS)!. MAIS, OÙ EST). JE CROIS 

PAOLINO?... QUIL VIENT DE 
——7 MONTER À LINFIRMER 

f/.UN LEGER MAL DE TÉTE 


= À CINARMERIEL..CONDUISEL- MO 
PRÈS DE LUI..PHOLINO...JE VEUX LE 
VOIR... Lui PARLER 










HORIZONTALEMENT : 


1. Appareil destiné à chauffer une 
maison. —- 2. Sécheresse - préfixe 
privatif, — 3. Sans gravité, — 4, Let- 
tre de l'alphabet grec - préfixe. — 
5. Propres, sans souillure - retraite 
des bêtes féroces, — 6, Note de mu- 
sique - unit. — 7. Pas souvent. 
8. Massif et col des. Alpes - agent 
politique et mystérieux aventurier 
français. — 9, Epoques - conjonc- 
tion ou note de musique, — 10: Che- 
val sans force ou personne méchante 
- pénible, triste, 


Se. S We où + œ 1 à 


Œo #4 # 


DANS QUELQUES JOURE, 
NOUS ÊTES SUR PIED 


ME. MALADE 
D MAINTENANT 


E HEUREUX, D POSCO. SANS VOUS. 
JE SRAÏS UN" VAGABOND . Pi9, PEUT- 
ETRE.. VOUS M'AVEZ RECUEILLI... 

Se NE 1eS El AT VOUS 
À RENDU LA -SANTE.CEST DOUR 
VOUS PERMETIRE DE FAIRE POUR 
DEAUCOUP D'AUTRES CE QUE VOUS 
AVEZ FAIT OOUR MOI. 


- Nos Mots Croises - 


VERTICALEMENT : 


1. Nous le consultons pour connaî- 
tre les dates. — 2, Os de poissons - 
carte à jouer. — 3, Lien que l’on serre 
autour d’une partie quelconque du 
corps. — 4, Petit poème - mesures 
de volume employées pour le bois 
de chauffage, — 5. Marquer un sen- 
timent de gaîté - petit amas d’eau 
dormante. — 6. Mot latin prononcé 
à la fin de la messe, et qui signifie : 
& allez » - poinçon de cordonnier. 
— 7. Un des deux genres de la 
langue française - adjectif possessif. 


— 8; Opiniâtre, — 9. Monnaie japo- 
naise - tente avec hardiesse, — 
10, Tenir en bon état 

JAMILUC. 


++ QU'AS-TU FAIT, DAOLINO.. RÉPONDS. 
MOI FRANCHEMENT...TU A5 
QUELQUE CHOSE À ME 
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Solution du problème 204 





Bob accompagne Rosa 
Cielo 4 la plage de Ma 
libu, pour examiner (es 
débris de l'avion « Costet 
P.38 » dons lequel le 
frère de Rosa, Jean, est 
supposé avoñ trouvé la 
mort, au cours d'un vol 
d'essai au-dessus du Paei- 


e doit être Y# 


ce hongar entrengOn doit 


Je ne suis pas sr que nous 

les verrons. Le journal disait 

qu'ils ont été enfermés dons 
un hengor au nord de 


11 fout absolument 





Regardez, Bob, le 


moteur n'y est 
plus et pas un 

boulon-n'a été 
$ { 


1, FATIGUE., 
ANDE VIE … 


R 
Per COIN TARN 
GUILLE SANS AGENT 


DE PUBLIC) ” 
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LA FUMÉE DE TES 
CIGRRES EST UNE 
PISTE POUR EUX // 


VOICI UNE CHANCE 


. 


SOMMES POUR 
PERSONNE ,, 
COMPRIS /? 


DE LES SEMER !!/ 


e 


de modèles réduits et sés compétitions. Si vous êtes déjà 
des môtres mais que vous n'avez pas encore abordé la 
construction des modèles réduits, n’attendez plus davantage 
et profitez de la présentation du « Spirou V » pour faire 
vos premiers pas. Il a été conçu. pour vous et.pour tous 
ceux-qui font leurs premières armes dans la pratique de 
ce sport passionnant, Dans quelques jours et sans peine, 
vous aurez achevé tout seul Ja construction de votre 
premier planeur et vous aurez la joie de procéder aux 
essais et d'effectuer tout seul la construction de votre 
prototype, Malgré la simplicité de construction de ce 
prernier modèle, vous pourrez vous considérer comme étant 
intégré dans la grande phalange des modélistes du C.S.A. 
<t vous compterez 17.000 amis de plus, 17.000 jeunes gens 


s, 
eee, 





0 





é, tostodte 
soertosestess 


(SUITE) 


C. C. P. 780.21, qui vend par cotrespondance dans toute la 
Belgique. Les lecteurs de « Spirou » pourront se. procuré} 
le plan du planeur contre 5 fr, 75; la boîte de matériaux 
contre 21 fr. Les membres du C. S: A.; s'ils rappellent Jeür 
numéro d’inscription à la commande, bénéficient des prix 
Suivants : plan et notice : 4 fr. 50; boîtè;complète : 19.fr: 
Après ce rappel, voici quelques indications pour. le régla] 
et les essais, Menez votre planeur dans un endroit décotf®, 
vert, -un jour de vent faible où nul. De la main droite,’ 
soutenez le fuselage en-dessous desailes. L'appareil’ tenu à 
presque horizontalement, côurez tontré, le vent et voté. 
sentirez le modèle s’alléger beu-à peu dans votre main 
Lancez-le alors en lui donnant une légère impulsion (f 
IH), Votre planeur doit parcourir une -trajectoire d'ube: 












qui, sans relâche, construisent, essaient et règlent des quinzaine de mètres (trajectoire-1). S'il pique: (trajectoire 
modèles sans cesse mieux réussis qui, chaque jour, s'envo- . éréémiénnénnté  je nez est trop lourd: allégez ce dernier en donna 
lent vers le ciel lancer de dangereux assauts aux records quelques coups de -lime.-—HSi.--au-contraire; - 1” 


et performances de la 
veille. 

Nous vous rappe- 
lons que pour faire 
partie du C. S. A., il 
vous suffit de nous 
envoyer 6 francs pour 
recevoir la carté des 
A. d. S. celle du 

C..S. A, et l'insigne 
de l’un de ces deux 
clubs (précisez votre 
_"# Choix). Les lecteurs 
déjà A. d. S. peu- 
vent s'inscrire direc- 
tement au C. S. A. 






Dans notre dernier 
numéro, nous avons 
présenté brièvement 
le « Spirou V » (« Soif d'Azur II »), Le manque de place ne nous per- 
met pas de vous détailler là construction comme nous l'aurions désiré, 
mais nous vous signalons que nous avons fait rédiger une notice com- 
plète qui sera, jointe à tous lés plans. Spirou-Aviateur ne s'oceupant 
pas lui-même de la vente des modèles, a, nous vous le rappelons. confié 
ce soin à un organisme de vente : « L'Hélice », 1, rue Lonhienne, Liége, 





s'élève et tombe en perte de vitesse (tr 


de 


ajectoire 2) c’est:que le nez /eët 


trop léger. Alourdissez-le en y collant üñie petite pièce métallique Ou ; 


en y enfonçant un clou, Si le vol n'est pas rectiligne et que votre pli 


neur tourne 
l’empennage. 
Une -fois 
vol correct 
obtenu, votre 
modèle est prêt 
pour . un. vol 
thermique, A 
une certaine 
hauteur de Ja 
plaine (à la 
pointe d’un co- 
teau ou sur le 


le 


contre .5 francs (insi- flanc d'une 
gne et carte du montagne) lan- 
C:38:.-A4); cez voté Spi- 


rou V, Jégère- 
ment en piqué. 
Il décrira des 
orbes gracieu- 
ses, et s’il 
trouve des cou- 
rants ascendan 
de superbes y 


s ei 
toujours “dans le. même sens, redresséz, :les : ailes ou}? 
F Se 


à 





te, volté modèle gagnera: de l'altitude et pourra réaliser: 
ols p ï Fa 


és. 
Georges. CEL. =! 
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Reprenant les ra Viking se dirige 
vers le Navire Eaèhe ë 






Scribus ! 
| li a disparu ! Vais-je enfin pou- 
PESTE voir sauver mon père ? 





DU TORRES PRE NUE 








La barque approche, 2 PP, ' 
capitaine; serait-ce LT plots PA Holä! les gars! 
notre sau- =: Jetez-moi une 
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Savez-vous que 
vous êtes sur le 
navire maudit, et 
que nul ne le 


et monte à! 











ERREURS 10 
( Je Vévorais *Errouver WCONMENT & 
MON COPAIN QUI EST RESTÉ/IKEN ÊTES. VOUS 
DANS LA CÎTÉ DES SoR7i ? D ) 
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C'esr Très BIEN. LA CITE JE VOUDRAIS SIEN 
EsT En vesl « LES BANDITS SAVO/R, où S£ TROUVE 
SONT TRAQUÉS DE TOUTES on Dv. 








“Une grande nouvelle, amies et amis}, Oui, 
une très grande nouvelle qui vas vous uir : 
bientôt, vous pourrez voir Spirou et Spip en 
Chair et en os. ou à très 
verrez, vous les entendrez, vous leur parlerez, 
Ës vous répondront. : LS 
: Le secret de l'énigme? Encore une formule 
“pin bien entendu. Cette formule, la voici : 


peu près. Vous les 


E- irection du-Journal de Spirou va vous offrir 
_ ën ‘exclusivité les célèbres Marionnettes du 
Théâtre Farfadet en un spectacle absolument 
inédit, présenté par Spirou en personne, 
: Vous assisterez ainsi, vous:et vos camarades, à 
un drame  moyenageux : « Le Ménestrel », 
< in, d'émotion et d'humour. En deux actes, 
s'il vous plaît, La deuxième partie sera entiè- 
rement consacrée à la fantaisie la plus folle, 
fous forme de « Séance au Music-Hall Spirou ». 
_ Pour vous faire rire — mais là, ce qui s'appelle 
rire Spirou vous présentera équilibristes, 
_ clowns, danseurs, avec la collaboration de Tif 
| et Tondu, ainsi que — je le gardais pour Ja 
. bonne bouche —.de Fantasio soi-même. Notre 
étourdi ne nous fera pas faux-bond, car il aura 
de solides fils. à Ja patte, comme toute marion- 
nette qui se respecte, 
* Un théâtre ne peut être partout à la fois, et 













Er 


née régulière, avec tout le matériel nécessaire 
_n'est pas une mince .affaire.…Il. faut procéder 
selon un plan établi, et c'est. Marcinelle, ber- 
eau de Spirou, qui aura encore le privilège 
d’avoir la première séance. Nous rayünnerons 
ensuite dans. tout le pays de Charleroi, pour 
visiter ensuite, petit à petit, le reste du pays. 
Lé prix des places sera très modéré, et, par 
& nee les À. d, S. bénéficieront d’une ‘réduc- 

Qu'on se le dise ! À 

* Te voilà donc. content, Brabo-If, toi qui me 

gnales l'existence à Anvers du Guignol de 
« Nonkel Riks » au Marché Saint-Jacques, n. 25. 
Of y joue, dis-tu, des pièces illustrant üne 
aventure de Robbedoôes, cousin. flamand de £pi- 
You. Je je savais, puisque Robbedoes publie 
régulièrement les programmes de Nonkel Riks, 

. ét je me réjouis en annonçant que l'équilibre 
est rétabli. 

I y a.en pratique une différence technique 
entre (les marionnettes et le guignol, bien que 
dans les deux théâtres, les acteurs soient des 

poupées. Au guignol — ou chez Guignol — ces 
personnages coiffent les mains de l'artiste, et ses 
_ doigts font mouvoir tête et bras, Les marien- 
_ néties sont au contraire tenues par des fils et 
manœuvrées d’en haut. © 
-. De Dee et d'autre, celui qui les anime reste 
+. le.  Guïgnol “est né à Lyon, du moins 
_ sous cé mom, et sa popularité s'est répandue 
icent cinquante ans dans toute Ja. France. 
L'idée de faire jouer des acteurs de bois 
est tellement ancienne que l’on serait fort en 
peine de lui fixer une origine, Sans manquer 
| de respéct aux choses sacrées, il me‘sera permis 
dé rappeler que le mot marionnette vient de 
Marie; il signifie petite Marie, 
les premières statues portées dans les proces- 
sions, en Italie, pour remplacer les jeunes filles 
2 présentant la Vierge. Marie. Les Egyptiens 
avaient promené des statues : articulées dans 
les fêtes religieuses ; vous savez aussi que Ton 
joua, dès le moyen âge, des mystères, ou dra- 
més religieux, sur le parvis des églises. En ces 
temps de foi naïve, la vérité historique n'était 
pas toujours scrupuleusement respectée ; les 
F pièces représentées étaient bien mal construi- 
tes, mais les bonnes gens les aimaient telles 
qu'elles leur étaient offertes. 
D'un autre côté, n'oublions pas qu’à Athènes, 
à une époque où lé théâtre était tomhé en 
décadence, les archontes, qui gouvernaient le 
pays, permirent de remplacer les acteurs vivants 
par des poupées, autrement dit de faire jouer 
des marionnettes, Faut-il s'étonner dès lors si, 
| en Espagne, des marionnettes représentèrent 
| des personnages sacrés et jouèrent la Passion 
et d’autres mystères ? C'est vous dire qu'elles 
À possèdent des lettres de noblesse, 
Æ On possède une miniature du XIVe siècle due 
1 à Jehan de Grise, qui illustrait à Bruges des 
manuscrits précieux, et dessina un théâtre de 
marionnettes, . L'œuvre date des environs de 
1340; c'est vraisemblablement le plus ancien 
document de l'espèce. Le Musée de Malines 
possède une toile de Willem Geets, et qui nous 
nontre des joueurs de marionnettes à la cour 
de Marguerite d'Autriche, qui résida dans cette 
ville de 1494 à 1515. Ce tableau fut exécuté 
[ 1891, probablement d'après des archives, 
is. il nous prouve que ce genre de spectacle 
tait pas dédaigné des. grands. 
| Il était. déjà très apprécié, au contraire, et 
en 1669, Louis XIV appela à la cour Jean Brio- 
hé, non-en qualité d’arracheur de dents, son 
econd métier ! mais pour amuser avec ses 
marionnettes le dauphin et les amis du royal 
infant. Non seulement les grands personnages 






































vous "comprenez que l'organisation d’une tour-' 


, Sir production de leur ‘carte, de membre. 


ét 4 désigné” 


s'intéressaient à ces repré- 
sentations, mais elles faisaient 
“aussi les délices de gens d'es- 
prit. Au XVIIIe,s., l'académi- 
eien Malézieu écrivait des 
pièces pour elles; Voltaire 
faisait venir chez lui les artis- 
tes ambulants de passage 
«dans le Revs à Mme George 
Sand avait son propre théâ- 
tre dans son château de 
Nohant, et l’on raconte. une 
anecdote plaisante qui prouve 
la passion pour Guignol de 
Charles Nodier. Ce romancier 
français du XIXe siècle était 
en même temps ‘fonction- 
naire — car il est rare, notez-le en passant, 
habitués du Coin des Lecteurs, que la littéra- 
ture nourrisse son homme — et son chef avait 
remarqué qu’il mettait beaucoup de temps à 
faire la moindre course. Il le lui reprocha, et 
Nodier avoua, pour s'excuser: « Je me suis 
encore arrêté à regarder Guignol. » — « Vrai- 
ment ? répartit le directeur ; c’est curieux, je 
ne vous ÿ ai jamais rencontré ! » : 
Ce grave monsieur y allait donc lui-même, et 
de nos jours encore, bien des adultes accordent 
régulièrement leur clientèle à Tchantchet, à 
Liége, à Toone, à Bruxelles, ou à d’autres 
« Poesje-Keller », où l'on donne des spectacles 
populaires et mélodramatiques, Le texte en est 
naïf, et les marionnettes sont taillées grossière 
ment ; en réalité, elles servent surtout à per- 
mettre de suivre l’action plus facilement, et un 
spectateur qui en rirait serait expulsé par ses 
voisins. Le Péruchet, de Bruxelles, est destiné 
plus particulièrement aux enfants, et leur offre 
souvent des féeries et des contes. : 
Quant au Farfadet — présenté en exclusivité 








LA RUCHE » 
MARCINELLE 


SALLE DE « 
Rue de *Charleroi 





Ce dimanche 13 décembre 
à 2 heures 30 


LE JOURNAL DE SPIROU 
inaugure la tournée du théâtre 


LE FARFADET- 
AU PROGRAMME : 


LE MENESTREL 


drame moyenageux en deux actes 


LE MUSIC-HALL 
présenté par 
SPIROU & SPIP 
en personnes 
avec la collaboration de 
Tif & Tondu, Fantasio 
et toute la troupe du Farfadet. 








- LA SALLE SERA BIEN CHAUFFEE - 





Location:à « La:Ruche », le:13 décembre 
de 10 h.-à midi. 





par le « Journal de Spirou 5 — je vous laisse 
la surprise de ce qu'il sera. Tout ce que je 
puis dire, c'est qu’il a été étudié pour plaire 
aux grands comme aux petits, et les Spirou- 
tistes y amèneront leurs parents sans craindre 
un reproche.- Ouvrez donc les yeux, chaque 
semaine, et voyez si nous n’annonçons pas la 
prochaine arrivée de Spirou dans vos parages. 

Ainsi sé justifie une fois de plus notre eri 
de ralliement : Spirou ami... partout... toujours ! 
Bien sûr, nous -retrouverons à cette occasion 
des anciens amis qui nous avaient plus ou moins 
oubliés, Nous les accueillerons avec joie, et on 
ne pourra dire d'eux, René Pirlot 5243, qu'ils 
« vont à Canossa ». Cette expression signifie 
s’humilier, faire amende honorable ; elle a une 
origine historique : au Xle siècle, l’empereur 
Henri IV s'était insurgé contre le pape Gré- 
goire VII au sujet de la nomination des évêques. 
Finalement, le souverain dut se soumettre et 
aller se prosterner aux pieds du pontife, qui se 
trouvait au château de Canossa, non loin de 
Modène, 

Privé depuis 1870 du pouvoir temporel, le 
pape n’a rien perdu de son autorité spirituelle, 
qui s'étend sur les catholiques du monde entier, 
Certaines religions lointaines présentent des tra- 
ces plus ou moins nettes de ressemblance avec 
le christianisme : ainsi, le brahmanisme enseigne 
qu'il existe une trinité comprenant Brahma, le 
créateur, Vichnou, le conservateur, et Siva, 
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le destructeur, Cette triple divinité est cez ! 
pendant  inféri a - suprême qui 
ne se révèle pas. I y 


eure 

encore -aux les, 
Docteur X, d’autres religions, lé bouddhisme, 
en«féalité beaucoup plus répandu à Java; 
le “djaïnisme, dérivé du brahmanisme, et dont 
le dieu. ést Parnavisa ; le nanékisme, pratiqué 
par les fanatiques Sikhs ; l’islamisme, avec ses 
fakirs, et je sabéisme ou culte du feu, dont 
les. adeptes sont de race persane. Ë 

En général, toutes les religions polythéistes, 
admettant donc l'existence de plusieurs dieux, 
donnent cependant la supériorité à l’un de ceux. 
ci :. Jupiter commandait dans l’Olympe ét aux 
Îles de la Polynésie ; Taaroa ou Tangaroa est le 
père des autres divinités. Le climat de ces loin- 
taines, régions est particulièrement agréable, 
Colonel Nemo 18845; la douceur des brises 
maritimes en fait un perpétuel printemps, et 
les chevaux s’y acclimatent fort bien, Au Congo, 
au contraire, la chaleur les accable, ils résis- 
tent très mal à la terrible mouche tsé-tsé, ét 
on en compte là-bas de très rares specimens, 
moins d’une eentaine pour toute la colonie. Ceci 
t’'explique pourquoi les colons se servent exclu- 
sivement dé bœufs.. et de tracteurs, Là où les 
routes n'existent pas. encore, il faut pour. la 
même raison recourir aux caravanes de porteurs 
quand on -n’est pas à proximité des cours 
d’eau, maïs il y a à cela unevautre raison: si 
les chevaux existaient au Congo, on ne pour- 
rait guère les nourrir en route, les pâturages 
étant pauvres. 

Je n’irai.pas au Congo, déclare Fantasio avec 
une moue de dégoût. Non parce qu’il mange de 
Yherbe, mais parce qu’il aime les chevaux, da 
plus noble conquête de. l’homme : si wous Jle 
voyviez devant un manège de chevaux de bois ! 
Chez nous, cette attraction foraine s’appelle 
carrousel, alors que le met désigne -proprement 
un exercice de Cavaliers montés sur des cour- 
siers vivants. Au moins, n'écrivons pas et ne 
prononçons pas « carroussel »,. ce qui serait un 
belgicisme, ou faute souvent-faité en Belgique, 

Il est très difficile de nous corriger complète 
ment des erreurs ide langage; mais ne nous dé- 
courageons pas, etsj nous avons envie d'écrire 
en vers où en prose, exerçons-nous pour le jour 
heureux où reparaîtra notre Coin des Lecteurs. 
En attendant, je vous rappelle qu’un homme de 
lettres. ami.des jeunes et surtout des Spirou- 
tistes, corrige volontiers leurs essais littéraires. 
Il suffit de nous. les-envoyer à son intention, en 
joignant deux francs en timbres à 5 ou à 10 cen- 
times-pour frais d'envoi, 

Théodule, qui s'exerce lui, aussi au noble 
métier des lettres, hésite toujours lorsqu'il lui 
faut employer parce que ‘et puisque, préposi- 
tions souvent confondues, Rappelons-nous. que 
« parce que » introduit la raison, la cause : J'ai 
pris mon parapluie parce qu’il pleut.-« ÆPuis- 
que » introduit la -preuve: Il pleut, puisque 
tous les passants ouvrent leur parapluie, Cer- 
tains cas sont moins clairs, et l'on utilise par- 
fois Ja conjonction car, surtout à Bruxelles, 
Quand-Bossuet écrivait : « Tout ira ‘bien, AU 
sieur, car Dieu s’en mêle », il invoque en même 
temps la cause et l'explication. s 

En pratique, l’habitude nous dictera la règlé 
à suivre. Personnellement, je dirai: Je suis 
bien content, parce que de nombreux lecteurs 
nous écriveñt 41, rue Destrée, Maärcinelle., La 
statuette Spirou et Spip, VOTRE mascofte,. 4 
beaucoup de succès, «puisque-nos amis Contis 
nuent à nous envoyer 25 francs afin de recevoir 
ce magnifique groupe artistique. Tous lés Spi 
routistes se réjouiront de la fondation de « Spi* 
rou-Marionnettes », ear c'est une formule « Spis 
rou ».. Vous avez compris -la nuance ? Très bien, 
Il ne nous reste plus qu'à répéter en. chœur: 
Spirou ami partout... toujours ! 

- LE FURETEUR. 





Voyez-vous les Erreurs ? 


Fantasio se méle aujourd'hui d'histoire @r 
d'étymologie. Nous serons done doublement 
prudents, et nous verrons jeudi 6e qu'il faut 
croire de sa , 

GUERRE DES DEUX ROSSES 

En passant d’une langue à une autre, les 
mots changent souvent de sens, ou.tout au 
moins de nuance. Ainsi, le mot galant, qui 
signifie en français empressé auprès des 
dames, dévient en anglais gallant, à traduire 
en premier lieu par courageux. De même, si 
on entend en français par rosse un mauvais 
cheval, le même mot, ross, désigne en alle- 
mand un noble coursier, et S’emploie surtout 
dans le sens poétique. C’est la monture des 
guerriers, et c’est de là qu'est venu le terne 
de «guerre des deux ROSSeS », Opposant, au 
XVe siècle, les maisons de York et de Lan- 
castre, les chefs respectifs des adversaires 
étant montés sur deux palefrois historiques, 
Durandal et Joyeuse. FANTASIO. 

RECTIFIONS.: 
l'article paru la semaine dernière 
EPICURE 

Fantasio résume assez correctement la phy= 
sionomie de ce philosophe qui enseignait la 
recherche de la paix du cœur, selon des prin- 
cipes assez élevés pour son temps. Mais il se 
trompe en faisant de Jui un marchand de 
cochons ! Le poète lin Horace s’est comparé 
à un pourceau du troupeau d’Epicure, à toré 
d’ailleurs, pour indiquer qu’il aïfuait les plai- 
sirs matériels, et l'expression e$i restée en 
usage. 
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DEUX ÉQUIPEMENTS 


L 


DANS LE POSTE À DEN SU 


ALLONS, LESGARS ASSEZ PLAISANTE.. 
FAITES-MOI DISPARAÎTRE VIVEMENT 
CETIÉ CAGE À CANCRELATS. CEST 

PLUS PRUDENT AVE LES LASCARS/ 


BOUM !..CETTEFOIS, | 


JE CROIS BIEN QUE TAGS 
CEST LE COUP DE GRÂCE! 


UN SOURD TRESSAILLEMENT FAIT FRÉMIR 
5E5 MEMBRURES L'ÉTRANE HAUTE, 
LEMANA OS 5 ENGLOUTIT LENTE MENT. 


/ 


PAR LA DÉCHIRURE BÉANTE D€ LACOQUE ÉRIC ET LARSEN,S 


GIÉS DANS LA SALLE DES MACHINES, RE GARDENT MONTER VERA 


EUX LE PAYSAGE INNIOLÉ DE L'ABIME 


eee 


L'ÉPERNIER ABRANCHÉ LE CABLE TÉLÉPHONIQUE! 


Qui REUE LES DEUX CAGQUES. un 
ours, 0 © 


où. oo 





ENANLLÉPANE, ©, 
COMME UNE BÊTE MOURANTE VIENT S'ALLONGER 
UR LES ROCS qui PARSÉMENT LE SABLE Du FOND. 





Mes chers amis, 

Le club « Spirou-Aviateur » groupe actuellement 
la très grande majorité des modélistes belges et 
multiplie ses activités pour en faire profiter ses 
membres, Sans arrêt, de nouvelles inseriptions sont 
enregistrées dans tous les coins du pays: des compé- 
titions s'organisent et, chaque jour, de nouveaux 
modèles réduits s'envolent à l'assaut des records 
CS.A. Qu'ils habitent la ville ou les campagnes 
les plus reculées, les modélistes de notre club ne 
sont jamais isolés Même s'ils ne peuvent ralier 
une section locale, iis ont la possibilité de rester en 
contact étroit avec leurs milliers d'amis, 

C'est la chronique de + Spirou-Aviateur » qui a 
le grand bonheur de former chaque semaine entre 
vous tous ce point de liaison. 

Mais une fois encofe, l’alärme vient d’être sonnée. 





Par suite de l'éternelle pénurie de papier, nous 
voici maintenant contraints de limiter très sérieu- 
sement lé tirage. 

Beaucoup de nos amis ne trouveront plus que 
difficilement leur journal favori. 

Ne courez pas le risque de perdre votre point de 
contact hebdomadaire avec le C. S. A. Tenez-vous 
toujours au courant des activités de votre cher club. 

Pour cela, une seule solution, abonnez-vous (1 an: 
45 fr.; 6 mois: 23 fr.; 8 mois: 12 fr). Faites 
aujourd'hui même un versement au C.C.P. 3621.59, 
des Editions Dupuis, et le prochain numéro déjà 
vous sera apporté par le facteur Le Fureteur recon- 
naissant, saura vous remercier en vous envoyant un 
petit cadeau. 

En vous abonnant, vous nous permettez d'écono- 
miser le papier maintenant si précieux, et vous pro- 
longez la vie de votre cher ami Spirou, 

Soyez persuadés que notre sympathique esplègle 
saura vous en remercier. 

Georges CEL, 





OUF JE CROIS QU'IL EST RAND 
TEMPS OÙ FERMER SA FENÊTRE.” 





Je ferai ce que 


Et maintenant. profes 





Êt ne compte pas”, 3 
as nous indi- : G L'or doit se trou- 
seur, tu v à, Sur Covaller m3 dans le tem 








tu demandes, | Partait ! Je : ù 
’ er l’endroit où se trouve z 
quer DR. Rouge £ ple du soleil, au 


Cavalier pourrai peut: part 


Rouge. 


Mes mains être liées 
-Mais pas ma 
bouche !. 








Æ sommet de ce 


être me. LA 
rocher. 


Se 4 AC # À SE 
he a 


Petit Castor ! 4 
Petit Castor ! Peux-\ 4 
tu me jeter une 
corde ? 


Enfin, j'y suis! Où Au temple du 
ont-ils conduit le pro- soleil. Eux le $ 
- menacer 


> É 
fesseur ? tantôt..: 


mains ! 


AA Haut les 





S1 vous aimez les voiliers et que 
vous cherchez à les mieux con- 
naître, il vous faut tout d’abord 
apprendre à les distinguer, Les es 

voiliers sont principalement ca- 
ractérisés par le nombre de leurs 

mâêts, Dans le ler dessin, vous 

avez un « Cinq mâts carré», Dans 

la 2e vue, un ecinq mâts bar- 

que» Il faut chercher la diffé- Q 

rence dans la voilure du dernier à 

mât. Dans le « carré », les voiles é 

dé celui-ci sont identiques à celles 

des autres mâts; dans la « bar- 

que », le cinquième mât ne sup- À 
porte pas une voilure montée sur 
« vergue », mais ces voiles sont 
soutenues au contraire par une 
e corne » et un « gui. ». On a 
areillement le < quatre mâts 
arque », le « quatre mâts carré», 
le « trois mâts barque » ét le 
« trois mâts carré », , CEL, 














Ce qu'est le « WM D 


Chose curieuse, voici trois A:d. S. qui me 
posent cette semaine la même question. 


« Nous avons appris, disent-ils, qu’on dis- 
outait beaucoup de tactique en football:et nous 

ons lu dans des quotidiens que le F, C. Ma- 

ois appliquait le système du « WM ». Qu'est- 
ce donc que cela ? » 

A ces braves garçons, désireux de perfection- 
ner leur bagage sportif, répondons qu'ils sau- 
Yaieñt exactement ce qu'est le « WM » s'ils 
avaient lu — est-il possible que des A, d. S. 
ne l'aient point fait? — le livre « Football » 
édité par la Maison Dupuis, Ce livre, écrit 
par Jacques Lecoq, un de nos bons journalistes 
sportifs, spécialisé en football, est -en vente 
moyennant le prix de 20 francs, Envoyez 
20 francs en versant au C. C. P, 3621,59 de la 
Maison Dupuis, 41, rue Destrée, en indiquant 
le motif du versement sur le talon du chèqué 
et le livre vous parviendra endéans les huit 
jours, à domicile. En attendant, cependant, 
vous êtes curieux de savoir ce qu est le « WM ». 
Il faut pour cela remonter un peu en arrière 
dans l'histoire du football. En 1925, on modi- 
fia considérablement la règle de l'off-side en 
décrétänt qu'il ne faudrait plus que deux 
joueurs adverses entre le but et soi pour ne 

s être off-side. Auparavant, il en fallait trois. 
Vous concevez immédiatement que cette nou- 
veauté modifia considérablement le jeu de foot- 
ball. C'était une véritable prime donnée à 
eee sert Aussi l’on s'ingénia un peu par- 
fout, à déjouer cette nouvelle arme, C’est Her- 
bert Chapman, le « manager » du-club-Aréenal, 
qui trouva la combinaison. Au lieu de “faire 


jouer son équipe selon ja mode classique: un 
gardien, deux artières,»trois demis .et .cinq 
avants, ik imagina un “autre .système. Il fit 


uer ia défense sous une forme de M : devant 
keeper Se tenaient trois arrières, puis deux 
âemis. Le demi-centre était donc un troisième 
+ À dénommé « stopper » ou « policier », 
ét chargé de «-tenir »'le centre-avant adverse. 
Les deux-arrières jouaient sur l'extérieur et les 
deux demis d’aile se tenaient en réalité pres- 
au centre du terrain, Dessinez cette forma- 
“sur un bout de papier, vous obtiendrez un 
fidèle dessin de M. En attaque, Chapman fit 
jouer ses deux intérieurs fort.en retrait, l’atta- 
que dessinant ainsi un W. Quel était l'avantage 
de ce système? Avec le système défensif 
ainsi conçu, chacun des adversaires est étroi- 
tement « tenu », étroitement « marqué » : cha- 
é homme a une place déterminée dans 
uipe. En attaque, les deux intérieurs brouil- 
lent le jeu adverse et servent alors d'agents de 
entre la défense et les trois avants dits 
de pointe (les deux extérieurs et le centre- 
avant). Ceux-ci sont des gaillards décidés et 
rapides, fort bons shoteurs, auxquels incombe 
la mission de marquer des buts. Selon cette 
éthode, on ne joue pas la petite passe à ras 
de terre.comme le fait le Beerschot, par exem- 
ble. On joue à grands coups par les ailes. Je ne 
tais' pas entrer dans plus de détails, maïs je 
voulais répondre à nos amis F3 s'inquiètent de 
ces termes barbares trouvés dans des comptes- 
xendus sportifs. Et. pour ceux qui voudraient 
approfondir la question, je conseillerai d’ache- 
ter le livre « Football », de Jacques Lecoq, 
dont je viens de faire mention. Ils y trouve- 
font exposée l'histoire du « WM »; ils y 
liront tous les règlements détaillés du football 
— off-side et hands notamment), ainsi que 
Yhistoire du football depuis sa création jus- 
qu'à nos jours, 


Les avis sportifs A. d. S. 


Fayt-lez-Manage., — Club sportif A. d. S. 


possédant bon terrain de football cherche jeu- 





Le ens désireux de jouer au football. Jacques « 
acker, 142, rue de Bascoup. : 

ms es — Club sportif A. d. S pratiquant 
le football, cherche quelques joueurs 12 à 14 ans 
pour. jouer le jeudi après midi. Maurice Moer- 
man, 43, rue de, Sondeville. 

Ittre. — Club de football A. d, S. demande 
des matches. Marius Piron, cb, rue de la Car- 
rière, à Clabecq. 

Ensival, — Club. À. d, S. en formation cher- 
che des joueurs de football et de basket-ball. 
F. Rees, 38, rue de l'Eglise, 

Tournai, — Joueur de football cherche une 
équipe A. d. $S. à qui il préterait volontiers 
ses Services, André Douxchamps, 11, rue des 
Récollets. 

Bruxelles, — Joueur de tennis de table A.d.S. 
cherche à ‘faire partie d’une équipe, Lui écrire : 
L. Collignon, 45, rue Général Gratry. 


Uccle-Bruxelles. — Trois joueurs de football 
A. d. S. libres lé dimanche après-midi cher- 
Cchent une équipe (keeper, extérieur droit et 
demi-droit). Ecrire à André Van Dycke, 709a, 
chaussée de Waterloo. 

Houdeng-Goegnies. — Une équipe de football 
A. d, S. vient d’être montée dans la localité. 
Elle alignera ::B.) Marneffe; Arr.) Roucloux 
et Verkoen ; D.) Lieven, Roucloux W. et Palm- 
hoek ; Av.) Van Steeland, Huet, Palmhoek J., 
Decasteau et Van Meerbeek. Ce sont tous joueurs 
de moins de 14 ans. Pour les matches : Willy 
Roucloux, 15, impasse Falise. 

Jupille. — Club de football A. d. S. (joueurs 
de 16 à 18 ans) a été créé à Jupille, Il cherche 
à conclure des rencontres. François Savelhoul, 
96, rue de Meuse. 


Equipements sportifs. 


Familleureux, — On céderait un ballon de 
football et une paire de bottines de football 
pointure 39,le tout pour la somme de 250 fr. 
Henri Claessens, 67, rue de l’Yser, 


La vie sportive des sections. 


Namur. — Notre section Namur marche extré- 
mément bien. Sous l'active direction dy cama- 


‘rade Paul. Ravignat, 82a, rue du Chêne, à Na- 


mèche, elle a monté un bon championnat de 
football et son champion sera admis vraisembla- 
blement à disputer la finale de « Spirou ». 
Voici quelques résultats : Huy - Profondeville : 
5-0 ; Etoile Namur - Corroy-le-Château : 2-0 ; 
Asthid-Club - Namèche: 1-1. Le grand match 
entre Namur et Corroy-le-Château, les deux 
favoris, a-été disputé dans une ambiance excel- 
lemment sportive, 

Etterbeek-Bruxelles. — L'U. S. J. Etterbeek a 
joué une partie amicale contre la scolaire pro- 
vinciale d'’Ixelles et l’a gagnée : par 3-1. Au 
repos : 0-0. Equipe alignée par les A. S.: 
B:) Pellegrin; Arr.) Petillon et Demarez; D:) 
Van Damme ; De Bosscher, et Thirion:; Av.) 
Mahaux, Debluts, Mellaerts, us et Carpen- 
ue Roland De Bosscher, 22, que , Paquot, à’ 
xelles. 


Namur, — Voici le corieaul succinct d 
match Namur Etoile - Corroy-le-Château, comp- 
tant pour le châmpionnat A: -d. S. Un but fut 
marqué à chaque mi-temps. 
bien supérieur, mais la défense de Corroy 
joua une belle partie, Bigneron et les backs, 
à Corroy, Lefracq, Gérard, Parmentier, Toron 
et Dechamp, à Namur, se distinguèrent. Les 
vainqueurs alignaient : B.) Arnould ; Arr.) De- 
champ et Libertiaux ; D.) Warnon, Parmentier, 
Thoron ; -Av.) Perot, Buyle, Lefracq Eloi et 
Gérard. Marcel Dombret, 40, rue Lucien Na- 
mèche, à Namur, 

Ciney. — Ciney A, d. S, a joué à Spontin et 

a gagné par 3-1. Equipe alignée : B.) Germiat ; 

re Bovy et Mercy; D.) Charles Moreau, 
Prince ; Av.) Lefèbvre, Prince Henri, Mathot, 


-“pionnat "des Fagnés auquel. participeront . six 


EE Commerman, 


Namur fut assez. 


« 


s Spirou », Notre camarade a PRET: 1e” chame 


équipes, Nismes en ae ois pour sa: 
ce qui témoigne de sa vitalité. Oignies en ali- 







gnera deux - Vierves fera le sixième. ? Les : « 


résultats de la première journée sont : Nismes 
C - Nismes B: 2-4; Nismes A- Oignies B : 6-0; 
Oignies A Vierves: 2-3 

Le match “entre Nismes-A ét Oignies fut par= 
faitement disputé. Au repos, Nismes menait par 
4-0. Par après, les hommes de Delvaux insis- 
tèrent moins mais marquèrent encore deux. 
buts, Le derby entre les deux équipes de Nis. 
mes a été gagné par la formation la plus expé- 
rimentée. Quant aux joueurs de Oignies-Vierves, 
ils ont joué, la partie la plus disputée de la 
journée, La première mi-temps fut partagée, 
mais Vierves domina au second time, seule la. 
belle défense de Oignies parvenant à ‘empêcher 
un score plus lourd. Fremy, Mathieu Robert 
ont bien joué à Oïignies. Vierves a fourni une 
excellente prestation. 


Louvain, — La section J. E, u de Louvain, 
comprenant presque tous A. d. S., nous envoie 
quelques résultats : 100 m.: 1) Gilson ; 2) De- 
koninck et Tassin. Hauteur : 1} Gilson; 
2) Dekoninck, — Javelot : 1) Gilson 28 m. 20 : 
2) Vandenen 20m. 50. — Disque : 1) Giüson et 
Bodart 19 m. 66. La J, E. C. organise d'autre 
part un tournoi de football auquel sont conviées 
toutes les équipes des environs. Ecrire sans 
retard à Paul Gilson, 100, Boulevard de Ter- 
vueren, à Louvain. Le vainqueur a une change 
de participer à la finale de « Spirou», * 

Championnat des Ardennes. — Voici les résul=! 
tats communiqués par. Fraiture à Rencheux : 
Sart - Vielsalm: 2-0; Rencheux - Salm- 
Château : 4-0; Goronne - Lierneux : 1-4 


Sart-Vielsalm fut magnifique et disputé spor=! 
tivement Sart a mené le plus grand nombre: 
d'attaques et mérite la victoire, Les buts furent 
marqués sur penalties. A signaler Leclerc et. 
Cuvelier. 

Salm-Château ne présenta que sept joueurs. 
contre Rencheux qui gagna facilement. Salm: 
offrit cependant une résistance-courageuse, War: 
notte et Delforge, Caels et Longrée sont à! 
noter. La première mi-temps de Goronne - Lier-. 
neux a été-très disputée, Goronne menait au 
repos’ par 1-0. Lierneux marqua quatre buts 
en seconde mi-temps. Baïikrich de Goronne, et. 
Pairoux de Lierneux sont à citer. 


Liége. — Une course cycliste pour A. d. #5 
a été disputée à Coronmeuse. 1) Bourgogne; 
2), Bonivert ; 3) Laurent ; 4) Leenaert ; 5) Fran 
cis:; 6) Verkoelen ; Per) Dallemagne: Les quais 
premiers s’échappèrent deux tours avant lafin 


Estaimpuis. — Cette équipe A. d, $S, isolée: 
dans sa, région a conclu plusieurs matches 
amicaux de football. Elle a battu Elouges par. 
4-3, 3-2.et 4-0. Elle a battu Évergnies par 7-1: 
et Plouys par. 13-0. Elle a été battue 2-0 par! 
Dottignies qui alignait des éléments plus âgés. 
Equipe alignée : B.) Den Tandt.; Arr.) Commer- 
man et Masurelle : : D. Decuvpère, Verleven et 
Supont : Av.) Gällis, Deceuninck, Vandenburie,. 
T° Sjoen, Deslée. Pour les matches : André 
4, Place: 

Perwez. — L'équipe s’est déplacée à vélo. $ 
Corroy, à 15 km. pour y jouer “une partie de. 
football A. d.: S. Perwez était mené 3-0 au’ 
repos : ik.remonta brillämment au second time 
&t_n'échoua que par 4-3. Pour les matches : 
Ernest Decloux, 35, rue-Ant. Pahaux. 

Etterbeek, — L'U. S. J. Etterbeek À a joué 
core CO St-Gilles. Les. Saint-Gillois l'ont. 

mporté par 5-0. De.Cock et Moerman ont bien 
fous à Etterbeek. Toute l'équipe du Cénacle: 
ét-surtout Son céntre-avant sont à signaler. 


KIKI. : 


Avis important, — Ne straitez qu'un sujet 
par lettre, si vous voulez qu'il vous soit use 
dement répondu. Certains, dans une même rs 
écrivent -au Furéteur, à Georges Celet à 


Guisset et Boulard. Eugène Germat, 104, avenue L 78 
Kiki. Le temps que chacun de nous lise ce qui 


Courtejoie, 

Namur. — Décidément, les résultats se sui- l'intéresse, et plusieurs semaines se sont écou- 
vent à Namur, Un autre À. d. S. m'envoie les lées sans que notre A. d. S. reçoive satisfac- 
résultats de la TE journée : : Profondeville- tion. Si vous êtes pressé, écrivez soit au Fure- 
Namur : 0-8; Huy - Astrid : 8-1. téur, soit à Georges Cel, soit à moi-même; 1 3 

Le championnat des Fagnes. — A son tour, spécifiant celui auquel vous désirez que vo 
notre excellent camarade Roger Delvaux, 14; courrier soit remis. Indiquez nom, Ltée 
Place d'Avignon à Nismes. a monté un cham- adresse, numéro d'inscription A. d,-S.-et n’omet- 
pionnat dont le vainqueur briguera une des ‘tez plus — comme certains distraïts le font 
huit places attribuées aux équipes les plus trop souvént — de joindre un timbre de 1 fr, 
actives cet hiver. Ces huit équipes disputeront à vos missives, De cette manière, vous serez. 
aux frais du journal la finale nationale de servis aussitôt. \ 1 





UN PARTAGE COMPLIQUE 


Un propriétaire voudrait diviser son | 
terrain en huit partiés égales ayant cha- | 
cune un front à rue, | 

N'y parvenant pas, il fait appel à | 
Flup. Comment celui-ci s’y prendra: mue # 


SOLUTION ke 
de la dernière enquête de Flup ge 
Le coupable est un marinier. 
En effet, la victime a été étran- 
glée au moyen d’un nœud marin. 
De plus les lettres de menaces ont été Es 
expédiées de quatre localités situées le 
long d’un même canal. Muni de ces ren- 
seignements et des initiales du eriminel, : 
Flup a vite fait de découvrir le coupa- 
ble, - 
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SALE HISTOIRE! 
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FES EURS VOUS VOVEZ QUE JE oÉCRRE TOUS CES 
L'GRAND CHAMPMON TIENT PAPIERS « ET 
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DL | La  glissade, nous 
sh: l'avons vu, est utili- 
sée par certains avia- 
teurs pour faciliter 
/ V'atterrissage sur Îles 
d \ terrains exigus, en- |} 
MORAQPSS.! combrés ou peu déga- 
N"1 gés. Les acrobates de, 
ME] l'air l'ont également | 
5:41 adoptée et réalisent, | 

JA grâce à elle. quelques 

H:y| figures très spectacu- | 

“7 | laires. Outre la glis- 

sade simple, on peut 
voir dans les meetings: 
la glissade sur le dos, | 
la feuille morte et la | 
glissade en rouleau 
qui n'est autre qu’une ! 
figure composée d’une #7 
série de glissades et 
de tonneaux. | 


PR PE Ce CE, 









EST SR SRE DS CRAN 























mar 
= 1 









Le! -HH 
é, à: : 4 ! : 
D'sccic UE t 
5 cs a AL For 


% 
] 


LE 


ts 7 
PP 


| [SPROU & SPIP 
MAR | Le groupe antstique de JUÉ : 25 frs. 


Imprimé en Beigique, aux Etablissemeñits 4, DUPUIS, fils et Cie, 41, rue Destrée. Marcinelle, — KR, C, Charleroi 27514 





PUBLICATION HEBDOMADAIRE 
5° Année, — N° 51, 
17 Décembre 1942. 






POUR LA JEUNESSE 
BPAGES:1lFR. 


UX DRESSER TENIGO 
AUUMER FE 


SZ 
NOUS ARRETER.. À un DEU COURBATURE. rt 
mr MAS MORAL 


J'Ai LES veux | [RASSEM CONNAÎTRE LI DÉSERT, ALLER ESPION PRÈS | CA VA, KASSEM.. 

i Di NNEMIES TO), 91Di RESTER AVEC 9ini JA o D 2 

- Qui PIQUENT | De ENS _ MST SU LOIS PRUDENT. 

Dors, _ )} Re de ï 
JACQUOT )} 





1L9 SONT SANS 
MÉFIANCE...ILS 


UX FUME HACHISCH, SIDI, EUX DORMIR 


rs. D1 INUTES DE 
FORT ...OELLE LES MEHARA... TOUT PRET | ! Riom RETARD,CELA M 
PARTIR... DAN AA D, À INQUIÈTE…. 





Votre sort est désormais 
lié au nôtre. 








Dites au capitaine que.sor 
fils désire £ 


lui 


oarler. 








Son fils? Vous À Le temps s'est arrêté 

1 plaisantez ! pour vous; depuis le 
iour où” le ciel” vous 
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LIEUTENANT ! 














Ainsi que j'ai eu la joie 
de vous le révéler dans 
ma dernière chronique, 
Spirou va entreprendre 
une. tournée en per- 
sonne. Vedette du Théâ- 
tre Farfadet, notre Fspiè- 
gle au grand cœur fera 
de la sorte connaissance 
Lavee ses amis et amies du pays entier, en 
commençant par le pays de Charleroi. 
“+Amer e7 vos parents à ce. spectacle, ai-je 
écrit. Les marionnettes ne sont done pas 
. réservées aux tout petits, et celles du Far- 
 fadet plairont seulement aux jeunes et aux gens 
- esprit. Les autres citoyens sont ainsi pré- 
venus ; ils laisseront gentiment la place aux 
nan impatients de voir le rideau se 
ever. 
. Ainsi font, font, font 
Les petites marionnettes ; 
Ainsi font, font, font 
Trois p'tits tours 
Et puis s’en vont. 


CEE y aura danses et ballets au Farfadet, et 
‘a grâce de ses artistes à se trémousser en 
«mesure ne $era pas la moïndre attraction de 
“nos séances. 

à quand date la danse classique ? me 
demande Sindah 1417, qui suit des cours de 
“chorégraphie. La danse est sans doute aussi 
vieille que le monde ; «elle répond si bien au 

soin d’extérioriser notre joie que l’homme 
ges cavernes dut danser, puisque les sauvages 
plus obtus dansent aussi, Il est même per- 
mis de croiré que la danse donna naissance à 

a musique, de simples claquements des mains 

“Servant à marquer la mesure. Des instruments 
Fr en flûtes de roseau, tambourins, 





ent ensuite nos dans le même but, et 

la longue, les airs à 
“nuances. 
. Comme tous les peuples anciens étaient pro- 
fondément religieux, mous constatons sans 
“étonnement que la danse se mélait aux céré- 
momies du culte : le roi David, qui jouait de 
‘a harpe, dansait devant l’Arche d’ Alliance, avec 
ja lévites. Chez les Egyptiens, les prêtres rap- 


danser s’enrichirent de 






ent par des ballets sacrés les mouve- 
s des astres, et la même idée vint aux 
stnes et aux Hindous. Les Grecs, amis de 
ie, dansèrent aussi en Vhonneur de 
divinités, principalement autour des 
‘autels où se faisaient les sacrifices, mais ils 
Eu bien vite des danses guerrières, les 
ne étant\ armés de lances et de bou- 
. chers. 





A Rome, danses guerrières et 
danses sacrées furent aussi en 
honneur, et aux premiers siècles 
du christianisme, l'Eglise ne 
bannit pas les danseurs de ses 
temples. Les évêques durent 
cependant intervenif, à cause 
des abus, mais nous retrouvons 
jusqu'au XWlie siècle des ves- 
tiges de pratiques qui avaient 

SE « été pieuses. A Limoges, les 
; fidèles faisaient la ronde dans le 
chœur de l’église en ehantant : « Saint Martial, 
*priez pour nous, et nous danserons pour 
Vous, » A la même époque, on dansait en 
Espagne la pavane devant le Saint-Sacrement, 
Me jeudi saint, à la grande édification de tous. 
Ne souriez pas : qui se scandalisait de Yoir 
- des Gilles de Binche aller prier en grand cos- 
tume, le mardi gras, avant de se livrer aux 
fantaisies du cortège ? 
Cette pavane n’était pas d’origine populaire : 
. Fernand Cortez, le cruel conquérant du Mexi- 
_ que, en imagina au début du XVIe siècle les 
gracieux mouvements : une figure rappelait 
_ la roue du dindon, les danseurs. arrondissant 
le bras sous la cape, dont ils soulevaient le 





bord en appuyant sur la garde de l’épée, d’où 
le nom de pavane. 
_Le rigodon n'était pas burlesque : on le 


devait à un maître danseur de. Marseille, 
Rigaud, tandis que la gigue tiraft son nom des 
, : mouvements rapides du haut de la jambe, que 
. lon ne rougissait pas alors d'appeler gigot… 
Gigue, rigodon, gavotte, Sarabande, alle- 
hande, bourrée eurent leur temps et firent 
acé à la contredanse, puis, en 1840, à la 
Holke: Venue de Hongrie, celle-ci fut adoptée 
par les jeunes, au grand regret des aînés. En 
elle-même, la danse, quel que soit son nom, 














est un. exercice salutaire, 
mais qui offre beauccup 
.d'incouvénients ; le moinarl 
m'est pas le fait qu'on Sy 
livre après le repas, dans 
des salles sans air, à des 
heures qui devraient être 
consacrées--au renos. ‘Ce 
west pas là une raison pour 
condamner là danse ; bien 
comprise, bien  enselgnée, 
elle devient un complément 
heureux du cours de gym- 
nastique. 


5 Médite ces réflexions : elles 
me sont inspirées par un médecin, le Jioc- 
teur Tant-Mieux, des « Bonnes Soirées », Fan- 
tômas 11572. Tu dois te donner de l'exercice 
afin de conserver en toi un précieux équi- 
libre : « Mens sana in €Corpore sano », (un 
esprit sain dans am corps sain) selon le sage 
précepte latin. Je te donne ce bon conseil 
en remerciement de la rectification que tu 
m'as envoyée : la statue de Charlemagne, à 
Hire date de 1868 et non de l'Exposition de 


« Errare humanum est », dirai-Je pour m’ex- 
cuser :. fl appartient à l'homme de se trom- 
per, et lon ajoute : « Perseverare diabolicum », 
il est diabolique de s ’obstiner dans son erreur. 
Vous constatez que le latin est plus concis 
que le français ; il faut moins de mots pour 
exprimer une idée. Cependant, fl ne faut pas 
abuser des citations, par@e que. nous pour- 
rions être justement taxés de pédanterie, 
même si- nous parlons ex professo, André de 
Saint-Léger. Cette expression qui se tradurait 
par en connaissance de cause, Se trouve sous 
la plume, ou plus exactement sous les stylets 
d'auteurs latins anciens. Les humanistes 
auront déjà trouvé que professus est le parti- 
cipe passé du verbe profiteor, déclarer publi- 
quement. 

Profiteor est un verbe déponent, Helléniste 
839, c’est-à-dire un verbe qui a un sens actif 
et une forme passive. Certains verbes fran- 
çais seraient semi-déponents, puisqu'ils répon- 
dent à certains temps à cette définition: je 
suis tombé, je suis déscendu, je suis monté: 

De professus, nous est venu profession, dans 
le sens de profession de foi, de confession. 
Les premiers chrétiens, persécutés par les 
pouvoirs publics, incompris par ‘la masse, 
auprès de laquelle on les calomniait, ne erai- 
ghaient pas de confesser ouvertement leur 
croyance au Christ, et beaucoup, vous le 
savez, payèrent de leur vie ce témoignage. 
Une légende rapporte que Saint Pierre, effrayé 
par dla fureur des païens, aurait quitté Rome 
en secret. Comme il s’éloignait de la ville, il 
rencontra le Sauveur, à qui il demanda : 
« Quo vadis, Domine ? » « Maître, où vas-lu ? » 
C'est là l'origine d’une expression’ souvent 
répétée, Ixe Incognito 14682. Le Christ répon- 
dit, toujours selon la tradition : « Je vais à 
Rome, me faire crucifier une, deuxième fois. » 
Et l’apôtre, comprenant la leçon, serait re- 
tourné sur ses pas, sans craindre plus long- 
temps d’affronter les méchants, 


Voyez-vous les Erreurs ? 

L'hiver a inspiré Fantasio. Méfions-nous 
cependant et attendons jeudi avant de con- 
clure si nous ne découvrons pas nous-mêmes 
ce qu’il y a d’erroné dans 


LES ICEBERGS 

Chaque hiver, l’eau de la mèr gèlé Sur une 
grande profondeur dans les régions polaires, 
formant la banquise, immense couche de 
glacé épaisse de plus de 50 mètres. il serait 
agréable de pratiquer les sports d'hiver sur 
cette patinoire géante, mais les vents pris- 
sants en rident la surface. I1 n’y a donc guère 
de distractions pour les équipages des navires 
pris dans la banquise: Leur seule consola- 
tion est de boire à volonté de l’eau douce, la 
congélation débarrassant l’eau de mer de son 
sel. Mais*au printemps, ils risquent le nau- 
frage par-heurt d’un iceberg, glacier qui fond 
peu à peu au soleil, et dont la partie immer- 
gée subsiste alors seule, ce qui rend lobstacle 
invisible. FANTASIO. 





KEY 


RECTIFIONS 
l’article paru la semaine dernière 


GUERRE DES DEUX ROSSES 

Ce que Fantasio nous dit du sens de ross et 
de gallant est exact, mais notre étourdi devrait 
acheter des lunettes : la rivalité sanglante qui 
opposa au XVe siècle les maisons de Yorx et 
de Lancastre, pour la possession Au trône 
d'Angleterre, ne fut pas appelée guerre des 
deux rosses, mais guerré des deux roses, par 
allusion aux roses, blanche pour York, rouge 
pour Lancastre, qui distinguait les partisans. 
D'autre part, Durandal et Joyeuse étaient les 
noms, non de deux chevaux, mais de deux 
épées, la première appartenant à Roland, la 
seconde à Charlemagne. 
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« Pourquoi tant d'hommes sont-ils mau 
vais ? » déplore Curnaret Bleu. Fantasio, qui-a! 
parfois des éclairs de lucidité, me fait remar- | 
quer que nous aurions bien plus de raisons 
de nous plaindre si aueun n'était bon, Hé! 
Fantasio n’a pas tout à fait tort: Jadis, la 
lutte pour la vie, qui est à la-base de cctte 
férocité, était beaucoup plus dure ;.Jes forts 
écrasaient les faibles, non par cruauté pure, 
mais parce que c'était une question de wie ou 
de mort : manger ou être mangé. À mesure 
que la terre a produit davantage, cet ania- | 
gonisme s’est de moins en moins justifié, mais 
ce n’est pas: du jour au lendemain que les 
hommes l'ont compris, et ils ne se sont pas 
dégagés de tous leurs instincts primitifs, | 
Espérons que le temps viendra vite où l’on! 
oubliera le sens du vieux dicton: « Homo! 
homini lupus » Yhomme est un loup vour 
l'homme. Nous, Spiroutistes, et en particulier 
les A. d. S., nous prêcherons d’exemple en 
nous montrant pleins de sollicitude envers 
notre prochain, et nous l'aimerons comté 
nous-mêmes. 

En observant æ€e précepte- évangélique, nous 
restons fidèles au Code d'Honneur ; Jojo 30437 
me demande s’il est permis de révéler à, 508 
parents la clef du langage secret. Sans hési- 
ter, je réponds oui; si nos parents néus 
posent la question, le devoir d’obéissance 
prime tout. Mais nous sommes tenus à la plus 
stricte discrétion vis-à-vis de nos camarades, 
sous peine de violer notre parole d'honneur, 
lrions-nous nous exposer au mépris de tous ? 

Non, Messieurs les-profanes, nous ne parle 
rons pas, €t pour nous prendre en défaut, il 
faudra repasser. Pour repasser, me soufflé 
Fantasio, on a besoin d’un fer. Alain 14 
Foudre 13059 sera sans doute content d’appren- 
dre que le fer électrique est chauffé par une 

résistance; dispositif qui 
contrarie le passage du cous 
rant et entraine ainsi une 
forte élévation de 1empéras 
ture. Pour faire tourner un 
moteur en sens inverse, Oo 
inverse le courant suit dans 
Pinducteur, soit dans l’induit, 
La chose ést moins difficile 
à comprendre que. -la rai» 
son pour laquelle les chevaux ne se cou: 
chent pas, en général, pour se reposer, S'il 
s'agissait du dada de Fantasio, nous pourrions 
attribuer 14 chose au fait que::son maître luf, 
raconte dés histoires. à dormir debout ! : 

11 me sera plus aisé de rappeler à Epervier 
Bleu 31996 que des navires spéciaux, équipés 
pour l’océanographie, ont procédé à des son- 
dages pour constater que les fosses les plus 
profondes se trouvent entre les Philippines ef 
les Iles Mariannes ; le Pacifique atteint là près 
de dix mille mètres (9788 mètres exactement). 
Jadis, on laissait descendre une sorte desfib à 
plomb au bout d’une longue corde, procédé 
très lent. Actuellement, on emploie des son- 
deurs à pression, ou, mieux encore, des son- 
deurs acoustiques, en calculant le temps mis 
par un son produit dans l’eau près du navire 
pour atteindre le fond et revenir à la. Surface, 
La vitesse de propagation étant de 1500 mètres 
dans l’eau de mer, le calcul est simple, et -dès 
1830, le savant Arago avait recommandée pro 
cédé, qui a été récemment perfectionné par 
l'ingénieur Chilowski. 

‘On a donc pu établir des cartes en relief des 
profondeurs sous-marines et constater que Il 
fond des mers est aussi accidenté qu’un conti= 
nent, avec ses plateaux, ses pics, ses VANÉCS,.e 
Quoi qu’en pense Fan- 
tasio, leau de la Mer 
Noire me conviendrait 
pas pour alimenter un 
porte-plume réservoir, 
Paul Cartier 15709. Mieux 
vaut, autant que possi- 
ble, employer l’encre sty- 
lographique, plus fluide 
que l'encre ordinaire ; 
celle-ci risquerait d’en- 
erasser les canaux pratiqués sous la plume, 

Je crois que nous arriverions à un chiffre 
respectable si nous faisions le compte ces 
litres d'encre employés par vous à nous écrire, 
, rue Destrée, à Marcinelle, depuis la nais- 
sance de Spirou. A côté des lettres ordinaires, 
que de commandes venues de tous les coins 
de Belgique en ces dernières Ssernaines ! Les 
uns s’abonnént pour être sûrs d’avoir leu? 
journal favori malgré la réduction du tirage ; 





les autres, en foule aussi nombreuse, SOUus* » 
crivent, moyennant 25 francs, à Spirou et Spip, 
VOTRE mascotte, une statuettés réellement 


artistique (elle est de Jijé, c’est tout dire), 
D’autres encore nous ont envoyé 20 francs 
pue recevoir franco un exemREre illustré du 

Trésor dans l’Abîime », premier roman de 
la série « Spirou- 2Sélection », 

Il est encore temps de faire ainsi un oo 
placement. Et, bien entendu, les Secrétariat 
accepte avec autant de plaisir les adhésions au 
Club des A. 4. S., surtout quand, avant de 
signer, vous écrivez : Spirou... ami. partout. 
toujours !.. LE FÜRETEUR, 


we 
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TU VOIS, LS REGAGNENT LEUR REPAIRE, : 
DANS-LAGROTTE. ONGRIMPE DE CE COTE? 
QU AILLEURS, PAS VRAI? 


LÉ HÉ/PAS FACILE À DRESSER. LA PETITE ! 


Â DRESSE R? 
INUTILE "BIENTÔT 
ELLE 3ERA MAJEURE 
ÉT:DE GRE OÙ 0€ 


ACCIDENT 91 
SINTIE ARRIVE, 
NESTCE PAS 9 





LE ROLE DES CENTRALES 


Un peu partout maintenant, les sections très 
actives des localités importantes se sont vues trans- 
formées en « Centrales ». En plus de leurs activités 
propres, elle n’hésitent pas à faire profiter les esca- 
drilles moins vivantes ou plus jeunes de leurs con- 
seils et de leur expérience. La Centrale est. pour 
les autres sections le grand frère qui les aide et 
les comprend. C’est la personnification du club dans 
votre localité, le lien qui vous unit avec les autres 
membres habitant près de chez vous. 

Aussi n'est-il pas étonnant que les Centrales se 
développent un peu partout, organisent des cours de 


ONE SILMOUETTE ÉFFILÉE SE DÉCOUPE SUR LA SURFACE CLAIRE 
L'EAU ET GLISSE LENTEMENT VERS LA MURAILLÉ DE ROCHES. 


CETTE SÉRONNÉLLE APPRÉCIE | 
MAL CES PLABANTERIL 9. 


DI55IMULÉ DANS LES 
BROUS SAN LES, LE AT 
GHEBA Qui VEILLE, 





LA JUNOLE /. 


petite aviation et même des compétitions amicales 
très réussies. 


Jamais elles n'entravent l'initiative des -comman- 
dants des sections, jamais elles ne cherchent à 
envenimer des rivalités intestines, Les Centrales sont 
toutes composées de gars plus âgés que le commun 
des lecteurs. Ces dévoués ont bien voulu accepter 
la mission de servir la propagande en faveur de la 
petite aviation belge et de donner au C. S. A. 
l'homogénéité qui lui est indispensable, Nous les 
remercions très sincèrement, et nous ne pouvons 
que conseiller aux commandants des localités impor- 
tantes de rallier la Centrale la plus proche, Je ne 
vois pas la raison que l’on pourrait invoquer pour 
se soustraire à cette inscription. S'il en existe, vous 
pouvez toujours nous la dire avec la franchise tradi- 
tionnelle de notre club, Mais s’il n’en existe pas, 
qu’attendez-vous ? Georges CEL. 
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AVEILLEZ MES 
: SIGNAUX 





de lis. hum Lu , 
Diftes-leur, professeur, ce les trésors du A + Lai Compris, mes 


que signifient les - mots ; n’ont aucune vatcur enfants ? De plus 
latins du document. dé pour les fous, twais | amples explications 
sont d'or pour sont inutiles, je crois. 
Et maintenant. 


Cela vous appren- | Vous dépêcher à Et pour nous, il n’y aura 
dra à chercher 18 de chevaux ! 

"+ RE | LL de l’or où il 
Vous allez Con- "NE , PA 4 / n'y en a 
puître les consé- 4 

quences de vos 
méfaits ! 


charger poneys ! 


Oh ! Cavalier Kouge, voici encore 
quelques objets d’art à emporter ! 


si cette longue 
promenade vous 
fatigue trop, votre 
séjour à la prison 
de Dawson : vous 
reposera | 


Amusant, ce voyage Et dire que nous En y a de l'or qui ne brille Y de suis épuisés N Tu préfères te désert 


vers la prison, croyions trouver de pas ! Les objets que. j'ai F Impossible au shériff ? À ton aise. 

hein, mes l'or véritable ! trouvés ont pour moi plus done faire Cependant, roger 

gaillards ! de valeur que l'or en unpas ! derrière toi... 
aurait pour vous ! 


Cest an moyen du gou- 
vernall que le bateau peut 
changer de direction au re- 
trouver sa ligne de route que 
le vent et les courants lui 
avaient fait perdre. 
Les dessins ci-contre sont suffi- 
samment clairs pour qu'il ne soit 
pas nécessaire de Vous expliquer da- 
vantage l'influence du gouvernail sui a 
marche d’un bateau. 
Georges CEL, 

















Indiquez-nous des sujets. 


La nouvelle façon de rédiger la chronique 
sportive de « Spirou » — chronique ‘qui a pu, 
heureusement, retrouver toute son ampleur — 
a été en général fort bien accueillie par nos 
A. d. S. Ils nous ont écrit de nombreuses let- 
tres pour mous dire qu'ils prenaient plaisir à 


notre bavardage du début de chronique, les 
renseignant sur des sujets d'intérêt général et 
aue cela leur était d’autant plus.agréable que 
cela ne diminuait pas la place réservée aux 
avis et comptes-rendus de matches joués par les 
À. d. S., soit pour le championnat national de 
“ Spiroû », soit.en matches amicaux. 


Nous les en remercions. Cependant, nous 
avons un scrupule, Quels sont les sujets que les 
A: d. S. désirent voir traiter en ces colonnes ? 
Nous avons abordé ensemble quelques sujets 
d'intérêt général ; certains autres nous ont été 
‘suggérés par des A. d. 5. Nous voudrions que 
tous ceux qui désirent voir un suÿet traité par 
Je journal nous écrivent, afin que nous puis- 
sions faire notre choix et parler de choses qui 
intéressent la grande masse des A, d. S. 
nous Sommes 35,000, ne l’owblions pas ! N'oubliez 
pourtant pas, comme certains distraits, que 
quand on écrit à Kiki, soit pour une question 
d'intérêt général, soit pour voir insérer dans le 
journal un compte-rendu ou un avis sportif, il 
faut se conformer aux règlements de « Spi- 
‘rou », c’est-à-dire renseigner sur la lettre -elle- 
même (et non seulement sur l'enveloppe): 
nom, prénom, adresse complète, numéro d’A.d.S. 
Il né faut pas non plus oublier de joindre un 
“timbre de 1 franc pour les frais d'insertion ou 
de réponse, Notre courrier est énorme: nous 
he saurions en venir à bout si tous les À, d. S. 
ne renseignent pas leur numéro d'inscription. 
Comment voulez-vous.que nous tenions compte 
de l'activité d'une section sportive Si nous 
Sommes obligés de chercher dans notre liste 
copieuse le numéro d’A. d: S. de notre corres- 
pondant ? D'autre part, étant donné le nombre 


de lettres rèçues chaque semaine, nous ne pou- 


vons, malgré notre bonne volonté, assumer les 
énormes frais de correspondance. Un timbre de 
1 franc est une modeste chose. Ceux qui ont la 
joie de recevoir un « courrier direct » qui nous 

. @ coûté parfois bien des recherches ou de voir 
une de leurs annonces où comptes-rendus insé- 
tés gratuitement dans le journal se montreront 
bons A. d. S,-en n’omettant plus — comme cer- 
tains distraits le font trop Souvent — de joindre 
un timbre de 1 franc à leurs missives. 


La boxe, sport de défense. 


Plusieurs A. d. S. nous ont écrit ces temps 
derniers, pour nous dire leur intention de faire 
de la boxe, « Nous nous entraînons entre nous, 
en amateurs. », nous disent-ils. Et d’insister .en 
noùs donnant: des résultats de matches qu'ils 
ont ainsi disputés en privé. Ils sônt tout éton- 
nés quand, au reçu de leurs lettres, nous leur 
disons quenous ne sommes pas partisan de 
là boxe telle qu’ils la comprennent. 

«Pourtant, me dit un A. d. S. cette semaine, 
la boxe n’est pas un sport aussi brutal qu’on 
veut bien le dire, Un Gustave Roth, un Joe 
Cornélis, un Félix Wouters ne portent même 
pas trace des Combats qu’ils ont disputés, Quand 
elle ést bien comprise, la boxe est un sport 
ädmirable, Ne l'aimeriez-vous pas? La trou- 
vez-vous #Ætrop brutale ? » 


I n’en est pas question. La boxe est un 
sport que j'aime beaucoup et que/j'ai d’ailleurs 
pratiqué personnellement. La boxe est effec- 
tivement un sport admirable parce qu’elle per- 
met à l'homme d'atteindre à son plein épa- 
nouissement physique. Il ne faut pas confon- 
dre la boxe, qui est le « noble art », avec les 
batailles de rues que l’on nous offre. parfois 
dans des cercles de débutants. Mais il faut faire 
une distinction. 

La boxe ne s'apprend pas toute seule. Il faut 
suivre les Jeçons d’un excellent professeur, 
lequel enseignera l'art de la parade. Ne vous 
glorifiez pas de pouvoir infliger un knock-out 
à un adversaire. Glorifiez-vous plutôt d’avoir 
su adroitement parer ses coups. Le/Marquis de 
Queensbury, qui cCodifia la boxe/ dit: « La 
boxe est un sport de défense. » Cela veut dire 
qu’il faut apprendre la boxe pour pouvoir se 
défendre si Von est attaqué, mais qu'il ne faut 
pas apprendre la boxe pour démolir la figure de 
son voisin. Les juges de boxe, quand ils « poin- 
tent » ieurs combats, font d’ailleurs entrer pour 
une très large mesure l’art défensif des boxeurs 
dans leurs bulletins de pointage. Ils attachent 
plüs d'importance à une esquive adroite qu’à 
un coup bien appliqué. 2 

Or, si vous pratiquez seuls Ja boxe, sans 
conseils, sans guide, vous vous laisserez imman- 
quablement entraîner à frapper pour le plaisir 
de frapper, Vous n'apprendrez pas à parer les 
voups, parce qu’on ne vous l'aura! pas! appris 
et,que cette chose ne s’apprend pas seule. 

Voilà pourquoi à tous les A. d. S. qui.nous 
envoient des résultats de matches de boxe, 
nous répondons :’ « Ne faites pas de matches, 
Entraînez-vous sous Ia direction d'un profes- 








seur compétent. Et quand vous aurez un an ou 
deux de salle, le professeur vous trouvera lui- 
même des combats à votre mesure. si vous 
êtes digne de boxer en combat. » 

Hélas ! même certains professeurs vont trop 
vite, car ils craignent de décevoir et de per- 
dre leurs élèves s'ils leur enlèvent lé feu sacré, 
Voyez pourtant le palmarès de nos grands 
boxeurs, étudiez leur carrière: vous. consta- 
terez qu'ils ont été à peu près tous champions 
de Belgique amateurs, avant de passer profes- 
sionnels, Vous constaterez aussi qu'ils ont boxé 
longtemps comme amateurs et qu’ils ne sont 
montés sur un ring de combat qu'après plu- 
sieurs mois, voire plusieurs années d'’entrai- 
nement en salle, sans aucun assaut, 

Il faut aimer la boxe, il faut aller voir les 
belles réunions, prendre goût aux choses bien 
faites. Mais il ne faut pas boxer sans l'avoir 
appris. Pas plus qu’un chanteur ne se hasar- 
dera à interpréter « Hérodiade » sans avoir 
pris des Jeçons de chant. Même s’il a la voix 
puissante, 

Dites-vous bien qu’une mauvaise habitude 
contractée, un réflexe malheureux, peuvent. dif- 
ficilement se corriger. Il est plus facile de faire 
un bon boxeur de quelqu'un qui n’a jamais 
boxé que de quelqu'un qui a boxé sans guide 
et sans leçons. 


Les avis sportifs. 


Liége. — Les A. d. S, de Liége ne sont pas 
aussi emballés que leurs camarades des autres 
régions du. pays, ‘dirait-on. Aussi faisons-nous 
un nouvel appel auprès des Liégeois (Liége- 
alle ou environs) pour qu'ils fassent signe à 
notre! chef de section Lucien Cerfontaine, rue 
d’'Elmer, 62, à Wandre, pour jouer des mat- 
ches A, d..S. (Ces atches peuvent se jouer 
sur n’importe quel terrain du Grand-Liége, Ce 
n’est pas parce que notre chef de section 
n’habite pas Liége-Ville que les matches n’au- 
ront pas lieu dans le centre. Allons, les À, d. S. 
liégeois, on dirait que vous dormez cette année 1! 

Templeuve. — Notre ami Francis Deleplan- 
que, capitaine de Templeuve, champion « Spi- 
rou » de 1942, nous écrit pour nous dire qu’il 
y a eu confusion. Si son équipe première joue 
le championnat de l’Union Belge, il a formé 
une équipe entièrement spiroutiste qui voudrait 
se qualifier pour la finale nationale. Les A.d.S, 
de la région d’Ath-Tournai sont donc instam- 
ment priés de s’adresser à Francis Deleplan- 
que, 13, rue de Néchin, à Templeuve, pour 
S'inscrire en championnat. Dépêchez-vous, car 
le temps presse, et en février nous clôturerons 
les éliminatoires régionales en désignant les 
huit équipes les plus actives qui joueront la 
finale nationale de « Spirou ». 

Masnuy-Saint-Jean. — Une équipe de football 
A. d. S. a été formée à Masnuy par André 
Marcel, 4, rue de l'Eglise. Tous les membres 
de l’équipe sont affiliés aux A. d. S, Voici la 
composition de cette équipe qûi demande qu'on 
lui éerive pour conclure des rencontres : B.) De- 
dabaye ; Arr.) Fievez et Frebatte: D.) Scau- 
flaire, Delhaye et Cuboet; Av.) Frébatte :G., 
Saliez, Culquin, Brau et Horloge. 

Liége. — Un À. d. S. désirant joüer au foot- 
ball se: recommande aux capitaines d'équipe : 
Gérard Deleixhe, 26, rue dés Augustins. 

Fléron. — Encore un A. d, S. qui désire for- 
mer une équipe de football, Voilà du renfort 


“pos le championnat de Lucien Cerfontaine. 


I A. d. S. de Fléron et environs qui désirent 
jouer au football sous l'égide de « Spirou » 
doivent s'inscrire chez Stéphane Walnik, 34, 
rue de Rétinne. 


L'activité sportive des sections. 


Bruxelles, — La Folle Equipe de Saint-Gilles 
a joué contre le Centenaire. La Folle Equipe a 
gagné 4-2, Au repos, 2-0. Par après,* chaque 
équipe marqua deux buts. Olivier, Leclercq et 
Bovard sont à signaler. Les vainqueurs ali- 
gnaient : B.} Scholtus ; Arr:) Lecle et Fran- 
çois; D. Levy, Bovard et Demulder ; Av.) 
Verhelpen, Theeten, Olivier, Testaert et Cou- 
turier. Compte-rendu envoyé par Roger Thee- 
ten, 152, rue de Mérode. 

Bruxelles. — Le même compte-rendu nous a 
été envoyé par François Van Stoenwinckel, 
152, rue Emile Wauters, qui nous dit qu’au Cen- 
tenaire, Henchon, Huet, Thonon, Massoels, Cop- 
pens, Van Oveld'et Revets ont bien joué. 

Bruxelles. — Les derniers résultats du cham- 
pionnat de « Spirou » donnent : Centenaire - 
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UNE BIOGRAPHIE PASSIONNANTE 







Marollien I : remis ; OND St-Gilles - CO 
Gilles : remis; FE CRÉÉS 
Etterbeek A - Evere: 0-5; 0 
‘Sava : 5-0; Etterbeek: Be - Laeken : 5-0, 
venbergh et Marollien I sont en tête, n 
pas perdu de matches. < 

Bruxelles, Décidément, nos amis de 
Bruxelles ne sont pas es Ten : 
Le Cénacle, dont Je dirigeant est Pau oulard, 
90, rue de Mérode, nous envoie des Échos 2 
rendus, Ù : 

OND Gille - Cénacle : 3-7. Au repos : oL ne 
Cénacle attaqua le plus souvent et domina 
même confortablement, ne les vaincus se 

éfendirent courageusement. as 
ee 1 Cénacle : 0-2. Le Cénacle marqua Un 
but à chaque time, À noter une belle réaction 
d'Evere au début du second, time. Evere ne 
jouait qu'à dix. Voici la composition des équi- 
pes : EVERE : B.) De Vroome ; Arr.) Delelie ; 
D.) Vermeersch, Hebbelinck et Vanden Bossche; £ 
Av.) Willemen, De Raeymaecker, Vanden Eynde, & 
Derycke et Remu. - CENACLE : B.) Deldique ; à 
Arr.) Timmermans et Mordant; D.) Duhoux, 
Beyl et Duhoux F.; Av.)-Pourbaix, Van Mal- * 
der, Bueken, Schmetz et Deldique R. 

Namur. — Namur Etoile à battu Namèche par 
3-1. Namur ouvrit le score dès la deuxië 
minute. Après le repos, Namèche Mme cd ë 
Namur réagit vers la moitié du second time. 
et gagna après une belle partie. Parm 
Thoron, Gérard, Dechamp et _Arnould 
les meilleurs. Les Namuroïs alignaient 
suivante : B.) Arnould ; Arr.) Dubois 
champs; D.) Lefèvre, Parmentier et P 
AV.) Gérard, Buyle, Lefrancq, Thoron et Àb 
tiaux, - Compte-rendu envoyé par Marcel. 
bret, 40, rue Lucien Namèche, 

Wandre. A camarades 
restent pas änactifs. Ê 
Préalle et ont été battus par 3-1. Préalle ï 
très fort, mais la défense de Ver bien 
joué. Au repos, Préalle menait par . Lee- 
naerts, Wild, Bailly, Rosier, Jolly et DE 
mirent en vedette, Wandre alignait: B. ù 
naerts; Arr.) Deitour et Wild; D.) Rosier, 
Bailly et Cerfontaine ; Av.) Havar, Jolly, Char- | 
Quoilin et Hendrickx. Compte-rendu | 

par le camarade Quoilin, de Wandre. 
Huit jours plus tôt, Wanûre avait joué contre 1 
Jupille, Au repos : 1-1. À la fin: 2-2. Sauveur 
et Bailly ont bien joué. Bolland et Thys éga- 
lement. Leenaerts a bien marché ‘ainsi. 
Havar et Jolly, trop personnels cependant. Gee 
nen, Hendrickx et otte n’ont pas aussi bien 
joué que d'habitude. SN 
eux Re, — VS + Etterbeek a joué - 
tre Sava et a gagné par 5-0, Au repos: 5-0, 
Mahoux, Moerman et Lambrée ont bien jou! 
Etterbeek alignait : B.) Pellegrin ; Ar.) Dutil 
leux et Zivers; D.) Van Damme, Pebose : 
et Thirion ; Av.) Mahoux, Débaets, enss 
Lambrée, Compiesndu FM ed Rolan: De à 
, 25, rue Jean Paquots :  - . Fou 
Poutflo ix. — Avec un petit retard, notre 
camarade Georges Staquet,.27, rue de Ecole, 
nous fait part de l’activité de son Bone ee ee 
Durant l'été, il joua à la balle-avec des me | x 
Leur équipe-a remporté. 15 wictoires et sub 
11 défaites. Elle ,comprenait# Ch us et. 
Gobert; P. M.) Dautel; G. M.) Biron ; | ',}-Bou- 
ton. Une équipe composée d'éléments DE. 
de 12 ans a remporté 8 victoires et su . dé- 






















envoyé 

















faites. Elle comprenait : C.) SottiauxyetE 5 
P. M) Roland; G. M.) Desmedt: F) L 

Actuellement, les gars de Bouffioulx font de 
l'athlétisme. Dautel, Raickmans, Sottiaux se 


distinguent particulièrement. Ceux D The à 5 
draient participer à un.eross-country le 24 j + 
vier, doivent s'adresser à Georges Staquet, 
l'adresse ci-dessus. ù Se PE: 
Gand, — Nos camarades gantois poursuivent 
leur activité et espèrent bien — ce que nous 
croyons être parmi les huit finalistes. de 
« Spirou » en février prochain, Ils ont battu 
Oostacker par 3-2. Oostacker _menait par 2-0 . 
au repos, ce qui était mérité, mais nos Buffa- … 
los remontèrent courageusement et marquèrent 
même le but de la victoire. Ilsswont été ensuite 
battus 3-0 par Saint-Luc. L'équipe .ne marcha 
pas comme d'habitude et elle a demandé sa 
revanche. Les Buffalos alignent: B.) Schoon- 
broodt; Arr.) Degryse et Kakebeen ; D.) Hou- 
tekier, Lachaert et Van Huffel ; Av.) De Roose, 
Houtekier J., Verbrechtmoens, Zurings et De 
Bisschop. Le centre-avant et l'intérieur gauche 
furent les meilleurs. Compte-rendt1 envoyé par 
Jean Houtekier. 26.: Boulevard on |: 













































rampes 


Se un ne «1 à! 


A TELLE EST FERMÉE ! 
VOUS L'AVEZ Fer. 
MÉE LORSQUE N 


OUS AVEZ BRDLE LA VIE Se EXCES DE 
He TL OAGAN ME EST COMMEUN 


LSQU'À LA CORTE POUR 


Aion PER ie DORIE A CELA PEU 
REMEDE...OiNON DU REPOS 


HÉ/DOCIEUR . 
VOIRE REMEDE 
EST LE SEUL QUE 

BE, PUYSE 


RERO ABSOLU: 


ACCEPTE. 
JAMAIS JC N ro 
EU AUTANT DE 


pres 
i 
JN NE 


HORIZONTALEMENT : 


1. Jeu d'enfants qui consiste à 
pousser à cloche-pied un palet dans 
des cases traçées sur le s0! - note 
de” musique. — 2. Dommages surve- 
pus à un navire ou à sa cargaison - 
période de douze mois. — 3. Retour 
du même-son à la fin de deux-vers 
d'une poésie - imesure de volnme 
pour le bois dé chauffage. — 
4. Jeunes garçons ou jeunes filles - 
patriarehe biblique. —-5. Adjectif 
numéral - rivière d'Asie - rega' dé 
avec attention. — 6. Garnit un na- 
vire de drapeaux. — 7. Qualité de 
cè qui n’ést pas c6mmun - le point 
cardinal. — 8. Statue représentant 
une divinité et livrée à l’adoration - 
gros nuage. — 9. Manierais douce- 
ment. — 10. Expriées - saison. 


JE SUIS SÛR DE L'avoIRE 
LAISSÉE OUVER 


C'ÉTAIT NOTRE SE 
SM fes 3 S: Re - 


NOS MOTS CROISES 






pe ÙN À 
MIRACE MOI... PRO 
































AVAL 


VERTICALEMENT : 
1. Nom de fleur ou prénom fémi- 
nin, — 2. Moyen de transport m9- 


derne ou arme redoutable - nom 
du. premier homme. — 3..Jeu de 
cartes - morceau de viande cuit au 
four. — 4%. Maladies caractérisées 
par une inflammation. superficiclle 
de la peau. — 5. Mesure itinéraire 
chinoise - inseéete qui vit :lans les 
bois vermoulus. — 6. Action de 
nettoyer le linge - carte à jouer. — 
7. Point cardinal - conjonction. — 
8. Qui éprouve de la convoitise à 
la vue du bonheur d'autrui. — 
9. Gramunairien qui a laissé son 
nom à un dictionnaire fréquemment 
consulté. — 10 Charge que pèrte 
un âne - dont on a coupé la tête. 
> JAMILUC 


PC MER 
ce Fe DT | DANS PLUSIEURS PAYS . 150 PRÊTRES 
OUVRIERE .208 NOVICES S'APDRÊTENT ‘à VENIR 
GROMIR LEURS RANGS, EN: PATAGONIE ,SE9 Mi950N 
NAÏRCS ONI DEJR BAPTISÉE 19 006 DAUVAGES, 
QUELQUES ANNEES Dtus TET, AVEC L'AIDE DE DEUX 
FEMMES, 11 AVAIT FONDÉ UNE MUMBLE 
OMMUNAUTÉ DE RELIGIEUSES, Œ DESTINANT À L'ÉDU : 
ATIONDE LA JEUNESHE FÉMININE, CETTE NOUVELLE 
OUVRE PREND ELLE AUSSIUNE- EXTENSION MERVEILI EU] 
IL NE SE PASSE DAS D'ANNÉE 
COLES: ORDHELINATS PAFRONAGE: 

OLONIES DE VACANCES HOPITAUX, LEPROSCRIE MEME, 


ARMÉL QUE DIRIGE D 8010, 1LSY DÉVOUE CORPY ET AMG 









A LEDUCATION DE LA JÉUNESSE 


QUE NE SOÏENT FONDE 3 
5 CRÈCUES HO 


oO, LES SALESIENNCS 
Fa LA TACHE.CEST UNE VERITADLE 
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J'EN A1 ASSEZ / JE NE VEUX 
PLUS SIGNER « APRÈS TOUT ,, 
C'EST LE TRAVAIL DE ‘LA PUCE:. 
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VIENS TRAVAILLER "LA 
Où JE T'ENVOIE DANS LA 
STRATOSPHÈRE !! 


AVEC CETTE MACHINE, 
LA PUCE” SIGNERA 
LUI-MÊME SES PHOTOS / 


voici , 
à TYPES DIFFÉRENTS 


VOTRE MASCOTTE 


Le groupe artistique de JUÉ : 25 Francs 
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LNAPAS À 
RÉUSSI EST À 


f LES VOILA ,9iDI..NOUS 
AVOIR UNE HEURE 
D'AVANCE 


… 











À Ah! Qui 
êtes-vous ? 


Je suis vetre fils. 
J'avais trois ans lors 
de votre châtiment. 

Voici la 

précieuse 
relique qui 
vous sauvera 

si vous la 

baisez.… 


Î II pose à nouveau les lèvres sur la relique. 
{ De l'équipage, il ne reste que des squelettes 


LE NAVIRE FANTÔME 





Le capitaine du navire 
fantôme tressaill 


Le reliquaire ! 


Le. fragment 
de la vraie 


à 


= — 

JE'DOiÏS Lui 

VENIR EN, 
AIDE ! 


Croix ! 


Mon fils, avant que le charme 
soit rompu, avant de disparai- 
tre dans les éléments, agenouil- 
lons-nous et rendons grâces au 
Tout-Puissant.., 


Une première fois, il 
baise la relique... 
Une partie de l'ar- 
mature et des voiles 
tombe en poussière, 


A la troisième fois, le père et le fils, une maîn levée, s’enfoncent lent « 
dans les flots, Une croix de feu apparaît sordain,, Le Ciel à Ve rar ; NÉ | è 
ne TT SET RER “—" a L 
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Un joyeux Noël, chères amies, chers Co- 
-d, S., Spiroutistes, et vous tous, lec- 
rs et lectrices du Journal de Spirou ! Un 
+ Noël pour vous, vos parents, vos fa- 
l Et que se réalise bientôt la promesse 
ï « Paix sur la terre aux hommes de 




































: Cette année, nous ne pouvons vous offrir un 
uméro spécial. Nous le regrettons, croyez- 
le, et nous aurions voulu vous envoyer 
| notre calendrier traditionnel. Force nous est * 
_ d'y renoncer, à cause des restrictions sur le 
papier ; nous nous contenterons donc de vous 
proposer, contre 1 franc 50 (de préférence, 
toujours en timbres à 5, ou 10 cmes) une êmu- 
sante composition de Jijé, dont vous ferez, au 
choix, up calendrier à fixer au mur ou 

placer sür la table de travail, à côté de 
Sion et Spip, VOTRE mascotte. Le tirage 
ant limité, n’attendez pas le dernier moment. 


Pour la plupart d’entre nous, Noël ramène 
les rer particulièrement longues, cette 
_ année. Je vous conseille amicalement de faire 
un plan pour bien employer votre temps, et 
de ne pas laisser moisir vos bouquins. Les 
racances sont longues, mais le programme sco- 
lûire reste le même, et les professeurs devront 
mettre les bouchées doubles : autant donc 
prendre l'avance. 


Bien sûr, nous nous distrairons ; nous 
, irons voir le Théâtre au Farfadet, présenté en 
"exclusivité par Spirou personnellement, flan- 
. qué de son inséparable Spip. Nous irons, voir 
_ jouer ses merveilleuses marionnettes, mignons 
artistes que l’on croirait vivants, Si leur tour- 
née.les amène dons nos environs. Mais ce 
spectacle inoubliable n’occupera pas tout rotre 
temps, et nous nous donnerons de l'exercice 
avec modération, obéissant aux conseils de 
: , grand maitre ès sports. 
üs amis philatélistes mettrpnt sans doute 
léurs collections en ordre, odontomètre en 
_ main. Ce petit objet très simple, en ceïlluloid 
ou même en carton, sert à mesurer, Tintin 
2874, le nombre de dents comprises sur lune 
longueur de deux centimètes, soit normale- 
ment de neuf à quinze. Si Bill le Terrible 
gä11> entreprend de réunir tous les timbres 
émis en Espagne, il aura beaucoup d'ouvrage, 
_ car c’est ce pays qui a sorti le plus grand 
% Hnbre de vignettes. 
- VEciair écrira sans doute quelques 
contes, puisqu'il me demande si nous ne 
publierons pas les essais de nos lecteurs. Je 
_ le voudrais, mon bon, mais où les caserions- 
_ nous? La place nous manque, et c’est pour 
- Ia même raison, Flèche Ardente 15454, que Bob 
_ l’Aviateur est réduit à sa plus simple expres- 
sion, comme Tif et Tondu, du reste. 

Faut-il vous dire que je le regrette ? Lame, 
* si mous étions pas à ‘Vétroit, nous aurions 
tous le plaisir de connaître les couplets -spi- 
routüels de Jean Vathardi 17199. Prenons 
ci ence, mes amis, et faisons confiance à 
Spirou. La recommandation est superflue, 
_ l'afflux des abonnements le démontre de façon 
éclatante, aussi bien que la pluie des inscrip- 


tions td c club. 

croyez pas.que ce soit là, de la part 
ae un simple-geste sans significa- 
tion, sans portée. Hé ! dans le nombre, il se 
trouve bien de temps en temps des étourdis 
qui oublient le Code d'Honneur, mais dans 
ensemble, je suis fier de répéter qu'il est 
- pris.fort au sérieux : en inscrivant un nou- 



















































Ë Jean copain, Richard, de Longueviile, me 
ignale que son filleul a fait de grands pro- 
“grès depuis qu’il est A. d. S. 

Que ceci te console, Pierrot 2264, si affligé 
e l'attitude de deux de tes filleuls. Deux 
_ membres indignes, sur les soixante-sept que tu 
Nous as gagnés, il n’y a pas de quoi te faire 
u iauvais sang. Leur défection n’empêchera 
) pas ta section de prospérer, ni la terre de 
urper. 

Lä terre tourne. à -une vitesse vertigi- 
 heuse, et Lilleba 19098 s’étonne de ce que noûs 
ne nous en apercevons pas. Entendons-nous, 
ous remarquons que le soleil ne. semble pas 
la même place à midi ou au soir qu’au 
jatin, Mais, précisément, c’est l’éloisnement 
e ce point de repère qui nous ferait croire à 
e vitesse de rotation plus réduite, Quand 
ous sommes dans un train, nous avons l'im- 
pression d'aller d’autant plus vite que les 
bjets fixes sont plus rapprochés. Hop! la 







É-. 





: gäré** a maisonnette du 
Erdo Perrine ‘ont disparu. 
Mais regardons cet arbre à 


l'horizon, et le ain ne 
bouge presque plus, bien 
qu'il. soft traîiné peut-être 
par une machine de type 
récent. 

C'est Stéphenson, Bob 
PAviateur 355303, qui inventa 
la locomotive, vers 18%. En 
1850, il y avait en Europe 
23.000 kilomètres de voies 
ferrées, et en 1912, ce nom- 
bre était passé à 600.000, le 
réseau du monde entier s’élevant à un ril- 
lion de kilomètres. Au temps de Stéphen- 
son, on avait déjà fait quelques essais, ci 
et fa, de véhicules routiers automobiles — 
mot Signifiant à traction propre — mais on ne 
voyait pas encore d’avions dans le-ciel. Cepen- 
dant, ainsi que je l'ai déjà rappelé, dès 1809, 
Georges Cayley avait pressenti l’aéroplane. On 
ne connaissait pas davantage la télévision, due 
aux travaux de nombreux chercheurs, en-par- 
.ticulier, de Baird et du Français Barthélémy. 

Les rames du métro ne sont pas traînées 
par des locomotives à vapeur, Toter 3363,.1la 
traction électrique supprimant les inconvé- 
nients de la fumée. C’est tout un réseau com- 
pliqué, avec ses gares, ses bifurcations, ses 
Signaux, qui a été créé dans le sous=s0) des 
grandes capitales comme Paris, Londres, 
Moscou. Ailleurs, à Berlin et à New-York, les 
ingénieurs ont préféré installer le métro au- 
dessus du sol, et les trains circulent à hau- 
teur du deuxième étage. Pourquoi pas Carré- 
ment sur la chaussée ? Mais le but du métro, 
aérien ou souterrain, est justement de décon- 
gestionner les rues, où la circulation est déjà 
trop intense. Alors, pourquoi n’a-t-0n pas 
construit des rues plus larges ? C’eût été une 
bonne idée, mais n’oubliez pas que la plupart 
des grandes villes sont anciennes ; autrefois, 
leurs rues étroites suffisaient, 
€largir, il faudrait démolir en payant très 
cher les maisons expropriées, et il est fina- 
lement plus économique et plus pratique de 
passer en-dessous ou au-dessus de l'obstacle. 
Quand il arrive dans une grande wille incon- 
nue, le voyageur est souvent embarrassé, inca- 
pable de trouver son chemin, mais il se tire 
d'affaire en s'adressant au premier venu, véri- 
fiant le proverbe : « Avec une langue, on va 


LE JOURNAL DE SPIROU 
présente en exclusivité 


Ce dimanchà 27 décembre 
14 h. 30 


en la salle des 


Ouvriers Réunis 


Grande séance par la troupe 
du Théâtre LE FARFADET 


CHARLEROI-NORD 


AU PROGRAMME : 


LE MENESTREL 


- drame moyenageux en deux actes 


LE MUSIC-HALL 


présenté par 
SPIROU & SPIP 
en personnes 
avec la collaboration de 
Tif & Tondu, Fantasio 
et toute la troupe du Farfadet 
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Deux heures d'un spectacle féerique ! 





R. Coley, 1, avenue Hnnueus Paris XXe, 
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à Romey. Pourquoi à Rome ? s'étonne Albatros : 
3652. P re que, jadis, les pélerins se reu- 
daient souvent à pied dans la Ville Eternelle, 
alors que les poteaux indicateurs n’existaient 
pas. Mais ils demandaient leur chemin, et. 
avec une léngue on va à Rome. La chose st 
beaucoup plus simple depuis qu’il - suffit 
d’aller à la gare et de monter dans le train 
convenable. 


Toutes les découvertes modernes ont en- 
trainé, cela se comprend, un prodigieux déve- 
loppement de l'industrie et du commerce. 
Mais pour fabriquer et pour vendre, il faut 
de l'argent, énormément d'argent, plus qu’ une 
personne privée n’en possède. Industriels ® et 
commerçants’ se sont done associés sous dif- 


férentes formes, et nous-y reviendrons à 
l’occasion. ’ 
Aujourd'hui, nous ne parlerons que des 


Soclétés de Personnes à Responsabilité Luni- 
tée, afin d’expliquer ainsi à Marius, de Her- 
chies, le sens-des initiales. S. P, R. L. lues 
sur une enveloppe de semblable société. Ceux 
qui la forment révèlent leur -nom, par Oppo- 
sition aux sociétés anonymes, dont les action- 
naires restent incennus. Leur’ responsabilité 


-ne Va pas plus loin-que le montant de ce 


mais. pour les- 
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qu'ils ont apporté, ‘alors qu’un homme 
d'affaires privé doit. vendre ses meubles au 
besoin pour payer ‘ses créanciers, S'il ‘fait 
faillite. 

Mais, me direz-vous, ce n’est pas très hon- 
pête, de réserver ainsi une partie de son bien, 
de son capital. Pardon, ceux qui traitent avec 
une $S. P. R. L. savent à quoi $’en tenir, et il 
leur appartient de ne pas ui accorder un 
crédit exagéré, autrement dit de ne pas lui 
fournir trop de marchandises avant que 
soient payées celles que de client a déjà 


reçues, surtout s’il les a vendues lui-même, I 
est toujours désagréable de devoir réclamer 
de largent à quelqu’un, même s’il s’agit d'un 


simple prêt, et on aborde le débiteur avec un 
air mi-figue, mi- raisin, expression parer 
Vollige, un afr qui n’est ni vraiment amical, 
nettement sévère. En somme, On ne révèle GES 
sa véritable humeur ; on se réserve en SA 2 
que sorte, Selon l'attitude que prendra l’inter- 
locuteur. 

II peut certes arriver à tout le monde 
d’avoir . besoin d'argent, mais certains gail- 
lards se font une spécialité d’empruntér à 
tout venant, de « taper » leurs camarades, 
Soyons sur nos gardes, car il y a du vrai 
dans cette réflexion un peu «cynique : « Si je 
prête de lPargent, je perds et -largent et l'ami. 
Si je refuse d’en prêter, je perds l'ami, mais 
au moins je garde mon argent. » Dans la pra- 
tique, chaque cas est à examiner, mais n08 
Copains qui ont besoin d'un subside feront 
bien de s'adresser uniquement à leurs parents, 
les meilleurs juges. 

On -ne peut se fier à un juge, me souffle 
Fantasio. Savez-vous pourquoi ? Selon lui, le 
juge. ment, c'est connu ! Vraiment, il va fort, 
emporté par la manie du calembour : ne pré- 
tendait-il pas tantôt qu’il est dangereux de 
laisser un revolver entre les mains d’un mé- 
decin légiste ? Pourquoi ? Parce qu’il est tou- 
jours prêt à. ouvrir le feu ! Ouvrir le feu, 
c’est ici pratiquer l’autopsie, et celà suffit 
pour inspirer à Fantasio cet affreux jeu de 
mots. 

Notre fantaisiste n'a pas te monopole des 
jeux d'esprit, mais faute de place, je ne puis 
Dublier les vôtres, ceux que je trouve par- 
fois dans vos lettres, adressées : 41, rue Des- 
trée, à Marcinelle. Je suis seul à en profiter, 
mais les auteurs ne sont pas les derniers. à 


répéter : Spirou ami. partout. toujours ! 
LE FURETEUR. 
Éd LOI se 
NOTEZ BIEN QUE... 


Le calendrier Spirou 1943 ne pouvant être 
édité, vous pouvez recevoir, contre 1 fr. 50 
en timbres une superbe composition de Jijé à 
découper ou à fixer au mur: 

Le groupe artistique Spirou et Spip, VOTRE 
mascotte, statuette du meilleur goût, coûte 
25 francs franco. 

« Le Trésor dans l’Abîme », de Jean de la 
Hire, premier volume paru de Spirou-Sélec- 
tion, vous sera envoyé contre 29 francs. 

Le prochain spéctacle du Théâtre Farfadet, 
présenté personnellement par Spirou et Spip, 
sera annoncé par voie d’affiches dans les cGm- 
munes où le conduira sa tournée triomphale. 

Les fanions cyclistes Spirou sont épuisés, 
et nous n’en aurons plus avant la fin de la 
guerre. 

Dédé Tapdur 3820 demande jeux de clowns 
pour son patronage. 

Cap Coudray 11632 demande 
chansons militaires’ comiques, 
bien entendu. 

Rintintin 14812 est prié de donner de ses 
nouvelles à Fang la Panthère 14259. = 

(Réponses seront transmises aux intéressés.) 


sketches et 
convenables, 





23 fr. ; 3 m.: 22 fr. 
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PENDANT DE LONGUES HEURES. ÉRIC 
ET LARGEN AVANCENT DÉNIBLEMEN 
À TRAVEDS LA JUNGLE TORRIDE ET 


SILENCIEUSE, 


‘(UN INDIGÈNE, SANS 
DOUTE .LE PAUVRE 


LUPRÉS DE CE MASSIF 
Fran, DE BAMBOUS. 


UNE SOURCE AU RES 
FOND DE CE RAVIN ‘ 


AU BORD DU RAVIN , DEUX YEUX D AUNES OBSERNENT 


FIREMENT TOUS LES GÉSTES DE L'ÉPERVIER QUI 
GE PENCHE SUR LES DÉBRIS HUMAIN. 


:  RETOURNE 
EN GRONDANT 
CONTRE SON 

NOUNEL 
ADVERGAIRE : 





Mes chers amis, 
Les modélistes déjà expérimentés nous réclament depuis très 
longtemps une rubrique qui leur serait spécialement consacrée. 
Nous sommes heureux de leur apprendre que, dès la semaine 
prochaine, ils obtiendront satisfaction. En effet, un spécialiste 
de la Petite Aviation les entretiendra régulièrement. des sujets 


qui les intéressent. Pour. l'instant,’ ce. collaborateur. rassemble . 


toute la documentation nécessaire, il lit toutes les’ revues et-arti- 


D'UN BONP, 


LENTEMENT , LA * 
BÈTE S'AVANCE LES MUSCLES CONTRACTÉS, 


MAIS DÉDA.DUN PLONGEON 
SUR LE CÔTÉ. L'ÉPERVIER 
A ESQUIVÉ L'ATTAQUE. 


+ 


ERIC SES 





cles spécialisés, interviewe les modélistes compétents et étudie! 
les modèles construits un peu partout dans le monde. 

Tous les mois — ou plus souvent si vous en manifestez le 
désir — vous trouverez ici rassemblées Îles plus belles pièces du 
tableau d'une chasse exécutée pour vous dans tous les pays, ; 

Vous pourrez vous inspirer de ces détails et les appliquer à 
vos réalisations. FE 

Vous, débutants, qui venez de faire vos premières armes dans 
la construction des modèles réduits grâce au « Spirou V », con-1h 
servez soigneusement ces chroniques qui, plus tard, présenteront 
pour vous un grand intérêt, En attendant, vous trouverez très 
prochainement dans « Spirou » une'série d'articles sur la Petite 
Aviation; spécialement: conçus: à votre intention. À 





: 3 2Voir en dernière. page : «Le Couts du: Chef-Pilote ». 


Attendez ! Ne m’aban- 


donnez pas ‘ Si, professeur, 


et j'espère que le 
shériff sera là pour 
accueillir, nos deux 


N'est-ce pas Dawson N 
Ben, là-bas, Cavalier: 


Rouge ? prisonniers ! 


Moi espérer que Banks et Juke rester de déchargerai mes antiquités #7 Entendu. Je les accu- \f 
longtemps én. prison pour avoir voulu indiennes pendant que vous F serai de tentative de Æ, serai libéré einq minutes 
tuer nous. incarcérerez ces bandits ! nie plus tard ! 


Quelle. bonne blague ! de 


Monsieur le juge, dois-je enfermer LE Tiens, tiens... { Voleurs ‘ pe 

Banks et Juke ? Cavalier Rouge, les Tentative de :} À de chevaux. Mais voilà qui 

accuse de tentative de meurtre... meurtre. ; < ; change tout ! 
= 


Monsieur 
le juge, 
écoutez ! 


1/7 Tentative de vol de Cavalier Rouge, je vous N'en parlons plus. J'espère yue 
24 chevaux ! C’est une | remercie pour deux rai- FA pren pu 
chose que nous É sons: vous m'avez dé- = \ dommayeront un peu de {nus 
2 ettons pas ici! É fendu contre ces bandi les ennuis de ces derniers 
n’admel Ï 5 dits 
Enfermez-les ! Pie degree conduit temps ! 
p a x 
de l’Or, 





Vous basant sur l'article 
paru il y a quinze jours, 
vous apellerez: « deux - 
mâts carré » le voilier de 
gauche, et « deux mâts 
barque » celui de droite. 
AMais co n'est ‘pas ainsi — 
Sque les marins appellent 
Pces bateaux. Le « deux 
mâts carré » ne se dési- 
gne  jarmais autrement 
que “« BRICK » et le 
«“ deux mâts barque » est 
pour tous les vieux loups 
de ,mer un « BRICK- 
GOELETTE ». 

















Le Championnat National 
de « Spirou ». 


Nous vous avons expliqué souvent déjà les 
phases du championnat national « Spirou » de 
football. Rappelons que des championnats 
régionaux se disputent actuellement dans la 
plupart des régions, Aïlleurs, des équipes iso- 
lées jouent fréquemment. Nous tenons note 
.des activités des dits groupements. En février 
prochain, nous sélectionnerons les huit équi- 
pes les plus actives, Elles pourront alors dis- 


puter la finale de « Spirou » aux frais du 
Journal. 
Si la sélection devait se faire actuellement, 


nous aurions comme équipes retenues : 

1) Bruxelles (le leader) ; 2) Ardennes ; 
3) Limbourg ; 4) Namur ; 5) Gand ; 6) Ourthe. 
Restent deux places à attribuer pour lesquelles 
ont des mérites à peu près égaux : 1) La 
deuxième équipe-de Bruxelles (l'équipe la plus 


active étant l'U. S. J. Etterbeek) ; 2) Namur ;- 


3)  Mons-Borinage ; 4) Liége; 5); Centre- 
Charleroi ; 6) Région des Fagnes ; 7) Louvain. 

Le chiffre de huit ne sera dépassé sous 
aucun prétexte. A vous de faire l'impossible 
pour être dans les huit favorisés., 

Nous pouvons déjà annoncer que, grâce à 
Famabilité de M. De Bosscher, président d’Ixel- 
les S. C. (dont le fils est un ardent A. d. S.), 
la finale du championnat « Spirou » 1942 aura 
probablement lieu sur le terrain d’Ixelles. L'an 
passé, il eut lieu à La Louvière, Nous visitons 
ainsi chaque année la région la plus active du 
pays au point de vue « Spirou », Bruxelles bat- 
tant les records cette année-ci. Par contre, il 
semble que Liége ne bouge pas comme on s’y 
attendait. 


Les catégories en boxe. 


* Un A. d. S. nous demande ce qu’il faut 
entendre par « poids welters ». Rappelons les 
différentes catégories de boxe, catégories qui 
ont chacune leur. champion : 

1) Poids mouches (moins de 50 kg.) ; 2) Poids 
coqs (entre 50 et 54 kg.) 3) Poids plumes (entre 
54 et 58 kg.) ; 4) Poids légers (entre 58 et 
62 kg.) ; 5) Poids welters’ (entre 62 et 66 kg.) ; 
6) Poids moyens (entre 66 et 72 kg.) ; 7) Poids 
mi-lourds (entre 72 et 80 kg.) ; 8) Poids lourds 
{au-dessus de-:80 kg.) 

Vous remarquerez que les différences de 
poids sont plus grandes -au fur et à mesure que 

- les catégories s'élèvent. Une différence de un 
kilo est sensible chez un poids mouche et 
représente une différence de 5 ou 6 kilos chez 
un poids mi-lourd. Tout est relatif et pro- 
portionnel. 


Les championnats de Belgique ont lieu dans 


chacune des catégories. Ils ont lieu en ama- 
teurs et en professionnels selon des modes dif- 
férents. 

En amateurs : cinq sections se partagent la 
Belgique : 1) Flandres; 2) Brabant-Namur ; 
3) Hainaut ; 4) .Liége-Luxembourg ; 5) Anvers- 
Limbourg. Dans chacune des sections, il est 
disputé un championnat provincial tous les ans. 
Les champions provinciaux. sont ensuite envoyés 
au championnat de Belgique qui a lieu tous 
les ans dans un centre différent et en une seule 
journée. Les matches d'amateurs ont lieu en 
trois reprises de 3 minutes. , 

Le champion amateur peut mettre son titre 
en jeu durant l’année contre un adversaire qui 
l'a défié, mais on ne peut l'y obliger. La garde 
du titre lui est confiée pour un an. S’il a la 
sportivité de mettre son titre en jeu, on l'en 
félicite, mais on ne l'y force pas. Disons que, 
sportivement, la plupart de nos champions. ama- 
teurs ont le geste chevaleresque de répondre 
aux défis, Il arrive parfois que le champion 
amateur passe professionnel, abandonnant son 
titre, La fédération, alors, désigne les deux 
boxeurs les plus qualifiés dans la catégorie pour 
se disputer le titre qui est attribué jusqu’à la 
fin de l’année (ou plutôt jusqu'aux prochains 

» championnats). 

En professionnels : il n’y a pas de date fixe 
pour disputer les championnats, Les boxeurs 
qui possèdent les titres actuellement en Belgi- 
que sont : mouches : Degryse (Anvers) ; coqs : 


Roger (Bruxelles) : plumes : Preys (Tournai) ; 
légers : Dewinter (Charleroi) ; welters : Wou- 
ters (Hal) ; moyens : Al Baker (Bruxelles) ; 


mi-lourds et lourds: Goffaux. 
Sys a été longtemps notre champion poids 
lourds. Il perdit son titre devant Roth, qui, lui- 
- même, céda le titre des mi-lourds et des lourds 
à Goffaux. & 


DANS NOTRE PROCHAIN NUMERO, 


CHRISTOPHE 


Une histoire merveilleuse ! 








| Fe, £ CE 


Le boxeur professionnel, champion de Bel- 
gique, peut également mettre son titre en jeu 
quand il est défié. La fédération l'y oblige si 
elle constate qu'un « challenger » est de taille 
à le lui ravir. En ce cas, elle accepte le chal- 
lenger et elle accorde un délai de quatre mois 
aux deux boxeurs pour se rencontrer, faute. de 
quoi, le titre est déclaré vacant et attribué après 
compétition. ” 

Il n’y a pas de championnats de Belgique 
annuels en catégories professionnelles, Les 
boxeurs portent l’écharpe tricolore jusqu’au 
moment où ils ne sont plus à même de repous- 

r l'assaut de leur challenger. Celui-ci, devenu 
champion, doït également mettre périodique- 
ment.son titre en jeu, chaque fois qu’un adver- 
saire de valeur est reconnu par la fédération. 
Les matches de championnat se font en 12 fois 
trois minutes. Avant guerre, ils se disputaient 
en 15.foïis 8 minutes, et avant 1914, en 20 fois 
3 minutes, distance excessive d’ailleurs. 


Les avis sportifs. 


Louvain, — Un championnat de football pour 
A. d. S. est en voie d'organisation à Louvain. 
La J. E. C. locale s'en occupe activement. Pour 
tous renseignements et inscriptions, s'adresser 
à Paul Gilson, 100, Bd de Tervueren. 

Borinage, — Maisières et Maurage doivent 
se rencontrer pour le championnat de « Spi- 
rou ». Le chef de section Yvon Jonas, 93, rue 
de rte à Dour, le leur rappelle -énergique- 
ment. 

Chimay. — Les A. d. S. de Chimay qui dési- 
rent jouer au football doivent s'adresser à 
Daniel Gérard, Chemin Vert. 


Equipements sportifs. 

Ixelles-Bruxelles. Souliers de football, 
pointure 40-41, à échanger contre souliers 
pointure 34 ou bien.-à vendre 150 francs. Guy 
Dewaele, 49, rue des Echevins. 

Ganshoren-Bruxelles, — Ballon de football à 
vendre. Pirelli n°3. Prix: 200 francs. Guy 
Lippens, 22; Av. Charles-Quint. Visible mardi, 
jeudi et samedi de 2 à 4 heures. 

Buzet-Floreffe. — Ballon de football à échan- 
ger contre souliers de football pointure 43. 
Achille Castelli, 2, rue Emäe Lessire. 


L’activité sportive des sections. 


Bruxelles. Les résultats de la huitième 
journée. de championnat sont : Etterbeek B - 
Sava : 5-0; Centenaire - Folle Equipe: 2-4; 


‘OND Gilles - Marolles, pas communiqué ; Evere 


- CO St-Gilles : 0-2; Stuyvenbergh - National 
Star : 0-5; Etterbeek A - Marollien IL: 0-5: 
Sporting St-Gilles - Laeken : 5-0. 

Ciney. — Ciney a battu Schaltin par 4-3. 
Trois buts furent marqués par Lefèbre et un 
par Charles Albert. L'équipe de Ciney alignait : 
B.) Mazui ; Arr.) Bastin et Leclercq ; D.) Ger- 
miat, Charles Albert et Boulard Av.) Prince 
Henri, Prince Narcisse, Lefèbvre, Mathot et 





Voyez-vous les Erreurs ? 


Fantasio nous ‘prouve aujourd’hui qu’on -peut 
être distrait et avoir des sentiments élevés. En 
cherchant un peu, 
avant- jeudi ce qu’il y a À reprendre dans 

PLAISANTERIES DEPLACEES 


Il n’y a rien au monde de plus sacré qu’une 
mère. Quand elle serait laide, contrefaite, vieille 
et ridée, une maman reste une maman, et je 
sais que chaque A. d. S. est particulièrement 
attaché à la sienne, voyant en elle avec rai- 
son la plus belle, la plus digne d’être aimée des 
créatures. A. d. S. et spiroutistes n’oublieront 
pas, au jour de l’An, de dire à leur mère com- 
bien ils lui sont reconnaïssants : nos mamans 
le savent, mais elles seront heureuses de rece- 
voir ces témoignages d'affection. L€s hom- 
mes respectent leur maman, alors, pourquoi y 
a-t-il tant de plaisanteries représentant les fem- 
mes comme bavardes, menteuses, coquettes, 
négligentes ? Cette grossière habitude est 
ancienne ; à Rome déjà, on racontait que pour 
expliquer leur rétard à rentrer, les dames racon- 
taient qu'elles avaient dû attendre chez la cou- 
turière avant l'essayage, et c'est ce qu'on a 
appelé la robe prétexte. FANTASIO. 

+ + + 
Rectifions l’article paru la semaine dernière 


LES ICEBERGS 

Dans les régions polaires, l'eau gèle en effet 
au contact de la terre plus froide, mais sur 
une profondeur de quelques mètres seule- 
ment. La glace se contracte de plus en plus, à 
mesure que la température s’abaisse, et il s’y 
produit des crevasses dans lesquelles l'eau 
pénètre ; cette congélation chasse alors les 
glaces environnantes, ce qui bouleverse la sur- 
face de la banquise. A la fin de l’hiver, il y a 
dilatation, et la banquise se disloque avec fra- 
cas. La congélation ne débarrasse pas l’eau de 
mer de son sel. Quant aux icebergs, formés 
par la compression de la neige sur les terres 
polaires, ils glissent lentement vers la mer, où 
ils flottent, fondant lentement par la base au 
contact de l'eau plus chaude. Ils restent donc 
visibles, mais sont cependant très dangereux. 


vous trouverez cependant 


les débuts d’un nouveau chef-d'œuvre de JE 
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Guisset. Compte-rendu envoyé par Germiat 104, 
avenue Courtejoie. PAT En. F'RNTES aTE 

Corroy-le-Château. — Corroy et Astrid ont 
joué un match de championnat namurois 


s'est terminé sur le score 1-1. Malheureusement, 
le terrain était mal tracé et il n’y avait pas de 
buts réglementaires. Il est vrai que nous sOm- 
mes en période dé guerre et que nos À. d. S. 
ne sont pas riches, L’essentiel.est de faire du 
sport. Corroy alignait : B.).Gillot ; Arr.) Viau- 
tour et Maricq ; D.) Chapeauteaux A 
Av.) Michaux, Mignon, Heymans, Bigheron et 
Cobeau (10 hommes). Compte-rendu envoyé 4 
par Joseph Latour, 104, route de Gembloux. 
Aywaille, — Aywaïille à été battu à Harzé : 
par 7-0: Il est à noter cependant qu’Aywaïille 4 
n’alignait que 7 hommes. La réserve jouant à 
dix a été battue de justesse à Remouchamps 
par 3-2, C'était le premier match de Remou- 
champs. Il alignait: B.) Thomas ;, Arr.) Gil- & 
lard et Horrion; D.) Wislez, Pirnay et Coillet; 
Av.) Méan, Flohimont, Rouhet, Pirnay M. et 
Horrion R. Aywaille faisait appel à B.) Laval; # 
Arr.) Schoune et Malannée-; D.) Corberier, Pa- 
quay et Gavage (qui suivit la partie en spec- 
tateur) ; Av.) Bourguet, Lemaire, Richon, Ber- … 
nard et Laval L, La réserve d’Aywaille a gagné | 
à Harzé par 2-0. Compte-rendu envoyé par : 
Joseph Bourguet, aux Deux Croix. Ke 
Perwez. — Perwez A. d. S, a joué côntre la 
J. S. Perwez, Les A. d. S. ont joué magnifique- 
ment et ne furent batjus que de justesse par 
2-1 à la mi-temps. Score final: 4-1, L'équipe 
adverse était renforcée par un joueur de pre | 
mière d'Orbais et un joueur de réservé .de 
Perwez. Les A, d. S. sont enchantés de leur . 
performance, Compte-rendu envoyé par André | 
Verhelst, 26, rue de la Station, lequel se recom- 
mande pour la conclusion de matches. 74 
Heïinsch. — Heinsch a joué contre Bress et 
a gagné par 7-1. Au repos, le score était de 2-0, » 
Heinsch, espère jouer les quarts de finale de 
« Spirou » et pour cela va essayer de conclure 
encore pas mal de rencontres. Il aligne : B:) & 
Fontaine ; Arr.) M. Claudy et Neuberg ; D.) G 
Fontaine, A. Claudy et P. Fontaine ; Av.) Cha- L 
vagne, Mustin, R. Claudy, Astgen et G. Fon- 
taine. Compte-rendu envoyé par André Claudy, 
3, rue de Neufchâteau, à Heinsch-Arlon, lequel 
se recommande pour la conclusion de matches. : 
Namur, — L'Etoile Namuroïse a joué et gagné 
contre Huy par 3-2. Huy a fait un admirable : 
premier time et menait par 2-0. Namur a réagi 
puissamment et est parvenu à gagner 3-2, Na- 
mur alignait : B.) Arnould ; Arr.) Dechamp et 
Dubois: D.) Thoron, Parmentier et Lefèvre; 
Av.) Perot, Libertiaux, Lefrancq, Gérard et 
Deleuze. - 
Bruxelles, — Voici les résultats acquis par 
le F. C. Marollien en championnat de « Spi-. 
rou ». Il a battu Bruxelles Spirou 9-2, OND 9-0; 
Folle Equipe 3-2, Sava 5-0, Sporting 8-0 et fait 
match nul1-1 avec Stuyvenbergh. Contre l’'OND, 
le F. C. Marollien a fourni une belle perfor- 
mance. La défense marollienne,  Thienpont, 
Loidts, Eldeves sont à citer. Le capitaine de 
lOND, Antoine Ducci, est à féliciter pour sa 
sportivité, Equipe victorieuse : B.) Thienpont ; 
Arr.) Loids et Eldeves ; D.) Weyerman, Schyers 
et Balister ; Av.) Werner, Moyse, Cauwels, Til- 
lens et Dessin. Compte-rendu envoyé par Char- 
les Cauwels, 20, rue Notre-Dame de Grâces. 
Région des Fagnes. — Voici. les résultats de la 
2e journée : Nismes C - Nismes A: 0:10; 
Oignies À - Nismes B: 3-1; Vierves - Oignies 
B : 6-2. Nismes C - Nismes A fut sans histoires. 
Les vainqueurs alignaient : B.) Briquet ; Arr.) 
Delveaux et Tonneau : D.) Remy, Defrère et 
Dequesnes ; Av.) Renaux, Staelens, Guislain, 
Masson et Mouvet. : 
Oignies À - Nismes B fut plus serré. Nismes 
prit l’avantage au début, mais Oignies ouvrit 
la marque sur échappade. Nismes égalisa à la 
reprise, puis Oignies s'imposa malgré de cou- 
rageuses réactions adverses. Oignies gagna sur 
deux penalties, Oignies alignait : B.) Bouvy ; 
Arr.) Mathieu et Devry ; D.) Mathy, Periquet 
et ce? Av.) Magnez, Bouvy, Fevry, Mar- 
neffe. $ : 
Vierves a battu assez largement Oignies B. 
Au repos 1-1. Vierves marqua deux buts dès la 
reprise et s’imposa alors. Vierves alignait : 
B.) Werion ; Arr.) Werion V. et Piraux; D.) . 
Collin, Patricot et Lavaux ; Av.) Anciaux, Del- 
cans, Moens, Caporali et Anciaux. 


i 
6 
Rappel. 
Quand vous écrivez à Kiki, 41, rue Destrée, 
à Marcinelle-Charleroi, indiquez nom, prénom, 
adresse complète, numéro d’A. d, S. et joignez 
un timbre de 1 france pour les frais de réponse 
et d’éventuelle insertion. £ F3 
Si vous habitez une grande ville, indiquez . 
toujours votre ancienne commune à côté du 
nom de la ville, par exemple : Ixelles-Bruxellss, 
ou Sclessin-Liége, ou Borgerhout-Anvers, de 
façon à ce que nous sachions dans quel quar- 
tier l'A. d. S. demeure et vers quel centre spi- 
routiste il faut éventuellement le diriger. Nos : 
É 
Ë 
1 
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répertoires portent encore les noms des ancien- 
nes communes. N’indiquez \ donc pas simple- 
ment les districts (Bruxelles I, Charleroi II, 
etc.), mais également le nom de l’ancienne com- 
mune” à KIKI. 





OLOMB 


Une biographie passionnante { 


AT ne TS ART RS 


LE À 





NOS MOTS 


HORIZONTALEMENT : 


1. Altérations de santé, que soi- 
gnent les médecins. — 2, Temps fu- 
tur - Nom d’un roi de Hongrie du 
XIe siècle, — 3, Peigne de tisseränd - 
Liquide incolore, inodore et insipide 
- Article contracté. 4. Petits 
insectes qui rongent les étoffes et 
les fourrures - Destinée, hasard. —- 
5. Sans activité - Terminaison d'’in- 
finitif. — 6. Sorte d’équerre double 
employée par les- dessinateurs - 
Poids et monnaie des Hébreux, 
7. Répand, dissémine. — 8. Réser- 
voir souterrain .qui reçoit les eaux 
de pluie, — 9. Plaintes fréquentes 
et importunes., — 10, Saison - Con- 


jonction - Fait avec audace 
C++ 


Se © mn à = 1 à 





CROISÉ 


VERTICALEMENT : 


1. Récipient dans lequel on fait 
cuire les aliments - Pronom person- 
nel — 2, Graminée dont le grain 
convieñt particulièrement à la nour- 
riture des chevaux - Adjectif dé- 
monstratif. — 3, Agile dans ses 
mouvements - Exprimer par la.pa- 
role, — 4, Période de douze mois 
- Religieux qui vit seul. — 5. Ville 
de Belgique, dans le Brabant - Met 
en terre pour germer, — 6. Se ren- 
dra - Principe de nos idées. — 
7. Coutumes - Ville d'Allemagne. — 
8. Adjectif possessif - Partie de la 
messe, — 9, Petits tonnelets - Vieux 
mot qui signifie : en les. — 10, Rou- 
lée sûr ie sol, dans la boue - Pro- 
nom JAMILUC. 
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SOLUTION DU PROBLEME 207 





= : 
MAINTENANT, ON CROIRA 
QU'ILS SONT TOMBÉS SUR 
LE HANGAR ET Y ONT 
MIS LE FEU. 


UNE DEMI-HEURE PLUS, TARD, 80B SMET 
ET ROSA REVIENNENT RD DU PETIT 
CANOT QUI LEUR A SAUVÉ LA VI 





ILS EN SAVAIENT 

-,\ TROP, NQUS LES 

>; AVONS DÉTRUITS, 
\,, EUX ET LEUR 


TAINS QU'ILS } + 
SONT MORTS 2 / 7 
di 


CE QUE NOUS 


VENEZ, IL FAUT RENT 
SUJET 


NOUS AVONS UN LONG j 
SOUr où cubes À Parme À 
= LACOUP DE 
CRT ROTAE RRAIVÉE, 


ILS ONT FAIT SRÜLER 
NOTRE AVION POUR FAIRE 
CROIRE à UN ACCIDENT 


A FRÈRE JEAN 


ILS ONT ÉTE 
BRULES VIFS: 


SON! NOUS ALLONS, DONNER MAINTENAN 
SES INSTRUCTIONS À NOTRE AGENT Y-7, 
!.A COMPAGNIE COSTEL... VOUS POUVEZ 
VOUS RETIRER... 





Sr rire ttes art Re 


- à MESSIEURS LES MANAGERS SPORTIFS, IL NOUS s ET NATURELLEMENT, J'INSCRIS MON POULAIN NS QUINZE ou (S ,TU DOS 
ÉSTE À CONSULTER NOTRE TRÈS GRAND... LA PUCE EN TÊTE DE LISTE !! … TÉ MESURER AVEC Les TROIS 
CONFRÈRE PLUS GRANDS BOXEURS DU 


“SPIROU / MONDE ! 








/ 


TRÈS BIEN,5PIROU, MO' | ; 

J'AICONFIANCE DANS , ÿ CONFIANCE. DAN 

MON FÉTICHE COIN COIN LA FORCE DE TES 
POINGS !! 


ST 


ILS VIENDRONT À 
MATCH, 1L ÿ AURA FOULE / 





} LA'CLOCHE 


Lo cloche est une trés belle acrobatie. Le 
Pilote se met en cabré jusqu'à lo verti- 
cale et attend lo perte de vitesse, 
L'opporeil retombe lourdement et 
reprend de lo vitesse dans 30 chute. 











CES AOROBATIES 

RÉCESSITENT UN AVION 
à LA FOIS LÉGER ET 
TRÈS PUISSANT. 






VOTRE MASCOTTE 





Le-groupé” artistique de JUÉ : 25 francs”! 


——— 





Nartinélle. ”"— KR. C, Charleroi 21514. 
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COMPRENDRE... TOI. FAÏ 
US AVOIR RENCONTR 


COIN: DES MODELES REDU 


ONE REDUCTION 





Sautez ! 


11 y a plusieurs façons de sau- 
ter en parachute. 

Chäcune a sés avantages, ses 
inconvénients, ses partisans et ses 
détracteurs. Aussi, nous paraît-il 
intéressant de les passer en revue. 

Examinons cette semaine : 


LE SAUT 
A OUVERTURE PREALABLE 


Dans ce lancer, le pilote s’accro- 
che aux haubañs des ailes et tou- 
jours solidement maintenu, déploie 
son parachute. Le vent s’engouf- 
fre dans la toile et la voilure s'ou- 
vre, À ce moment, le pilote, vio- 
lemment tiré dans le dos, lâche 
les’ haubans. et se laisse tomber 
dans le vide. Ce départ est très 
spectaculaire, Il semble offrir. le 
maximum de sécurité, car le para- 
chutiste ne se confieà sa bouée 
de sauvetage que lorsque celle-ci 
est complètemeñt! déployée. 

Néanmoins; ce genre de saut, 
après avoir! connu une certafñe 
vogue est aujourd'hui presque par- 
tout abandonné. 

Sa sécurité n'ést en: effet. que 
très relative. 





Fréquemment, les cordages s’ac- 
crochent dans les plans arrières de 
l'avion, et c'ést alors — si le para- 
chutiste ne s’en aperçoit pas à 
temps — une chute atroce avec, 
au dos, un parachute inutilisable, 

Mais lé saut à ouverture préala: 
ble présente encore d'autres incon- 
vénients. Le parachute rend prin- 
cipalement service à bord d’un 
avion en-pérdition,: Qu'il s'agisse 
d'incendie; de rupture d'ailes, de 
déformation de la cellule, le pilote 
ne* peut attendre pour quitter le 
bord; que son parachute accepte 
de s'ouvrir, Le salut est ici une 
question de dixièmes de seconde. 

Aussi préfère-t-on maintenant le 
saut à ouverture automatique, ou, 
mieux encore, à ouverture com- 
mandée, dont nous parlerons pro- 
chainement. 












Hé! Void\ 
l'enfant 
masqué 






Tiens, 


voilà 
la prime !/ 


Pourquoi ne pas res- 
ter à l'armée ? Je 
promets un ra- 


Un dispositif de fixation d’ailes 
LES CREMAILLERES 


Les ailes de planeur de plus de 
1 m,:50 d'envergure ont parfois 
de ces fantaisies ! Ont-elles décidé 


de ne pas se fixer au fuselage ? IL 


vous sera malaisé de les faire chan- 
ger d'avis. Haubans, boutons de 
pression, bride de caoutchouc ren- 


MU mt 


ed 


LA _CREMAILLERE 
ER phone 


forcée, fixation pure’ et sim- 
ple, autant de procédés qui peut- 
être ont/leurs avantages, mais dont 
vous constaterez souvent les seuls 
inconvénients; Pourquoi n'utilise- 
riez-vous pas: un:système d'attache 
en honneur dans les cheminées de 
nos grand'mères : les crémaillères? 
La: fixation est parfaite, le réglage 
facile: Les crémaillères découpées 
dans ‘une feuille d'aluminium sont 
collées sur contre-plaqué mince de 
chaque côté du fuselage. Deux 
baguettes 20/10 traversent la car- 
lingue et permettent. l’accrochage 
des brides, De cette façon, le fuse- 
lage ne travaille plus par suite de 
la compression du caoutchouc. En 
cas de chute, les ailes se déta- 
chent facilement, ce qui empêche 
de les briser. 


POUR LES AMATEURS 


D’INEDIT 


On peut être un excellent modé- 
liste et un grand fantaisiste. 

G. Bachelli, en réalisant son 
avion mono-intégral, nous en 
donne la preuve, Il s'agit d’un 
avion monocoque, mono-écheveau, 
monopale. monroue, monolongeron 
et mono. aile! 


Nous conmaissions tous les 
« mono », du premier à l'avant- 
dernier inclusivement. Cependant, 
nous pensions qu'ils n'avaient 


jamais été rassemblés sur un seul _ 


modèle. Quant au dernier, la véri- 
table ‘trouvaille, G. Bachelli peut 
prendre un brevet d'invention, car 
nous pensons bien nous trouver 
devant la première réalisation de 
ce genre, 

Ajoutons, à la décharge du papa 
du mono-intégral, que cette réali- 
sation n’est-qu'unessimple fantai- 
sie, Son auteur n’a jämais cherché 
à la réaliser. L'idée vaut cepen- 
dant d’être retenue, Les futurs 
recordinen de durée pourront avan- 
tageusement remplacer le petit 


ballon par: un: dirigeable: « vraie 
grandeur »., D'avance, le précédent 
record. est dans: les. pommes ! 


Georges CEL. 





LA CIOCHE_ çure) 


Votei 


encore 


eus 


aerobaties: très diffi- 
clés: à réuliser. 
s'agit toujours de ta 
-clothe, comme ta se- 
maine dernière, inais, 
celte lois, 1es figures 
sont inversées. 


Le __ pilote 


umçerce 


son acrobatie par un 


val sur le dos, ce uui 
augmente sinqutiérs | 


ment ln 


d'exécution 


CLOCHE 
VERS L'AVANT. INVERSÉE A 


LA 









Nous voudrions 
nos papiers pour 


désirons nous 
embarquer |! 
x 










Acapulco, d'où nous || 





4 
CLOCHE VERS 
L'ARRIÈRE INVERSÉE 


difficulte 





den suis arrivé a 
bout ! Regarde, il est 
dans. les pommes! 


le Masque Vert a été) 
identifié comme étant || 
l'alcade principal 





‘goélette à 4 mâts, Il s'agit d'une 


” lificatifs, ils veulent toujours par- 







Deux précautions 
valent mieux 








Voici vos papiers. J'y 
joins une 
pour vos peines, 
Bon voyage... 


indemnité 


[ADI 
NE AU 

















LS : > « 
Les Goélettes. 
La semaine dernière, nous! avons 
appris à-reconnaître Un æ brick- 
goélette ». Une gpoélette est un 
bateau dont les mâts ne supportent 


pas de vergues 
La figure L nous montre une 


« goélette franche” », parce que les 
vérgues sont totalement absentes, 


Si le mât de l'avant comporte 
une vergue (comme à la figure I) 
le voilier devient une < goélette 
carrée ». Ê | 


Si ce mât ne possède que de 
vergues (figure III), on indiqü 
d’abord le nombre de mâts et on le 
fait suivre de. l'indication « goé: 
lette», Il s’agit donc ici d'un 
« trois-mâts goélétte » Ê 


Lorsque les marins parlent d'une 
« goélette » sans ajouter de qua: 


ler de la goélette à deux mâts, 
dans le genre de celle dessinée à 
la figure IV, 














l'armées fédérales ! 


complète des } 










nous feront bon. 
accueil quand ils | 
connaîtront nos 
exploits ! Ÿ | 


ce 























familles ne pour 
- Club des. Amis 
Spirou! Nous avons en 
effet la joie de fêter 
un nouveau cinquante- 





naîre, J. ‘KANNAH 
21142, qui nous a 
amené 50 A. d. S$ 


décidés. Félicitons-le 
Æn souhaitant avec lui 
que son exemple soit 
suivi ::« Ce n'est nul- 
lément Rs Fa de 
s g recrutement, m'écrit- 
É paire. il, qui m'empêchera 
“de penser à mes ‘études, » A la bonne heure, 
voilà qui est juste, 


En l'honneur du nouveau lauréat, nous ne 
tarderons pas davantage à procéder au tirage 
de la tombola réservée aux Amis de Spirou. Ce 
mois-ci, une main impartiale (une main aveugle, 
dirait Fantasio) tire de l'urne les numéros que 
voici: Louis 97, Charleroi ; Tigre du Bengale 
1061, .Montignies-sur-Sambre ; Ninette 2438, Se- 
raing ; M. Baron 3564, Arlon ; Le Cormoran 
4582, Templeuve ; Pilote de la Mort 5438, Vil- 
vorde; Le Bataïlleur 6220, Verviers ; Epervier 
193, Eambermont ; Bébé 8607, Mont-sur- 
Marchienne ; Michel S. 9355, Liége ; Renée 
119617, Esneux ; Wennonga 11044, Ixelles ; Cava- 
__ fier Rouge 12183, Grand-Rosière ; Petit Castor 
113160, Couillet ; Robin des Bois 14379, Fleurus ; 
INono 15253, Liége ; Annie 16415, Auderghem ; 
Marie-Claire 17351, Nivelles ; J. 18683, Jemepne- 
+sur-Meuse ; Pompon d'Or 19330, Ouffet ; Félix 
je Chat 21417, Aubel ; Spirou Aviateur 20152, 
‘Wanfercée-Baulet ; Marguerite 22533, Saint- 
‘Hubert : Jenny 23685, Spy ; Synx 24392, Ciney ; 
‘Pierre 25376, Franières ; Purbaix 26390, Bin- 
“che : D. le Borgne 27811, Gembloux ; Vapeur 
‘du Soir 28000, Eprave ; B. Tarzan 29648, GiNy ; 
Robin Moderne 30768, Anderlecht ; OEil &e 
Perdrix 31442, Huv ; Mimi Pinson 32956, Gand ; 
Pierre Charles 33318, Sclayn ; Guy 34711, Tu- 





 J. Kannah 21142 
: le nouveau cinquan- 


_ bize; Bob l’Aviateur 85803, Ransart. 


La semaine prochaine, nous donnerons les 
vésultats de la tombola rituelle des abonnés, 
Hien que ces lecteurs soient déjà privilégiés : 
ils sont certains de recevoir leur Spirou, alors 
que bien des acheteurs au numéro arrivent trop 
“fard, le tirage étant limité, Mais, ainsi que nous 
l'avons demandé, les premiers servis pensent 
aux autres, en vrais spiroutistes, et l'on s’ar- 
range en se passant le journal. 


- … Nos amis recruteuxs méritent aussi une récom- 
“pense, et nous ne les oublions pas. C’est devenu 
une tradition de leur envoyer un petit souve- 
mir dès qu'ils présentent une liste de quinze 
filleuls, recrutés un à un ou en bloc, comme 
_ ls le veulent. 


Vous voyez que nous sommes sincères en 
vous présentant nos vœux de bonheur, puisque 
nous faisons de notre mieux pour qu’ils se 
réalisent, Fantasio lui-même a le cœur en fête 
— que ses élucubrations vous font sou- 


La Direction et l’équipe entière de « Spirou » 
‘pensent à vous, la grande famille Spirou. 
Votre amitié nous est une précieuse récompense; 
“en vérité, vous ne nous payez pas en monnaie 
‘de singe, c'est-à-dire avec des grimaces. L’ori- 
gine de cette expression «est très ancienne, Bié- 
Fe l'Aduatique : élle remonte au te: 23 où 
“l fallait payer pour passer sur les ponts. Com- 
“ment? Payer pour passer sur un pont? Mais 
té'est un service public! vous récrieriez-vous. 
De #ait, les ponts, sont construits avec l'argent 
‘de tous, maïs l'Etat se faisait ainsi rembour- 
ser l'argent avancé à cet effet. Il accordait le 
même privilège aux particuliers qui facilitaient 
es communications d’une rive à l’autre en éta- 
“blissant un pont. Les usagers gagnant du temps, 
jun tel droit est légitime, mais on comprend 
moins les taxes à payer, sous le régime féodal, 
. pour traverser les terres d'un seigneur, sous 
mpeine d'être dévalisé ; en échange, le hobe- 
reau devait aide et ‘protection au voyageur. 
Certaines catégories de personnes étaient dis- 
pensées de payer péage. Ainsi, Louis XI pres- 
à crivit que les ménestrels 
passeraient gratuitement 
sur les ponts de Paris, à 
condition de faire exécu- 
ter des tours par leurs 
singes, pour amuser les 
péagers, Et c’est de là, 
Biétrumé l’Aduatique, 
qu’est venue l'expression : 
« payer en monnaie de 
singe ». 
Ceux ‘qui ont assisté 
aux premières représentations, dans le pays de 
Charleroi, du Théâtre Farfadet, présenté par 
Spirou en flanqué d’un Spip plus 
_ vivant que nature, savént ce que c'était qu'un 
* ménestrel : un tel personnage est Je héros du 





personne, 


drame moyemâgeux formant la première partie 


de ce programme sensationnel. Dans la pratique, 
on emploie Souvent indifféremment ménestrel, 
froubadour ou trouvère. S'il y a ‘trois mots, 
c'est que chacun a son sens particulier, En 








effet, le ménestrel était à l'origine le succes- 
seur du barde ; il a formé, si je puis dire, la 
première musique militaire, en accompagnant 
les armées, Les ménestrels marchaient au com- 
bat en tête de la chevalerie, et ils étaient ainsi 
particulièrement exposés. Plus tard, certains 
sont devenu: maîtres de chapelle, et nous trou- 
vons dans de vieux documents des allusions au 
minstrel de Pépin de Herstal, père de Charle- 
magne, Notons que ménestrel s’est écrit mins- 
trel, ménestrier, ménestret, ménétrier. 

Mais tous les ménestrels ne pouvaient trou- 
ver place à la cour des rois ou des puissants 
seigneurs, et la: plupart d’entre eux menaient 
une vie errante, qui n'était pas toujours exem- 
plaire, car Charlemagne leur défend l'entrée 
des couvents et des monastères. Ils chantaient, 
jonglaient — comme le ménestrel Jean du Far- 
fadet — et exécutaient des tours d'adresse, 
amusant les châtelains et les manants, autre- 
ment ‘dit le menu peuple, vivant en somme au 
jour le jour, sans être sûrs du lendemain, leur 
escarcelle ne contenant pas toujours un seul écu. 

Les trouvères se contentaient de conter des 
fabliaux ou des apologues, de chanter de longs 
poèmes à la gloire des preux chevaliers des 
légendes. Ils s’en disaient les auteurs, mais sou- 
vent ils brodaient sur un thème emprunté à 
autrui L'inspiration des trouvères, enfants des 
provinces du nord de l’ancienne France, était 
done martiale, guerrière, tandis que les trou- 
badours de Provence avaient une imagination 
plus riante en général; cela s'explique: ne 
venaïent-ils pas d’un pays ensoleillé ? 

Bien entendu, ces différences ne sont pas 
toujours tranchées, et plus d’un trouvère se 
doublait d’un jongleur, Certains étaient de 
vrais poètes, tels Rutebœuf, Chrétien de Troyes, 





Aux A. d. 5. aux Abonnés, 


à tous les Spiroutistes et à leurs 
familles, : 


Le Journal de Spirou 
présente ses 
pour 1043. 


meilleurs vœux 





qui ont gardé une place dans l'histoire de la 
littérature française, Leur grand mérite à tous, 
c’est la simplicité naïve, et, comme vous le ver- 
rez, le ménestrel du Farfadet n’est pas un 
pédant qui fait bâiller, Oh non‘! il vous inspirera 
une douce émotion, au contraire, et ses aven- 
tures vous feront aussi rire à certains moments. 

Du rire, des larmes. autant dire. une pro- 
messe de spectacle varié ; si l’on inventait un 
baromètre pour enregistrer les réactions de 
l'assistance, il ne resterait donc pas au même 
point. Flèche Noire 13440-se chargera peut-être 
d'en imaginer un, lui qui était intrigué par ces 
baromètres colorés, dont la teinte varie selon 
la tendance du temps. La pastille qui passe 
ainsi du bleu au rose est à base de chlorure de 
cobalt, produit très sensible aux différences 
d'humidité de l'atmosphère. 

Quand le baromètre 
indique « Tempête », la 
mer est souvent méchante 
et elle engloutit trop sou- 
vent les navires et leurs 
équipages. Bo. Hu. me 
demande si on n’envisage 
pas le renflouement des 
vaisseaux perdus (ou abi- 
més, aurait-on dit au 
XVIIe siècle, ce verbe 
signifiant tomber dans 
l'abîme). Une telle entreprise ne serait pas réa- 
lisable, parce que les bâtiments coulés reposent 
au fond de l'eau, contrairement à une fausse 
idée généralement répandue. Le principe d’Ar- 
chimède demeure vrai à toutes les profondeurs, 
la poussée subie par un corps reste toujours 
égale au poids de l’eau qu'il déplace. Soit dit 
en passant, ceci nous explique pourquoi un 
bateau coule quand il est rempli d'eau, à la 
suite d’un trou dans la coque ou de l'entrée des 
vagues par les ouvertures du pont; le poids 
total dépasse la poussée, et le navire ne flotte 
plus, 

Les bâtiments perdus reposent done à une 
trop grande profondeur pour que l’on songe 
à les retirer du gouffre, 


Il y a quelques années, on avait équipé spé- 
cialement un bateau, l’ « Artiglio », pour l’explo- 





ration de certaines épaves. I1 ne s'agissait pas 


de les renflouer, mais de retirer de leurs fiancs 
une partie particulièrement précieuse de la çar- 
gaison, lingots d’or ou aut*es matières de grande 
valeur. Les plongeurs étaient ; 
bien entendu descendus dans : 
des scaphandres solidement, «| 
construits, afin de supporter 
des pressions considérables, 
mais les résultats ne furent 
pas très encourageants. Peut- 
être erfectionnera-t-on un 
jour outillage ? Qui sait ? 
La science n’a pas dit son 
dernier mot, et l’'ingéniosité des hommes me 
paraît parfois sans limite. 

Chasseurs et trappeurs ne sont pas dénués 
d'ingéniosité, et ils mettent à profit toute leur 
expérience pour imaginer de nouveaux moyens 
de capturer les fauves. Je ne puis te dire, 
Muscle d’Acier 44487, si, dans les circonstances 
actuelles, ce métier s'exerce encore en Afrique, 
On y chassait les bêtes sauvages soit pour pro- 
téger le bétail, soit pour peupler jardins z0010< 
giques, cirques, ménageries, les animaux à four- 
rure étant piégés dans les régions glacées, la 
Nature, cette bonne mère, les vêtant sélon le 
climat sous lequel:ils sont destinés à vivre; une 
fourrure de lion serait une.piètre protection 
contre le froid. 

Que signifie l'expression « Battre le chien 
devant le lion »? me demande Zig Homarë, 
Tout bonnement adresser des reproches à quel- 
qu’un, en présence d'une autre . personnes à 
laquelle on n'ose les faire directement. Ce n'est 
pas très courageux, direz-vous. Ne ‘concluons 
pas trop vite, il est tant de cas “délicats, Par 
exemple, nous sommes ‘allés nous ‘promener 
avec notre bon-papa, et, en rentrant, il asoüblié 
de s’essuyer les pieds, les vieillards ne ‘pensent 
pas à tout. Mais Maman a déjà tant de'besogne.. 
Si elle nous reproche -de ne pas nous être 
arrêtés sur le paillasson, nous comprendrons, 
et au lieu de nous justifier, nous promettrons 
d'être plus attentifs la fois suivante, Dites-moi, 
à cette occasion, notre maman n'a-t-elle pas eu 
raison de “battre le chien devant le lion ? Natu- 
rellement, j'ai choisi un exemple facile à com« 
prendre ; dans la pratique, l'expression s’appli- 
que plutôt à des grandsYpersonnages, dans :des 
circonstances moins simples, mais le but reste 
le même : faire comprendre indirectement quel= 
que chose à quelqu'un, en feignant de s'adres= 
ser à une tierce personne. À 

Entre npus, de telles précattions "sont inue 
tiles : on se dit franchement ce”qué l’on & à 
se dire, et cette simplicité «continuera. à faire 
le charme des lettres que vous nous enverrez 
cette année, 41, rue Destrée, à Marcinelle. Elles 
sont les bienvenues, ai-je besoin de de répéter ? 
Et si Georges Cel, Kiki et moi n'avons pas 
toujours le temps d'y répondre aussi longue- 
ment que nous le désirerions, :nmOUS sous» 
entendons toute la somme de solidesamitié que 
nous vous portons. 


Et c’est pourquoi, pour vous redire bonne 
année, bonne santé, je répète, ce qui revientsau 
même : Spirou ami. partout. toujours ! 4 


LE FURETEUR. 
SECTE SRI EE PP EE RERO 


Voyez-vous les Erreurs? 





Fantasio semble nous donner aujourd'hui 
une leçon profitable, Il y a cependant quelque 
chose à critiquer dans ces lignes, que nous 
corrigerons jeudi, et qu'il intitule : 


PARLONS SIMPLEMENT 


O sage Minerve, descends de 1’Olympe | Æt 
vous, Nymphes -et Muses, formez autour de 
la déesse un chœur aimable et magnifique 
tandis que ses pieds la portent vers son 
indigne serviteur! ÆEt surtout, 6 divines 
enfants des hauteurs où trône Jupiter, äinspi- 
rez avec elle à mes lèvres mortelles des accents 
sublimes pour que je puisse mieux convaincre 
mes amis ! Car j'ai osé, téméraire que je suis, 
entreprendre de leur représenter combien fl 
est ridicule de s'exprimer en vocables pom- 
peux et faussement pathétiques, Je vous en 
adjure, Ô vous qui jettérez les yeux sur ces 
exhortations, résistez, oh! résistez au désir 
de vous singulariser et parlez simplement, en 
toutes circonstances. 

FANTASIO. 


_. 


RECTIFIONS 
l’article paru la semaine dernière sous le titre 


PLAISANTERIES DEPLACEES 


Fantasio a raison de nous engager à respec- 
ter les mamans, toutes les mamans, comme la 
nôtre, et à éviter ces faciles plaisanteries sur 
la coquetterie féminine, Mais fl se trompe en 
disant que les dames romaines expliquaient 
leur retard en parlant d’un essayage : en réa- 
lité, la robe prétexte était la toge blanche bor- 
dée de pourpre que les jeunes gens de Ja 
noblesse avaient seuls le droit de porter lors- 
qu’ils atteignaient leurs dix-sept ans. 
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CES GENS NEULENT COM- 
METTRE AVEC LEUR SOU: 
MARIN MAIS 4€ FERAI 
TOU { POUR LES EN EMPÉCHER 


RIVEN ÉROUS APPROCHONS , 
PORTÉES PAR LE OU BUNGALO W. (PI 
> AAA ECOUTE-MOI . V 7 ; 





PRAOSEMBLEMENT AU BUN6A: 
LOW POUR LES ORDRES AVANT 











L'ABITATION RESN 
DANS LA GROTTE 
SERNANT 9E HANGAR 


AUSUDMERSIBLE. 
TAR GUY HARMAN GUE 
IGOUREUS MENT 
SÉSHOMMES : 
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OH,oH! VOiLA UN TYPE 
QUI RESSEMBLE BIGRE 

MENT À CELUI QUON À 
NOYÉ TANTÔT.SI C'EST 

SON FRÈRE ,ÇA VA FAIRE 

DEUX DEUILS DANS L 

_ FAMILLE / 


COMBIEN CA FAIT 42 JIOURS, R-2 UN MESSAGÉ ATTACHÉ AU MANCH 
PORTRAITS DÉDICACÉ © GNARD Ÿ LES INQ"ONT DÉCID 


NE DorT PA 
PIONNET N'EST 


DU Poi= 
É QUE "LA 

CR SU CHAM: 

OUTRE CET SSEMENT. VOUS ga 


» VOS ABATIS | 


A LU) 


Cavalier Rouge, une Hm l'C'esi d 

tetire pour 101, Elle ma tante, P at S 

arrive à l'instant, duchesse de là es 
D Vallée Bieue. 


Oui, nous nous 
rendons chez ls 


Pourquoi aous arré- 
ter à baverick ? 


& se prétend sun parent. _ £@i : à . Le 


Pas être mauvaises #2" SI. La duchesse est 
avuuvelles, Re très ennupee, Hi est 
Cuvalier dtuuge Ÿ . Quéeshion d'un élrauger qui 


7 sr, iul 
fre des 
tisiuir 





- Le shérift pourra peut. É Ab ! Cavalier ‘ Er : 
“étre uvus Guvuer gs ; Rouge ! de m'attene à - ya Se sé 
. ques roustiguctuenis, : duis à te voir - ï e temps de celu ? 

- ï arriver ! EE” 
La lettre 


date d'une 
semaine, 


gonjour, sherifr 
d'u reçu une lrtire 
aapprenunt que {a 
L: duchesse n des ennuis, 


Hélus ! oui, Cavalier Hvouge ! 
Ma tante ? aous l'avons enterrée, {l 
Morte ! y à une semaine, sur 
ta Butte Blanche. 


À 


ME FR 





Bæ” Voir suite en dernière page. 










Le « Signe Indien ». 


On parle souvent à tort et à travers du 
« signe indien » en sport, sans bien savoir au 
juste ce que cela-signifie, Vous donner l’ori- 
gine exacte de cette expression qui nous est 
venue des milieux de boxe américains est assez 
difficile, Tout au moins peut-on vous en donner 
la signification. 

! Les Américains ont observé, il y a pas mal 
d'années déjà, qu’un boxeur qui avait ét$ envoyé 
au tapis, qui avait été mis k.-0. ou « descendu » 
par un adversaire, ne parvenait plus jamais à 
le battre s'il était remis plus tard en sa pré- 
»“sence. Le souvenir du coup douloureux qu'il 
avait reçu le handicapait. Il n’osait plus lutter 
“aussi franchement qu'à l'habitude, car il crai- 
#énait toujours de subir la même mésaventure. 

Racontars de bonne femme, direz-vous. Eh 
bien non! Voyez tous les palmarès, et vous 
‘constaterez que. dans la très grosse majorité 
‘des cas, un boxeur, battu une .fois par un 
adversaire, ne peut que rarement inverser le 
“résultat quand une ‘revanche est conclue. Il 
ne parvient pas à chasser le souvenir du pre- 
mier match. Bien entendu, n'en faisons pas 
un Cas absolu, Certains matches n'ont pas 
‘donné le même résultat. Mais c’est générale- 
ment quand un boxeur avait été battu aux 
points et qu'il n’était pas convaincu de sa pro- 
pre défaite, qu’il a réussi à changer le verdict 
la deuxième fois. Quand il a été mis k.-0, ou 
descendu au tapis, il est bien rare qu'il puisse 
dompter ses nerfs et que, retrouvant le même 
adversaire, il sache gagner nettement à son tour. 

C'est ce qu’on appelle le « signe indien ». 

Dans tous les domaines du sport, on a observé 
‘des contenances à peu ‘près semblables, ce qui 
Hait que, dans le langage sportif, les mots 
« “signe indien » se sont généralisés et ne 
s'appliquent plus uniquement à la boxe. 

En football notamment, figurez-vous que le 
-Beerschot ne rencontre jamais sans appréhen- 
sion La Gantoise, Alors que le Beerschot était 
en pleine forme, en 1937-38, lors de la rentrée 
“en Belgique de Raymond Braïne, i] fut curieu- 
sement battu par 2-1 à Gand, par une équipe 
qui ne paraissait pas tellement forte. Depuis 
ce jour, chaque fois que La Gantoise «et le 
Beerschot se sont rencontrés, les Anversois, 
pourtant tellement bons footballers, ont été 
vaincus par leurs redoutables et fougueux 
adversaires. ; 

Dans-le livre « Football », par Jacques Le- 
coq (èn vente aux Editions Dupuis, 41, rue 
Destrée, 20 francs à verser au C. C. P. 3621.59, 
en indiquant Ja raison ‘du versement sur le 
talon-du chèque, ce qui vous permettra de rece- 
voir le livre à domicile), dans le livre « Foot- 
ball. », disons-nous, il est fait allusion à la 
magnifique performance de l'Union Saint- 
‘Gilloïse qui réussit à jouer 60 matches de cham- 
pionnat sans connaître Ja défaite - ‘C'est un 
record unique dans les annales du ballon rond, 
partout dans le monde, 

Or, l’Union Saint-Gilloise, ayant rencontré, 
durant cette série, lors d’un tournoi de Pâques, 
l'équipe du Daring, fut battue par un but 
d'écart. Cela ne coupait pas la série, puisqu'il 
ne s'agissait pas d’une rencontre de champion- 
nat où l’on aligne la meilleure équipe possible. 
Cependant, le souvenir de cette défaite, fort 
honorable, resta gravé dans l'esprit des joueurs 
« bleu et jaune ». Quand ils rencontrèrent leurs 
rivaux, en championnat cette fois, ils furent 
également battus. Au Daring revint l'honneur 
de stopper la série victorieuse des Unionistes, 

On pourrait ainsi multiplier les exemples, 
Prenons-en encore l’un où l’autre, typiques. 

L'Aïbert-Elisabeth-Club de Mons, excellent 
club promotionnaire,.ne parvient pas à mon- 
ter en division I. Il a été second de-sa série 
derrière l'A. S. Renaïx, derrière Ostende, der- 
rière Andenne, dérrière Courtrai, derrière le 
k. C.; Tournai. Chaque fois, l'Albert de Mons 
vient en bonne position, est deuxième, on. croit 

— qu’'i va monter, il le-mérite certainement, Cha- 
un rival plus habile parvient: à lui 


> pied et l'empêcher de 
a pet que les Montois 





place à lequelie - Château - Sart : 5 02 





% is se maintiennent depuis des années, sans.par. 
.venir à décrocher le_ titre: quis leur ouvrirait.les .Li 


portessde ja division I. 

Le F, C Liégeois, qui possède une mer- 
veilleuse équipe, qui possède même une école 
de football renommée, est dans le mêmeicas. Il 
sè trouva sur sa route Fléron, puis le Racing 
de Bruxelles, puis le S. C, Charleroi, puis le 
C. S. Tongres, pour lui ravir la première placé 
et lempêcher de remonter en division .I. 

Le Lyra vient, pour la deuxième fois, de se 
voir maintenu en division I, alors que la verve 
de son équipe, sa technique, lui vaudraient 
méritoirement de monter en division d'honneur, 

Actuellement, en championnat, le F. C. Lié- 
geoïs et le Lyra sont en tête. mais Mons est 
toujours deuxième derrière Nivelles. Encore 
doit-on faire, remarquer que le Lyra est menacé 
par le Stade Louvaniste et que le F. C. Liégeois 
a beaucoup à craindre du C. S. Verviers et du 
F, C. Beeringen. Ces équipes connaîtront-elles 
enfin la promotion à laquelle elles ont droit et 
aspirent depuis tant d'années, ou bien, une 
nouvelle fois, seront-elles battues sur le poteau 
par le « signe indien » qui s'attache à elles ? 

Suivez les résultats des championnats de Bel- 
gique de football, vous verrez bien, 

Même chose en athlétisme. Jean Chapelle, 
notre excellent crossman, avait 28 ans quand il 
décrocha pour la première fois le titre de cham- 
pion de Belgique. Il avait gagné ‘toutes les 
courses classiques, sauf celle-là. 

En boxe, Hubert Polleunis, un excellent 
boxeur liégeois, ne ‘fut jamais champion de 
Belgique poids légers. Pit Dam ne fut jamais 
champion de Belgique poids plumes. Or, Pol- 
leunis eut l’occasion de combattre pour le titre 
contre Renard, contre Barbary, contre Dewin- 
ter, sans parvenir à enlever l'écharpe, et Pit 
Dam eutaffaire à Cornélis, à Phil Dolhom, à 
Preys, sans plus de chance, 

On dirait vraiment que le mauvais sort 
s’acharne sur ces hommes ou sur ces équipes 
dans une entreprise déterminée, 

Les sportifs sont souvent superstitieux, dit- 
“on. Avouez que c'est assez compréhensible, 

En finale de Ja Coupe d’Angleterre de foot- 


SE ET I) 
Nous avons le regret d'informer 
nos lecteurs qu'à partir de ce jour, 


il ne nous est plus possible d'ac- 
cepter les nouveaux abonnements. 





ball, pendant huit ans consécutifs, l'équipe qui 
occupait, au stade de Wembley, un vestiaire 
déterminé, enleva la coupe. Finalement, J'adver- 
saire était tellement paralysé quand le sort 
lui désignait l’autre vestiaire, qu'il en perdait 
contenance sur le terrain. 

En boxe, il n’est pas rare de voir, pendant 

toute unê soirée, les verdicts favoriser les 
occupants %d’un .« coin > déterm! qui 
se voient placés dans le coin sont 
impressionnés et ne boxent pas aussi bien qu'à 
Yhabitude, 
. Chance ? Superstition ? Peut-être. Mais cela 
est explicable, Un sportif sur le terrain a les 
nerfs à fleur de peau. La moindre anicroche, 
ls moindre « pépin » l'impressionnent et il 
attache à des faits sans aucune importance une 
valeur qu'ils n’ont pas, 


Les Avis A, d. S. 


Liége. — Un A. d. S. qui sait jouer keeper 
demande à jouer dans une équipe liégeoise 
pour cette saison, Il veut bien aller à Wandre, 
à Ougrée, à Seraing, partout dans le Grand- 
Liége. Robert Bourgogne, 8, quai du Barbou. 


Equipements Sportifs. 

Ganshoren-Bruxelles. — Ballon de football 
Pirelli numéro 3 à vendre pour 300 francs thez 
Guy Lippens, 22, avenue Charles-Quint. 


La Vie Sportive des A. d. S. 


Ardennes. — Le championnat des Ardennes 
A, d. S. monté par Robért Fraïture, à Ren- 
cheux-Vielsalm, wient de se terminer par la 
victoire de Sart devant Lierneux, Vielsalm, 


Salm-Château, Rencheux et Goronne. Voici les. 


résultats des dernières luttes :-Rencheux - Lier- 
neux : 12; choue - Vielsalm: 0-4; Salm- 
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Rencheux-Lierneux dispu 

rm À marqua lé but res sur pe 
Pairoux et Martin sont à signaler Vielsalm 
assez nettement supérieur à Goronne. Le ke, 
per de Gorbnne, Baikrich, fit un match superl 
L'arbitre, M. Fagnant, qui dirigea Salm-Châ 
- Sart, signale la tenue exemplaire des de 
équipes. Sart, en gagnaht par 2-0, a gagné 
titre et le droït de.jouer, en février prochd 
aux frais du journal les Jüttes finales du che 
pionnat national de « Spirou». |} 

La coupe offerte.au champion fut remise pl 
M. Robert Fraiture, qui leur souhaita bon 
chance dans le tour final de « Spirou »°f, 
remercia les délégués de’ leur inlassable acti 


Fagnes. — De son côté, le championnat A.dff 
des Fagnes se déroule activement, sous la diré 
tion de Roger Delvaux, 14, place d’Avignon/ 
Nismes. Voici les résultats de la troisième jo 
née : Vierves - Nismes C: 8-0; Nismes B! 
Nismes A : 0-4: Oignies E. S. - Oignies J.'SÈ 
1-5. Nismes A et Vierves sont en tête, n’ayi 
pas encore perdu de points, 1 

D'autre part, en tennis de table, les Spin 
tistes de Nismes ont battu par 5-3 les jou 
du PPC Nismois, 

Roger Delvaux, Tonneau, Duchemin et W#, 
lon défendaient les couleurs de Spirou. 

Liége. — En tennis de table encore, 
organise pour les À d. S. sous la direction £ 
Robert Bourgogne, 3, quai du Barbou, 
championnat dont voici les résultats interelu 
1 Donald et Spirou: 2 points; 3) A.dsS 
Etoile : 1 pt.; 5) Soleil et Mathurin: 0. 
Voici quelques résultats individuels ; 
gogne (A. d, S.) et Timmermans (Etoile) 
Loupart (Donald) bat Ferir (Mathurin) 
Borgaet (Spirou) bat Vandromme (Soleil) * 

Templeuve, — Les champions de « Spiroi 
1942 se remuent à leur tour. Francis Delepl 
que, 13, rue de Néchin, à Templeuve, vient 
nous envoyer deux comptes-rendus. Templei 
A.dS. a battu Néchin par 5-1. Au repos: 2 
Equipe victorieuse : B:) Deleplanche ; A 
Agache et Mesoin; D.) Droulez, Gaillet. 
Dreulez ; Av.) René, Parsys, Vandenbo 
Schitecate et Delmarque. Templeuve a ensil 
joué à Tournai contre les A. d. S. locaux € 
gagné par 3-1. 

Frisée-Schaltin, — Schaltin et Ciney se sd 
rencontrés trois fois pour le championnat na 
rois des A, d. S. Voici les résultats : Schal 
Ciney : 4-0; Ciney - Schaltin : 4-3; Schaltin 
Ciney : 1-1. Un quatrième match désigne 
celui qui se heurtera en finale régionale 
championnat de la série namuroïse Compt 
rendu envoyé par Eugène Pierlot, chez Geo 
Quinet. 

E. Germiat, 41, avenue Courtejoie, à Cin 
nous a confirmé ces résultats. 

Namur, — L'Etoile Sportive Namurdis 
battu l’Astrid Club de Namur en champio 
A. d. S. par 8-0. Au repos, 2-0, L'Etoile 
assez nettement supérieure dans cette pa 
disputée avec trop d’acharnement pourtant, 1 
compte-rendu nous a ‘été-envoyé-par Marc 
Dombret, 40, rue Lucien Namèche, 

Fagnes. — Au moment de mettre sous p: 
nous recevons les résultats de la quatrième jo 
née du championnat A, d. S.: Oignies B# 
Nismes B: 1-4; Nismes C - Oignies A:1 
Nismes A - Vierves: 5-0 (ff). Nismës À € 
seul en tête à la suite du malencontreux 
fait de Vierves. 

Le match le plus Lu fut celui en 
Oignies B et Nismes B. Au repos, lama 
était de 2-0. Nismes marqua 4-0, ER 


centre d’Oignies fut infatigable. 

Au sujet de Vierves, ciao one 6 
rades de s'entendre pour rejouer je match, 
peut-être Vierves mérite-t-il des circonstanc 
atténuantes, Les déplacements ne sont pas t 
jours faciles et même à l'Union Belge, 
les grands championnats, on remet souvent 
matches quand l’équipe visiteuse ne peut 
se déplacer aisément, comme c’est souvent 
cas maintenant, 


LE TRÉSOR DANS L'ABÎME 


Grand roman d'aventures par J. de la HIR 
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LE P-40 EST L'AVION LE PLUS 
PUISSANT. IL NE FAUT PAS 
T 


ML. TOMBRE ENTRE LEURS 
AS... , 


Bons Mots 





Le docteur. — Mon pauvre 
ami, il va. falloir vous faire 
enlever un œil. Il est perdu! 


Le malade, — Quel malheur! 
Que vais-je faire avec un seul 
il? 


. Le docteur (compatissant)., — 
Ne vous désolez pas. Quand on 
perd un organe, l’autre devient 
presque toujours deux fois 
meilleur, Quand on est sourd 
d’une oreille, il arrive qu'on 
entend deux fois mieux de l’au- 
rh tre. 

ed Le malade. —— Evidemment. 
rebJ'ai connu un homme à qui on 
avait Amputé une iamhe au ge- 
hou. Eh bien ! l’autre était deux 
ois plus longue... 


..— Mon métier 
‘ôle ! 

» — Pourquoi ? 

— Je suis chef de claaue 
ans un théâtre, Je suis con- 
damné aux bravos forcés à 
perpétuité. 


n'est pas 













2 RER 
— Ma tante a eu le nez cassé 
on lui # greffé à la place un 
orceau d’une de ses côtes. 
Pas possible ! 

ï Ds Parfaitement. Mais maip- 
tenant, elle ne peut plus garder 
“Pses lunettes : ça la chatouille ! 
F, re a RS 
® L'acheteuse. — Je voudrais 
offrir un réveille-matin à 
Enon petit neveu, 

e. L'horloger, — En voici un 
que je vous recommande: il 
marche quinze jours sans qu’on 
le remonte, 

&. L'acheteuse. — Ah! Et quand 
“Bon le remonte ?.… 
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C'EST UN MON: 
IEUR ET UNE 
à LE 


JE SUIS: UADÉ Q! 
TROUVELOËJA IL FAUT 
MAINS D'UNE | DÉCOUVRIR LES AGE! 
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SUFFIT D'ATTIRER VOULEZ-VOUS RÉF ANS 
DRE LE BRUIT QU: 
N_HEUR ATTENTION. À ET mOi ALLONS ESS 
UN AVION SEMBLABLE | 
| A au e-38 9 MAIS PLUS 


BON TRAVAIL ! PRENEZ DE 


SUITE DES RENSEIGNE- 
MENTS SUR CE SMET... 





NOS MOTS CROISES 





HORIZONTALEMENT : 
1. Mets généralement composé 


8 


de légumes crus et. assai- 
sonnés — Exclamation. 


. Ancienne particule affir: 


mative — Epreuve d'une 
page de journal. 


. Ancienne ville de Chaldée 


— Carte à jouer — Sortes 
de poches ouvertes par le 
Haut. 


. C'est en langage de collé- 


. Oiseaux échassiers, 


gien, l’action de battre vio- 
lemment quelqu'un — Par- 
ticipe gai. 

autre- 
fois adorés par les Egyÿp- 
tiens — Se développe. 


. Petit livre qui enseigne les 


principes essentiels de la 
foi., 


. Mot latin qui signifie : allez 


— Le contenu d’un réci- 
pient spécial où mangent 
et. boivent les animaux. 
Dessinateur français, né à 
Valenciennes — A la coque 
ou sur le plat, c’est un ali- 
ment excellent. 


. Note de musique — Anneau 


de fer qui maintient rap- 
prochées les deux branches 


10 


\L 


æ 


1. 
2. 
3. 
4. 


d'une tenaille de forgeron 
— Ile de l'Atlantique. 

. Personne qui recueille dés 
aumônes. 


VERTICALEMENT : 


Piège pour prendre 

souris. 

Exercice difficile. 

Paysages pittoresques. 

Entasse plusieurs choses 

ensemble — Liquide. 

Quantité déterminée d'un 

médicament — Bâton sur 

lequel on s'appuye en mar- 
chant. 

: Terminaison d’infinitif 
Arrivé par hasard — Con- 
jonction. 

. Partie d’un canal comprise 

entre les deux portes d’une 

écluse Petite tranchée 
creusée pour l'écoulement 
des eaux. 

Adjectif possessif — Tentée 

avec hardiesse. 

. Gens. qui manient les 
armes blanches et prati- 
quent’ cet art comme sport. 

, Est incertain sur le parti à 

prendre — Etre doué d’un 

pouvoir surnaturel. 
TAMILUC. 


les 














UE 


Certains 
dans l’une ou l’autre ville du pays 
pour faire de mauvais coups. 

Flup trouva un carton couvert 
de signes (la moitié d’un alphabet} 
près d’un mur de clôture sur lequel 
des signes venaient d’être fraîches 
ment inscrits. 

Frappé par certaines similitudes, 
notre détective eut tôt fait de re- 
constituer l'alphabet. 

Pourrez-vous 
avant jeudi prochain ? 


Jomer. OR VIENT, 4€ 0018 
Vu QUITTER. À TOUT DE È 
p— L'HEURE... 2 
e 
| S 
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Petits Problèmes 





- LA- RIVIERE 

Jean, Jacques, leur père et 
leur. oncle doivent traverser 
une rivière. 

Jean et Jacques ne pèsent 
que 50: kilos chacun, mais le 
père et l'oncle pèsent chacun 
100 kilos. 

Ils ne disposent que d'une 
barque pouvant supporter au 
plus 100 kilos. 

Comment feront-ils ? 


TROIS EGALE QUATRE 

Evidemment. nous ne pré 
tendons pas démontrer que le 
chiffre-trois est égal au chiffre 
quatre, mais nous allons vous 
demander de faire trois carrés 
avec quatre carrés. Voici: de 
quelle manière se présente: la 
question. Prenez une douzaine 
d’allumettes’et'formez un carré 
qui se composera de quatre pes 
tits carrés égaux. Il faut mains 
tenant qu'en enlevant quatre 
des allumettes et en les dise 
posant autrement, mais sans 
toucher au reste de la figure, 
vous réu-sissiez à n'avoir plug 
que trois carrés toujours égaux, 


Solutions la semaine prochaine. 
FLUP-DETECTIVE 
Solution du dernier problème 


Voici comment Flup a pats- 
tagé le terrain. 








filous se réunissaient 


en. faire autant 
& 





de eu, 
JaLO0PO! 


oujours ACROCUE AU 901 FERME ?. ER TL À © 
MO, CEST LE CONTRAIRE . VIVE LAMER / E ET HAQD ON EN TERAIT UN 
FT CESTA Toi CE DEAU GAR9 LA? < 


FAMEUX MOU99E 


C'EST CHRISIOTORO, 
MON AÎNÉ. 


Se oeA one 
Ux Fi M ! . CELL 
. ? en DEUVRE GIGANTE 


[ MAÎTRE ,AACONTEZ à Er 


TANT MIEUX N'ESICE DhS LA, VOCATION 
SENIORS HER ET UÈRE | VO CETTE JOUE | 
\N, RM 
ETCE SERA POUR Toi : on 


OUT MAURE 1ACOPPO, 
APÈRE ME DIT QUE vOuÉ 
CN CONNAWWOEZ DES 


MA HISTOIRES, Para QUE 


AVOUS ANEZ SE EN AFRIQUE 
QUE NOUS ANEZ VU LEO 
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